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AUX FUN DE Me HENRI GERIN-LAJOI
E — 1< Barreau de cite Saimc-via

Montréal a
rendu. samedi matin, un émouvant hommage à sen ancien bâtonnier, Me Henri Gérin-
L-Jote. On veit ici, dans la vignette de gauche, la dépoulile mortelle entrant à l'é-

 

    

 

 
teur d'Outremont. En bas, de gauche a droite, les trois fils du detunt.

Mes Henri et Alexandre Gérin-Lajoie et le docteur Léon Gérin-Lajoie. Voir en page
4 le cemple-rendu compiet des obsèques de cet avocat conne. qui succomba raercredi,
. des suites d'un accident d'auto survenu samedi, à quelques pas de sa demeure.
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“ . 9. ” 4 ”Nous, les chiens, on n'aime pas les déménagements!
Baviez-vous que l'an dernier, on à tué, à Montréal, 6.419 chiens et 22.384 chats ?viez-vous que du 15 avril av 15 mal, période desnes rues une moyenne quotidienne de 130 chiens
1925, 11.115 propriétaires de chiens ent obtenu des |(35.000 bétes peut

en

Sa-

déménagements, on ramasse dans
sbandonnés ? Savles-vous qu'en

licences, mais qu'un nombre énorme
-être) de toutous n'ent jamais reçn de “permis de vires”, ear leurs
prtr

      

‘Fhete du ‘Petit Journal”)

’

    
patrons les dissimulent dans les maisons quand passe M. l'insperteur * La chasse
aus animaux errants est tout un drame ignoré, dont nou publions les détails en page
13. Les photos ci-haut montrent comment sont capturés les chiens capables de se
défendre. On voit ici les policiers R. Giard et 1, Lefebvre s'emparant d'un superbe
berger. destiné hélas! à la boite électrique, s'il nest pan réclamé, A droite, les deux
chasseurs introduisent leur capture “en forrriére”, par une norte en ruillotine cou

Mosée dans lo grillage de leur voiture. (Photes “Petit Journal”)

 



-—
—

t
y

Suspect arrété grâce à
une jeune montréalaise

oseph Albert, soupçonné d’avoir pris part
à un vol de banque, à Ottawa, se réfugie
à Montréal—HI rencontre par hasard une
Jeune fille qu’il supplie de l’accompagner   

Me Fernand Dufresne, directeur de
la police municipale, à été nommé
président de l'Association interna-
tionale de Ia police à une réunion
de cette association tenue à New-
York vendredi. Le chef Dufresne
s'est embarqué le soir même sur le
“Berengaria”, en route pour Bei-
grade où il sera présent au congrès
de la Commission Internationale
de la Police. I! est necompagné de

Mme Dufresne

Le cadavre de
Crooke retrouvé

dans l’Ottawa
Le jeune homme était dis-

paru en octobre 1934. —
La police est d'opinion que
la rivière rendra sous peu
le corps d’Edmond Che-
vrier.

(Spécial am “Petit Journal”)

OTTAWA, 9 — Un cadavre dé-
capité et sans bras a été repéché
hier après-midi dans le rivière Ot-
tawa et a été identifié hier soir
comme étant celui de Arthur Wil-
liam Crooke, dont les parents de-
meurent au numéro 503 de la rue
Gladstone. Le père de la victime,
M. William Crooke s'est rendu à la
margue où il a été identifié le ca-
davre tuméfié de son fils. Ce der-
nier était disparu depuis le 24 octo-
bre 1834.
Crooke qui était Agé de 21 ans,

quitta, ce jour-là. sa demeure pour
aller rendre visite à un de ses amis
qui logeait rue Lyon. I] partit à bi-
eycletie. Arrivé ches son ami, il
laissa za bécane sur le balcon et
entra. Quand Crooke, accompagné
de Joseph Finnerty, son copain. sor-
Lit de la maison, li s'aperçut que sa
bicyclette était disparue. Ce n'était
Pas in première fois que le chose
arrivait. Crooke se souvint qu’en
une circonstance, !! avait retrouvé
son véhicule dans les buissons au
haut d'une falaise qui domine ls
rivière Ottawa. Crooke et Pinnerty
se rendirent à cet endroit et se
mirent à fouiller les environs. Sou-
dain, Finnerty entendit le bruit d'un
corps qui tombe à l'eau. Il appela
Crooke mais ne reçut aucune ré-
ponse. la police fut avertie, mais
jusqu'à hier. toutes les recherches
avaient été vaines. L'enquête du
coroner aJra lieu ces jours-cl.

RETROUVERA-T-ON LE
CADAVRE DE CHEVRIER?

Le fait qu'on a retrouvé le ca-
davre de Crooke après deux ans d’i-
nutiles recherches, semble corrobo-
Ter l'opinion du détective Ubald Sau-
vé sur le prétendu suicide d'Edmond
Chevrier disparu depuis le 19 jan-
vier 1935. “Le Petit Journal” pu-
blinit, 1! y à quelques semaines, le
texte de l'entrevue de son représen-
tant avec le détective Bauvé. Inter-
rogé hier solr, le ltmier a déclaré:
“A mon avis, Chevrier s'est suicidé,
La crue de Ce printemps dégagera
sans doute son corps qui sera re-
trouvé comme le fut celui de Croo-
ke, retenu depuis dix-neuf mois

   

JChef de la police

aux Etats-Unis.—
ce temps...

LA POLICE

Craig.

en amie les nouveaux propriétaires
de Joseph Albert, Celui-ci remarqua
Ia jeune fille et se montra tout de
suite . Dès le premier jour.
il l'invita à l'accompagner et l'ame-
na dans des cabarets où 11 dépense
sans compter. L'argent semblait,
d'ailleurs, être son moindre souci

BEAUCOUP D'ARGENT

A tout moment, 1 montrait à Ia
jeune fille ui porte-monnaie bien
garni. Le lendemain de son arrivée.
Îl s’acheta une autornobile et s’ha-
billa des pieds à la tête, expliquant
qu'il venait de recevoir un héritage
À la suite du décès de son père.

DES PROPOSITIONS

I commença à importuner made-
moiselle Perron en la relancant jus-
que chez elle. Deux jours après son
arrivée dans ja Métropole, il lui pro-
posait, à son immense surprise, de
l'accompagner aux Etats-Unis. Na-
tureliement, elle refuss, mais intri-
guée. ia jeune fille se tint sur ses
gardes et tenta de avoir comment
il pouvait avoir en ss possession au-
tant d'argent. Mais Albert s'en te-
nait à son histoire ‘héritage et
prenait bien garde d'indiquer le
montant dont il avait hérité. Les
choses durèrent ainsi pendant trois
semaines, et chaque jour, l'étrange
individu renouvelait 4 sa connais-
sance ia proposition de l'accompa-
gner aux États-Uns, tout en dépen-
sant largement pour elle et pour lui-
même.

ARRESTATION

Or, un samedi soir, trois semaines
après son arrivée à Montréel. une
automobile contenant des poiiciers
forçait l'automobile d'Albert le long
du trottoir. Le conducteur fut mis
en état d'arrestation. amené au
poste et fouillé. Quelques jours plus
tard, mardi, le 5 mal, ij comparals-
sait à Ottawa devant le magistrat
Strike, en compagnie d’Anatole La-
treille. domicilié lui aussi à Ottawa.
sous l'accusation d’avoir accompli
un vol à main armée dans la suc-
cursale de 1a Banque de Nova Scotia.
Hier, samedi, (Latreille a été re-
mis en liberté mardi, faute de preu-
ves suffisantes), le magistrat Strike
a déclaré en Cour de Police qu'il
condamnerait Albert. vendredi pro-
chain, à subir son procès aux As-
sises Criminelles.

Deux témoignages contribuèrent
jtrticuliérement À se condamna-
tion : celui du gérant de la banque
qui iden:!fia un revo'ver trouvé dans
1a salle de bain du beau-frère d'Al-
bert, ol celui-ci était allé après le
hold-up, comme appartenant à la

‘les bandits l'avaient en
effet volé) et celui de mademoiselle
Perron qui raconta comment elle
avait pu voir je prévenu dépenser
sans compter son argent.

“Mais l'enquête préliminaire n'a
pas révélé que mademoiselle Perron
avait contribué, sans le savoir, à 1l-
vrer Albert à la justice. Ce détail.
elle l’a raconté au représentant du
“Petit Journal”.

—Bi j'avais accepié, en effet, de
l'accompagner aux Kiats-Unis. a-t-
elle déclaré, il est sûr que la police
ne l'aurait pas apprehendé factie- dans le rivière.”

Le niveau de la rivière Ottawa a
suzmenté de vingt pieds depuis la
fonte des neiges près du lac des
Quinse et plus au nord. Une partie
de la pointe Gatineau est sous l'eau
et les gens se préparent à évacuer
M place.

ment. Et D n'attendait que mon
consentement pour partir. Il avai

hâte de s'en aller, et il ne re‘arda
son départ que parce qu'il croyait
toujours que je me déciderais. 1) y
avait quelques heures à p:ine qu'il
m'avait renouvelé sa proposition
lorsque la police l'arréta.”

  

Le 26 mars dernier, deux hommes pénétraient dans ls succursale de
Ia banque de la Nouvelle-Ecoese, rue Elgin, à Ottawa, et se faisaient
remettre par le caissier ia somme de deux mille deux cent dix-sept doi-
lars, Deus minutes plus tét, ils auraient pu s'emparer de plus de trente
mille dollars. Le lendemain, un résident d'Otlaws, sans résidence fixe, :
Joseph Albert, louait une chambre sur la ree Montcalm, 3 Montréal, et!
faleait li la connaissance de mademoiselle Gabrielle Perron, 846, rus

Cette derniére fréquentait souvent ®

Qui touchera les deux
millions de dollars du Peau-Rouge?

{LE PETIT JOURNAL

e refuse, et pendant

L’ARRETE!  

 

Montréal, 10 mai 1934

Bennett fait opposition aux
travaux dans le Québec

Les Tories, a la suite de leur chef, refusent de voter l'ar.

gent pour les ports du Québec. — $39.000.000 pour

combler le déficit du C.

OTTAWA, 0. (Spécial au “Petit

Journal”) — Le chet de l'opposi-

tion conservatrice, l'hon. R.-B.

Bennett s'est opposé hier soir À ce

que soient accordées des sommes

pour l'amélioration des porte et des

rivières du Québec. II « demandé à

Is Chambre s'il “est vraiment juste

à l'égard du Canade par les temps
que nous traversons,” de dépenser

ainsi l'argent du peuple. Le ministre

des Travaux Publics, M. Cardin a

déclaré que cet argent fournirait du

travail aux chômeurs et que les tra-

vaux réclamés n'étaient pes inuti-

les. De plus, dit-H, il vaut mieux

| emploser ainti l'argent que de le
distribuer en secours directe. Ce-

N.R.

pendant les conservateurs ont re.
fusé de voter la somme réclunée
au montants de 31.604.000. Quelques
minutes après, la Chambre votait
$39.000.000 pour combler le déficit
du OC. N. R.

Omer Girard
subira son enquête,
mercredi prochain

OTTAWA, 9. — Omer Girard, acs
cusé de deux meurtres dans l'af-
faire de Namur, sera ramené au
Palais de Justice de Hull mercredt
après-midi à 230 pour subir son
enquête préliminaire.
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Sa veuve, une femme

blanche, Anna - Laure-
Lowe Barnett ou les

250 Indiens de la tribu
de Creek ?

—_——
NEW-YORK, 9. — Mrs. Barnett,

1a veuve du plus riche Indien Peau-
Rouge, défend actuellement en jus-
tice la fortune laissée par son mari.
soit deux millions de dollars, contre
250 Indiens de la tribu de Creek,
dans l'Oklahoma.
Jackson Barnett &ait un Indien

Hiettré, demi-civilisé, qui vivait mé-
diocrement jusqu'au jour où l'on dé-
couvrit du pétrole dans les terres
qu'il cultivait, ce qui devait être
l'origine des fameuses exploitations
pétroliféres de Cushing et lui rap-
porter un revenu quotidien égal à
4.000 dollars. Jusqu'ici, (1 avait été
considéré comme un paris parmi les
Indiens de Creek qui reprochaient
à sa mère d'avoir violé les lois de
la tribu en épousant un homme de
son propre clan.
Au jendemain de la mort de Bar-

nett, 250 personnes se présentérent
comme les héritiers du Peau-Rouge.
La seule personne qui l'ait assisté

pendant quatorze années avait été
une femme blanche, Anna-Laure-
Lowe Barnett, qu'il avait, épousée en
1920. A la suite de longs débats le
mariage fut invalidé par la Cour de
Californie. Actuellement, Mrs. Bar-
nett défend ses droits contre le gou-
vernement des Etats-Unis et contre
les prétendus héritlers devant le
Juge fédéral Robert L. Williams qui
l'a invitée, ainsi que les demandeurs,
à présenter le cas devant la Cour
de Muskogoe ‘Oklahoma’.

UN DOCUMENT AUTHENTIPIE
D'UN COUP DE POUCE

Mrs. Barnett était allé chercher
linnocent Barnett dans la petite
ferme où 1] vivait au milieu de
chiens et de poneys, chasans à

te

  

La
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Avant la découverte du pétrole
sur ses terres, Jacksen Barnett
vivait seul dans une cabane de
bois. On le voit, dans Ia vignette
du bas, tel qu'il était à cette
époque. On le voit, plus haut,
après qu'il eut “frappé” ses mil-
lions et épousé une femme blan-
the, Anna Laura. A la fin de sa
vie, I'Indien miillennaire ne fu-
malt plus que des cigares à un
dollar pièce, et Il payait ses par-

dessus deux cents dollars!

l'are. et l'avait amené à Los Angeles
où elle l'avait Installé dans un loge-
ment fastueux, Mra. Barnett et sa
fille vécurent royalement du revenu
des puits de I'Indien dont pour plus
de 200 millions de dollars furent
extraite.

Mrs. Barnett épousa le riche In-
dien & Coffeyville, dans le Kansas.
Sur l'avis de son avocat-consel), un
nouveau mariage fut célébré dans le
Missouri. Barnett lui fit alors don
de 500.000 dollars, et comme 1! était
Incapable de algner les documents
relatifs à cette dotation. 11 les au
thentifla en y apposant l'empreinte
de son pouce.
Tæs héritiers, par contre. soutien-

nent que le pauvre Bainett à été
victime d'une aventurière qui lui à
exlurqué sa fortune et qui l'a no-
tamment contraint, le 15 décembre
1922, à apposer son empreinte digi- tale aur une pléce qui autorisait le

de l'Intérieur à verser lo

      

 

montant de la dotation en ques:ion
sur ses fonds privés.

Mrs Barnett, que l'on voudrait
obliger à restituer à l'Etat les biens
laissés par l'Indien, déclare qu'elle
se refuse À faire bénéficier de cet
héritage les tribus de 1'Oklahoma
qui traitérent son mari en paris jus-
qu'au jour où {I devint riche. Elle
ajoute qu'il n'y a pas de loi aux
Etats-Unis qui auiorise à annuler
après quatorze années, un mariage
approuvé, ou qui admette le divorce
d'un citoyen après sa mort.

Les adversaires de Mrs Barneti. de
leur côlé, se font fort de prouver
que l'Indien avait cing femmes et
au moins deux fils et deux filles

LECOURAGE
D'UNEDACTYLO
MELBOURNE, 9. — Trois jeunes

gens qui péchaient en bateau dans
la bale de Gerringong, dans les
Nouvelles Galles du Sud, se trouvé.
rent dans une position critique lors-
que, une lame de fond fit chavirer
leur embarcation : la baie, en effet,
est non seulement traversée de dan-
gereux courants mais elle est. de
plus, infestée de requins !

Deux courageux sauvéteurs, pour-
tant, n'hésitèrent pes à se jeter au
secours des trois naufragés : un
certain Frank Young et... une dac-
tylo de 28 ans, miss MacNamars. Ils
réussirent d'abord, à ramener sur
l'épave, et A muver deux des jounes
gens qui. déjà étalent emportés à la
dérive, mais c'est miss MacNamara
qui se porta seule à d'aide du troi-
sième sinistré, qu'elle put happer ait
moment od Ul allait evuler. Comme
elle Je ramenait à la rive, un énor-
me requin la frôla de sa nageoire
dorsale, sous les yeux terrifiés «ice
témoins de ce dramatique sauve- tage,
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Député
en gréve!

  
OTTAWA, 9. (D.N.C.) —

Jean - François Pouliot, le
bouillant député de Témis-
couata, qui est en grève de-
puis une semaine et un jour,
parce qu'il ne veut pas s’ex-
cuser à l'honorable R. B.
Bennett, est dans son comté
pour consulter ses partisans.
F1 se peut qu’il démissionne
pour obtenir ensuite un re-
nouvellement de mandat.

A BORD DE
“NORMANDIE”

Soupçonne-t-on les répercus-
sions qu'entraine pour la produe-
tion natienale la remise em ser-

 

 

à vice sur Ia ligne de New-York,
d'un navire tel que “Normandie”,
arrivé à New-York aujourd'hui,
pour la première fois cette an-
née 9 Quelques chiffres en den-
merent une idée.
En 193$ ce paquebot géant a

eftectué 16 voyages, et transporté
Plus de dix-huit mille passagers
Au cours de ces traversées, 3e

mastodonte a consommé : 59.008
Pièces de volailles (poulets. ca-
mards, dindes, pigeons): 5.200 cais-
ses de fruits : c'est-à-dire plus de
600.000 fruits de tous genres (pam-
Pplemousees, oranges. pommes, poi-
res, ete.) : 420.000 livres de viandes:
près de 700.006 oeufs: 121.000 lt-

wres de poimsons: 77.000 livres de
farine: 59.0080 livres de beurre;
451.000 livres de pommes de terre.
Pour les boissons. les chiffres

anni peut-être plus éloquents en-
core:

Prés de 156.000 gallons de bière:
136.008 boutrilles de vins de table;
25.006 bouteilles de champagne et
vins fins: 2.606 bouleflles de Ii-
quenrs; 38.000 bouteilles d'eau mi-
nérale.

Les fumeurs transformèrent en
volutes bleues : 27.000 paquets de
fabac: 15.000 cigares: 125.060 pa-

quets de cigarettes.

“Plusieurs enfants
blessés, samedi

Huit enfants ont été hospitalisés
pb Thépital Sainte - Justine, hier
après-midi, dans l'espace d'une
heure. pour des blessures plus ou
Moins graves. Marce: Parent, 6
ans. 389, rue Bélanger est, souffre
d'une luxation probable de ls han-
che droite pour avoir donné contre
Un Camion. rue St-Denis, alors qu'il
roulait sur sa bicyciette. Harold
Sauvianni, 6567, rue Chabot, 5 ans,
s'est fracturé l'avant-bras gauche
en tambant sur la chaussée. Fer-
nand Harnais. 2116, rue Dorion, 5
ans. s'est infligé des blessures au
front après avoir heurté un camion
stationné. Jean-Quy Dubuc, de
Saint-Isidore de Laprairie, s'est
fracturé la cuisse droite, à la suite
d'une chute dans l'escalier de la
demeure de aes parents. Le bam-
bin est âgé d'un an Un adulte
s'est également présenté à l'hôpital
Bainte-Justine pour s'être amputé

bout du pouce de la main gauche
Avec un couteau à pain. C'est un
M. Thomas Pield, Age de 34 ans et
domicilié à 2340, rue Marie-Anne.
Il à été ensuite dirigé à l'hôpital
Saint-Luc après un  pansement
sommaire. John Gibbon, 11 ans. a
été transporté à l'hôpital julf après
avoir fait une chute sur le pavé
alors qu'il se promenait en patins
à roulettes. Mordu par un chien au
genou droit. Richard Harrison. 8
ans, domicilié à 1496 rue Argyle, &
été transporté à l'hôvital Western.
Aucun de ces blessés n'est en état

, Grave.
———ap—_— —

DECES DE MADAME
EDMOND FORTIER

Madame veuve Fdmond Potter.
née LeSieur (Elizabeth) est décé-
dés, samedi, à l'Hospice Auclair,
4320, rue Henri-Julien. Bou mari
fut député libéral de Lothinière de
1008 à 1917. Elle demeurait alors à
Sainte-Croix.

 

 

Il attaquera l’Italie avec cent
vingt mille hommes.—Dis-

cours de Mussolini.

 

JERUSALEM, 8. — Une
piens, ayant à leur tête Dagat Taye, neveu de Mene-
ik, commence aujourd’hui une marche sur la capi-
tale de l’Ethiopie, Addis-Abéba. Dagat Taye, dit-on,
veut attaquer les Italiens qui sont maintenant à Ad-
dis-Abéba et s'emparer du pouvoir délaissé par Hailé
Sélassié. Dagat Taye est un ennemi violent de Hailé

eux hommes ne se sont pas vus une fois
dans 28 ans et le nom de Dagat Taye n'était même
pas mentionné parmi ceux des chefs d’armée éthio-

Sélassié. Les d

piens.

VICTOR EMMANUEL PROCLAME
EMPEREUR

ROME, 9. : Derniere heure;—Le roi Victor-Emmanuel a été offi-
cilellement proclamé empereur de l'Ethiopie lors du discours qu'a
prononcé Mussolini ce sotr. Mussolini a déclaré devant une foule
composée de milliers de personnes que la souveraineté de l'Italie sur
l'Ethiopie est entière et absolue. Le maréchal Badogho devient vice-
roi de l'Ethiopte et Mussolini à annoncé qu'il nommera en plus cing
gouverneurs qui présideront aux destinées des provinces de I'Erythrée,
de l'Amrah. de la Somalie italienne, du Sidoma et du Jostam. Victor-
Emmanuel devient donc l'égal d'Edouard VIII. La victoire des Italiens
en Ethiopie est un coup porté à la fierté haufaine de l'Angleterre.
Par sa victoire. le Duce vient d'assurer & son pays un empire et le
respect des nations qui Uentourent. Il a ruiné la SDN et place le roi
d'Italie sur un pied d'égalité avec le roi d'Angleterre.

————
AVEC L'ARMEE ITALIENNE A

ADDIS-APEBA. 9. — Le premier
vice-roi dans l'histoire de l'Italie
serait le général Pietro Badoglio.
le vainqueur de l'Ethiopie, qui de-
viendrait sous peu vice-roi de ce
pays. On croit que Badoglio sera
proclamé vice-rol à Rome d'ici
quelques jours. Le maréchal pour-
rait consacrer tout son ieemvns à la
réorganisation de ‘Ethiopie, la
campagne militaire étant terminée.

I} y & maintenart 30.000 soldats
italiens ici. ‘Trois mille camions.
les derniers de l'armée, sont am-
vés cl hier.

L'ALLEMAGNE RECONNAIT
L'ANNEXION DE L'ETHIOPIE

ADDIS-ABEBA. 9, Les obfi-
cieis italiens ont annoncé hier que
l'Allemagne par l'entremise de son
ministre le! a reconnu officielle-
ment l'Ethiopie comme colonie ita-
Vienne.
Jusqu'à ce jour. le ministre alle-

mand, qui 8 rendu visite au maré.
chal Badoglio hier, est le seul de
tous les diplomates étrangers À ae
rendre auprès du vainqueur de
l'Ethiopie.
On rappelle que l'Italie n'a pas

pris part! dans les récents pourpar-
lers au sujet de la remilitarisation
de la zone du Rhin.

Mussolini A annoncé que l'Italie
ne se mélerait à la politique euro-
péenne qu'à la condition que les
sanctions économiques soient abolies
et que la victoire italienne en Echio-
pie soit officiellement reconnue.
La France et l'Angleterre ont an-

noncé qu'ils continueront de consi-
dérer l'Ethiopie comme pays indé-
pendant, du moins jusqu'à nouvel
ordre.
Toutes les légations sont gardées

par des soldats italiens. La banque
de l'Ethiopie a rouvert ses portes
et les marchands de la capitale nc-
ceptent désormais les lires aussi
blen que les thalers.

LE DUCE SE RENDRAIT
EN AFRIQUE

ROME. 9—Mussolin{ a lintention
d'entreprendre sous peu un voyage
en Afrique, annoncait-on hler. On
ignore si le Duce se rendra Jusqu'à
Addis-Abéba.

SELASSIE BF REND A
LONDRES

JERUSAILEM. v. —- Haïlé Belassié.
ex-empereur d'Ethiopie, doit se ren.
dre à Londres d'icl quelques jours.
L'empereur qui a fait piètre figure
pendant les derniers jours de la
conquête itallenne, à visité les lieux amints hier.  
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UN RIVAL DU NEGUS
SURLE TR

armée de 120.000 Ethio-

DU CAPE DE L'ETHIOPIE
A ROME

ROME, 9. — Les Italiens ont lu
avec plaisir hier que le premier
chargement de café senant de l'E-
thiopie était arrivé à Rome, hier.
Les Italiens considérent que c'est
le premier envoie de la colonie nou-
vellement conquise à l'Italie.

MUSSOLINI PRONONCE UN
DISCOURS

ROME. 9, (Dernière heure.)
Le Premier ministre Mussolini,
après avoir ordonné une “adunata”
ou mobilisation semi-militaire, a
prononcé un vibrant discours c

ONE?

 soir devant des centaines de mil-

 

liers de personnes. Cette émission
a été radiodiffusée à travers l'Ita-
lie et a pu être cant“e dans l'Uni-
vers entier.

C'est à la suite d'une réunion du
Grand Conseil Fasciste que le Du-
ce & prononcé son discours.

“L'lwalie est à l'aube d'une ère
nouvelle et inégalée jusqu'à ce jour.
Nous assistons à la renaissance du
viell empire romain, à déclaré le
Duce. L'Ethiopie est bien à nous et
elle restera nôtre. (Italie se re-
lèvera plus forte que jamais de
l'époque de ia dépression et du chô-
mage. Le royaume d'Italie est de-
venu un empire.”

Il fut longuement acclamé par
la foule en délire et salué comme
père de la patrie et rénovateur de
l'Italie

OUVRIER ENSEVELI
RUE ST-HUBERT

Un accident qui aurait pu causer
mort d'homme s'est produit hier
après-midi, vers trois heures. alors
qu’un ouvrier employé à la démo-
lition d'une maison. à 6745, rue St-
Hubert, n éé blessé par l'écroule-
ment d'une partie de mur. Des
compagnons de travail ont libéré
le malheureux, enfcui sous un
amoncellement de briques et de
bois et l'ont fait transporter à l'hô-
pital Royal Victoria, ou l'on nous
rapporte que l'état du patient ne
présente pes de danger immédiat.
La victime est Sam Rodiheliech. 35
ans. domiciliee à 384. rue St-Do-
minique.

La

A peu près à ia mème heure, Un
autre mur s'est écroulé à 2128, rue
Bleury. mais sans toutefois blesser
de mssan's. Les dommages son: in-
signifiants.
—_—,——

L'EMDEN A QUEBEC

 

QUEBEC, 9. — Des coups de ca-
mon de la Citadelle ont salué :ar-
rivée dans nos eaux du croiseur
allemand “Emden”. Il faisai: un
brouillard assez épais. Le crosseur à
poursuivi sa route vers Sare! où ji!
fait escale avant de se rendre à

 

Les mineurs veu-
lent faire sauter
la mine de Moose-

River   
Lx police fait bonne garde

autour de la dynamite.
Recommendation du jury
à l’enquête sur la mort de
Magill.

HALIFAX, 9. L'excavation
creusée par les “draegermen” pour
sauver le Dr Robertson et son com-
pagnon Scadding a été bermétique-
ment bouchée hier. Par ordre du
ministère des mines de la Noavelle-
Ecosse, personne ne doit pénétrer
dans la mine. Les mineurs à Moo-
se-River ont tenté de faire sauter
Is mine après que Robertson et
Scadding eurent été sauvés, mais
{ls ne purent se procurer de La dy-
namite. La Gendarmerie à cheval
faisait bonne garde autour des
caisses de nitroglycérime.
A l'enquête du coroner sur la mort

de Herman Magill, le jury a décla-
ré: “Nous recommandons aux pre-
priétaires de mines et aux autori-
tés minières d'être vigilants à l'a-
venir et de ne permettre à qui que
Ce soit de pénétrer dans une mine
avant qu’ils ne se soient assurés que
tout danger en a été écarté.”

 

Un catholique
demande d’annuler

son mariage

N'ayant pu faire rompre les liens
de son mariage par les tribunaux de
Toronto, Mor:imer-Louis Rennie, un
catholique, s'est adressé au juge
Forest. de la Cour Supérieure de
Montréal, pour faire annuler son
Mariage avec une protestante, parce
qu'il n'avait pas été célébré par un
prêtre catholique. Ce mariage a déjà
été annulé par les autorl'és ecclé-
siastiques, en vertu du Droit Canon.
Resie à se demander sf un tribu-

nal de la province de Québec a ju-
ridiction. vu que M.Rennie réside
maintenant en Ontario.
La cause a été prise en délibéré.
——————<>re-——_—

AMY JOHNSON

LE CAP. Afrique-Sud, 9. — Amy
Johnson. l'aviatrice anglaise, vient
de câbler à son mari, le capitaine
Mallen pour Jul apprendre qu'elle
s'envolera demain pour retourner à

 

 
Montréa! lundi.

 

°__ Co.
Deux ouvriers foudroyés
Les deux électriciens de Shawinigan-Falls qui achevaient

un ouvrage important à la centrale de la Shawinigan
Water & Power, ont été frappés par l’épouvantable
choc, alors qu'un fil sur
un autre chargé de flui
durant plusieurs heures,

Une femme est tuée aux Trois-Rivières
TROIS-RIVIERES, Qué, 9. — Trois morts tragiques ont marqué la

 

fin de semaine à Trois-Riviéres ou
ont péri ce midt à Shawinigan-Fails, foudroyés par un choc de 50.060
volts, et une femme de 68 ans à été tuée, à Trois-Rivières, par une auto-
mobile dont les occupants revenaient

————
MM. Camille Ladouceur, 30 ans.

et Wilfrid Ouellette. 38 ans, de
Shawinigan-Falls, ont trouvé une
mort tragique alors qu'ils étaient à
terminer une besogne qui durait
depuis un mois et qui devait se
terminer justement ce soir.
Avec des compagnons ils tiraient

sur un fil, à peu de distance de la
Centraie de la Shawinigan Water
& Power, quand ce fil se relâche,
se mit à osciller par l'élan et alla
toucher un autre fil chargé de 80.-
000 volts. Les deux malheureux
w'affaissèrent instantanément. On
pratique sur eux la respiration ar-
tificlelle perdant ube partie de
l'après-midi. mais sans succés.
Le chef N. Longvai enguéia aur

l'affaire et fit transporter les corps
à la morgue.
L'OUVRAGE ETAIT PRESQUE

TERMINE
Depuis un mois environ, on est à

lequel ils tiraient en toucha
de. — On chercha en vain,
à les ramener à la vie.

dans le district. Deux électriciens

d'une noce,

de Shawinigan-Falls. Afin de hà-
ter la besogne. la compagnie avait
fait appel, au début de la semaine,
à une de ses équipes de Joliette.
dont M. Ladouceur faisait partie.
On devait finir ce soir même,
quand est surveny le tragique acci-
dent: Le contremaitre en charge.
M. François Roy, sera entendu ce
soir, à l'enquête du coroner Chan-
donnet. Les deux victimes sont ma.
riées.

FRAPPEE PAR UNE AUTO
A Trois-Rivières, Mme Jean-Bap-

taste Gagnon à été frappée par une
auto que conduisait M. Antoine 8t.
Pierre: il était actompagné de
quatre autres personnes On reve.
nait d'une noce
Sortant de la rue St-Charles.

Mine Gagnon s'engages sur le bou-
levard Laviolette Juste comme l'au-
to arrivait. Elle fut précinitée sur
le pavé et‘ expire de temps

 

 renouveller des fils, entre l'usine
ténératrice de la Cabolle et ceile

après à l'hôpital. aane avoir repris

Londres. commeelle était venue, en
bat:ant tous les records.
 

par50.000volts

 

LE “HINDENBURG”
A NEW-YORK2

NEW-YORK, 9. — Le nouveau
seppelin allemand, long de 883
pieds, & fait sa première cnrolée
d'Allemagne en Amérique du Nord
en 61 heures et 51 minutes. pour
une distance de 3.600 milles, soit
33 h. et 32 min. de plus vite que le
Graf-Zeppelin. T1 et arrivé à l'aé-
roport de Lakehurst (N.Y.) A 5 h.
43, samedi matin. A 6 h. 30, il était
accroché à son mât. FI était parti
de Friedrischafen (pris Berlin)
mercredi après-midi. à 4 h. 30.
UN CANADIEN SE RENDRA EN
EUROPE SUR LE ZEPPELIN
Parmi les voyageurs qui s'embar-

queront sur le Zeppelin “Hindenburg”*
à son voyage de retour, on remar-
que un Canadien, M. W.-B. Burchall
de Winnipeg, gérant de la publicivé
pour les Canadian Airways.
M Burchail à demeuré à Montréal

plusieurs années. I. "Hindenburg"
quitters Lakehurst, New Jersey, de-
main.

 

 

PLUS DE SERPENT
A MONTREAL
——

A la suite de l'ac..le.: survenu
la semaine dernière, où Abdui Saud
connu sous ie nom de J -E. Smith,
à dû se faire amputer unbess. 1
police proposera au conseil muni-

cipai de défendre que l'on garde
des serpents dans les limites de la connaissance. ville.
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Mile Jeanne Savignac recevra, à
Yheure du thé, le mercredi 13 mai
en l'honneur de Mlle Lucette Babin
es Ge Mille Lucille Rolland.

..
En l'honneur de Mile Lucille Rol-

land, à l’occasion de son prochain
mariage, Mme Jean-Paul Rolland
réunira quelques invités à déjeuner,
le jeudi 14 mai et Mile Yolande
Moisin donnera un souper-buffet, le
samedi 16 mai, à l'isue du thé
Qu'offrira, au Mont-Royal, Mme
Berthold Mongeau.

CIEE
Un souper-dansant sera donné, le

vendredi 15 mai. à l'hôtel Windsor,
sous les auspices de la branche ca-
dette d- la Chambre de Commerce,
à l'issue du gala qui côturera Ia
saison active du Parlement-Ecole
de cette association.

* >

Mlle Lolita Gravel, après un sé-
jour à Régina et à Minneapolis. est
arrivée à Winnipeg. où elle passers
une quinsaine de jours, l’invitée du

major et de Mme G-E Hall.

En l'honneur de Mlle Jeanne Syl-
vestre, À l’occasion de son prochain
mariage avec Me Paul Leblanc. le
docteur et Mme Jean-Charles Trem-
blay donneront un thé-dansant, le
samedi 23 mai; Mme Henri Rodri-
fue réunira quelques invités à dé-
Jeuner, le jeudi 28 mai, et 11 y aura
te shower d'ustensiles de cuisine. le
mercredi 10 fuin, ches Mes Hélène
et Ida Leblanc.

ts
M. Wilfrid Pelletier, de New-York.

est à Montréal. l'hôte de l'honorable
et de Mme Athanase David.

* * 8
Sir Frederick Williams-Taylor est

pour une dizaine de jours.
Frcierick et lady Williams-Tay-

Jor retourneront sous peu en Angle-
avoir passé l'hiver à

à

Be et recevra à l’heure du thé. le
mardi 12 mai et Mme Jean Brault
recevra le lendemain après-midi. 13
mais Mme Jacques Forget recevra.

à six heures. le vendredi 15 mai:
Mme Roger Bélanger recevra éga-
lement. le lendemain 4 la même
heure. Mme Jérôme Paradis grou-
pers quelques Invités, je dimanche,
17 mas.

«en
a x +

Les bénéfices de la “Shefler's
Springtime Review” qui aura lieu.
demain soir, su His Majesty's. re-
ront versés pour l'Oeuvre de l'Hôpi-
ta: de la Femme Invalide.

...
Mile Margo Cardinal, d'Ouire-

mont, donne un shower d’ustensiles
de cuisine et reçoit à l'heure du
thé, aujourd'hui, en l'honneur de
Mile Cécile Valiquette. à l'occasion
de son prochain mariage.

—
L'examen des yeux, des
troubles musculaires et
Pajustement des verres

CORECTAL
PAR NOS

OPTOMETRISTES ot OPTICIENS
LICENCIES

“Bachellers en optemétrie”

   

Lærsque vos verres vent fabriqués éaus
mou laborateires, d'aprés notre exames
scientifique.

IL SONT PARFAITS
Grâce à nou nouveaux instruments do
précision, l""à pou près” n'existe p.us.

TAIT-FAVREAU
Lerense FAVREAL, 0.0.1

865, STE-CATHERINE K.
Ta LA 67e

  
succursale da nord:

0000 ST-HUBERT
TH, CA. 44

 

 

Mlle Pauline Paquette, Miles Ga-
brielle et Mariette Joly et Mile
Francoise Lavigne, de Lachute, par-
tent aujourdhui, en automobile,
pour New-Yurk, où elles passeront
une semaine.

* se
Le sénateur et Mme Rodolphe

Lemieux passent quelques jours à
Ottawa et sont descendus au Châ-
teau Laurier,

es
Mme Maurice Scott, qui a passé

Thiver à Montréal, s'embarquera
mardi. à New-York, sur la “Nor-
mandie” pour retourner à Varenge-
ville. Mme A. Baumgarten accom-
pagnera ss file Jusqu'à New-York.

Mile Madeleine Saucier recevra À
T'heure du thé, 1e lundi 18 mai, en
l'honneur de Milles Lucette Babin
et Lucille Rolland.

..
Mme Jean Pontbriand. de Rawdon,

recevra A déjeuner, le mardi. 19
mai, en l'honneur de Mlle Lucile
Rolland. Un thé sera offert. le len-
demain, chez Mme Henri Beaulieu;
Mile Henriette Pinsonnault réunira
quelques invités à dîner, Je jeudi. 21
mai. à Laval-sur-le-Lac et Mme
Lou Papineau recevra le samedi 23
mai. & Laval-sur-le-Lac,

ee

Une représentation de “Cocktail”.
sera donnée, le lundi soir, 18 mai, à
huit heures et demie, au Monument
National, en faveur de l'Aide aux
vieux Couples. On remarque parmi
les personnes qui y assisteront: le
docteur et Mme Georges Badeaux,
Mme A. Demers. Mile M. Demers.
M et Mme Arthur Letonda), le doc-
teur Letondal. Mile G. Bourdon.
Mile Gascon. Mile Lafleur. Mlle
Grenier. Mme Dansereau. Mlle A.
Lanoie, Mile L. Lavoie, M. R. De-
mers. M. Lionel Daunais. Mlle F.
Larivée. Mile F. Demers. le docteur
et Mme Sarto Desnoyers, M. et Mme
Victor Doré. :

tse
Le concours Hippique annuel aura

-{Meu au Montreal Hunt Club, le ven-
derdi 5 et le samedi 6 juin.

.
QUEBEC

Mme Herbert Hamilton passe
quelque temps à Bellevue. chez ses
parents, l'honorable et Mme Hono-
ré Mercier. «es

Mme J.-P. Landry s'est embarquée
vendredi. à bord de !“’Ascania”. pour
un voyage de queques mois en Eu-

° ...
Le leut.-colonel & Mme H-R.

Goodday occupent maintenant leur
villa de .Boischâtel.

...
M. Lucien Guillemette est revenu

À Québec. sur le ‘Duchess of York’,
après avoir fait un séjour prolongé
en Europe.

ss
Mile Simone Parent. d'Ottawa,

passe ume semaine & Québec, l'invi-
tée du sénateur et de Mme Georges
Parent.

*..
Mlle Gaby des Rivières réunit

quelques invités, aujourd'hui. à
I'heure du thé en l'honneur de Mlle
Madeleine Hamel dont le mariage
avec M. Jean-Paul Saint-Laurent
sera célébré prochainement.

*..
OTTAWA

Ie juge et Mme F.-D. Hogg et
leurs files, Betty et Dorothy parti-
rent en juin pour Kingsmere.

« =.

M. et Mme J.-A. Pelletier sont re-
venus d'un voyage dans les provin-
ces de l'Ouest. . .

Mime Buchan et Mile Buchan sont
actuellement & Toronto, les invitée
du leutenant-gouverneur ey de Mme
Bruce.

..
Mme Lucien Cannon est à Otta-

we l'invitée de Mme John MeCor-
mac.
; ...
Mme Gilbert Fauquier passe quel-

que temps & New-York.

Mme L.-Arthur Cannon aciuelle-
ment à Québec. est l'invitée de air
Charles et de lady Fitapatsick.

Sir George Perley est parti pour
Echo Bay. ewe

Mme C.-G. Power est partie pour   Québec où elle passers quelque
+ temps.

Bloc-notes
Dimanche L'auto & fait plus

de 15 victimes en

fin de semaine.
C’est qu'on ne se
montre pas asses
sévère pour les
chauffeurs impru-
dents. Un homme
ae fait tuer. L'as-
sassin de la route
n'est accusé, le
plus souvent, que
de négligence cri-
minelle. Il passe
trois mois en pri-
son. La plupart du
temps, il ne paye
pas d'assurance, ne débourse aucune
amende et, une fois libéré, reprend
son permis de conduire et demeure
une menace pour la société.

—_—

 

© La Commission du Jer-
din Botanique de Mont-

réal est entrée of-
ficiellement en
fonctions. On a
conunencé à amné-
pager le terrain,
On y transporiers
les plantes du
Parc Baldwin qui
étalent en voie de
se perdre. Ainsi
Montréal pourra
avoir son jardin.
tout comme To-
ronto, New - York,
Paris, Berlin, etc.

—_——

Lun

 

Mardi Un chômeur mécontent
avait brisé tous les car-

reaux de fenêtres
du logis qu'il aban-
donnait. Les nou-
veaux occupants
avaient un enfant
malade. Celui-ci
mourut dans le
nuit, à cause des
courants d'air, Ce
cas pénible à été
rapporté à M.
Henri Jarry, con-
seiller municipal
de Villeray, qui ne
peut que déplorer
un tel malheur.

  

& Un Egyptien, dres-
seur de serpents. a

, été mordu au poi-
gnet par un de ses
pupilles qui souf-
frait d'une tumeur
vénéneuse II a
fallu amputer le
bras du malheu-
reux qui est
menacé d'empoi-
sonnement du
sang. Les neuf
reptiles ont été
aephyxiés par la

+ police.

—_——

J udi Me Henri Gérin-Lajole,
CWA ancien tatonnier gene.

ral de la province
de Québec, est
mort des suites
des blessures qu'il
avait reçues, ayant
été franpé par une
auto, avenue Eim-
wood, non Join de
sa demeure. Il
était le fils de feu
Antoine Gérin-
Lajoie, romancier
canadien, Il fut
nommé président
de la Banque Pro- °
vinciale du Canada. en 1934, à Ia
mort de 8.-J.-B. Rolland.

——

Vendredi Une délégation re-
présentant 19 as-
sociations de Ro-
semont & deman-
dé à la Ville une
piscine pour ce
quartier qui comp-
te une population
de 48.000 âmes. La
délégation était

1 pilotée par l'éche-
vin J.-H. Brien e
soutente par une

\requête de 8000
noms. Il est mal-
heureux de cons-

‘tater que les en-
fants de ce quartier n'ont pas un

 

  

 

  
  seul endroit se livrer au sport

publiait,
roi avec

roi Edouard VIII avec

de naissance du roi d'Angleterre.

 

de plus seront
ensemencés

OTTAWA, 9—L'Office fédéral de
ln Statistique a annoncé. aujour-
d'hui, qu'un million d'acres de plus
seront ensemencés. cette année, soit
une superficie de 3 pour cent de plus
que l'année précédente.
L'étendue en blé du printemps

sera de 24.354.000.

Un million d’acres FRAUDE DES

| LE PETIT JOURNALJDEMontréal, 16 mai 1924

Notre nouvelle du mariage
d'Edouard VIII se confirme

En dépit des démentis, la nouvelle que “Le Petit Journal"

dimanche dernier, au sujet du mariage dy

la princesse Alexandrine-Louise de Dane.

mark, est de plus en plus accréditée a Londres.

LES FIANÇAILLES SERAIENT ANNONCEES EN JUIN

LONDRES. 9. — Malgré les dénégations des membres de la noblesse

anglaise, la nouvelle s'accrédite de plus en plus que les fiançailles au

la princesse Alexandrine-Louise de Danemark

seront annoncées au monde, le 23 juin, à l'occasion du 42e anniversaire

 

Aucun démenti n'a été apporté par la famille royale.

On se souvient que le roi a fait voter par lo Parlement anglais in

somme de $200.000 en prévision de som mariage.
 

SECOURS DIRECTS
A OTTAWA

————

OTTAWA, 9. — DéJA aix chô-
meurs attendent en prison leur en-
quête préliminaire pour avoir ub-
tenu frauduleusement des secours
de In ville. Le comité des dcize
dirigé par le détective George Gray
continue son enquête.
 

Precéde de quatre landaus changés de
fieurs, le cortège funèbre se rendit à
l'église Baint-V.ateur d'Outremont, où le
service fut célébré par le BR. P. J-A Roy,
CSV. curé de Ia paroîsse, assisté de
l'abbé Gecrges Densger, auménier de L'Aa-
socistion générale des étudiants et du
R P. René Piette, CSV, comme diacre
et sous-diacre
M. Louis Bouhler, PSS. curé de Notre-

Deme préside à ja levée du rorpe
Leurs Eicellences Nos Seigneurs Georges

Gauthier. srchevéque-cosdiuteur de Mont.
réa: et P.-Z. Deceiles, évêque de Sa:n:-
Hyscinthe occupalent des sièges dans le
choeur. On remarquait aussi Mgr A -V-J
Piette, P. A. curé de Ssint-Manislas et
ancæn recteur de l'université de Muniréal,
ie chanolne J-N. Dupuis curé de Mai-
sonneure; lea RR. PP. Armand Yon. de
L'Oratoire: L-O. Jeibert CSV. J-Papin
‘Archambault, 8j, J-H. Faïbord, 3):
Alphonse de Grandpré, assistent prorin-
cial des Cleres de Sa.nt-Vinteur. Alphonse
Gauthler, visiteur provincial du même
ordre: les abbés C-R Guiibault. curé de
Balut-Fisébe de Verceii: Léonidas Deajar-
dins, euré de Saint-Gerinain d'Outremont:
Roper Marien, aumônier de lKecle Mur.
male de :a Congrégation Metre-Dame:
Henri Arbour, sumdnler du Oarmel: Lau-
rent Mort et Jacques Papineau, vicaires
à le basilique et M Roméc Neveu pss.
supérieur des Suipiciens
La chorale parotssinie de M W -A Way-

and chante lu messe de requiem de Ros-
ami.
M. Roland Bedleau touchait argue.
Condutsaient le dell" Jes 182 du dé-

funt, Mes Henri Gérmn-Lajole et Alexan-
dre Gérm-Lajoic du contentieux de a
Banque Canadienne-Nationaie. et le Dr
léon Gérin-Lajoie: ses petits-fis, M. Paul.
André, Marcel, Cimude, Pierre, Jean et
Guy Oétin-Lajole: son frire. M. Léon Gé-
sin, mes beaux-frives, MM. louis de QG
Reauhlen, Mes Paul oi Alexandre Lacoste,
M. Jules Duchaste! de Mcntrougs, Cher.
lea Prémont et Jules Hone: vs neveux,
MM. Léon, Jean et Pierre Drichaste] de
Montrouge, Roger, Mare, Norbert of
Alexandre-L. Lacoste, Prançois, André et
Antoine Hone, Maurice Gérin, A.-l. Beau-
pré et Me Emllien Gadbots, sen courina
Me LAon Garneau, Rugéne Gélinas. Paul
et Edmond Garneau et Edmond Normand
« Mes C-J. Gélinas ot Cacll-N Mac-
Naughton, associés professionnels du dé
unt.
Parmi ies membres de ia magpwtrature,

on remarquait: Jes hon. Juges J.-C. Waiah,
Paul Baint-Germain et J-L. Saint-Jar-
ques, de la Cour d'Appe: Philippe De-
mers, Alfred Porest et Philémon Coustneau,
de le Cour Bupérieure: J-H Archambault,
Juge doyen de la Cour de Circuit, et J -E-
C. Bumbray; le huge J-O Larroix de la
Os des Bessione de la Paix: le recorder.
en-chef Amédée Thouin, de Montrée:, et
Wikrid Beastie, d'Outremont
Le Barreau était représenté par Me Ar.

thur Vallée, bâtonnier général de ia pro-
vince de Québec, o Bernard Bourdon.
syndle.

La Banque Provinciale du Canada était
représentée par son président. M. C-A.
Roy: son wéreni-général, M. Ubeld Mayer:
son vice-président, M, Georges Savoy, de
Saint-Jean. P. Q.. et Me L -J. Codère, NP,
de Sherbrooke, membre 4u consedad.
ministration, et Me Hector Mackay, ne-
crétaire,
Mans le corlége. sn remarquant égale-

weit: Ia beigadler-géndre] P de B Panet
nresden: de la Commmon ot chimage Ae
Montréal: hon. Haul Gro né, conse, +1
teghiatil; l'écherio Armand Grothé, d'Ou-
sremont: LR. Parent, député fédéral de
Terrebonne: le colonel P-8. Mackay,
Wouerd Labelle. vice-président de Je rf.
cie des chemins de fer nationaux.
Les hon sénaiaure Raoul Dendursnd,

  natation.
C-P. Beaublen @b André Pauieux, MM
Beaudry Leman, président de Mb Banque
 

Une grande foule aux funérailles -
de Me HenriGérin-Lajoie

C'est au milieu d'une grande foule de parents et d'amis qu'ont <u
: Heu, ce matin, les funérailles de Me Henri Gérin-Lajote, décédé dans a: +
circonstances si tragiques. I! y avait là des juges et des savants veu:
rendre un dernier hommage à un des maitres de la profession et & un
ancien bâtonnier; des hommes d'affaires voulant donner un dernier
témoignage d'estime à un des leurs, car Me Lajoie fut aussi un présider:
de la Banque Provinciale du Canada.

—_—
, Canadienne Watlonaie: jes docteurs Te-
irmphore et Lio Pariteau et Cam:lle la.
violette Quy Vanier, Alfred Tarut, Pa :1
Gauthier, René Laporte. Georges Lars -10
C-.E Ot'yel, le Dr Guy Jlame\ Tone-
matrt Brosseau. Romario Oenest, Pierre
Belise, J-O Mousesu, John-T Haeckel
J-C. Dussauit, is Dr D. Léonard. 1 2
onde. ’

  

Me Oscar-P Dorum, ex-bélonnies A né
Jullen, P -B Maihya Pierre de B Lans
the, les docteurs A Brossesu, R [wie
J.-E Racicot, R. Biouin, Mdmond Duos,
G-H Kent, A. Lemieux. Charies Hétoet,
A. Magnan, Léo Blagdon. J. Trem..

Rend Roliand. Albert Lesage
M Laurent Turcotte, Gusase Ope: or

Aimé Cousinrau, Armand Chagut. Re:
Biron, Gérald Pasiseau, J-G Trude .
Paul Cussvn, A-J Laurence, J-A UT -
deau. J-H. Labelie. A-J Dugai, Wa.
Joseph, Ouston-© Dubue, Aimé Lafonts =
Jean Lafontaine, T. Valiqusite, Vi +
Martineau, Guétan Barry, le profes. .
Pierre Masson, Gérard Lanctot, Mes Kh.
bert Bourasse, procureur de Ja Courone ot
Maurice Dugns
la Dr Rosario Pontaine. médecin-jég or

Max Mercier, Bd -J Chartter. le De F P.
Grenier, Ernest Deniger. Arthur Lem'r x,
J.-B. Arptn, Ernes: LeMoyne. C-G
Tonnancourt, C Balnt-Pierre, J-J. Pere
terne, Arthur Laramée, Edmond Mormand,
Georges Clermont, C-E. Trottier. J-M.
Prévost. Eugéne Clermont, les docir +
R. Dionne, J -C. Doucet. R. Simard, J.P.
Houle et R Laurendeau @ Albert LeSs,
Mes Richard Beaudry Alfred labe »,

Charles Bruehéat. Dan McAvoy, Marde al
Nantel, bibliothécaire du Barreau, N A.
Millette. Omer Lapierre, shérif de Me: 1.
réal: Anthime Fortin, Jog Beaulieu, 1. FE
Besuileu, Ernest Trétreau & D-L Des. =
MM. Raymond Robte, Btuart-f-W A -

len. O. Latredin Raoul! Letreifie, PF 1.
Barfl, je Dr Mackintosh, Omer Héix.
Léon Lotrsin. le Dr Bournivad, K-R Pu.
roll, Emile Labelle, John Bumbrey. P. 1
Trudean, Marcel Jafbert, Bernard Lans <.
le Dr Emilien Vigeant, lo Dr Oh Mao
thteu, Jacques Cordeau, Bernard De: <-
reau.
Mes D-IL. Dmbols, J-C lamathe .o

Nr. A Archambault, MM Flenri (Hi =
Edmond Vadeboneorur, MM -B  Cudd -
Alfred Saint-Cyr: we notalres (uve =
Beaudoin et C-EC. Lesage. je Dr ¢ A

Bohémler, MM John-Chartes Shes, r
Cénéreux, Léon Parihauxt, J-C Th
M Prévost, Menci Dequine, J-R He
C-A. Marchand, P-A. ot P.A Bi a
Paul Vahilencourt. (1 -E. Beaupré, J ig
Desrochers, 8, Laporte, Lionel Crore 1°
Risatllon. Alfred Tarut, P.O. leduc Y
Lamarre, Paul Ethier. B.-J. Chartier =
docteurs J-E. Laberge, réginaent du |
lige des médecing, M.-O. Bourgeois. J
Gartépy. A Bertrand, Paul Bourges * -
sert Rouleau, Jules Brauit. MM © A.
Gravel, 8-W. Hamilton 3-0 Melle =.
le totaire J-A Paquin, Cenest Tr.
Oscar Craig, Léa Basuprd, Albre 4
Claude Dubue, Edonard Clerk. te Dr is »
Hébert, Me R-Q. delorimier, Oodfres -
violette, lon docleurs J.-A. Galien et € <-
ton de Mellefeulie Marcel Coyer. CF
Montpetll, Henri Oulmet, J-V Dre oe
ners, Louis Coderre of plusteurs ¢ '&

—<— -

Feu M. Fernand Lauzon
—

Nous apprenons avec rez
mort de M. Fernand La. à
l'âge de 23 ans. Le défunt eus +
flis de M. Aquila Lauson et sie
Clara Desbiens, La mort est tire
venue À la suite d'une courte maine
die, à la demeure de see parlé

1383 Eat. rue Demontigny. No

 

  

   

  
 sympathies & la famille.

  

 
   

           

    

   

  

  

  

   

    

 

   

   
  
   

  
   

  

    



 

Montréal, 10 mai 1936 wr

“LE PLUS BEL HOMME DE LA
CHAMBRE DES COMMUNES” A RECU

300 DEMANDES EN MARIAGE!

 

M. Denton Massey n'aurait

pas de difficulté a se ma-
rier ... surtout en cette

année bissextile | — Mais
voilà : il est déjà dans les
liens matrimoniaux !
Les 3.976 propositions du
maire Louis Auger.

 

LES DEPUTES QU'AGNES MACPHAIL TROU-
VE DE SON GOUT. — Enfin, Agnès MacPhail, la
première femme-député aux Communes cana-

Si elle se mariait —
cet âge est sans pitié — Mile MacPhail jetterait
son dévoiu sur l’un des dix députés qu'elle vient

Nous reproduisons

diennes, à fait son choix !

de nommer à la Chambre.
ici les photos de huit d'entre eux.
tent l'Idéal, à ses yeux exercés, puisqu'elle en cou-
dole 243, tous les jours que le Parkement siège!
(Il y a 245 députés à Ollaws, dont une femme

Voici huit Beaumariée, Mme George Black.)

UN CHEVAL
LOCATAIRE

1.06 ANGELES, 9.—A Los Ange-
les. un jeune homme de 18 ans, Ri-
chard Godfrey, amens un cheval
dans un appartement dont fl avait
eménagé une chambre en étable.
Mme Jebb, locataire de l'appurte-
ment à l'étage en dessous, s'adresse
à la police.

—Ce sacré cheval, dit-elle. ne
cesse de taper du sabot et m'em-
pêche de dormir.

—Pardon, riposta Godfrey, je ne
me sépare jamals de Tulfie, car
c'est un cheval savant, plus savant
que la petite dame qui se plaint de
lui. C'est d'ailleurs marqué dans
mon contrat de location que je vi-
vrai avec mon cheval.

LA police donna raison à Tuffie.

Creer

 

   

FIN DE

[LE PETIT JOURNAL ]-

 

OTTAWA, 9. — Denton Massey,
député de Toronto, proclamé le

plus bel homme en Chambre des

Communes, par Mlle Agnès Mac-

Phail, une des deux femmes qui

sont ses collègues, n reçu 300 de-

mandes en mariage tant du Cana-

da que des Etats-Unis depuis la ré-

Vien, Georges

Ils représen- blesextile) et

Hydrothérapie

PARIS. 9. — On & souvent pré-
tendu que le “grand siècie” ne se
lavait guere. Ce ne sont pourtant

Qui ii manquaient.

Le musée de Versailles vien:
d'entrer en passession de la vaste
cuve de marbre qui servait de bai-
gnoire à Louis XIV. Cette bai-
gnoire, à la suite de vicissitudes

diverses. était devenue la propriéte
du comte Robert de Montesquiou.

Celui-ci l'avait installée dans le
jardin de sa villa du Vésinet. sous
une disposition architecturale ins-
pirée des petits “temples d'amour”

de nos jardins princiers.

La propriété du Vésinet ayant
été mise en vente en 1934, la caisse
des monuments historiques @ pu 

EXCURSION AUBAINE

FETE VICTORIA
NEW-YORK 5
ALLER et RETOUR
DEPAR:-—à Montréal, gare Windsor, sur {rain spécial, vendredi
le 22 mai, à 8 P.M. heure soinire, (9.66 P.M. heure avancée.

RETOUR:—à New-York, sur train spécial, lundi le 15 mai, à 8.15
P.M, heure solaire, (9.15 heure avancée.)

passager doit, muntr de papiers d'identification. ou

psace hy permisaux bureauxde l'Immigration Amérl-

caine, Edifice Drummond, 1117, rue Bte-Catherine oucst,

Pour renseignements

Deiaware & Hudson, Edifice Drum
mend, MA, 8400, gare Windsor et

201 rue St-Jacques, PL. 2211.

DELAWARE ¢ HUDSON

acquérir pour Versailles la bai-
gnoire du Roi-So!cil.

—

SEMAINE

1 0°

et billets:

clame faite par Molly McGee, cor-

rospondante du Mayfair. En 1926,

le maire Louis Auger, de Hawkes-
bury, alors député de Prescott,
avait reçu 3.976 demandes en ma-

riage. Monsieur Auger est mainte-

nant marié avec une ancienne ré-

sidente de Montréal.

 

Un parent des quintuplettes
voudrait garder leur hôpital

Les jumelles Dionne recevrontla visite de leurs deux
cousins pauvres, neveux de Mme Dionne. — Ce
sont les enfants de M. et Mme Vital Legros, qui
vivent dans une humble cabane du hameau d’Ed-
lund, à 86 milles à l'ouest de Cochrane.

—_—

COCHRANE, 9. — A 86 milles à
l'ouest de cette ville Sur le chemin
Ferguson, se trouve un hameau qui
porte le nom d'Edlund. en l'hon-

Brummels de la Colline Inspirée: En haut, de

gauche à droite:
Lawson, l'hon. W. Earl Rowe et l'hon T. A. Crerar.
En bas, de gauche à droite:

beau de tous ‘qui à déjà reçu 300 demandes en
mariage, puisque nous sommes dans une année

autres, qui complètent la liste des beaux hommes

de Mile MacPhail, sont J. J. McCann el Grant

pas les accessoires d'hydrothérapie!

neur d'une des deux femmes qui, il
y à quelques années, tit un voyoge
hasardeux en traineau à chiens,
jusqu'à Toronto.

Il y avait là, jadis, un important
camp de bûcherons, un magasin.
un bureau de poste. des maisons;
aujourd'hui, tout cela est di-paru
Le commerce du bois est mort, le
bureau de poste a été fermé... 1l
tie reste plus que quelques cabanes.
Dans l'une d'elles, au toit recou-

vert d'un papier goudronné, aux
murs d'un seul rang de planches,
demeure Vital Legros, l'ainé des
cinq frères de Mme Oliva Dionne
Il épousa Marguerite Brissetie, l'ai-
née des neuf enfants de M et

i Mme Paul Brissette qui vivent dan
| une cabane en bois rond sur un lot
| voisin. M. et Mme Leçros ont deux
.enfants qui sont les cousins des

| cinq jumelles Dionne et auxquelles,
d'ailieurs, ils ressemblent.
Le jour même où la fortune frap-

pait la porte des Dionne. le ma!-
heur s'abattait sur la maison de
M. Legros. Le dimanche. 27 ma:
1934, sa maison, son stable et tous

| ses bestiaux étaient détruits par un

 
 

incendie. Des feux de brousse sé.
talent propagés sur la région assé-
chée par plusieurs semaines de
chaleur. Il n'avait pas plu depuis
plus d'un mois. D'autres maisons
de colons furent aussi brûlées.
Sans abri, sans meubles, sans vê-

tements autres que ceux qu'elle
portait, la famille Legros était ré-
duite au plus complet dénuement.
Le lendemain, les Jumelles

Dionne apportaient la fortune à se
sœur, tandis que M. Legros trou-
vait un abri temporaire sous le toit
bienveillant des parents de Mme
Legros. De peine et de misère, M.

Legros parvint à se construire une
nouvelle cabane, sur «es ruines mé-
mes de l'ancienne,

L'intérieur est pronre et bien
éclairé. Sur les murs se trouvent
répétées les photographies des ju-
melles. ses nièces.

M .Lezros parle aussi bien l'an-
#ials que le francais comme la plu-
part des Canadiens-français d'On-
tario.

M. et Mme Legros et leurs deux
enfants se proposent bien, cet été,
d'aller voir les petites jumelles.
Son plus grand désir serait d’être
nommé gardien de l'hôpital Dafoe,
A Corbell.

 Hugh Plaxton, hon. W. Earl

le colonel Thomas
Bouchard, Denton Ma «ey, le plus

I'hon, Ian Mackenzie. Les deux

a

SEATTLE, 9. Des enfants
| jouant dans un garage abandonné !
[ont trouvé un sac contenant |
pièces de 5 cents. L'argent fut remis
à'ia police.

MacNeil.

UNE FORTUNE

 

 

Un thé vert d’une
saveur incomparable

THÉVERT

SALADA
 — = - = _ _
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NUGGET PROLONGELAVIE DES CHAUSSURES
—DONNEUN POLI DE PLUS LONGUE DURÉE.

RefrJANUGGET
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Le roman d'Edouard VIII

 

 

 
 

   

 
Son veyage d'affaires

en

Amérique du
Sud, qui a coûté $75.000, à eu peur
résultat d'augmenter les exporta-
tiens anglaises de $85.000.000,

QUATRIEME ARTICLE

courant des affaires écomemiques, que le courant d'affaires
capitales

de fonds. Elle coûta en effet, tous
frais compris la coquette somme de
13.080 Mires <$75.000) à l'Angle-
terre
Mais le prince avait vu juste, et

ces 13.000 livres étaient de l'arpent
bieu placé. À la suite de son voya-
ge. en effet, les exportations an-
glaises dans cette’ direction aug-
mentérent de 17.000.000 de livres
1$85.000.000)!  Proportionnellement,
la plupart des représentants de
commerce coûtent plus cher aux
firmes qui les emploient.

Celui qui devait prendre le titre
d'Edouard VIII n'hesita pas en
maintes occasions à donner des di-
Tectives précises aux ‘ndustries bri-
tanniques. C'est ainsi par exem-
ble, qu'au cours d'un voyage aux

de l'Amérique du Snd était

restreint de voitures britanniques
qui y circulaient. II fit à ce sujet
une enquête personnelle et vint
à cette conclusion que si les anto-
mobiles anglaises étrient si peu
répandues dans ce Dominion, c'é-
tait parce qu'elles n'étaient pas as-
sez puissantes pour les efforts à
fournir.
Rentré au pays, 1} convoqua les

représentants des plus grosses fir-
mes productrices et leur imposs de
nouveaux modèles. Elles se con-
formèrent aux directives du prince
et n'eurent pas à s'en plaindre.
bien au contraire.

LA PIPE DE MALTE

A l'Exposition des industries bri-
tanniques, Edouard VIII s'était
arrêté devant le comptoir des pipes
en bruyére de Malte. II les a ad-
mirées en connaisseur. Aussitôt,
tous les Anglo-Saxons s'emballent,

LE PREMIER COMMIS-VOYAGEUR LE L'

4: ii®

 

   

  

EMPIRE. — A la Maisen
vert une seclion écassaise que le roi » bien voulu imaugurer. Voici au
centre) examinant une carte industrielle de l'Ecosse. On sait que le

l'industrie britanniques, et ne fait volontiers appeler “le premier commis-voyagewr de l'Empire”,

 

  

 

  Indes, i] avait remarqué le nombre

les Américains compris. Les Mal-
Lais ont épuisé leurs stocks: tous
les chômeurs maltais sont embau-

chés pour tourner des pipes. C'est
une fureur. Et c'est une affaire |!

(A SUIVRE)
 

ROBE DE CHAMBRE ET
CHOCOLAT... EN BOIS

LONDRES, 8. — Au cours du ré-
cent congrès des producteurs de
bois, qui eut lieu à Londres et au-

 

—
dont le tissu ressemble, à s’y mé-

gues de l'excellent chocolat fait
également avec dy bois.

Selon les spécialistes, dans cer-
talnes fermes modéles, on nourrit
dès aujourd'hui les porcs et les va- |
ches avec certaines matières ex-
traites du bois. Ils soulignent que
parmi les 22000 espéces de bois

prendre, à de Ia laine. Un autre connues, fl en est de trés nourris ;
encore, & fait déguster à ses collé- [santes.

et

l'Industrie, à Londres. on a ou-
cele visite, le roi

de
de ‘ag

roi s'intéresse au commerce à

AEATTI

ENTREPOSEZ
VOS FOURRURES quel ont participé

de nombreuses no-
tabilités du mon-
de scientifique,
dont le grand
chimiste, profes-
seur Bergius, il a
été proclamé que
la matière pre-
mière de l'avenir
n'était autre que
le pois. Un des
délégués, le Dr
Monroy, a fait le
trajet Berlin-
Londres dans une voiture qui n'em-
ployait comme combustible que du
bois; 1! affirme avoir voyagé à une

+ vitesse moyenne de 33 milles à
Theure, et n'avoir eu à débourser
en frais de combustible qu'une
somme de quatre dollars. Un antre
délégué à présenté au congrès une
robe de chambre faite exclusive-
ment avec des fibres de bois et

La maison “Jane” rendez-
vous des gourmets

Un groupe de journalistes étalent
les hôtes de ln neuvelle ehacolsierie of

    

 

| chez

HOLT, RENFREW
où elles seront en

SURETE
dans nos

ENTREPOTS FRIGORIFIQUES

après avoir été

STERILISEES AU GAZ

pour Pextermination

des mites, des œufs de mites

et des vers de mites,

 

ANE a l'honneur de vous annoncer l’ouverture de
sa chocolaterie et confiserie au numéro 538
quest, rue Sherbrooke ‘entre les rues
Bleury et Université) et vous invite à venir

goûter ses bonbons fins, ses délicieux
kétants. ses dragées importées, ses tablet-
tes de chocolat de grandes marques de
France et de Belgique.

ANE sollicite votre clientèle et vous rappelle
qu'une boîte de chocolats fins est toujours
le cadeau indiqué et le plus apprécié.

Le magasin est ouvert de Ÿ b. du motia

SOM du cor; lo comed Junge’) 11 b du sos

LIVRAISON GRATUITE

 

M. et Mme René Diseur, ce- =
faives de la maison, qui leur ent
virites l'établissement of leur sevvh-
tent um délicieux goûter, Cutte nou-
veille maison canséienne-française à

“Qui nous souhaitons tout le sucebs pes-
sible à été inaugurée sous les meilleurs
auspices, Pétinétens los propriétaires
du rein apporté à le décoration. Tout
7 respire la sobriété et le ben goût.
La décoration du maguiin cat Peew-

vre de M. Osear Boklleager, artiste
camnéien d'origine suiese: ilo a 44
isite dams une note mellement mn. 

Dimanche, 10 met, c’est la Pête des mamans :
dès sumadi n'oubliez pas de passer chez “Jane” APPELEZ LAncaster 8241    
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ses parents le jouns George Weyer- ses coups toujours aeul et pouvait à Tacome, Mahan a nié eatégorti-
Les G-Men recherchent hosuser, bambin de 0 ans, qui avait|se déguiser en femme quand il ne |quement qu'il était l'auteur du rapt

été enlevé à Ban-Francisco. On|voulait pas être reconnu. du jeune Weyerheauser.
e e- —=== [trouva aur lui 320.000! Son vérita-! La police a les empreintes digi-| Les G-Men ont déjà pincé 63 ra-

de dernier des FAVISSCUIS e 20m ex Witiam Duinard. tales de Robinson. visseurs depuis le rapt et le meur-
L'arrestation de Robinson ef] Mahan s été trahi par une lettre |tre de l'enfant du colonel Lind-

— d'autant plus difficile qu'il opérait qu'il avait écrite à une femme. Hier, bergh, en mars 1932.
NEW-YORK, 9. — Les G-Men re- | ——— _

cherchent le dernier et Je plus dan- T7
des ravisseurs des FElaia-

Un 5: Thomes H. Robinson, surnom-

  

   
ET EPARGNEZ LES PROFITS DE LINTERMEDIAIRE

avasicowesas 2960.aut STE-CATMERINE EST (con Franrzauc ) MONTREAL UVSEU ETUNIQUEETABLISSEMENT

OUVERT TARD LE SOIR 7:0,»ni) zavous nes TAPIS ET PRELARTS

Ensemble de Studio anricves
CE “STUDIO” COMPLET

COMPORTE

         

     
   © Sindie-Divan

© Chaise Cogswell

© Chaise fantaisie

© Table à Café

© Table de boat
© Lampe

© Abat-jour

+ Otteman

® Carpette
cone oriente

* Cendrier chromé

 
   
  
  
  
   

 

   
    

 

Valeur au

détail $149    

  

  
   

PRIX DE LA

MANUFACTURE

 

  
  

 

 

Le Diran-Studio (poe-
vant former lit double ou $

deux lits jumeaux) ainsi que les
fauteuils sont recouverts em “Home-

; spun” écossais de belle qualité durable,
Lan Personneshabitant Tel Transformez votre vivoir en chambre à cou-
truiené avoir  nolre qu'illustré cher, le soir venu. grâce à ce bel ameublement.
nouveau calologue.

JOLIE CHAMBRE A COUCHER MODERNE
“BN

   
  

     
  

     
. Le-ci fut libérée quelques

Jours après, après evoir payé wc
rançon de 850.000. !
En moins d'une semaine, les dé-

tec:ives fédéraux ont mis la main
sur deux bandits réputés: Alvin
Karpis, arrêté à la Nouvelle-Ogkéans,
vendredi, pour l'enlèvement d'Ed-
ward G. Bremer. en 19M, de qui
toucha une rançon de $300.000, et
William Mahan, qui retira $300.000
quand il remit entre les mains de

 

       
      
      

      Demande: le.

S MEUBLES  Chambre à coucher, 5 meu-
bles, En véritable nover.  

  
   
    

   
    

re les
L’assassin de denoyerHomieorla petite Proulx | poli mat.Bureau 17 x 35".

confesseson crime 292Miroir20 2M0"qe    
  mode 18 x 30”. Miroir 12 x

14”. Une superbe chambre
à coucher à prix modique.

  

Il avoue aussi qu’il est l'au-
teur du meurtre d’une fil-
lette de 12 ans, Annie,
Knights. |
PORTLAND, Me. 9. --- James H

Folsom, 35 ans, domicllié à Skow-
heran à avoué hier soir qu'il est
l'auteur d'un doudle meurtre. 11 a
assassiné in petite Marie Proulx, 8
ans, et Annie K. Knights, 12 ans .
à Farfield au mois d'octobre der-
nier. Polsom n été arrêté, 1! y a:
Quelque temps, sur une ferme de
Cumberland oft il travailait depuis
deux jours Les ctroonstances en-
toirant in mort des deux enfant
mnt fdentiques Toutes deux furent
étrangiées après avoir été baillon-

nées nvec leurs vêtements. Les
expertises dou médecins ont révélr
que le maniaque les avait violées
avant de les tuer. Le Shéri? Henry

prend actuellement toutes
fes précautions pour que l'auteur de
ee crime atroce ne soit p ché
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QU'ON LES TAXE TOUS

Monsieur le directeur du ‘Petit Journal",
Voici un moyen que je me permetw de

suggérer sux autorités municipales afin
d'augmenter les revenus de la ville. Pours
Quoi ne pas charger un impôt de 5. 16,
18 ou même 30 pour cent sur Jes mlai-
res de toutes Jes personnes Qui tra.
vaillent A Montréal mais qui demeurent
en dehors Oss gens-là ne nous paient
aucune redevance et cependant ils bé-
méticlent de tous les avantages qu'offre
notre Métropole, avantages pour lesquels
les citoyens de Montréal sont taxés jus-
qu'au dernier sou. Cela n'est pas juste.
On pourrait aussi établir une carte spé-

oimle d'itentité à l'usage de ces personnes.
On serait aurprie du montant qui entre-

ait dans les coffres de ia ville au bout de
d'année.

Votre bien dévoué,
ROBAIRE DUBREUIL

UN PEU DE DECENCE,

MM. LES MORTICOLES

Monsieur le directeur,
A qui rimen:t ces émissions radiopho-

niques qu'on appelle: ‘les événements
sociaux"? C'est une nomenclature de nais-
sances ot de déces suivie naturellement du
nom du eroque-mort qui aura la direction
des funérailles,

N'est-ce pas M un programme commer-
el d'un goût des plus douteux? Va-t-on
permeitre plus longtemps sux morticoles
de spéculer alnst sur les cadavres? C'est
un vrai seandale. J'en ferme chaque fois
mon apperei, avec un haut je coeur.

Et puis, une autre réflexion, Bi on se
sert sinsi de le T.S.P. pour annoncer le
mort des gens à quoi serviront les no-

qui patronne de pareils pro-
grammes finirs-t-d par Je comprendre?

RP.

PAUVRE SQUARE ST-LOUIS

Monsieur le rédacteur,
Je viens prendre quelques instants de

votre temps pour vous signaler l'état la-
mentabie dans leque: se trouve le square
Sa:nt-Louls C'est absolument déplorable.
Ses allées sont rabotevees ot ressemblent
à des montagnes russes. Les pierres mr-
tssen: de partout sous les pieds des pas-
sants. On dirait de vériiables pierres tom-
bales. Le mot n'est pas exagéré, car ie
pauvre pare & l'air d'un vrai cimetidre,
Pourquoi le laime-i-on dans un pared
abandon? N'y surait-f pes moyen. quand
sent d'hommes réclement à grands cris
du travail, de mettre à l'ouvrage une équi-
pe qui rétisserait les sentiers, y éten-
drait du gravier, enleverait les aspérkes
et enfin donnerait à cette place un as-
pect convemable?
Pourquoi ne le fait-02 pas? Posons-donc

Ma question franchement; est-ce parce que
c'est dans l'est? On Je dirait. Pareil né-
siigenee De serait pes longtemps toié-
Tée dans l'Ouest.

ABEL. MAURY.

QU'ON LES RAPATRIE

Monsieur le directeur,
Tal du, récemment, avec la pius grande

surprise. que cinquante pour cent des se-
ecirus du chômage étaient à Montréal
depuis 1932 seulement. Ce qui veut dire
que tout l'argent que nous payons en taxe
de vente sert à nier des personnes qui
devraient vivre dans leur ville ou leur
vLlage, où ile pourraient recevoir des se-
cours en chômage, mais pas aux dépens
des citoyens de Montréal.
Je erois qu'un fonds devrait être établl

au détriment des
autres. Les seule qui seraient marris de
Jur départ seraient sans doute les êche-
vms qui comptent sur leurs votes pour se
faire réélire.

AB

NIL NOVI SUB SOLE

Monsieur je directeur du ‘Petit Journal”,
La croiriez-vous? Le crédit mocial exis-

sec déjà dans | somain. Ecoutez
putôt cet extrait d'un article de revue
qu: me tombakt récemment sous ‘es yeux:
“Octave devint l'héritier de César et il
devait payer. en vertu du testament de
ee dernier, 200 sesterces à chaque citoyen
Tomain. Mais 11 ne s'en fit pas pour at
peu. Yi se proclama l'héritier de César
* promit de payer.”

Toujours le méme vieux true. les mémes
promesses de noliticién. La Bible n'avsit
Jamais dit où juste: Nil novi sub soie.

UN LECTEUR.

LA LEÇON DE MOOSE RIVER

Monsieur Je rédacteur,
Ne trouvez-vous pas qu'il y @ une rrande

’econ de charité à tirer Ge la terrible 1ra-
pédie de Moose River? Ne sont-ils Das ad-
mirsbies ces hommes qui ont suvé su
prix d'inisssables efforts deux hommes
d'une mort certaine? Ils ne se sont pes
derandé s'ils appartenaient À tele ou
telle union. Ile n'ont pis dit qu'ils ne
pouvaient faire oetle besogne que suivant
une certaine échelle de sajaire. Non. Jeurs
scoblebles se trouvaient dans l'embarras
et LS n'ont pas hésité une seconde À les
æcourir. Quelle beside Jegen de aotidarité
humsine,

Cet exemple ne pourrait-il pas être suivi
dans d'autres domaines? 6! des mineurs
est ainsi répondu à un apnel de dé reese
sans ve demander sus seraient pavés de
Jrurs services, pourquoi Jes autorités res-
fernieni-tiles sourdes & la misére des

don femmes et des enfants ou!
eroupiasent dans des taudia Infestde de
vrrm:ne? Pourquoi ne font-elies Das elles
Suse! un effort pour les tirer de AP

PAUL LANDRY
 

anti-échevinale provient
trepreneur qui a perdu

Tapage infernal dans le Lender-
neau municipal: on veut changer le
régime. La réponse de M. Jean-
Marie Savignac, président du comité
exécutif, est comminatoire “Veut-on
la révolution à Montréal ?” s'écrie-
t-il. Nous croyons que ce bon M.
Savignac se frappe un peu. Pas un
seul citoyen de Montréal ne risque-
rait, croyons-nous, un coup de tire-
pois pour seuver la peau—la peau
politique s'entend—de la plupart des
conseillers municipaux actuels. A
tort ou à raison tous ou presque tous
ont usé leur popularité ou plutôt
c'est la crise, la formidable crise, la
grande destructrice des fortunes po-
Utiques et de fortunes tour court
qui l'a usée.

Mais d'un autre côté le peuple
regarde ce projet de modifications
administratives comme le rat avisé
regardait Je bloc enfariné. Ce bon
peuple voudrait bien savoir d'où lui
vient ce cadeau de Grec, ce cheval
de Troie légal.

L'AVIS DE M. SCHUBERT

M. Schubert qui n'est pas le moins
avisé des conseillers municipaux
malgré ou, plutôt, à cause de ses
origines sémitiques prétend avoir
trouvé. La conduite étrange d'un
groupe de citoyens se rattacherait à
ls conduite. de l'aqueduc ! Un en-
tepreneur aurait perdu son emprise
sur les oeuvres de génie civil muni-
cipales. Il commandait naguère en
maître. Aujourd'hui, il est déchu
comme Négus en fuite. D'où sa
hargne. Il veut tout rénover. Et ce
régime qu’il appréciait quand il en
cueillait les fruits les plus succu-
lents (on pourrait bien dire bananes
puisqu'il s'agit de régime !) il vou-
drait aujourd'hui le changer.
Trouvez, si vous le pouvez, le nom

de cet entrepreneur contrarié et
contracté. Nous, nous y renonçons.
Mais l'édile de Saint-Louis affirme
ne pas faire des promesses creuses:
il mettra dans peu de temps les
points sur les “i” et les noms sur,
les masques des conspirateurs. Et
des purs de la vie municipale on
saura exactement ce qu'en vaut
laune.

UN JOURNAL BE BAT

LES FLANCS

En attendant, les journaux qui
Opinent, eux aussi, pour le change-
ment de régime, font du zèle. Com-
me dit le populaire, ils paraissent
se battre les flancs, Nous avons sous

an Au fardeau de

Ils suivent de si prés tous nos pas
et nous ferment si bien toutes
les issues avec des barrages de
barbelés qu'ils nous semble que
nous ne faisons que payer, payer,
payer chaque fois que nous aspi-

nous sommes taxés
quand nous prenons gite; nous
sommes taxés quand nous bou-
geons dans une automobile; nous
sommes taxés quand nous nous
amusons: nous sommes taxés
sur tous les achats que nous fai-
sons, indirectement, secrètement
ou agressivement. Nous sommes
taxés si nous osons avoir un
revenu”. 

en aitribuant cette vertigineuse fis-
calité aux seuls échevins tire pas
mai in couverte A sol. On relrou-
vera à l'analyse dans l'énumération
ci-dessus pas mail de taxes fédérales
et provinciales mélées aux munici-
paies. Et encore ne sait-on pas très  bien que plusieurs de ces taxes hous
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Les conseillers municipaux scrutent Phorizon pour
savoir d’oùviennent les nuages qui les menacent
M. J.-M. Savignac prétend que toucher au régime serait

provoquer une révolution. — Il va sans doute un peu
fort. — M. Schubert affirme que toute la campagne

du mécontentement d’un en-
son emprise sur le monde

municipal. — Il promet de donner des noms et de dé-
masquer les prétendus “purs’. — Le régime qui a
surtout besoin d'être modifié c’est le régime alimen-
taire de Concordia ou, autrement dit, la fiscalité.

ont été enlévées ou que nous avons
été empêchés de les imposer parce
que l'ogre de Québec voulait metire
la dent dessus. On parle de changer
de régime : en effet il faut changer,
mais qu'on ne nous impose pes la
prothèse d'une nouvelle charte, ce
n'est pas notre affaire, ce qu'il nous
faut en somme c'est la suralimen-
tation fiscale. On ne traite pas
l'anémie avec des cure-dents et des
béquilles. C'est d'anémie que nous
mourrons, d'anémie parce que cha-
que fois que nous croyons avoir
trouvé un plat, une main insolente
et puissante nous le fait passer sous
le nez et nous l'enlève. Cette main
formidable elle est au bout du bras
de quelqu'un qui est à Québec et
qui crée des impôts provinciaux.
Mais il y à de l'espoir puisque

l'ogre québécois pourrait bien pren-
dre sa retraite et avoir pour succes-
seur des hommes qui prétendent
bien mettre un peu d'ordre dans
tout ce chaos et surtout cesser de
faire main basse sur toutes les taxes
tout en maintenant des charges
injustes.
Recommencer l'énumération de

celles-ci ce serait indûment allonger
cette chronique. Nos lecteurs ‘ les
connaissent bien, qu'il nous suffise
de leur rappeler pour mémoire,
la Commission métropolitaine. Un
membre du conseil municipal a cal-
culé qu'elle nous coûte six millions
depuis le début. II a peut-être l'ef-
fronterie civique de demander que
cette demi-douzaine de millions fas-
sent retour au trésor municipal, en
quel cas, vous voyez d'ici quelle
ventripotence prendrait soudain ce

creux,
SANS-QUARTIER.

Le plan Jackson
DESSIE, 9—Dans un tiroir

du consulat italien de Dessié,
où résida le Négus, divers pa-
piers ont été trouvés. Outre
une facture d'une inaison de
Londres concernant la livrai-
son d'une décoration et une
“marche” composée par deux
Jeunes filles espagnoles en
hommage à Haïlé Sélassié, on
à pu lire une lettre envoyée au
roi des rois par le colonel an-
glals W. Jackson, résidant à
Bloemfontein, en Afrique du

Par cette missive, le mill-
taire donnait au souverain des
conseils de tactique.
“Ne jamais attaquer fronta-

lement, écrivait-il en particu-
lier. Tournez l'ennemi et dé-
moralisez-le”.

11 semble bien que le Négus
n'ait pas daigné tenir compte
du “plan Jackson”,

 

Une nonagénaire
receuvre la vue
———

MAHONO BAY, N.-E., 9. — Après
être restée totalement aveugie pen-
dant dix-huit ans, une vieille fem-
me âgée de 93 ans, de Mahono Bay
{Nouvelle-Ecosse) à recouvré la vue
de façon permanente croit-on.

D s'agit de Mrs. James Acker, qui
avait perdn la vue à l'âge de 75 ans.
Il y & quelques semaines, alors
qu'elle était assise devant la fenêtre,
elle se leva soudain et a’écria: “Je
vois des gens qui patinent dans le

Dans son excès de zèle ce acribe port
Depuis ce jour la perception vi-

sueile de la viele dame n'a fait
quaugmenter et et aujourd'hui
prèsque normaie,
Mrs, Acker n’avait d'aiteurs, ja-

mais perdu espoir. Ainsi l'espoir ne
fait pas seulement vivre, mais en-
core revivre |

brée avec l'éclat traditionnel des an-
nées passées le 24 juin e le public
montréalais aura une fois de plus
l'occasion de prendre part diverses
cérémonies qui se dérouleront le
jour de le fête patronale des Cana-
diens-français, tout particulièrement
la grande parade.

feux de*la Saint-Jean au parc La-
fontaine. Le 24 juin, on célébrera
une messe solennelle le matin:
grande parade au cours de l'aprés-
midi; et le soir, grande démonstra-
tion patriotique au parc Lafontai-
ne.
Cependant, la nouvelle ihtéres-

sante est e fait que la grande pe-
rade de la rue Sherbrooke aura lieu.
Au cours des dernières années, cer-
taines raisons majeures ont parfois
éliminé cet événement auquel as-
sistent toujours au moins 250.000
personnes. Comme d'habitude.

  

Montréal, 10 mai 1936

Où passerace boulevard?
La ligne du Boulevard Métropolitsin, traversant tie de Meniréal,

ée depuis des années quand M. Bouchard, ministre des Affaires

Municipales, aexposé son projet d'une route trans-insuinive & Jaquelle il

veut employer plusieurs milliers de chômeurs, suivant le projet qu'il a

exposé à l’Assemblée législative de Québec.

Cette semaine, la Commission d'urbanisme doit convequer les délé-

des corps publics de Montréal et de Ia banlieue pour étudier ce pre-

Jet et s'entendre pour savoir s'il est plus pratique de faire passer ce bou-
levard au sud ou au nord du Mont Royal.

M. Bouchard n'a indiqué aucun tracé, laissant aux auterités munici-

pales de ie choisir selon leurs vues,
En ce cas, on peut s'attendre à un gros débat !

NOTRE FETE NATIONALE
SERA FETEE AVEC ECLAT

La Saint-Jean-Baptiste sera célé-

D'abord le 23 yum, fl y aura les

le
ralliement aura lieu au parc Lafon-
taine pour précéder le défilé sur la
rue Sherbrooke.

La parade de cette année aure un

se souviendra des grands poètes qui
ont contribué au progrès de la !it-
térature canadienne-française. Le
thème de la parade sera “Les poètes
canadiens-français”. Comme d'habi-
tude une vingtaine de chars allégo-
riques figureront dans le défilé. Le
maire, les évhevins et des milliers de
représentants de diverses assocla-
tions ont promis leur concours,

Quant à la messe du matin, il est
actuellement question qu'elle ait lieu
à la cathédrale au lieu de l'église
St-Jean-Baptisie. Le comité cen-
tral est A &udier cette question.
APP

Toujours “Sombre
dimanche”

STURGIS, Mich., 9—La chanson
fatale hougroise vient de faire une
nouvelle victime. Une jeune Amé-
ricaine, miss Hamilton, âgée de 19
ans, vient de se pendre au domi-
cile de ses parents, à Sturgis, Etat
de Michigan. On & trouvé dans une
de ses poches un exemplaire de a caractère tout particulier car l’on mélodie fatidique.
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TEINT

chacun des aliments suivante :

234 lbs de poulet

* 244 lbs de morue

votre famille.

4141, rue St-André
* FRontenac 3121

J1JOUBERTY LEN]1:{33
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Le lait abeorbé pur ou mélangé
à d'autres aliments éclaircit le
teint. En plus, le valeur nutritive
d'une pinte de lait est égale à

Ajoutez à cela qu'il est plus éco-
nomique que tout autre mets.
Faites l'essai du lait JOUBERT.

Ce changement conservera à
Votre teint cette fraicheur tant
recherchée et aatisfera toute

LIMITÉE

DU AURLAU DE 7 RECTIO ELITE 1 0 LUS SCSI LAS

~

DEMANDE,
notfone
RECETTES
de mets préparés
au lait et bénéfi-
cles des bienfaits
de ce genre d'ali-
mentation,

  
   

      CLETEL
AISTLIE  
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MUSSOLINI JOUE GROS JEU
L'ITALIE NE POURRAIT PAS TENIR LONGTEMPS CONTRE L’ANGLETERRE

 

Ea moins d’un an, son approvisionnement de pétrole
serait épuisé. — Tous les débouchés lui

seraient fermés sur mer.

Le Duce est battu d'avance
Qu'arriverait-U ai Le gouvernement italien em Ethiopie élar-

glosalt Je cadre de ses ambitions ?
L'Italle peut bien demander la paix au monde, car la Grande-

Bretagne est une entité redoutable en Afrique.
Comment, niors, résisterait-elle, advenant un conflit entre les

Anglais et les Italiens ?
On lira donc avec Intérêt ce qui suit, en cas d'une aussi an-

goissante éventunlité:

En 1934. l'Italle n'a produit que
3 pour cent de sa consommation
totale de pétrole. En 1935. elle à
pu augmenter quelque peu ce
pourcentage en obtenant un car-
burant par la distillation du sucre
de betterave. L'Italle peut encore
obtenir de l'huile brute des conces-
sions pétroliféres qu'elle a pu ob-
tenir en Albanie. Mais elle ne
pourra pas s'approvisionner à ces
deux sources avant deux ans.

Actuellement, en dépit de tous
ses efforts, l'Italle ne peut pas pro-:
duire plus que 10 pour cent de sa
consommation totale. 1

Or, 11 faut de l'huile et de la
sazoline pour faire la guerre mo-
derne.

en étain, en phosphate. en cuivie.
etc. Elle doit importer 75 pour
cent de son charbon. Elie ne pro-
duit que 30 pour cent de son fer.
Elle doit importer une bonne partie
de sa laine et de sa potame. Des
sept grands pays du monde —
Etats - Unis, Grande - Bretagne,
France, Russie, Allemagne, Japon.  
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Métal vaperisé
—=

NEWCASTLE, $. — Verrons-nous
le “métal vaporisé” remplacer les
vieux matériaux ?
Cela ouvre en tout cas aux arte

techniques de curieuses perspecti-
ves.
Une Compagnie vient d'acquérir

4 Newcastle une usine ayant une
superficle intérieure de 6.000 pieds
carrés pour la vaporisation des mé-
taux, au moyen de ce que l’on ap-
pelle le pistolet. Des surfaces mé-
taillques sont ains{ recouvertes par
ies couches requises non Corosives,
résistantes a la chaleur ou conduc.
trices d'électricité.
Le métal vaporisé sort du pisto-

iet à une vélocité allant jusqu'à
760 milles À l'heure et 11 se retroi-
dit presque immédiatement.   

Sans pclroie, ces sous-marins jtaf'ens resteraient aussi immobilisés
qu'on les voit sur cette photograrie, en cas de conflit armé avec
l'Angleterre. L'Italie devrait s'avouer vaincue en moins d'un an
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Sans huile, les sous-marins ne

|

ke
Ppouvent nager sur la mer; sans es. |.
sence, les avions de combat ne peu-
vent prendre leur vol.
De même, l'armée motorisée ne

pourrait faire un pas. Les chars
d'assaut, les camions. les ambu-
lances resterafent clo'iés sur place
La flotte, l'armée, ler escadriiles
aériennes ne vaudraient pas cent
sous.

Aussi. en cas de conflit armé
entre l'Italle et la Grande-Breta-
qe — sans alllés d'un côté ni de
‘autre — les Anglais s'empresse-
raient d'établir le blocus des mers
pour empêcher les navires-citernes-
d'importer de l'huile ov de la caso-
line en Italie.
Après la guerre éthiopienne, l'I-

talie ne pourrait pas obtenir l'appui
des pays faisant partie de la Socié-
té des nations, pour faire appel à
des sanctions économiques, puls-
Qu'elle-même vient de s'en moquer.

L'Italte consomme normalement
1800000 tonnes de carburant par
année. Sa consommation de gazo-
line est de 480.000 tonnes. Elle
achète ses lubrifiants et ses huiles.
à moteurs aux Etats-Unis. Cela
veut dire que la route maritime
d'Amérique Tul sera {ermée en cas
de guerre. Le navires américains
tre pourraient pas atteindre la Mé-
diterranée.

L'Italle est aussi pauvre en acier, jminérais et en resources natu-
en caoutchouc, en coton. en nickel, |reiles.
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Que faire contre is chuste des cheveux ?

Telle est In question que chacun se post
en voyant le col de ses véterments se couvrir
de pellicules et de cheveux castés :
certaim du mauvais fonctionnement
organes générateurs.

Le T tiononique Kine-Péitrel,
nutritive et scimulante, destinée A fertiliser
les tissue générazeurs des cheveux, et indie
pensable à rotre cuir chevelu dans les cas de
pellicules tenaces. chute des cheveux, afal-
bllssement des racines capi!laires, durcisee-
ment du cuir chevelu.

Le Tonique Kime-Pétrel en Plus de 44-
trulre les pellicules et d'arrdter déman-
Qraisone. donnera à vos cheveux une cppar-
ence soignbe.

N'acceptez aucun autre comme aml
bon, car ie tenique Kine-Pétret de Larwel
n’) pas son égal

LORMEL INC. MONTREAL
 

St la querre éclatait entre la Grande-Bretagne et l'Italie, ces avions que l'on voit ici survolant une ville

italienne, laissant ume trainée de fumée blanche dans le ciel blew. ne pourraient pas voier Imgtempe, car

Angleterre coupersit A l'Italie toutes sen importations d'huile et de gazeline.

Italie — il est le plus pauvre en Comme on le voit, en cas de
guerre, l'Italie ne pourrait pas du-
rer longtemps.
 

Ce n’est pas du cinéma !

Des bandits attaquent
unebanque d'Hollywood...

.. au momentoù le direc-
teur vantait un nouveau

système de sécurité.

NEW-YORK. 9. Deux ban-
quiers de Phoeni (Arlzona), venus
en visite. écoutalens le président
d'une banque d'Hollywood leur ex-
bliquer le mécanisme d'ui nouveau
système qui devait garantir les fonds
contre toute agression.
“Vous pressez sur un bouton, ex-

posait le directeur, et tout l'argent
se trouvant dans les tiroirs-caisses
slisse dans une cave voûtée qui
comporte un système de fermeture
automatique.”

Au mêtre moment, trols bandits
armés de mitrailleuses faisaient ir-
ruption dans l'établissement. Trente |
clients et quatorze emp'oyés étaiont |
alignés contre le mur et tenus en
respect, tandis que les voleurs ra-
flainet touus les espèces À portée
de leurs mains, puls s'enfuyalent
en emportant 6.100 dollars.

Quelqu'un eut alors l'idée de
presser sur le bouton du nouveau
aystème de sécurité ait mament où
les bandits prenaient le large, mais
le méc-nisme mit une demi-heure
À ae déclencher et ce n'est qu'alors
que le directeur de la banque put
se rendre compte du montant du
vol commis.
 

 

Dévouement des Italiens du Canada
Les Italiens résidant au Canada ont souscrit environ 450.000 à le

Croix-R de leur patie r le aun des biewés de la guerre en
Ethiopie, 18 Québec, los Îtaiicns out donné 430 onces dor et, en
Ontario, 431 onces, De plus, les Italicns de chaque province ont souscrit

 

 810.000 en billets de banque. Comme l'or ne peut être exporté en italle.
4 cause des sanctions, l'or ramassé a été vendu à la Royal Canadian
Mid'Ottawa, ce qui à dû rapporter suviron 850.000. La Crotu-Rouge |
faileune au Canade a fait parvenir cette somme en Italie.

Un fameux appétit
—_—

NEW-YORK. 9. — M. Ho-
ward Miller, âgé de 33 ans.
est actuellement en traite-
ment à l'hôpital général de
Kansas-City, en raison de
son appétit excessif. I] a. en
effet déclaré au médecin
traitant qu'en un seul jour i
avait abeorbé huit steaks,
vingt-huit tranches de pain,
douze oeufs, deux compotiers
de marmelade. douse tran-
ches de gâteau et une dou-
saine de tasses de cafe.

ŒSOPHAGE!
—

MARLBOROUGH. 9 — 01 y a
Un an, neisait A Marlborough,
(E.-U.) un enfant... qui ne possé-
dait pes d'ossoplhiage. Lea docteurs
qui ont assisté à sa naissance le
suiver( de près depuis lors Cet en-
fant ne peur manger; on le nour-
rit en lui introduisant des aliments
dans l'estomac, à l'aide d'un tube.
On lui donne aku! souvent des épi-
nards, de l'huile de foie de morue
et des bhonbons! L'entan est trés
rai et se porte Diem.  

KINO-PETROL  | =
 

 

 

 

  

  

  

le sirop Fellows lui ext
en aide ainsi qu'a sa fa
“out, dit Jean Moy*,

s0''at-vétéra0 de +5 sna,
Peilows' ma maintes fois
temis sur pied. De: n
enfance, c'était le .
de famille chaque toia que
Sous étions malad:s.
“Pendant 1a période 1814-

18. ta vie de l'armée me ten-
dit presque à bout. Je aubis
un si(sissement complet et
Ton me eongédls comme
inante au service. Jo fa
envové à l'hôpital où le
ené fecin me mit au ‘Petiows.
Grâce au ‘Peliows. à l'air
frais et à vue bonne nour-
riture. Je recouvrai le santé
et aujourd'hui, je me porte
comme un charme t

“Je prends encore le ‘Pei-
Tows’ pour me fortifier cone
tre les maux de l'hiver De-
mandez à n'importe quel Roy
quel est Je meilleur tonique
pour jeunes et vieux. et lis
Yous diront que c'est le Sirop
Pellows
1°18 nom est fMettf. mais Yo
Fécit est authentique +

 

CONGEDIE
® de Iarmée comme inapte

 

  
  

Subit un affaissement complet, fut
envoyé à l'hôpital et recouvra la
santé grâce à l'air frais, à une

bonne nourriture et au Sirop
Fallows.

My a 60 ans Que les médecing, partout,
preacrivent le ‘Fellows’, avec sa teneur
excellamment balancée de minéraux wie
taux pour les cas suivants:

Etat d'Epoisement. Un système affaiblk
vous laisse erposé aux maladies. Le
‘Pellows’ aide À envichir Votre sang, à re-
taire votre santé et votre force de résistance.
Troubles Nerveux. SI vous êtes agité, irrt-
table. vous avez besoin des sels minéraux
contenus dans la Sirop Pellows. Le
‘Fellows’ dégage la tension et nourrit les
nerfs affaiblts

Cenvalercence. Le ‘Pellows' grâce
à ses propriétés toniques. refait les forces
usées et fait recouvrer
une santé robuste.
En demandant le

“PELLOWS", vous obte-
nes ce que de ‘Friiows J
seul peut vous donner. §
Deux grosseurs, chez vo- I
tre pharmacien. or
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Célébrer ou ne pas
célébrer

LE fouvernement fédéral à Annone Pa ne

voix de son chef au Sénat, qu'il ne pren-

drait aucune part officielle à la célébration

du centenaire du soulèvement de 1837. Cela

n'empêche pas toutefois initiative privée de

commémorer cet événement. I] serait mal-

 

histoire.
On peut juger comme on le voudra les

acteurs du drame de 1837, les atigmatiser

commedes rebelles ou les honorer comme des

martyrs, mais on ne peut refuser, sens faire

preuve du plus odieux perti pris, de recon-

naître leur courage, un courage si grand qu'il

leur fit affronter la mort pour leurs idées.

“Les causes qui meurent celles pour

lesquelles on ne meurt pas”. & écrit un his-

torien. Or ils ont donné leur vie pour le

triomphe d'un principe Si on ne veut pas

mage à leur sincérité. En cette époque utill-

taire où H y a tant d'échines dorsales

flexibles, tant de “peaux qui à l'endroit des
comme dirait

sur l'échafaud.
Craint-on de réveiller des passions endor-

mies depuis longtemps ? Ce n'est pes la
première fois qu'on honore la mémoire des
suppliciés de 1837. N'ont-ils pas, depuis dix
ans, leur monument à l'endroit où se dresse
jadis leur gibet ? Et personne n'a songé à
protester. Bien plus, ceux qui assistaient

ce spectacle émouvant, s’en souviennent
encore avec attendrissement, ce furent Je
lieutenant-gouverneur, représentant du roi et
Ja fille d'un des condamnés—celle de Cardi-
nal—qui firent tomber erisemble le voile qui
recouvrait la statue.

C'est dans le même esprit de réconciliation
quedevront se dérouler, s'il y en a, les fétes
e .

Trop de fousau volant
EUX cent quatre vingt dix-sept morts,
cing mille quatre cent quatre vingt-sept

blessés; voilà le triste bilan des accidents
d'automobiles au cours de l'année 1935. C'est
trop, beaucoup trop.
Ft ce qu'il y a de plus effarant, c'est que

ces chiffres marquent une augmentation sur
1934 qui, lui, battait 1933. Cette marche
ascendante va-t-elle se continuer. C'est à
souhaiter que non, car bientôt il ne serait
plus prudent de s'aventurer sur les routes.
A quoi cela tient-il ? Imprudence, négli-

gence et audace des chauffeurs qui prennent
trop de risques. Il y aurait tout un volume
à écrire sur la psychologie du conducteur
d'automobile. Certains, qui hors de leurs vot-
tures, sont des esprits absolument normaux
et pondérés deviennent complètement irres-
ponsables dès qu'ils mettent la main au
volant. La folle de la vitesse s'empare d'eux
et ils n'ont pes le moindre souci pour la vie
humaine, pas plus de la leur que ce celle
des autres. Gare aux malheureux qui accep-
tent une promenade et aux pauvres piétons
qui se trouvent sur leur chemin. I] y & aussi
trop d'imbéciles qui prennent la rue pour
un champ de course et qui ne peuvent
souffrir qu'un autre véhicule les dépasse.
En un mot, il y à trop de fous au volant

et c'est à se demander sl Avant d'émettre
un permis de conduire, 11 ne serait pas de
mise de faire subir au candidat un examen
mental. Trop de névrosés et trop d'aliénés
circulent en liberté et mettent ainsi en
danger la vie des te. Mais ce n'est pes
tout de toujours blâmer les automobilistes.
Le pléton doit lui aussi battre sa coulpe sur
sa propre poitrine. M n'est pas toujours
prudent. I court lui aussi des chances
impardonnables. Bien souvent !l se jette ni
plus ni moins sous les roues qui l'écrasent.
Et que dire des enfants qui jouent sur ja

chaussée et qui vont, Inconscients de la mort
Qui les guette, chercher leur balle jusque
sous les roues des camions 9 Que de chauf-

 

Savoir se vaincre…

“Les hommes ne mous obéissent pas,
écrivait Emerson, parce qu'ils voient la
boue qui est au fond de nos yeux.”
Ces paroles, quelque peu sybillines de-

viennent claires #1 l'on se donne la peine
de les approfondir. Cette boue, c’est, l’ar-
gile molle dont nous sommes pétris, c'est la
faiblesse et la veulerie intérieures qui se
devinent sous l'écorce dure, derrière la
Jaçade de carton-pâte peinte en faux
marbre, derrière toutes les flatteuses appa-
rences dont notre vanité se plait à revétir
notre caractère inconsistant.

Inconsistance qui vient de ce que nous
ne sommes pas maitres de nous-mêmes.
Cela se sent. Bt comment se Jerait-il obéir
par les autres, celui qui n'est même pas
capable d'imposer aa volonté & ses pen-
chants et qui se rend esclave de ses habi-
tudes, pour ne pas parler de ses passions.
La première chose à faire pour réussir à

commaader aur cutres, c'est d'apprendre à
commander à soi-même. On accroit as force
en se firant des obstacles à surmonter.
Le président d'une importante compagnie

industrielle s'est imposé de ne pas fumer
pendant un mois chaque année, afin de se
prouver à lui-même que le goût très vif
qu'il a pour le tabac n'est pas plus fest
que sa volonté. M assure qu'une partie de
son autorité lui vient de la certitude de
pouvoir se dominer que lui vaut sa péni-
tence annuelle.
De l’aveu de tous, il est plus difficile de

renoncer momentanément à une passion
que de lui céder de temps à autre. Si le
grand homme d'affaires dont nous parlons
ne fume que onze mots de l'année, ce n’est
pas que sa santé en souffre. C’est unique-
ment une épreuve qu’il s'impose.
Les enfants, eux aussi, sont capables de

se dicter à eux-mêmes des sacrifices, mais
M est rare qu'ils songent à mettre leur ca-
ractére à l'épreuve. Pourtant, nous con-
naissons une petite fille qui sobligeait à
rester le soir dans une allée de jardin
plantée de grands arbres dont le bruisse-
ment la faisait frissonner de crainte. On
l'y découvrit un jour. Questionnée, elle
avoua quelle avait honte de sa peur et
qu'elle resterait ainsi dans cette allée notre
et mystérieuse tant que “son coeur battrait
plus fort”

re
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pour les éviter, ont dû jeter leurs
voitures sur Je trottoir ou faire un détour
dangereux.

saiso:

feurs,
oft!

La n d'été s'annonce bientôt et avec
elle reprendra celle des automobiles. Que
chauffeurs et plétons s'exercent tous deux à la prudence, et les accidents diminueront.

L'OPINIONDES AUTRES
Le weatrsiité sméeteatns, — Ceux qui sont quel-

que peu estomaqués pas la doctrine du président

Rocseveit — laquelle consiste à condemmer les guerres

d'agression tout en déclarant que l'Amérique ne

fera rien pour les empêcher où à moitre sur io

méme pied le pays attaquant et le pays attaqué —

se Taccrochent à une petite phrase où fl est dit

que “le Congrés, avec l'app; ation du président,

pourra décréter que l'embargo ne s'applique pes à

tous les belligérants”.
Mais. d'abord, Ll n'est pas certain que le Con-

grès accepte d'apporter celle exception ja règle

générale. Et ensuite mi le Congrés I te, eom-

ment, dans la pratique, se passeront les choses?

Pour que l'exception soit décrétée #1 faudra: 10

que le Congrès soit en session et, pandant six mois

de l'année, le Congres ne atège pas; 20 que 1e

Congrès accepte de ne pas sppilquer la lol; So que

Jo président et le Congrès soient d'accoté.

Bn attendant que toutes ces concitions soient

remplies, un petit pays aurs vingt fois le temps

d'être aubmergé par un grand. II est vrai qu'il

sure le temps de méditer sur Jes beautés du pacte

Xetiogs. qui. OD s'en souvient, avait mis ‘le guerre

hors la oi". — (“Le Matin”, de Paris.)

LIE

LE TROISIEME REICH
LES ALLIANCES

Dans Le Journal, Baint-Brice étudie les garanties

de sécurité avant es depuis la guerre:

Sommes-nous en 1913 ou en 1936? L'Allemagne

arme à outranes; les nations monacées chercheot à

organiser le défense; les Allemands crient A l'en-

cerciement, Comment Jes braves gens ne se deman-

deraient-Ka pas ai cela va recommencer? Burtout

quand on leur à raconté que ja guerre & été déter-

minée par les slilances.
Heureusement, cette théorie est radicalement faus-

ve. Les alliances se sont équilibrées pendant plus de

vingt ans sans provoquer aucun conflit. La guerre

n été évitée en 1906, perce que malgré la défaite

russ en Mandcbourie, l'Allemaune doutait de ia

supériorité de ia Tripiice. La guerre a été évitée en

18it parce que l'Angleterre a annoncé catégorique-

ment qu'elle marchers. II surmit suffi de je même

déclaration en 1914 pour prévenir le drame. La crise

n'est pas venue des alliances, mais de l'insuffisance
du système défensif,

QUE VEUT HITLER?
M. Jean Montigny, député, éorit dans Le Pet

Journal:
Ba volonté? Nul ne peut présumer de es qu'elle

pourra être. Mais le côté ‘’ancien combaitant” est

très necusé en lui. D n'a pas fait Ia guerre “fraiche

et joyeuse" dans un état-major. Il 8 #4 obacur

combastant d'infanterie, blessé menacé de cécité; se

chair et son oaractére ont été fortement marqués par
in grande épreuve.
On n'a pas sssez remarqué eo Prance que dans

certaine de ses discours, comme dans celui du 31

mars 1935, des accents d'une ainoërité indiscutable

affirment l'horreur, la vanité de la guerre. la catas-
trophe suprême qu'elle sersit pour tous les Delligé-

ranta pour l’Europe entière.
Peut-on affirmer que jamais Hitler ne voudra ia

guerre, ne se laiseera entrainer dans un conflit?
Cortes non. Mais c'est déjà beaucoup qu'aucune

fatalité ne ‘y pousse et que, loin d'imiter is len-
gage belliqueux affectionné par Oulllsume ne

Mussolini K clame, sans qu'on ait le droit de met-
tre en doute ja sincérité d'un ancien combattant.
son horreur de la guerre, son désir de l'éviter.

. = #
MUSSOLINI ET LA NATALITE — ‘Il fout avoir

das enfents, beaucoup d'enfants. Moi, j'en ai cing.
L'enfant est un consommateur remarquable, car B
détruit tout: see ilvres, seu jouets, ses vêtements:
£ mange. Le vie économique d'un pays dépend de
se population. Croire qu'un peuple nombreux devient
un peupie peuvre est une monstrususe erreur, Les
nations doivent avoir beaucoup d'enfants si elles ne
veulent pas mourir... Les aeuis pouples forts, jes
conquérants de l'avenie seront ceux qui auront beau-
coup d'enfants”

 

“QUELLE EST CETTE VOIX QUI M°’APPELLE ?”
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Nos s entrevues

Quel est l'endroit de la province
de Québec que vous aimeriez

visiter ?
Léo Lecompte, 1836 est, ave-
nus Mont-Royal :
Pour moi le plus beau

pays c'est le Lac Baint-
Jean, cette mer intérieure
aux rivages riants où l'on
pêche l'ouananiche, poisson
délicieux qu'on ne trouve
nulle part ailleurs. Tout au-
tour du lac et bien avant
dans les terres, on peut vi-
si de reposants villages
où, dans toutes les maisons, baignées de

on respire le bonheur de vivre.
——

A. Lebeau, cultivateur, Mas-
kinongé :
J'aime ia Vallée du Sainte

Maurice, renommée pour la
chasse et la pêche. Je ne
connais pas d'aussi belle
rivière dans la province de
Québec avec ses rapides aux
flots tumultueux, ses bords

  

ter

soleil,

  

escarpés. Qui n'a pas vu le
Saint-Maurice du haut du
Cap-à-la-Corneille, perd un

des plus magnifiques coups d'oeil, un des plus

imposants panoramas de la province.
——

René Mongeau, 1834 est,
avenue Mont-Royal. (07
J'aimerais surtout à revoir

toute la Côte Nord du Saint- vs
Laurent, principalement à {
partir de Québec, ainel que +
la région du Lac Saint-Jean, ‘
si riche en montagnes € en
lacs où pullulent le poisson 3

et le gibler. Pourquoi aller i ;
dépenser notre argent en
dehors de notre province
quand elle nous offre gratuitement une foule
de belles images comme un album de photo-
graphies qu'il nous plait à feuilleter sans

cesse sans en être jamais fatigué ?
C4

J. Vallières, chauffeur privé,
6976, rue Jeanne-Mance :

La e, notre "Bre-
tagne” québécoise, cette
“terre des merveilles” de
l'Amérique où voisinent la
montagne et ja mer, les fa-

. lnises dievées et les vallées
A profondes, la splendeur de

ses panoramas tantôt paisd-
78.14 bles et doux, tantôt tour-

mentés et rugueux. À ceux
qui ont fait le tour de La Gaspésie, je con-
seille de le refaire en sens inverse. Vous y
découvrirez des aspects et des paysages nou-
veaux. Le point de vie y devient tout
différent.

——
Léo Paiement, mécanicien,

6876, rue Jeanne-Mance :

Je ne trouve rien de plus
beau que les Laurentides,
certe immense chaine de
montagnes qui longent la
plus grande partie du fleuve
Saint-Laurent, de Montréal
en descendant. Dans ces
montagnes, le paysage se
renouvelle sans cesse. il
n'est jamais le même. On y
trouve une multitude de lacs et de rivières
où foissonne la truite. L'air des montagnes
y est s1 pur que j'envie ceux qui y peuvent
passer le reste de leurs jours, dans le repos
et le contentement de toutes choses.

_—
Raymond Vallières. chauf-

os \ feur privé, 6976, rue Jean-
+ ne-Mance:

‘ J'aime surtout à visiter
j tout le grand nord du Té-

+ miscamingue avec ses foréle
sauvages, ses lacs sombres,
son sol fécond. C'est le pa-
radis des chasseurs. Je ne

! reposant pour quelqu'un qui
est fatigué des bruits et des

tracas de Ia ville. Cette région du nord est
unique au monde. C'est aujourd'hui le lieu
de ralliement de tous les colons prévoyants,
mais ia fondation de nouveaux villages n'en-
lèvera rien à la heauté rustique de ce vase
territoire.

——
A. Fréchette, cultivateur,
Maskinongé :

On voit toujours du nou-
veau dans Ja Vallée du
Saint-Maurice. On contem-
ple la Nature dans toute sa
splendeur. Cette rivière qui
se jette dans je St-Laurent,
aux Trois-Rivières, passerait,
en Europe. pour ungrandfleu- & * à
ve. L'excellente publicité ré- iin
onale qui à été faite par jes
istoriensaux Trois-Rivières et ailleurs à beau-

coup contribué à faire ressortir toutes les
beautés de cette vallée, C'est la vraie place 

 

 

pour ehanter “Le Credo du Paysan”!

connais pas d'endroit plus

|



 

La police de Paris arrête, pour légère infraction aux

règlements de la circulation, une jeune femme élégante ot
découvre qu'elle était chef d’une bande dangereuse de
voleurs d'auto.

Elle est condamnée à 15 ans de prison

PARIS, 9. — La Sûrelé a eu la surprise de sa vis quand,
en suivant la piste d'uns bande dangereuse de voleurs d’au-
tes, elle se rendit compte que le chef de la bande était une
femme de la vieille noblesse française, une femme blonde
d'une beauté remarquable, Ia comtesse Raymonde de Ravray.

La comtesse jouait deux rôles: elle était femme du monde
durant le jour el femme de In pègre, la nuit venue,

Reine de beauté, elle était aussi reine des apaches,

 

C'est par pur accident que la po-
lice mit la main sur elle.

L'agent de la circulation près de
| Gare de l'Est, André Granda-
dam, un beau garçon surnommé|i=
J'Apollon de Ja police de Paris, ar-
réta une limousine somptueuse qui
n'avait pas stoppé à une lumière
rouge. Comme 1! se dirigeait vers
le chauffeur, la portière de l'autre
côté de la voiture s'ouvrit. Ses oc-
cupants, un jeune homme élégant
et une femme blonde fort jolle,
tentaient de s'enfuir Un coup de
sifflet et un agent motoeycliste se
mit à la poursuite drz fuyards qui
furent vite raltrapés et conduits &
is préfecture de police du quartier.
Pourquoi avaient-ils voulu fuir ?
Leurs explications furent vagues.
On demanda leurs papiers. |

La carte d'identité de la folie,
femme portait le nom de Comtesse |
Raymonde de Ravrar. divorcée du
vicomte de Ravray, de Paris et de!
Nizza.
Le jeune homme we nommait

George Botchiaco, fils d'un oe

 

retraité.
La limousine ne leur appartenaît

pas. Ia comtesse prétendit qu'elle
lui avait été prêtée par un nommé
Jean Langlois, 89. Rue de Béllard.

AUTO VOLEE !

Un coup de tétéphone apprit au:
préfet de police qu'il n'y avait pas,
de M. Langlois à cette adresse.

Les suspects passéront la nuit au
cachot, tandis que l'agent Grand-|
adam fut chargé de vetller sur la
limousine. Or, vers 10 heures, un!
homme en habit de soirée passa
devant ls porte de la préfecture,
jeta un coup d'oeil furtif sur l'a-|
gent, puis, avant que celui-ci soit
Tevenu de sa surprise sauta sur le,
marche-pied, ouvrit la portière de |
l'auto et mit le moteur en marche.
L'agent sortit son révoiver et bles-
sa le voleur. Celui-ct mourut 5
heures après à l'hôvital. Par ses
papiers la police apprit que le vo-
leur s'appelait Frederico Baivati-
co, mécanicien. On trouva égale-
ment sur lui une liste de 50 permis
d'auto, entre autres le numéro de
permis de la lUimousine. Il s'agis-
sait de voitures volées :
On interrogea longuement la:

comtesse qui finit par avouer
qu'elle était chef d’une bande de,
voleurs d'autos et sue Botchaco
était son bras droit. Après son di-
vorce avec le vicomte qu'elle avait
trompé avec Botchaco. la comtesse
voulut continuer à mener la gran-
de vie. Or. comme elle n'avait plus

 

 

d'argent, elle s'était mise à le tête
d’une bande de voleurs d'autos qui,
en quelques mois, lui rapportèrent

   
| pincée et condamnée à 13 ans de |

 
La comtesse Raymonde de Ra-
vray, femme du monde durant le

Jour, femme de la pètre et chef ;
d'une bande de voleurs d'autes à
Paris. durant ls nuit. Elle a été |

prison, !

un demi-million de francs (environ
$35.000.)
La comtesse fut condamnée à 15

ans de servitude pénale, tandis que
Botchaco. qui n'avait servi que
d'instrument reçut une condamna-
tion de 5 ans.

Une comtesse, reinedes apaches!

  

 

  

  

  

   
   

    

   
   

  

Un chef-d'œuvre
——

WASHINGTON, 9. L'inven-
teur américain M. Leicester Bar-
low, à révélé avoir offert au minis-
tére de Ia Marine, à Washington.
les plans d'un nouveau “super-
dreadnought” qui, affirme-t-on.
serait invuinérable aux torpilles et
aux bombardements aériens.
La nouvelle de cetie offre a créé

une certaine sensation dans les mi-
lieux maritimes de la capitale.

11 est vral que ce super - dread-
nought aurait 85.000 tounes, ce qui
le mettrait dans l'impossibilité de
traverser le canal de Panama ou de
s'ancrer dans aucun port du mon-
de, et Je rendrait de ce fait prati-
quement inutilisable, à moins qu’il
ne devienne. comme le !I4rndaire
“Hollandais volant” un éternel er-
mnt des mers.

La protection
des richesses
archéologiques

ATHENES. 2. Le tribunal correc-
tlonnel dy Pirée à condamné un
marchand  d'antiquités nommé
Roussos, & 42 millions de drachmes
d'amende (environ $400.000) pour
avoir exporté sans déclaration pré-
alable une statue d'Apollon d'une
valeur archéologique inestimable.

Son frère: son père
KENTON, Ohlo, 25.—Deux frères

sont devenus père et fils par suite
du mariage de l'ainé. John Lighter,
avec ia :nère de la fille que son
frère, Andrew, venait d'épouser. La

  

mère ct la fille se Lrouvent égale-
ment belles-soeurs. S'ils ont des en-  fants, ça fera un joil méli-mélo
dans la parenté ( tranquillité des pacifistes”,

L'œuvre de M. Barlow peut être
considérée en somme comme “l'a-
musement des militaristes... et la  

 

Le monstre du Loch Ness
se serait à nouveau montré

Et, cette fois, il s'agirait

d’une femelle !
—

LONDRES, 9. Un pêcheur
écossais à apporté à Londres une
nouvelle sensationnelle, mais dont
on doute qu'elle puisse aujourd'hui
bénéficier de quelque crédit. Le
monstre du Loch Ness a fait sa ré-
apparition.

Plusieurs personnes l'ont vu. par
trois fois émerger des eaux calmes
du lac depuis le début du prin-
temps.

De nouveaux détails sont même
venus s'ajouter à ceux — d'ailleurs

—
vagues — que l'on connaissait dé-
jà. Le monstre serait une femelle,
dont un marin & aperçu, sans pou-
voir le saisir, un oeuf.
Long de 90 pieds, l'animal fabu-

leux filerait dans Jes 60 noeuds.
Bien entendu, on annonce qu'il

doit se montrer fréquemment pen-
dant la saison d'été, afin d'attirer
les touristes.

Les Ecossais, qui sont, comme
chacun sait, des farceurs, se plai-
sent à comparer avantageusement
“leur” monstre au “Queen Mary”

Quoi qu'il soit, 11 y & gros à
parier que la réédition de cette at-
traction fantôme fera long feu. II
ne reste aux Ecossais qu'une seule
chance: c'est da trouver un autre
“bateau”...

 

UNE MINE DE CHARBON
_ “COLLECTIVISEE”

MADRID. 9—La direction de le
société minière du bassin de Car-
randi à communiqué À son person-
nel qu'étant donné l'impossibilité de |
vendre le charbon eur le marché
espagnol, elle se voyait dans l'obli-
gation de fermer la mine.

des décisions susceptibles d'empé-
cher que la fermeture de la mine
Jeste stu le payé quelques centaines
de familles. ILs ont, à cet effet, dé-
cidé d'exploiter la min pour leur
comp'e et en commun. et dès à pré-

{sent, ils ont pris les mesures néves-
Les ouvriers de l'entreprise se sont saire pour écouler l'excédent de pro-

immédiatement réunis pour prendre duction dans un délai de d:x jours.

 

 

Six garçonnets se
noient dans ume

citerne
—_——

BERNE, 9.—Dans un pe'it village
du canton de Grisons, six garçon-
nets, âgés de quatre et six ans, sont
tombés dans une citerne pleine
d'eau et se sont noyés.

 

La toux causée par la

BRONCHITE CHRONIQUE
enrayée en une demi-heure

“Ist souffert pendant trols ou
qustre sas de bronchite chronique et
d'asthme. La chaleur ou le froid me
faisait tousser et quand je prenais froid
11 me semblait que j'allais suffoquer,
Récemment, un ami me donne un échan-
tilon de RAZ-MAH Jéprouval un grand
sotlegement dés Ia premiére does. La
toux et l'étouf‘ement cessérent en une

  
   

demi-heure” — M. Jos. Lessard, RR.i,
St-Léon. Co Maskinongé. P Q
Seafirez-vous terrible toux de

13 bronchite chron , ou deo In saf-
feeation en de Is respiration sifflants
de l'asthme? Prenez alors RAZ-MAH qui
= apporté vn ben senlagement à M. Les-
sard. La plupart des gens éprouvent um
seulaçement dés la premiére dese. Us
traitement réçulier, persistant est re-
cemmandé d: les (as graves, Votre
argent remis une boite de $1 de ces
rapañles ne vous procure pas de <ouls-
erment. — 30c et $1 aux pharmacies.

  

   

Tempietons, Toronte. — CAPSULES

AUTHENTIQUES LE TEMPLETON

>   

 be

ond, pendant
pondgion

La censtruction “Equili-

brée” et la COMMANDE
ANTI-FRICTION DIREC-

TE qui caractérisent ce Mo-
déle 50 Northern Electrie
lui assurent un fonctionne -
ment silencieux, aisé et sans
vibration.

  Nous vous invitons à venir
voir la ligne complète des

RADIOS
1936

NORTHERN
ELECTRIC
SUPREMES cn SONORITE
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MODELE 300 $64.50

Récrpieue CL pour réception
aréinaire, émission de le po-
tes et réception étrangère ser
ondes courios. Un modéle de
table d'une bonuié remsrqua-
Die et d'un rendement élennant.  

 

  

L’on se demande souvent pourquoi les acheteurs avisés, les
ménagères économes et les acquéreurs les plus circonspects
s’adressent de préférence à J. E. TESSIER pour l’achat d’une
LAVEUSE ELECTRIQUE. Il est bien facile de Pexpliquer.
C’est que tout simplement il est le seul à Montréal à offrir le
summum de la perfection en

SERVICE, QUALITE ET VARIETE DE MARQUES
D'ailleurs, il ne peut en être autrement, puisqu’il a étudié à

lus de vingt-cinq ans, la valeur respective de
ou machine; qu’il a choisi, en expert reconnu,

ce qu’il y avait au Canada de mieux et de plus durable
pour le prix.

Laveuse Electrique Sans Courroie N0///rerrsElectric    
 

Modèle S Northern Electrie

s79-°

Termes aussi faciles que

1.07 zemaine

   

   

  
           

Cette Laveuse vraiment remarqua-

ble fait son travail avec une rapi-
dité et une efficacité surprenante.
Elle offre en eutre une sécurité
parfaite aux tissus délicate Sa
cuve, d'une capacité de 55 livres de
linge par heure (pesé à sec), est

porcelaine à l'intérieur et
à l'extérieur. Autres medèles N, EK.
à prix modiques, vendus avec

NOTRE DOUBLE GARANTIE
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Montréal, 10 mai 1936

UNE HEROINE DE GUERRE NOUS PARLE
—e +

Marthe Fulhaber, aujourd’hui madame Guèvremont, de
Montréal, nous raconte les années de terreur qu’elle
a vécues pendant la Grande Guerre en Alsace. —
Son père et le frère de ce dernier respectivement of-
ficiers dans l’armée allemande et dans l’armée fran-
çaise. — Les lettres angoissés qu’elle reçoit de ses
parents restés par là. — Les traces du dernier conflit
subsistent encore, et pourtant . . .

1On parle d'une nouvelle guerre!
{Reportage par ALBERT DUC)ALB

Chaque jour, les journaux nous rapportent que de nou-
velles complications ont surgi dans le monde diplomatique
européen et que les relations entre tel ou tel pays sont de

Plus qu’en 1914 encore, 1! y a de la
poudre dans l'air. On parle de guerre à brève échéance,
comme d’une inévitable fatalité, et les plus optimistes rassu-
rent le monde en disant qu'un conflit ne peut pas éclater
avant deux ans! Et pourtant, le monde n'est pas encore guéri
des blessures des quatre années tragiques; les champs de
bataille eux-même sont encore bouleversés, et ceux qui ont
vécu ces années d'horreur ne peuvent en parler sans frémir.
Ces souvenirs sanglants et ces craintes angoissées, on les
trouvera ici dans l'entrevue qu'a bien voulu nous accorder

plus en plus tendues.

une Montréalaise qui vivait en
les plus torturées de la malheureuse Alsace.

celui de voir des frères se battre les
uns contre les autres, des pères con-
tre leurs fils!

Soults est une jolie petite ville
sise au pied du Vieille-Armand.
montagne connue dans la région
sous le nom de Hartmansweilerkopf,
en Haute-Alsace. Elle fut le centre
‘des attaques et des contre-attaques  

SOUVENIRS D'UNE HEROINE DE GUERRE. — M. et Yme Gérard
Guévremont (Marthe Fulbaber) avec leurs deux enfants:
sept ans et Marguerite, quatre ans. Un pourra lire ci-contre les
souvenirs de madame Guévremont sur les quatre années de guerre

Qu'elle a vécues en Alsace, en ple.ne tourmente,

des armées françaises et allemandes,
Justallées la plupart du temps sur
chzcun des versants du Har:mans-
weilerkopf.

LE MARTYRZ DUN PETIT
PEUPLE

Marthe Fulhaber avait quinze ans
lorsque la guèrre éclata. Dans J'Al-
sace restée française de coeur, ce
fut plus qu’une déclaration de guer-
1e. Ceux des hommes en état de
porter l:s armes avaient tenté, ei
Téussi-pour la plupart, à traverser
du côté français pour se baltre con-
tre leurs vainqueurs de 1870. Mais
d'autres, hélas! en furent empéchés.
Ft c'est alors que des familles vé-
eurent la drame humain le plus
a'roce qu'il soit possib'e d'imaginer”

 

Etes-vous confortable?
Ile bandage herniaire “ -

  
C'est une merveille en fait ee confort et
de durée. Cette bande hernisire donne jav-
1» 1a pression voulue pour que veus soyez

  

   

  

es rempli
meme Des milliers nobétent €

€ heralaire "Xpot-Pad"", ‘qui
n treuvent aettetts:

  

  
mr

bert Fulhaber, devait vivre la même

 
‘lAuvrés d'elles. des amis, des pa- | moins horrifiés de corps A pere   

1914 i Soultz, l'une des villes

FRERE CONTRE FRERE
Le père de Marthe Fulhaber, Al-

Maurice,

aventure. Directeur d'une fabrique
de soieries. i] avait tenté, deux jours
avant la déclaration des hostilités. de
traverser la frontière. Mais sur le
versant du Vieille-Armand, des gar-
des prussiens l'en avaient empêché.
TI dut servir dans l'armée allemande
en qualité d’officier interprète; car
il parl> neuf langues. Son frère.
Louis. éza'ement polyglctte remar-
quable, il parle onze langues, se
trouvait à Paris à cette époque. Il
s'enrôla, et remplit dans Jarmée
française le rôle que son frère rem-
plissait dans l'armée allemande.
exactement dans Is même région, à
quelques milles l’un de l'autre, le
plupart du temps.

UN CAUCHEMAR DE

QUATRE ANS

Madame Fulhaber, Marthe et une
soeur de cette dernière, vécurent
alors quatre années d'un épouvan-
tab'e cauchemar. La vilie, prise et
reprise tour à tour par les allemands
priis lea français, était presquié cons-

tamment arrosée par les avions ou
l'artillerie. A toute heure du jour
ou de la nuit, elles devaient pren-
dre la fuite dans les champs ou se
réfugier dans les collines avoisinan-
tez, sang cesse guettées par la mort

re:ts, tombaent sous ley project.
les. Et combien de fois ces malhou-
reux civils ne furent-lls pas les té-
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La joie qui tue
VIENNE, 9. — A Knitter-

feld, en Autriche. un fervent
de la pêche à ln ligne eet
mort à l'instant même où il
faisait la plus belle capture
de sa vie.
Ce passionné du lancer,

Ferdinand Zwieseiberg. fonc-
tionnaire er retraite, avait
Jevé dans le rivière Mur, une
superbe truite de sept livres.
C'était là un record. Jamais,
de mémoire d'homme, on n'a-
vait capturé dans ces eaux
un poisson de cette taille.
Mais la joie qu'en avait
éprouvée Ferdinand Zwiescl-
berg avait été trop forte Il
ny survécut pas Des pas-
sants le dévouvrirent peu
après gisant inanimé sui la
five, serrant encore dans ses
mains crispées la canne À pè-
the tandis que la truite qu'il
avait péchée se débattait vi-
vante dans l'herbe au bout
ie l'hamecçon     Kerr

 

 

LE MONT TRAGIQUE. — Le Vieille-Armand au péed duquel est si-
tué Soultz. On peut voir sur cette photo, prise au lendemain de l'ar-
mistice, des tranchées et des abris de fortune occupés tour à tour par
les belligérants français et allemands, Le Hartmanswel'erkopf pré-
sente aujourd'hui à peu près le même aspect, avec ses arbres morta
et son terrain ravagé. Servira-t-il encore de cimetaère pour des mil-

Lers d'autres combattants ?

s'ajoutaient jes pires vexations con- ni le plus fort contingent de volon-
tre ceux qu'on savait prier tout bas|taires dans l'armée française. La
pour le auccès des armes françaises. première. elle reçut la visite des al-
Une tante de Marthe Fulhaber fu: |liés triomphants, avec Foch à leur
emprisonnée pour avoir chanté en tête. Pendant que les sympathisants
français, chez elle, en 1914. Mère germaniques étaient expusés de la
d'un bébé de deux mois, elle fut ville, la population manifestait sa
enfermée dans une prison militaire jole délirante. avec Albert Fulha-
où chaque jour. pendant deux ans[ber en tête. Car on savait. malgré on venait lui annoncer au'e'le mour- qu'il ft été for é de servir ‘es Al-

APRES LA

VICTOIRE

Dans Soultz

reconquise, les

armées alliées

triomphantes,

avec Foch à

leur tête,

défilèrent

devant ce

groupe
personnifiant

la France

(Marthe
Fulhaber)

protégeant

l'Alsace et la

Lorraine.   
mit le lendemain. On la fit ensuite lemands, qu'il etait
travailler dans une usine de muni- | cour.
tions. Quand elle revit son enfant,
celui-ci avait quatre ans et demi!
Chez les malheureux Alsaciens, cha-
que jour ajoutait à leur existence
un nouveau chapitre fait de ter-
reur, d'horreur et d'angoisse.

français de

NOUVELLES CRAINTES
Depuls dix ans, la famille Fulha-

br demeure au Can-da, où son chef
dirige à Drummondvi.le une impor.
tante usine. Marthe Fulhaber estLA VICTOIRE devenue l'épouse d'un rommerçantPuis ce fut 1a victoire. Soultz, de

|

d'huiles de Montrénl, M. Gérardtoutes les villes d'Alsace, avait four-

|

CUévremont. Mais ele a encore des
parents dans Soultz. atjourd'hul 1e-

r
e

ae

ver

| nstriite, MOIS entourée de col-
La Surdité est un Malheur|"©s ft de champs rnco.e buulever-Nombre de gens sourds sonverseat, vont à

|

#68. On & peur d'une nouvi ile quer-|
l'église ®t an cinéma, entendent re, on en parle même comune d'une |

 

     

in radio an portant ‘se corns
RCL i 0M Lt tagbes fae pe chose rer'aine. L'AL re. que jrs Al-

Sunt Lin, barnes + MM ne se cut jamais ons |
fenveurs Ne vont pea a avoir perdue, revivig-t-elle les mié-
d<pendieux. Faites venir InesrnTRerie heures sombres de 19147
arsermentée de l'inven- a autren photos en page cen- dans les rues de la ville! Et acela  teur Jul-méma un sourd. À. 0, LEONARD,

|

HFINC, Suite 506, 70, 6th Ave, New-Yorh. Albert DUC.

 

L'IMAGINATION
DES FRAUDEURS

BUDAPEST, 9, —. On sait que,
dans nombre de pays en Europe
centrale en particulier, l'exporta-
tion des capitaux est rigoureuse-
ment interdite.

Aussi, les fraudeurs cherchent-lle
sans cesse de nouveaux moyens de
faire passer impunément des for-
tunes d'un pays à l'autre.

La dernière méthode serait, pa-
rait-Hl, de convertir la somme à
transférer en timbres - postes de
collection.

Ces derniers. on le sait. ont un
marché mondial, et lcur valeur est
done pratiquement la mime en AJ-
lemagne, par exemple. qu en
France, en Hollande ou en Amé-
rique.
Malheureusement lus agents des

douanes ne se laissent pas lone-
temps prendre à un même pror:dé.
T1 faudra sans doute bientôt en
trouver un nouveau,

Il est vrai que l'imagination des
fraudeurs est si fertiie !
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Deux cents
doliars pour
38 mots

PARIS, 9.—La vente dune
dibliothèque célèbre à fourni
samedi dernier de superbes
enchères. C'est ainsi qu'une
simple note de Foch, de 28
mots, datée de janvier 1918.
a fait plus de 3.000 f:ancs,
soit prés de $200.

Il est vrai que cette note
avait un intérét particuller,
Elle disait, en effet:
“Toute ia libération de ia

France ne sera pas terminée
avec la guerre. La jeunesse
doit encore se préparer à Jut-
ter contre l'ennemi bien con-
nu, dans tous les domaines de
l'activité, travailler beaucoup
pour cela dès à présent”.
Une pareille vente ne nous

prouve-t-elle pas qu'on ne se
soucie point de la crise, quand
1! s'agit d'acquérir de beaux
manuscrits?

| Achetez le poudre
acoquerelles É

TUE les coquerelles
DETRUIT leurs oeufs

PREVIENTréinfestation

Se vend partout .25,.50,1.00 A
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A MORT! LES PELES, LES GALEUX !

Comment on chasse la gent animale errante à Montréal
Devéritables campagnessont entreprises dans la mé-

tropole par la police et diverses autres organisa-
tions pour lutter contre les animaux errants et
mal .

LES DANGERSDE LA RAGE!
La période des déménagements est particulièrement redoutable

aux bêtes. Car souvent leurs maitres les abandonnent au moment de
changer de logis, ou bien les chats dépaysés déserient le nouveau
logement de leurs propriétaires, et errent jusqu'à ce qu'ils soient ra-
massés par la police ou la Bociélé protectrice des animaux,

Seuvent nos lecteurs nous demandent: “Combien y a-t-il de
chiens à Montréal?” Question difficile à répondre! Car s'il est
vrai que l'année dernière, 11.115 propriétaires de chiens ont obtenu
licence, chacun nait d'on autre côté qu'un très grand nombre de
chiens (particulièrement parmi ceux de petite taille) n'ont jamais

possédé la fameuse médaille d'identification :

A MORT! A MORT! A MORT!
Les mots sinistres que suit le châ-

timent suprême sont répétés des
milliers de fois ou plutôt devraient
l'être chaque année à Montréal,

ont les mains gantées d'épalsses mi-
taines qui protègent en même temps
une partie de l'avant-bras. Précau-
tion nécessaire, car bientôt fl leur
faudra lutter avec de grands chiens

 

 

féroces en notre bonne ville de
Montréal est contraint par la loi de
pourvoir à leur captivité absolue et
de les maintenir en lieu sûr. Cepen-
dant—heureusement cela date déjà
de quelque temps— l'instar de
quelques vedettes d'Hollywood en
mal de publicité, certains Montréa-
lais, on ne dit pas Montréalaises
par pure galanterie, avaient accueilli
chez eux, ou plutôt chez elles, des
lionceaux. Rien ne se passa, jus-
qu'au moment où des voisins se ren-
dirent compte à quel genre d'ani-
mal... apprivoisé ils avaient affaire.
Fi tout comme feu Tartarin. l'on
parti à la chasse aux lions. Point
fut besoin de fusil, et les fils du roi
du désert furent électrocutés comme
Le dernier des “gangsters”.
UN PAPA QUI AVAIT RAISON
Un beau jour, un gamin, à peine

âgé de dix ans, se présente, le vi-
sage tout en pleurs. à la SP.C.A. N
conte que son père iui a défendu de
conserver chez lui deux animaux
apprivolsés que le garconnet avait
recueillis Mieux, il lui & ordonné  

de les condulre à la S.PC.A. pour
qu'ils soient sans plus attendre mis
à mort. Emu devant pareille sévé-
rité, l'employé demanda à voir ces
pauvres bêtes que l’on jugeait st
indésirables, “Je les al avec moi.
Monsieur, fait le petit. Tenez. les
voilà dans ce panier.’ On ouvrit le
panier, et l'on trouva deux ser-
pents...

SINGES ET PERROQUETS

Si le commun des mortels se con-
tente de posséder un chien, un chat
ou encore un serin, cela ne suffit
pas à tout le monde. D'après les
renseignements que lon nous çom-
munique, le nombre grandit des
Montréalais qui accueillent chez eux
perroquets et singes. Cet accrolsse-
ment est constaté par l'augmenta-
tion de demandes de recherches que
reçoivent les autorités. “J'ai perdu
Inon singe ou encore j'ai perdu mon
perroquet” est, paraît-il, en passe de
devenir aussi commun dans notre
Métropole que “j'ai perdu mon|
chat.” Et tout Cela n'est pas sans

alarmer les intéressés qui se deman-
dent, non sans raison, quel genre
de fourrière 1 faudra bientôt ins.
taller si l'amour des bétes a'égare
ainst vers des régions Jusqu'ici peu
explorées.

DE BONS CONSEILS
Protéger le public contre les ant-

maux dangereux ou malades, d'une
part, protéger les animaux impuis-
sants contre la cruauté et la mé-
chanceté des humains, d'autre part,
sont des besognes pénibles et délt-
cates. “On ne sait pas en général,
nous dit-on en guise de conclusion,
combien d'efforts sont faite dans
ces deux directions à Montréal et
11 est grand temps qu'on s'intéresse
de plus près à la protection et à la
surveillance de la population ani-
male de notre Métropole non seule-
ment en traitant bien les animaux
apprivoisés que l'on a pu recueillir
chez soi mais encore en usant de
discernement et de bon sens dang leur choix, et finalement en coopé-
tant avec les autorités dans leurt " :Rassurez-vous, 11 ne s'agit pas là

d’une hécatombe même légale d'êtres
humains. Non, les condamnés à
mort sont en l'occurrence les mil-
liers de chats et de chiens errants
qui sont trouvés journellement dé-
laissés, sans gite, le plus souvent
malades ou contaminés, dans les
rues de la Métropole canadienne.

“Aujourd'hui même, chaque jour,
tune bonne douzaine de chiens sont
mis à mort et pas loin d'une solxan-
taine de chats” déclare M. Innes
fils, secrétaire adjoint de la S.P.C.A,,
Qu cours d'un entretien avec un
représentant du “Petlt Journal”.

aux crocs acérés avant de pouvoir
les enfermer à l'arrière de leur four-
gon. La police possède également un
autre fourgon qui, lui, ne sert qua
répondre aux demandes faites par
des citoyens de tous les quartiers de
la ville, demandes qui ont trait à
des animaux malades ou jugés
dangereux.

L'INFLUENCE DES SAISONS
Le nombre des animaux, particu-

lièrement des chiens errants, varie
de saison & saison. I ne s'agit pas,
conune on pourralt le croire, des
effets de :a température, de la neige

 ——0

SAVEUR EXQUISE
HAUTE QUALITE
ET BAS PRIX
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UNE PROTECTION FORT NÉCESSAIRE. — Capturer un animal
enragé, ou simplement malade ou encore ayant vécu plus ou moins
à l'état sauvage, n'est pas toujours chose facile. Aussi les préposés
doivent-lls se protéger les mains avec des gants spéciaux, fort épais,
et dont les poignets mousquelfaires courrant une partie de l'avant-
bras, leur servent d'armures que parfois cependant les crocs puissants

de chiens policiers parviennent à transpercer.  
La SP.C.A. ou, et vous le ., Où du soleil. Non, ces variations sont:

la Société protectrice des animaux, |tout simplement causées par la né-|
est en rffet aussi la fourrière munti-!gligence involontaire ou voulue des,
cipale de la ville de Montréal. Atnsi, propriétaires d'animaux. Lors des:
aoit par les soins mêmes des agents] déménagements. des grandes va-
de la société protectrice ou ceux du cances, ce sont les pauvres bêtes qui |
service spécial de la police. tout | pâtissent et sont laissées à l'aban-j
animal trouvé errant où malade à don sans plus d'autre souci pour ce
Montréal échoue finalement à l'im- | qu'elles peuvent deventr.
meuble de la rue Saint-Jacques CHASSE AUX OURS A
ouest. 811 n'est pas réclamé dans un| MONTREAL !
délai de quelques jours par son pro-| Chiens et chats, bien qu'évidem-
priétaire, si après ce laps de temps ment fls occupent la première place
il ne trouve pas de propilétuire {parmi les animaux errants à Mont-|
adoptif si l'on ose dire, ou encore (réal, ne sont cependart pas les ani-
s'il est jugé incurable ou une menace maux qui ont donné le plus de fil;
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Rien de plus facile que les conditions de ce concours. Vous n'avez qu’à nous
écrire, en pas plus de trente mots, pourquoi vous aimez KIK plus que toute
autre liqueur douce, accompagnant votre lettre de dix étiquettes provenant de

bouteilles de cette savoureuse liqueur nationale qu'est KIK,

Vous avez

pe pacs pom

§ . *

Bouteille de
Jamille de 30
oz, § verres
à la bouteille

  

3 dans ce breuvage
NATIONAL    

Bouteille
de 7 oz.

    
  

 

6. 3:
GOUTEZ-LE!
Nous disons qu’il
est bon, et vous

vous direz : “Je
ne croyais ja-

mais boire une
liqueur si déli-

cieuse, et cepen-
dant elle me
coûte si peu?

 

   

 

  
   

    
    

    

  
Embputeiliears de Téputa-
tien demandes pour toutes
les parties du Canadas —
Errire pour territeire--pro-
position très Intéressante.
KIK CO. 1387 Rue VAeray,

Montréal, P. Q.

 

  
  

 

   

 

   

  

      

  

   
  

   

   

  
     

 

  à la aanté publique, il est finale-
ment électrocuté.
LES DANGERS DE LA RAGE
Lors de ln dangereuse épidémie de

tage dil y a quelques années, on
entreprit une épuration complète
des Animaux errants à Montréal et
durant les années qui suivirent les
voitures de la S.P.C.A. et de la po-
Uce n'eurent qu'un travail très res-
treint à faire. Aujourd'hui, cepen-
dunt, le nombre des animaux, sans
gite, allant à l'aventure, à de nou-
veau augmenté. Toutefois, nous dit-
on, ll ne représonie encore aucun
vrai danger.

LA PART DK LA POLICE
Te service de la police ne s'œcupe

à “rai dire que des chiens errants
où. dans des cas exceptionnels,
d'animaux enrugés. Chaque matin,
du poste numéro 4, rue Ontario est,
part le grand fourgon trainé par de
vigoureux chevaux, et qu'occupent
plusieurs constables. Ces derniers  

   à relordre aux autorités intélessées
durant les derniers mois. Non! Et
cect n'est pas une histoire de chasse, |
ce sont les ours. Evidemment, il ne:
S'Agit pas de grands ours blancs. Les |
fauteurs de trouble sont des oursons,;
au poil noir, et qui, lorsque vous:
vous arrélez à un poste d'essence
pour faire votre plein. sautillent
galllardement au bout de la chaine,
qui les empêche de bondir sur vous!
ou d'autres automobilistes. Parfois
ces oursoths parviennent à se dé-
barrasser du collier qui entrave leurs
mouvements, et Alors ce sont des
coups de téléphone fréné.iques à la
police et à la S.P.C.A. Des autos
rapides sent lancées vers le leu de
Lu lragédie, et une bonne dizaine
d'hontmes pret à tout airivent 8,
temps pour contempler tmaitre Mar-
Un en train de se lécher en toute

   
Dans l'intervalle, peur vous tenir au courant des développements de ce concours, suivez nes

PROGRAMMES A LA RADIO
CKAC: Dimanche, 12,45—1 p.m.: lundi, mercredi, vendredi, 11 a.m. — CFCF: lundi. mardi. Jeudi,

vendredl, 16—16.15 a,mm. — CFCF: Tous lea jours A 18.30 (midi).

   

 

  
   

 

     

         

 

  Adressez vos lettres directement à nos établissements.

16.300 Magasins et Restaurants
À voire service dans les provinces de Québec, d'Onlarie et du Nouveau-Brunswick.

KIK COMPANY, 1387 rue Villeray, Montréal, CA. 1106
LES PLUS GRANDS MANUFACTURIERS AU CANADA DE LIQUEURS DOUCFS

DANS LES GRANDES BOUTKILLES DE FAMILLE.

   
   

 

 

    

  

 

    
 

   

   

  

  
 

conclence... .
DES LIONS COMME VOISINS |
Quiconque possède des animaux
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Mathusalem était... plusieurs
LONDRES, 9.—8ir Leonard Woo-

Jay, I'archéologue anglais qui fit les
fouilles 4'Ur, publie un ouvrage sur
Abraham où il émet l'hypothèse que
l'âge anormal du patriarche doit
s'expliquer par une similitude de
nom entre un grand-père et son

t-fils, la chronologie ayant omis
membre intermédiaire de la fa-

mille. Dans la liste des rois d'Ur, les
archéologues mettaient en doute
l'existence d'un certain Mes-Anni-
padda donné comme ayant régné
pendant 80 années et ayant où pour
successeur son flis Mes-Ki-Ag-Nan-

  

  
  

   

  

 

  

  

H y aurait vraisemblablement eu
deux Abrahem, et probablement
plusieurs générations de Mathusa-
lem.

UN PRISONNIER
CONSIDERABLE

CHICAGO, 9. — Un détenu vient
de mourir dans une prison de Chi-
oago: il s'appelait William Coleman.
Condamné pour une affaire de

chèques sans provision, on avait
tenté vainement de l'enfermer en
prison. Tous Jes efforts demeuraient
veins,

Aussi failut-il faire aménager une
chambre spéciale et faire construire
un lit & son intention. Mais sait-on
pourquoi William Coleman ne réus-
ait jamais à passer par le porte
d'une geôle ? L'explication est bien

 

 simple. Il était trop gros.

| LE PETIT JOURN AL

Joram
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Montréal, 10 mai 1934

Les vengeurs de Roehm en Allemagne
COPENHAGUE, 9, — En dehorsRochim”, gens fanatiques et donju ?

QUAND LE CHAT
TRAHIT...
———

WASHINGTON, 9.—Que des dé-
tenus s'évadent d'une prison, c'est
là chose banale, surtout aux Etats-
Unis, terre d'élection des audacieux
et des risque-tout.
Mais ce qui distingue la dernière

en date des évasions américaines,
celle de huit personnes incarcérées
à Washington, ce sont les circans-
tances dans Jesquelies elle fut menée
À bien.

Pour reconquérir Jeur liberté, les
mauvais garçons creusèrent, en effet,

vingt et un mois, malgré les rondes
fréquentes des gardiens. Il est vrai
qu'ils avaient un guetteur: le chat
du concierge. dressé à miauler dès
que s'approchait un homme en uni-
forme.
Nous connaissions déjà les chiens

policiers. Voilà maintenant les
“chats sentinelles”.  

des 8. A. et des S. 8. une autre for-
mation encore sème depuis quel-
que temps déjà )a terreur en Alle-
magne nous venons de nommer les

RR. Ces deux initiatives, abrévia-
tions de Roehm  Raecher (les

vengeurs de Roehm) désignent une
organisation secréte qui se donne

pour mission de venger les méfaits

et le servilisme des tlotes des Goe-

rings, Goebbels et autres meneurs.
Aux yeux des hommes de la RR,
c'est Roehm et les siens qui étaient

les “purs”, les incorruptibles, les

vrais cariatides du nazisme, alors
que Goering et les autres, le Fueh-

rer compris, ne sont que des oppor-
tunistes qui trahissent la doctrine
et varient selon les besoins du ha-
sard. Il est fréquent qu'en Alle-
magne, au creux d'un chemin ou
en quelque autre désert, on décou-
vre le cadavre d'un 8S. ou SA.
cadavre qui porte la marque: RR.
Il a été tué par les “vengeurs de
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actes de lerrorisme se muitiplieny
chaque jour. Mystétieux, ils lor.
ment une nouvelle Sainte-Vvhme
dont les agissements ajoutent cn.
core à oette irrespirable atmo.
phère de fanatisme qui pèse ay.
Jourd'hui sur toute l'Allemagne
>

LE RECORD D'UN ;
MISSIONNAIRE
MELBOURNE, 9.—Au cours de

carrière d'évangélisateur, M. Phi:p
Lewis a, en 37 années, couvert 27:-

 

 

 

La Ford a toutes ces qualités d’une
voiture de luxe—dont nulle ne se

trouve dens aucune autre gresse

auto de prix modérés

1. Moteur À 6 cyliadres 5. Gros freine méceni-
ea V. ques Ultra-Sûre.

2. 90 chevaux-vepeur.

3. Culasses de cylindres,

aleminiom, à haute

compression (équipe
ment ordinaire).

4. Carburation inversée
double, diminuant la
consommation d'es-

sence.

6. Embrayage demi-cen-
trifuge.

7. Commande intégrale
par tube de cerdan,
triangles avant et az-
mère.

8. Son pont arrière fot-
tant aux 3{ ne se trouve
dans aucune autre
voiture de moins de
$2,000,

  "ey

30 SUFFIT POUR ACHETER

PAR MOIS UNE FORD V-8 DE 1936‘  

Faites une promenade d'essai dans la Ford V-8 de 1936 de
notre plus proche dépositaire. Notes son démarrage ine-
tantané, la soupiesse de sa performance, sa rigoureuse
tenue de route, se stabilité dans les virages. Puissance
ouatée, reprises nerveuses, Freinage Ultra-Sûr . . . Le
moteur Ford V-8 eet able aux moteurs les plus
parfaite—qu'il s'agisse d'automobiles, d'avions ou de
motocanots. Mais, nonobstant, son exploitation écono-
mique (facteur essentiel d'une voiture vraiment moderne)
est nettement démontrée.

Les performances de la Ford V-8, la précision de son
Técenisme,a minimeconsommation d'huile et d'essence
sont aul autres q Qui ne changent

pas

demods,
Cette supériorité n'est pas simple affaire devuriace …
chacune des pièces de la Ford, visible ou non, est à la
hauteur de son incomparable moteur Ford V-8. Outre

LE COUPÉ DE LUXE FORD V-0 DE 1936 (TROIS GLACES)

“VOYEZ FILER LES FORBS”"
qu'un moteur V-6 ne se trouve dans aucune autre voiture
de moins de $2500, rappeloes ici que toutes ses glaces,
sans supplément de prix, sont en Verre Inéclatable, et que
vou Hégance et la richases de se6 accosoires an jont Le

us automobile que nous ayons jamais fabriquée.
Médian Ford. Intérieure ooulorlabies of spa.

cieux. Construire un tel véhicule est, évidemment, plus
coûteur— son prix reste abordable, parce que notre
bat est de mettre à le portée de tous une voiture de qualité
copérioure, Voyez, sans tarder, ie plus proche déposi-

RADIOPHILESI—Ecoutez l'Heure Ford
. »

du Dimanche Soir À orchestre symphonique, sotiates
“4 1k 13, 4,171 LAR: La mardi soir, AS hres 30 (HAE:
PRED WALING rt ary PELNSYLVANIANS. Réseau Colombia

 
 

 

DÉPOSITAIRES AUTORISES FORD—VENTES ET SERVICE

CUMMING-PERRAULT LIMITED
1628,ouest,rue Ste-Catherine(prèsGuy) FI. 2494
ND.G., com Maoklaad, et Oxford, EL. 1527

ZAVellFase
 

JARRY a FRERE
6460 Blvd. St-Laurent, CRescent 3141
4382 rue St-Denis —— Ploteau 7991

GENEREUX MOTOR CO.LTD,
2144 rue Bleury (près rue Sherbrooke)

LAncester 6241

PAGE à SON LTD, (Verdun)
VENTES: 3760 rue Wellington, Fltxroy 9604
SERVICE: 3651 Blvd. LaSalle, Feroy 7884
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It est des choses qu’il est permis d'ignorer; d'autres
pas! Parmi celles-ci, l'existence de la plus grande
paroisse du monde; une paroisse située dans le Nord,
vers le 46° latitude . . .

Son curé, c’est le capucin; robe de bure, corde à la
taille; de la carrure, de la barbe; solidement plan-
té sur la sol . . . Le teint de ce visage, épique : quelque
chose d'amalgamé, de combiné, de fondu, par le
drame de la “Mé” qui est fait, comme chacun sait,
d'air salin, d’embruns, de tempêtes et de toutes les
cuisantes familiarités du soleil.

Le R. P. Yvon, c'est le nom du curé, a pour parois-
siens tous les marins bretons qui font la “Grande
Pêche” : et sa paroisse est située sur l’eau agitée des
bancs de Terre-Neuve.

C'est le mois dernier que ce curé peu banal eat re-
parti pour continuer son apostolat parmi les Terre-
Neuvas

—_—

Des hommes qui travaillent 22 heures par jour... et
qui n’ont jamais vu le printemps !

 

Or celte paroisse, les Bancs de, page une vingtaine pour le moins
Terre-Neuvep ce sont les labours
du pécheur, explique pittoresque-
ment le Père, de rudes labours ou
la mort. qui guette le marin dans
les remous des tempêtes, les tral-
trises de la brume, les fantaisies
des icebergs, est moins cruelle que
le travail.

Car. sur ies Bancs, 1a loi qui régit
le travail est une loi inexorable.
Bur les voiliers, c'est le jour qui

le veut ainsi, sur les chalutiers, la
machine,

qui n'ont pas atteint 20 ans !

HUIT MOIS A BORD !

T1 y n, à ce travail forcé, toutes

sortes de bonnes — et surtout de
mauvaises — raisons, mais elles
sont telles qu'on n'y peut remédier
tout de suite, pes plus qu'on ne
peut remédier à l'armement de ces
navires de fort tonnage qui peu-
vent, maintenant, garder à bord
toute la pêche de la campagne.
Autrefois les Terre-Neuvas relé-
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LE CURE DE LA MER. — Le R. I. Yvon, qui est reparii le mois der-
nier pour continuer son apostolat parmi les Terre-Neuvas.

Le travail. à bord des voiliers.
dure autant que dure le jour, un
Jour de 22 heures, parfois; alors 22
heures d'affilée, on croche dans
les doris pour aller poser les lignes,
on ébrègue, on décolle on tranche,
on empile les morues, on déméle
l'écheveau des hameçons pour, en-
suite, boëtter les lignes crocher cn-
— les doris et aller poser les en-

ns.
Manis. A bord des chalutiers la

Machine travaille sans arrêt, Sans

arrêt, (ant que le poison "donne”,
ot {homme s'accorde de son plein
gré, à ce même rythme infernal.

TM arrive que certains comptent
¥ heures de repos pour 3 jours de
travail. Et il en est dans l'équi- gement, la

chaient à Baint-Pierre chaque
mois; à présent, huit mois durant,
Îla restent cloués à leur bord.
Un rude métier, et qui n'a méme

pes pour lui un semblant de sécu-
rid. Le Terrc-neuvas, su départ.
roçoit 3850 fr. cenviron 4255.)
Mille francs (368) sont dépensés
immédiatement pour "se gréer",
6r, versés aussitôt à In calsse des
invalides. Le reste suffit à peine à
nourrir la famille durant l'absence
de l'homme
Et après ?
Après ? C'est un point d'interro-

gation, un fameux point d'anxiété
qui hante les nuits, les heures de
quart et qui engendie le découra-

désaifection du métier,

 

“le cafard”, pour tout dire d'un
mot.
‘Tout cela, le R. P. Yvon se l'est

dit, il se l'est dit supérieurement, à
ce point que, premier converti, il
s'est embarqué pour les Bancs.

LE CURE DE LA MER

Voilà déjà plusieurs années que
le Père bourlingue dans la plaine
liquide, sa paroisse, vaste comme la
moitié de ia province de Québec.
L'entreprise, mise en péril par des
difficultés financières. m finale-
ment triomphé. ‘La Bociété des
oeuvres de mer” a réarmé en avril
la goëlette le “Baint-Yves” et le
Père. à bord du navire-hôpital. est
feparti pour Terre-Neuve...

Ce qu'il fait là-bas? Grand
Dieu ! J'aurais plus vite fait de
dire ce que le Père ne fait pas.
Sa mission est de visiter tous les

navires disséminés sur les Bancs:
en conséquence’ il court la mer à
la poursuite de “ses drôles de pa-
roissiens”. loups de mer à la barbe
hirsute et aux cirés maculés, mais
aux regards rayonnant de fran-
chise et d'amitié.

Il court la mer, car ses braves
gens se déplacent, de temps à au-'
tre de... quelques centaines de
milles e {! leur porte assistance:
assistance médicale, morale, ravi-
taillement d'affection.

TOUS LES MFTIERS

Tel, le Père distribue tabac et }i-
vres. là. vêtements. livres, courrier
I! photographie, il filme, rédige les
lettres — voire les lettres d'amour
— au dire des intéressés, il ne s'en
tire même pas si mal! Grâce au
poste Radio-Morue parfaite-
ment, Radio-Morue, poste émet- |
teur installé à bord du “Saint.
Yves” — {i les ravicaillera désor-
mais en nouvelles du monde et
des Bancs. de même qu'à l'occasion.
11 ravitaillers les familles en nou-
velles des Terre-Neuvas.

Brefs “ses drôles de paroissiens” !
il les arrache — autant qu'il peut
— au mal de la solitude, aux misé-
res de l'éloignement.

Si vous ne l'avez pas entendu
“bavarder” son film lui-même, of-
frez-vous la consolation de lire le
livre qu'il & consacré aux pêcheur:
(1),

Vous serez alors convaincus que.
lorique ce curé là. “au sortir du
doris, aprés avoir eu le soin de

(1) Avec les pécheurs de Terre-
Neuve et du Greénland, par le R
P. Yvon. aumônier des Terre-Nev- |
vas, Editions du “Nouvelliste de
Bretagne”, Rennes. !

 

 

 

ichien”, il a

prendre un ris dans sa soutane,
embrasse la lisse en voltige", c'est
qu'il apporte aux paroissiens quel-
que chose d'essentiel !
Le R. P. Yvon tout simplement.

revigore le coeur de la Grande Pé-
che. Le coeur, le premier organe à
entretenir et guérir !

LA MESSE EN MER

Lorsque le Père Yvon évoque
dans son livre le regret de ces:
hommes rudes qui, ballots entre!
les hivers de Prance et les mers |
des régions froides, n'ont pas vu.:
depuis quarante ans, la douceur ;
dun seul printemps, la beauté dun.
arbre en fleurs, je ne connais pas.
pour ma part de plus poignante
poésie.
La souffrance des Terre-Neuvas.

leur aumônier l'a ressentie. il l'a
lui-même pratiquée et c'est bien
pourquoi encore, à la face de ces
sommes, livrés à “un métier de

voulu dresser l'hostle.

La Messe se déroule eur le pont,
où l'ouragan tlent les grandes or-
gues, et le prêtre offre aux marins
Celui qui mène avec eux, par eux.»
en eux-mêmes. si je puis dire, son
métier de Crucifié !

M. de C.

Réellement douces et sa

 

to plus pure °°

—

Un triomphe de
la greffe de la

peau humaine
—e

MELBOURNE, 9.—Un chirurgien
australlen remporte actuellement de
véritables triomphes dans le domai-
ne de la greffe de la peau humaine.
C'est ainsi qu'il vient d'opérer un
Jeune homme qui avait été griève-
ment biûlé par de l'acide, en lui
greffant de nouveaux sourcils et
même de nouvelles paupières sans
que ia vue du patien: ne soit aucu-
nement affectée. C'est morceau par
morceau que la peau est prélevée
sur d'autres endroits du corps et
greffée sur la face commed'ailleurs
sur d'autres parties du corps bles-
sées. Le chirurgien en question en
est à sa huitième opération, 11 lui
reste à en faire de nombreuses et
les mileux médicaux d'Australie
suivent avec un intérêt soutenu les
progrès de cette guérison dont les
différents stages sont soigneusement
enregistrés par la plaque photogra-
phique.

tisfaisantes-c'estpo
urquot   

laquelle ‘» *2bo5
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   Disuillé et emboutelllé au Canada ave la
œurveillante directe de JOHN de K! VPER
& SON, Distiliateurs, Rotierdam, Hollande
——blaison londés en 1696,
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Il existe encore, che certaines
une prévention contre

tomonie usagée, le voiture de
seconde main. Or si parfois cette
appréhension est justifiée, elle ne
l'est jamais dans le cas de la voiture
achetée d'un spécialiste ou dune
maison spécialisée dans le commerce
“es voitures d'occasion,

Si le voisin & vendu ou échangé
sa voiture au commerçant d'expé-
rience, cela ne signifie pas qu'elle
ne marche plus. Cela veut dire. la
plupart du temps, qu'elle à cessé de
ui plaire ou ne répond plus à ses
besoins. N'importe qui est à même
de constater que l'automobiliste se

défait d'une auto vieille de deux,
trois ou même quetre ans, soit par
mécessité (ce sont les cas les plus
rares), soit pour changer de ca-
briolet au coupé, de la deux-portes

—

une auto “brûlée” qu'une auto d'oc-
casion. Et si on l'achète d'un spé-

, elle est remise à neuf et au
point et porte souvent une excel-
lente garantie. T1 y à d'ailleurs des
noms de marchands (consulter les
annonces du “Petit Journal”) qui
sont en eux-mêmes une garantie de
tout premier ordre.

11 reste que le marché des autos
de seconde main représente une

assez consdérable escore,
être. Trop de gens n'ont pas com-
pris que l'auto usagée est appelée à
résoudre le problème du transport
privé pour tout le monde, à faciliter
ia décentralisaion de la zone rési-
dentielle des grandes vilies, sans la
construction de voies ferrées coû-
teuses & dispendieuses, et à rendre
possible l'exode hebdomadaire des
citadins de peu de fortune vers les
campagnes.

AVANT OU APRES ?

Le simple esprit civique impose à
l'automobiliste l'obligation d'obser-
ver les signaux d'arrêt ‘stops), des-
tinés à la protection du public, sans
se demander s'ils sont distribués à
ton ou à mauvais escient. D'ailleurs
se soustraire à cette obligation, c'est
s'exposer et exposer les autres aux
accidents les plus graves, aingl qu'à
un rappel à l'ordre (ou est-ce en-
e-ade qu’il faut dire?) et à une
contravention dont le règlement im-
plique toujours un déboursé de quel-
ques dollars. Pour trente secondes
de gagnées, ce n'est vraiment pes ia
peine.
On nous pose à ce propos une

Question qui ne manque pas d'inté-
Tê:. Il est entendu qu'on ne saurait
toujours arrêter le devant de «@ voi-
ture fuste vis-a-vis le signal. Vaut-il
mieux arréter un peu avam ou un
peu après ?

;

 

PS a

MANIVELLE
A Montréal, dans neuf cas sur

dix, Ja police tolére qu'on arrête
Après le signal et parfois elle dresse
procès-verbal à celui qui arrête
avant. Or le contraire parait beau-
coup plus logique. Arrêter avant le
signal ne constitue un danger pour
personne; arrêter après, c'est causer
une frayeur inutile au piéton qui va
passer la rue transversale et. de
toute façon, se filer un peu trop au
mordant de ses freins.

EN CAS D'ACCIDENT
La saison d'été est malheureuse-

ment celle des accidents de la route.
A son approche iI n'est peut-être
pas mauvais de rappeler aux auto-
mobilistes ce qu’il leur faut faire en
cas d'accident. D'abord, s'il y & des
blessés, i] convient de penser à eux
tous les fers. L'humanité, l'u-
sage et, Montréal, le règlement
nous dictent cette conduite.
Et cela n'engage à rien vis-à-vis

de personne. Au contraire, devant
n'importe quel tribunal, c'est un bon
point.

Ensuite, ne pas dire un seul mot
qui puisse, comme on dit en langue
juridique, servir contre soi. Retenir
naturellement, les noms et adresses
des témoins oculaires de l’aocident

proprement dit; faire constater, par
les personnes présentes après l'acci-
dent, la position des voitures, les,
traces de roues sur le sol, les dis-
tances des voitures entre elles et
per rapport aux abords de la route.

S'il y a moyen de faire faire ces
ns par un policier ou, à

> sante rr rte N°

 

rar .
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UN CAMION A DIX ROUES !

 Sd]

Ce camion, qui peut surmonter tous les obstacles, à fait ses preuves A Geneve, en Suisse, Chacune de
ses dix reues est indépendante l'une de l'autre, sauf les deux du milieu qui reposent sar le méme essic
Ce canton, en terrain plat, peut filer à 40 milles à l'heure.

et aucun accident de terrain lui fait peur,
FH gravit une pente de 66 degrés. avec facilité

 

MASQUE CONTRE
LA POUSSIERE

LE

  constatatioi
défaut d'agent de police, par un per-
sonnage assermenté, ou encore un
expert. c'est beaucoup mieux.

Puis, le plus tôt possible, faire la
déclaration de l'accident à sa com-|
pegnie d'assurance. :
Surtout ne jamais perdre son

sang-froid au point de s'enfui?. Le
délit de fuite st d'une extrême '
gravité.

LES POIDS-LOURDS

Toujours à propos de l'inspection
des parties de l'auto dont le mau-
vais réglage ou les défauts “orga- !
niques” peuvent être cause d'acci-
dents, notons qu'il est obligatoire en
certains pays de soumettre les.
“poids-lourds” (c’est ainsi qu'on dé-
signe en France, en argot d'automo-
lame, les très gros camions ot les
autobus) à une visite technique
effectuée par des experts indépen-
dants de l'Etat et des transporteurs
Ces experts transmettent un procès-
verbal de leur examen au service
technique de Ja ville ou de l'Etat ou
ils opèrent.

L'idée des experts indépendants
pourrait fort bien s'adapter ici à
l'application de l'article du nouveau
règlement municipal qui a trait à
l'inspection des freins, 
 

 

M. Rémy Leclere, remarquable peur vs longue barbe, qui vient de
Prendre aa retraite, après avoir été pendant 16 ans seontde faction à

In Porte ‘Saint-Denis,[8

L’AGENT A BARBE
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Vict le dernisr masque inventé

pour protéger les agents motocy-

cliates contre la poussière, aus jas

rouies de Tulsa (Oklahoma)

quand le vent de la plaine pous-
se des paquets de sable. Un mas-
que de coten à fremage protège

les fousen masaies contre la pous-

sière et les agents peuvent pour-

suivre les chauffards à 60 milles

à l'heure, sana coutir le risque de

s'éteuffer.

PNEUS
Pourquoi rouler sur des
pneus usée, lorsque peur le
13 du prix. nous vous les
régarerons avec la garantie
des pneus neufs.

STADIUM TIRE
SERVICE

Alf. Turcotte, prop.

1910 Delorimier. CH. 8966

 

DE L’AMMONIAQUE
COMME ESSENCE

 

PADOUE, Italie, 8 -Le Dr Mario
Zavka, célèbre chimiste italien, a
réussl à substituer l'ammoniaque
anhydreux à la gazoline pour essen-
ce de moteur d'auto. Le Dr Zavka
a réussi à parcourir 375 milles, de
Terni à Padoue, avec ce fluide, fai-
sant une moyenne de 30 milles à
l'heure. Ti fit usage d'un carbura-
teur spécial, interchangeable avec
un carburateur ordinaire.

LESTAXIS
Il y à 872 voitures d'autotaxic

Montréal, et. sur ce nombre. '&
appartiennent 4 la Diamond T: «.
cab Association, Limited. qui «
laisse 145 en dehors de la cire. -
tion, pour ne les mettre sur le re
que quand le besoin s'en fait ser -
la Diamond Taxicab Associat:
charge une contribution de 825 ; -
année A ses membres, plus $!.
de prime d'assurance, ce que c:-
tains estiment être un droi£ de
l'usage des rues de Montréal.
 

 

 

QeSi seulement
9 » ° 99j'en étais SUR!

Arthur Lebureau veut celte position vacantr
Jans la ville voisine, sait qu'il peut la rem:
plir. Maie peut-il risquer un voyage si coù-
feux quand il lui reste si peu d'argent’
Peut-être la position sera-t-elle remplie à son
arrivée; peul-être le patron sera-t-il absent … -

C'est regrettable qu'il ne se trouve personne

personne à

 

pour rappeler à Arthur combien il est aisé ct
peu coûteux de solliciter une entrevue jar
téléphone interurbain!

Olas remmunications enire postes et “de
personne” bénéficient mainte

nent du derif réduit du voir eprèe 7 hee.

« TOUTE LA JOURNÉE DU DIMANCHE. et
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LES MYSTERES DES BAS-FONDS DE LONDRES

Un nouveau “Jack
l’Eventreur” fait une

troisième victime
Il sème la terreur dans le quartier interlope de Lon-

dres et s'attaque uniquement aux filles de
mauvaise vie.

CETTE FOIS-CI,ILLES ETRANGLE !
LONDRES, 9, (Dernière heure), — Les agents de Sootland-Yard ont

 

à éclaireir un troisième meurtre du milieu de Ia pègre. en six mois,
On vient de découvrir le cadavre d'une jolie brunette dans le quar-

tier Sohe. Elle se nomme ('anstance-May Mind, 24 ans, et eile a été luée
h coups de marteau ou de tisonnier,

Elle avait une large entaille de poignard dans la gorge.
Toutes les victimes de ce neuveau “Jack L'Eventreur” sont des

Les deux autres victimes nent Joséphine Martin et Jeannette Cotton.

VENTE DU GRAND MENAGE
Laveuses Electriques Reconditionnées

pre

LONDRES, 9. (Dernière heure). —
11 semble que le mystère qui entoure
le drame de Fohe soit sur le peint
d'être éclairei.
On apprend, en effet, qu'un nom-

mé James Hall, alias Peter Graham,
arrété récemment par la police pour
fal: ification de chèques, #t inlerrogé
à propos de l'assassinat de Mme,
Jeannette Cotton sera probablement
inculpé sous peu du meurtre de cet-
te dernière.
Cette inculpation a en Heu sur la;

dénonciation de nombreuses per-
sonnes interregées durant la semai- |
ne dernière au centre de police de
Vin Street.
James Hall avait été déjà inculpé

pour s'être livré à des bentalités
sur des prostituées de Soho et I! au-
rait été condamné à neuf mois de
prison déjà pour avoir assommé, ll
y à Un an, une fille nommée “Lulu
1a Francaise”,
—

LONDRES. 2. — Encore un cri-
me mystérieux dans le Soho !
En novembre une Française avait

éte ture et son meurtrier n'avait
Pu être retrouvé. En janvier, un
des vhet du redoutable gang de
veieurs internationaux Max Kas-
sel. die Max le Rouquin. avait été
exécute par Vernon qui. quelques
jours plus tard, fut arrété À Paris!
ou 11 s'était réfugué avec sa mal-.
tre ©

 

MEURTRE ETRANGE

Or hur soir, à la tombée du
jor. le fils d'un cuisinier êtallen,
un garçonnet de 14 ans, Remo
Lamesa, pénétrant dans un anpar-
tencni de Lexington Street trouva,
allongée sur jes dalles de la cuisine,
le cadavre d'une Prançoise, Mme
Jeannetie Cotton, pour laquelle 1!
avait on grande affection et qu'il
appelait “maman”. Elle avait été
étranzlée quelques heures aupara-
vant aver un foulard.
Jeannette Cotton menait à Lon-

dres une existence très mouve-
mentée. Elie recevait de fréquen-
tes visites. et menait, ce que les
Anglais appelient par euphémisme
une vie bohémienne.
Ces temps derniers, Jeannette

Cotton avait déclaré à quelques-
tines de ses voisines, qu'elle était
pourcha:sée par un individu de
Haute taille, dont elle ne pouvait se
dé'mrrasser,
On sait, d'autre part, qu'elle avait

pour un jeune homme inconnu un
tres vif attachement
Scotland Yard & commencé son

ennuête. D'ores et déjà, 11 est prou-
vé que le vol n'est pas le mobile du
ciime, pulsque quarante livres
sterling (environ 4200) en billets
de Lunque et cn monnaie d'argent
ont été trouvées dans l'apparte-
ment au'oceupait Jeannetle Cotton.
On irnore si l'on se trouve en

présence d'un meurtre commis per
vengeance. d'un réglement de
compte entre gens du milieu, ou
d'un crime commis par un sadique

RECHERCHES SPECIALES
Une es-ouade de vingt inspec-

teurs de police. formée après l'as-
sassinat de Joséphine Martin, dite
“Fifi - la - Française”, en novembre
dernier et plus fortement organisée
Après celui de Max Kassel. travaille
À éclaircir le mystère de l'assasst-
nat de Jeanne Colton.
Le surintendant Hambrook, spé-

claliste des crimes crapuleux, di-
Tige les recherches de cette équipe.
Qui a passé plusieurs heures
«xaminer ace le plus grand soir
l'appartement de Lexingion Street
La porte de le cuisine où n élé dé-
couverte la victime, n été défon-
ofe: elle serait maculée de laches  

[ LE PETIT JOURNAL

BEBE NAISSANT
ABANDONNE

A 8 h 18 hier matin, la con.
clerge ay numéro 1327 boulevard
St-Joseph trouvait à sa porte un
enfant nouveau-né qui avait été
abandonné. Elle avertit la police
et les agents 506 Geuthier et 356
Martel, de la Police-Radio se ren-
dirent sur les lleux. Ils se char-
qérent du bébé, un enfant de sexe
masculin, qui ne semblait âgé que
de quelques heures. Ils remirent
le moutard à la matrone du poste
de police. Plus tard, le bébé fut
conduit chez les religieuses de la
Côte de Liesse.

de sang et d'empreintes digitales;
une carte postale, épinglée sur la
porte, constituerait aussi un indice
utile à la police.
On n'a vu personne entrer dans

l'appartement. II semble donc qu'il
faille aupposer que l'auteur du 

1

“EVEIL”
. ’ .

National et économique
——

M. Omer Langlois annonce qu’il
publiera en fin mai un journal
hebdomadaire “EVEIL”.
Ce journal sera en circulation le

Jeudi midi et s'adressera tout spé-
cialement à la population du centre
de l'ile de Montréal.

Le Barreau se
protège contre

les “ajusteurs”
QUEBEC, 9, (Spécial au “Petit

Journal”) — Un projet de loi en
vue de protéger les membres du
barreau contre les ‘’ajusteurs” de
tout acabit sera présenté à la
Chambre d'ici peu. Le parrain de
ce “bill” est le député de Rivière
du Loup, M. Léon Casgrain. Ce
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POUR LES PARENTS
HALIFAX, 9 — L'Université de

Dalhousie vient d'établir ua cours
pour l'éducation des parents. Il s'a-
git de préparer les jeunes gens qui
veulent se marier aux devoirs de la
vie conjugale et familiale.
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Insomnie
Ce doit être les nerfs—les nerfs

fatigués, épuisée, irritables. Vous
avez besoin de la Nourriture da
Dr. Chase pour les Nerfs afin de
fortifier votre système nerveux. Ce
restaurateur éprouvé par le temps
est digne de confiance.

 

 
 

meurtre est quelqu'un qui connaîis- bill. s'il est adopté, viendra s'ajou- 3
sait assez bien la maison et l'ap-[ter à la section 73 de la loi proté- NourritureDu Dr Chase
partement. *geant les avocats. pour nerfs

— — — =    

   

Songez-y, payer si peu pour une laveuse électrique réellement pratique!
Plus de laveuses Beatty se vendent chaque année au Canada que de toutes les
autres marques ensemble — cela signifie que des quantités de machines doivent
être reprises ou échangées et nous en avons de toutes marques. Tous ces appa-
reils ont été reconditionnés dans nos propres usines — et en pleine saison de
grand ménage nous les offrons à BAS PRIX SANS PRECEDENT.

Valeurs
Extraordinaires

Polisseuse et
Balayeuse BEATTY
Reconditionnées

LES DEUX

  

   

Conditions

faciles

OUVERT
LES

VENDREDIS
ET

SAMEDIS

SOIRS

0

4160 est, Ste-Catherine

5828 ouest, Sherbrooke

142 Notre-Dame, Lachine

LS
ma Hy: AY
 

  

  

  

 

     

  

  

 

Toute laveuse, repasseuse, balayeuse
ou polisseuse achetée à cette vente
peut étre échangée pour une machine
reconditionnée a plus haut prix ou
pour une Beatty neuve, en tout temps

durant les six mois suivant l'achat et
le plein montant payé vous est crédité
sur votre nouvel achat. Renseignez-
vous dès aujourd’hui.

     
   

 

  

  
  
  

 

ANNEE
de GARANTIE

avec

chaque Laveuse

Reconditionnée

“BEATTY”

   
  
  
     

    
     

 

  

  
   
  

 

 

 

  

  

SROS LIMITED

 

 
 

10 MAGASINS

SERVICE A NOTRE
FABRIQUE LOCALE

Ces articles vous sent livrés

directement de notre pre-

pre fabrique locale, où nous

avons nos propres mécani-
ciens pour s'occuper de tout

service dont vous pourriez

avoir besein. C'est le ser-

vice Beatty et la Qualité
qui vous sont offerte qui

font de cette occasion l'au-
baine ia plus attrayante !

mgOIRO

ROS. LIMITED}f
1228 Mont-Royal

1356 est, Ste-Catherine

4651 ouest, Notre-Dame

6468 AVE DUROCHER — DO. 2484

256 ouest, Ste-Catherine

4246 Wellington
6730 St-Hubert

 

à Montréal

  

  
  

à Votre Service

 

   
 

   

 

Polisseuse
“BEATTY”

Ne 41

39:
aves brosse spéciale pour

les plinihes

  

      

 

    
        
  

 

 

 

    

 

OUVERT

LES
VENDREDIS

     

   ET

GAMEDIS

SOIRS
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@ UNE HEURE
 

\

Pour le cinéma le temps c'est de l'argent : une heure
employée vaut mille dollars; une heure perdue peut

coûter cent mille dollars. Le signal : “On
tourne . . .”’ déclanche l'agitation collec-

tive, les courses, les cris, les
hurlements.
—

HOLLYWOOD, 9 mai. — Les’
apectateurs qui se rendent au ci-
Déma pour se distraire, s'instruire
ou s'amuser, ne t guère à ce
que signifie de difficultés vaincues,
d'obstzcles surmontés, ia réalisation
du moindre petit fin. D ne ee

guère non plus se représen:
fetmasphère d'un studio de films
aux heures de travail.

Plus qu'aucune autre industrie, le
cinéma prend le temps pour de l'ar-
gent. Le cinéme pourrait être aym-
bolisé par ce personnage des romans
de Jules Verne, ce milliardaire fleg-
Matiguie qui ‘ranche d'un coup de:

 

dent qu'à gagner des minutes. Les
studios chers sont ceux où l'on peut
travailler vite — vite et bien. — car
l'économie aboutit aveugiément à la
diminution de la qualité. Les profa-
nes, en pénétrant sur les plateaux,
sont frappés de deux caractères con-
tradictoires : la nonchalance et la
frénésie.
Une sorte de demi-silence et de

demi-IiLmière, baigne des person-
nages indolents, assis ou couchés.
poursuivant à demi-voix leurs confi-
dences sentimentales. Ici règne le
profond mystère de l'attente. On n:
sait quel sign“! va déclencher sou-
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Le cinéma amérieaiu nous présente de-
pale qualque (emps plusieurs (lime od lee
culants sont en vedetle, ob parmi eon jou-
nes recrues, i) y em à qui sout de virita-
bles prodiges; quand les directeurs s'aper-
coivent qu'un de eoux-là est vraiment doué
de talent, M est promu étoile, of c'est
sine que Jone Withers, après de nem-
breax petits rôles, (ut récompensée de sem
teavail dame be film “Bright Eyes”. on
devenant la prineipale prelageniste de
“Ginger”, of sli n'avait encore que neuf
amsi...
Née à Atlante, on Géorgie. le 12 avril

1996, Jane se oréa une renommée à mn
radio et sur Is seine de sa place natale
dès Pige de trois ans. mais quand sen
parents vouiurent en faire vec vedette de
cinéma. ce ne fut pan sans peine! EUe
diait rendue A Hollywood depuis hull mols
qu'elle ne poavnit encore percer à aucan
siudie, malgré la popularité dent cile joule.
mit à bn radio. Pourtant, Jane avoit de
talent: elle savalt émeuveir le puètie et
Is faire fire aussi, elle dansait autant

wm Fred Astaire minisiure, of savait
-delà de cont chamsems: de plus, elle

mitait à la perfection près de arante
vedettes de cinéma et de la ri
tous ces nieuts, alle devait um jour ou
l'autre parvenir à sen bui. Ce jour arriva

~

    

   

 

  

 

tes apparitions dams "Cava 

 
  
CAMIRAMEN AU TRAVAIL —
eapabl» de re transporter partout
au

tre sur ja pellicwe

den: le tout de sou cigare, achéle
l'éléphant, achéle la locomotive, or-
donne de brit'er les boiseries du
navire. C'est de cette manière qu'il
faut considérer l'activité du studio:
une h:ure employée vaut mile dol-
lars; une heure perdue peut coûter
cent mille dollars. La vedeite est
engagée par contrat pour un temps
déterminé. LI faut de touie néces-
sité que soient terminées ce soir les
scènes dans lesquelles elles joue, car
elle s'embarque demain matin pour
Allez tourner à Londres ou à Paris.

M ele ne téerinine pas son rôle ce
soir le film ne sers pas prêt avant

aix mois. Il faut absolument en fl-
nir : on brûlera s'il le faut toutes
les lampes du studio.

Les efforts d'organisation ne ten-

 

COTEAU STATION

Théatre Vernier
Vues parlantes toux Jes JEUDIS

Ÿ et DIMANCHES. Programme de
choix,

  
  

   

Au studio, }- cameraman doit étre
et rapidement. Une scène se passe

étage, dans la chambre de l'héroïne. Voici le cameraman
et son aide immédiatement installés en face d'elle, préts à enregis-

ses moindres gestes.

dain des flois de lumière. l'agi:ation
collective ‘ les courses, les hurle-
ments, Périodiquement des écrivains
ou des financiers pénètrent dans les
s‘udios à la suite de leurs droits
d'auteur ou de leurs capitaux et dé-
clarent qu'ils vont réformer tout
cela. Pendant La phase de gestation,
{ls usent dangereusement leur sys-
tême nerveux à se promener de long
on large, et à interroger l'horizon.
Quelques semaines ou quelques mois
se sont à peine écoulés qu’ils sont
devenus plus fatalistes que jes autres.
Un seul personnage tient dans ses
mains la clef du mystère et le pou-
voir de coordonner les efforts : le
directeur de production, à condi-
tion qu'il sache ce qu’il veuille et
qu’il connaisse son métier. On s'est
demandé pourquoi tout, absolument
tout n'était pas prévu dans Je fa-
meux découpage qu'il serre précieu-
sement aur son oœeur ! l'heure à la-
quelle Le vedet'e doit arriver et re-
partir, le nombre des tutus et d-s
danseuses, l'angle de price de vues.
\a. perruque. etc Nous teuchons sel
le problèm- de Unsptration.
Dans un film ccenmercial, et ils

je sont pour ainsi dire tous, le di-
recteur de production envoye l'ing- 

l'eeram; elle fit alers du

«a Crime”

Une talentueuse enfant-vedette:
—_——

quand Is Fox Film Uewgages pour un petit rile dams “Haudie
lease”, “Low

“Pessemion’ “Leave Past Thirty”
Ce n'était par encoro be succès, msis Jane avoit tout de mime fail see débats à

| deville, veysgeant dams
Unis, eû reteuran plus tard & Hellyweed peur tourner

æt une courte seéme avec Jackie Searle dams “Holiyweed en Parade”: puis

 

DANS LES STUDIOS
CGE

 

JANE WITHERS

 

JANE WITHERS fait des dalles de tae
von smire demn répdtitions...

  

  

» Care” qui fut
Kiondybe", “The

 

n Budapest
“Sitting Pretty

 

ess et le cud des Kiats-
petil rôle dans ‘Journal of

  

 

} len studies ln demanderent à teur de rôle et effe apparut succustroment dams “Kid

   

riglble gamine dans “Bright Eyes

 

Tommy", “Tasitation of L!f
David Batler I'engages pour
x cétés de Shirley Temple of elle

 

  

 

et “11% à Gt".
côte ¥  

pagnie Fox in placa sews sentral: la petite apparut ensaite dane
. “Rcd Hesds on Parade” ot ‘The Farmer Takes a Wife” les

~Gtager™
“Paddy

 

O'Duy”, ot “Gentle Julia" Sen prochain flim vers ‘’Publie Nuisance Me 1°
Jane Withers a ume morette: les peites béles et les eiscaux. eù nm eolleciion com-

prend un couple de lapins. un chat, un chiem, des canaris, et e’te veut maintenant um
singe, wn kangeuron el em élephant-bébé! Chaceu sem godt!

GARE-A-VOUS-GUY: Æ pourquet, est-
ce que je cours un grand danger iei?...
Vosel la biograpnie de Jean-Pierre Au-
mont. 11 est né à Paris. je 5 janvier 1911,
d'une maman parisienne et d'un père
hoilsndais rigine; après quelques en-
nées de € ¢ et de Conservatoire, Li
debute ches Jouvet dans “la prof’ d'an-

1 als", ol tourpe A l'écran ua petit rôle
(d'amoureux dans “Jean de la lune” ‘fl
‘fax alors son service mi.:aire, @ quand
U revient, 1j pertage se ferveur entre ls

‘scène et l'ecran. et nous avons partieu-
erement remarqué dans ’Le Voleur”
‘’Lac-Aux-Dames”, “Un Jour Viendra

:"L'Equipage” et ‘Les Beaux Jours’ Son
dernier flim est ‘“Tarass Boulba™, od iI
est partenaire de Danielie Darzieux. ie
puissant Harry Baur. Roger Duchesne.

; Nane Germon et Jeanine Crispin... Mitzi
‘Green ne pas paru à l'écran depuis
| “Transatian:te Merry-go-Roind" en 1934
“elle est dans l'âge critique du cinema, car
ee est trop Agée pour jouer des rôles

“d'enfants, et trop jeune pour être une :n-
lgénue, 11 lui faudra conséquemment atten-
dre Quelques ‘années asant de revenir,
mais comme els a grandi trés vite, elle
peut fort blem sous fouer une surprisel..
PREMIERE DEMANDE. Et vciri ie ren-

serynement désiré: c'est A:ice Cocéa qui
.loua’t je rôle de Nicole dans ‘Nicola et
sa Vertu”, aux côtés de André Roanne,
Taulette Duvernet et Robert Goupll .
Votre Jetire était blen courte. J'espere que

(Vous serez plus Joquace dans votre pro-
thala buieet...

  

  

  

piration son conti-
nue...

Sur ce schéma tracé à larges traits
et à peine caricatural, est construit
l'organisation tout entière du studio.
On connaît le mécanisme des enga-
gements et la double administration
des studios : Les services de produc-
tion engagent l'habilieue, l'assis-
tant, le régisseur. le monteur. le ca-
meraman,le metteur en scène, le di-
recteur de production. Les services
du studio ont A leur solde les équi-
pes de décorateurs, d'él-ctriciens, de
machinisies, les Ingénieurs du son,
les chefs de plateau, le directeur du
studio. Dans certains cas, quelques
personnages sont à cheval sur la
production et Je studio : le décora-
teur. le chef de figuration, le photo-
Rraphe, l'Accessotriste, le maquilieur.
L'espace nous manque pour décrire
ces figures méconnues, pourtant a!
pittoresques du studio. Nous le fe-
rons peut-être un jour prochain.

au diable et

2008 ree Ut-Dents
PLaiesu 2263——

 

Dim. Lun, Mar. Mer,
CHER] DR KA CONCIEROR™

avec Fernandel of Jeanne Merrey
Ausf:

CUMEUREUSE AVENTURE"
svee Tania Poder-et Daniel Mendaile
Morered! sole A 11 Nes. reprise du film  

 

GUT CINEMA

ANDREE GG: J'avais hen requ votre
première lettre, ot J'y vais répondu aussi-
1Ôt, mais je eourrier fut retardé au jour-
Bal, faute d espace! Vous m ‘rcuseres b.en
ai je garoe votre timbre, mais je ne ré-
ponds jamais par la poste, car à qu'' ser-
virass le courrier, of J ag.isals sonst?
Voici iz réponse que je vous 15 faite
l'autre jour: ln petite Char! Henry
eet née à Brook.ya, le D mace 1915. €
son dernier film fut “Three Kids and a
Queen. tournd 4 la compagnie Unirer-
ml Les acteurs américains ne donnent
pas : adresse de ‘eur malon peivée &
si vous souie? terire à Charlotte Henry
M faudra lui adresser votre envol sux
soins des s:ud.o- U.arversal, Universal
City. Osi Au revo.r®

CANADIEN Je vows soubaite à bien
venue tw courr'er. # vous donne Immeé-
élatement les renveignements demandés
wir Ruby Kecer elle est née à Hafax.
Nourelir-Ecosse, je 33 sofit 3900. Ruby est
irlandaise et mariée à A! Joison. qui est
sui. Le dernier film de Rudy Kener yin-
titule ‘’Colleen’, et silo a pour partenai-
tes: Dirk Powell. Jack Oukse. Joan Bion-

 

  
 

del. Hugh Herbert, Louise Pazenda, et
un grand danseur qui fers semantion.
Pail Draper A bientôt*

ETOILE DRE OONPIARCE: Codd pus
agréable ainsi, enr rien de tel que 1s con-
flanee pour pervenir au bat’ Pierre
Richard-W.lim est cARataire et demeure
4 8, rue Cardinet. k Parts, Prance; Kd-
wigs Pouilere est mariée À !acieur fran-
çais Pierre Priillère, et demeure à 48. rue
Charies-Pioqurt. Paris. Pernand Crarey
est marié À Jane Renouardt. et hablte à
1, ree Traversicre, Baint-Cloué, France;
ot a petite Bimone Simon, célibataire. est
à l'emploi des stuflos 20h Century-Pox,
où eHe tournera ‘’Girle Deormitery', dont
je scénario est bané sur la piece ‘Mature”*
de Ledislau. Podor. souhaitons-lui tout
le succès possible prur ses débuta amé-
riesinat.,. Les acteurs sont toujours en.
chantés de recevoir les confidences des
cinéphiles, et s'empressent de leur répon-
dre quand iis le peuvent mala Je sur.
croft de Lravail les empéche souvent de
se livres aux plaisirs de la correwpon-
dance, et fis sont les premers à le re-
greiter! Aursi-je bientôt un nousrau mes-
sage triflurienr

MYOSOTIS: Tiens, voilà qu'on va firurir
mon courrier, sors bienvenue
Carroli à 20 à
Marlens Distete!
ans, Janet Caynor, 39 Douglas Fair-
banks. Jr. 28 ans . Quand rons aves ad-
miré une joile toilette dans un film, je
vous suggérerais d'écrire à Vartiste pour
en savoir ise détails: en l'oceurence, c'est
le robe de Nancy Carroll que vous avez
aimée, et vous pourres écrire à cette Jerne
étoile, aux moine des studios Colnmbla,
1418 Cower Brreet, Mollywcod, Cal. Bonne
thence!

   
       

Théâtre RE Direction canadienne
française ——eeeSrey

Jeu. Ven, Nam.
vanter CAFE“

Sree Tar] Brisson oi Arline Tedge
Auot.

ave Tar ONLY NUMAN"
. lon Foster, Jone Wralt"La Peille Choeolattire” aves “Raima”  
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Mie L L: Je suis bien sentient de

vous voir, # je vous (Invite de nouveau,
Je aule loin ae vous trouver égolste, n'est.
ce past... La distribution de ‘Maternité
comportaie les artistes aulvants: Pran-
çoise Rosay (Madame Duchemini, Pélix
Oudart (M. Duchemin), Hells Muller
(Marthe), le petit Alels (Jeans, Henry
Prestea (Jean Duchemin), Gouget (le sore
cler) et Thévéee Reignies (Marthe) ..
Vuus écrires À Henri Presles aux soins de
synehro-Cime, 69, avenue des Champs-

Elysées, Paris, France... Everett Marshall
est A Yewmpisl des studies Warner Bros,
Burbank, Cal, et Jusl MeOrea. Mudios
United Artists, 1041 M. Formosa Ave,
Hollywood, Cal ..

GUILLAUME: Jal trouvé voire Jeu
diem (ntéreesnnte, où je vous suis r
usaluant des bonses paroles que vous sv

 

  
dites nu sujet du
courrier 1 extate
en effet des filme
nudistes, dent los
plus connus août:
“la Marche au Bo-
leu, Elysée” ow
“La Vallée du Mu”,
puis —'Au-delid du
Riia”, mois Me ne
furent pas faits Im-
Ventionnelemens pour
les clubs de puit:
dans certaines villes
d'Europe ot méme des
Mats-Unis, on lee a
passée à l'écran com-
me tout autre film.
mais if su Osnads. RAMON NOVARRO
La n'aliérent pas plus
iin que le Bureau de Censure... Après ss
tournée ea Angleterre, où Li m'obtint que
des demi-succis. Rames Movarre s'est ren-
du on Praiirs, où L à l'intention de jeur-
ner quelques ‘Ums, car vous saves qui
parle b'en le français “Haut Comme Trois
Pomme: ‘. Madeleine Outtty (Mme Dupin:
Haymend Cordy iVicior) Relssd Toutein
‘Bobi, Jean T.ss:oe (le gendarme la
curds, Sinpel la pére Fuld Nine Ava
1Jeanine) Oko Julieite), et lo petit lau.
dinet .. Je n'ai pue l'adresse de cs ma-
Ensine america, mals Là me fera pinis.r

vous l'oblenes queiyue

  

  
content de veus voir rs-
vous es biérer, je vous

felre souvent! Wiliamnite & lo
Powel! ast firoicé de Carole Lombard, et
n'a pas dent James Dunn est Le
le 2 novems: 903, et n'est pas mars
Robert Tas.or est aussi ec.ibstalie. et 11
naqu't le $ août 1311 Kon. ce neat jas
moi qui signe Carabin’ dans le jour 1)
dont vous parles. ll y à méprise sûrement!
A dentét"
MBIDOUX II me fax piasir de x «<

doarer ‘a ‘ete des acteurs qui figura: 4
dane "L'Abbè Constantin” Léon Bé.e —.
Josseivne Oar Betly Steelfield, Ca...»
Deuphin, Prançaise Rossy, Pauline Cart. n
#t Jean Martinellt ide ja Comédie Prac.
taise!. À quant la prochaine question*

OUT CINEMA

 

  

Au cinéma System   
È
Les frères Marx dann une scene
de “A Night at the Opera” au
System. En supplément: “Pus-

suit” aves Chester Morria,

—SYSTEM
389, rue Bte-Cuiherine O. — MA 2000

SAMEDI, DIMANCHE, LUNDI, MAN.DI

“A Night at the Opera”
avee Mars Brothers

“Pursuit”
aves Chavler Merrie et Bally Eilers

MERCREDI, JRUDL, VENDAIM

THE GREAT IMPERSONATION
avec Kimund Loewe

ALIAS BULLDOG DRUMMOND
aves Foy Wray ot Inch Nuibert
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AU FORUM, LE 18 MAI
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Voici deux des éléphants domptés qui font partie du cirque Hamid

et Mortem dent les représentations auront liez aa Forum au cours

6s la semaine du-18 mai prochain.
 

Le cirque Hamid et
Morton au Forum
— 2———

Voiit ume bonne noureue pour les jeu-
Be le cirque s'en vent
Cest au Forum, durant la semaine du

20 mel, que l'on amsisicre aux repréeen-

THEATRE CAMEO
Dimanche À mardi: Dick Powell dans
“Thanks « Million‘. auvei Georges MI-
tom dans ‘le Comie Obligade”, Mar-
tres, Jordi, 3 grandes vues, Norma
banter dams “Riptide” aus Fieere
Brasever dans “Las Aventures d'un
Camadien à Park”, saml Wiliam

Cagney dane ‘Flériing with Danger’.

Movoredi, samedi: Warser Olond dans
"Charlie Chan Is Shaagal”, aussi,

 

George Brent dans “Right to Live”,
samedi soir reprise d'un fim. Nou-

veauz prix pour l'été. Matimée 12e,
dimanche après-midi 15e. Soirée le,
dimanche voir, Me. Taxe comprise,

  

MAINTENANT—PROGRAMME SENSATIONNEL

MOZART

tatiana des clrques de George Hemid et
de Bob Mcriom combinée à reison de
ceux apectecies par jour, à 9 heures et À
she

M. Hamid se propose de présenter une
véris d'aitractions qui dépasse en nombre
# en Qualité tout ce qui s'est fal jus-
qu'ici en fait de spectacle de cirgue dans
une salie montréalaise Des acrobntes, des
jongieurs, des irapéristes, des chtens. des
ponts, des éréphante *: des bêtes seuve-
x» évolueront eu milles de nudes de
Cons, &: Thal ramir de le jeunesse.
Le matinde du lundi 16 mai ons 4us-

ra un gals, smgual feront bien d'assister
«a enfants et leurs paren:s, car elle com-

| porters des siirsciions toutes apéciaies.

 

“Je Vous Salue Marie”
mis en musique

Nous aocusons réception d'une
excellente composition musicale:
“Je vous saue, Marie”, dû à l'ins-
piration du compositeurbien con-

I ne, M. J. Alexandre Ethier
 

Mile Antoinette Giroux peraitra

Timpérial dans “L'Ame de Mo-

omListes et penses Prof. ROBERT
Clairveyant, Palmisie et Mentaliste

Vous dirs los initisies du garçon que
vous aimes le plas #1 de celul qui vous
size le mieux. Etude mentale appre
fondie sur tes événements de votre vie
et aur voire destinée; ne questionne ja-

| @
fame de MOZART ret J
kb semaine prochaineie

    
 

celte semaine sur la scène de |

sarl", pièce de M. J. M. Bouteloup.

 

MOZART
EN MOZART
; MOZART

Grâcea lanesmp

Ja
by€ MOZART

#1da À MOZART qu'Hromptedans son
STORE. MOZART and succes

AT SERVAIS 0000 LATEpeMOZART |
BethyDEA UT et une 1 de

. a premier choix
mn: Mme Ve AUTRES AT TA SCENE]

OUV3de« aunce Heerte lesMiler
. M € son orchenre æ fimpenal

      LETT pea
CE 5 BEET EN

ETMATINEE 25¢/ SORbr)arts
3 Représentations sur la scène tous les jours

 
  

 

mais. Raméne vos troubles d'amour com.
me d'affaires. Strietement confidenlie,
Consultations de t à 10 .
Tesp, envoyez enveloppe affranchie (3e)
et 23e pour frais d'écrilere. Pref. RO-
BERT, 811, RACIXL EST, cola 81-Donie,

 

FORUM
7 JOURS ~ 0%~ 18 mai

 

       
Prin Bte. Quelques sièges 02. But. Se
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Au cinéma Palace

  

sur ia vie de Beethoven qui passe cette semaine à l'écran de l'Impérial.

AU CINEMA IMPERIAL

A I à. ME.dedie,AE à
Renée St-Cyr est la charmante vedette de “Valse Eternelle” films basé

 

AU CINEMA PRINCESS

 

Dosores Castello Barrymere et Frrddi- Bartholomew dans une scene
de “Little Lord Fauntieroy” à l'affiche du cinéma Princess.

 

Ouverture du Parc |

  

 

   

      

   

 

    

Au cinéma Caméo
Dominion, le 16 mai _

 

Les amsteurs d'at-
tractions em pies aur
Aporendront ceres-
moment aves plaisir
1 reouverture du
Parce Dominon, sur-
“Ame le pius grand
‘eu d'amvsement du
vsnads. le 16 mai,
“» même que ie ien-
semain, le 13, pour
ensuite ouvrir za sa:-

son d'ése le 31, alors
qui ¥ aura grand,
fey dartifwce oF une
sapetde attracti-n au

sendoi gratut- | 
!sera Au kiosque de danse. D'autres dé- |

tement À nas clients GX aiiractions où,
Jeunes et vieux pourront mi'er aussi mou- |
vens qu'ils je dasireront. De nombreuses
améliorations sont avp'rtées cette année
au parc et nu doute G:'.1 sera des plus
achajandés au ceurs de la sawon qui
s annonce prospére. Tout bzillera car l'on
vient de faire subir une neuveile tokiette à
tous les kiosques et plusieurs attrmeticns
atront afoubées d'ioi Quelques jours. Un

des meiliéurs cevhestres de le province

tails sur cette grande réouverture seront :

donnés dès la semaine procha.ne.

 

 

   
Dick Powell est le princ'pal inter-
prite de "Thanks a Million” qui
pame au Camée au début de celle

semaine,

A LAFFICEE

© ET DERNIERE
SEMAINE

   

 

  
  

CITTId4- |

 

FREDDIE BARTHOLOMEW 1od
DOLORES COSTELLO BARRYMORE
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OU IRONS-NOUS
CETTESEMAINE?
“Où passer l'après-midi ou ia soirée?” Cette rubri-
que répond aux milliers de gens qui se posent tons
les jours celte question. On peut lire au début, une
appréciation abselument impartiale des nouveaux

filme à l'affiche

 

 

 

i

  
 

   
LES NOUVEAUX FILMS

LA MARMAILLE (Saint-Denis). — Sans avoir la puissante
noblesse de “La Maternelle”, le film que Bernard Deschamps a
tiré du livre d'Alfred Machard, “La Marmaille” se recommande au
public par un accent juste et profond de vérité, par mille détails
de la vie quotidienne des faubourgs, par l'intense naturel des
acteurs enjantins, enfin par la déchirante création de Pierre
Larquey, qui est “Monsieur Bouton”, artisan de Paris. Larquey, ce
grand acteur simple et vrai, fait merveille. Son art est sans chiqué,
fout de go, comme sa voir de brave homme, comme son bon regard
émouvant. Florelle, dans son rôle de petite femme; Paul Azaïs,
robuste et tendre Pinpin grandi, et plusieurs enfants exquis de
naturel, donnent à “La Marmaille” Je ton méme de la vie.

TRAIN DE PLAISIR (Saint-Denis)—On retrouve, dans “Train
de plaisir”. la marque du comique de M. Yves Mirande qui, souvent,
a prodigué dans des films des ejfets sûrs, mais trop faciles pour
lui. En outre, il y a du cinéma dans ce vaudeville amusant qui ne
cherche pas le quiproquo—beaucoup de cinéma, même. La mise
en scène ne révèle rien, mais elle n'abaisse rien non plus. Elle
w'accorde avec le sujet, elle est alerte et de bon goût.

LOVE BEFORE BREAKFAST (Loew's)—D'un scénatio plutôt
médiocre, jaire un film acceptable et même, sous certains rapports,
amusant, telle a été la tâche méritoire du réalisateur de “Love
Before Breakfast”. Un amoureux (qui a, dans !a circonstance, l'im-
mense avantage d’être millionnaire), éloigne son rival pauvre en
lui procurant une situation au Japon. Nous avons vu ce sujet traité
ou théâtre, au cinéma et dans les romans. Ce n'est donc pas préci-
sément de l'inédit, et le thème en lui-même n'intéresse que médio-
crement. Mais le film bénéficie d'une bonne interprétation avec
Carole Lombard, Cesar Romero et Preston Foster.

LITTLE LORD FAUNTLEROY (Princess). — Disons tout de
suite que “Little Lord Fauntleroy” est une réussite qui se classe
parmi les “David Copperfield” et autres beaux films d'époque.
L'action se situe aux environs de 1880. Dolores Costello Barrymore
joue ie role d'une jolie veuve qui a seulement le tort d'être amé-
ricaine aur yeur de la famille de son mari. Celle-ci conteste à son
jeune fils le titre de lord. Tout finit naturellement par s'arranger
grâce à la gentillesse de Freddie Barthoiomew, c'est-à-dire du
petit lord Fauntleroy. Le plus grave défaut du film est sa longueur,
ou si vous voulez la lenteur de son action. Un rythme plus rapide
en eut doublé l'intérêt.

..
PETTICOAT FEVER (Capitol). — Le sujet ne manque pas

d'originalité : un sans-filiste qui rit dans un poste isolé du Labra-
dor voit un jour atterrir un avion portant un couple de fiancés :
atterrissage forcé dù à une panne de moteur. La jeune femme est
délicieusement belle. L'opérateur en reçoit une impression telle
qu'il prend la brusque décision de ne pas envoyer d'appel au
secours : il la gardera ain4 plus longtemps auprès de lui. Sur ce
scénario on aurait pu bâtir un fort beau film. Malheureusement,
la réalisation de Frank Davis comporte de telles naïvetés que le
récit perd toute sa vraisemblance Un exemple : ce sans-filiste qui
vit dans un poste perdu du Labrador, jouit cependant de tout le
confort d'une maison de ville. Tout de méme !...

..
VALSE ETERNELLE (Impérial)—Le cinéma a rarement res-

suscité Vienne, ses valses, son romfintisme, sans tomber dans la
convention : “Vaise éternelle” n'échappe point à la règle, et c'est
encore l’histoire d'un compositeur de valises amoureux d'une prin-
cesse qu'on nous raconte. Mais le film a d'autres qualités. Malgré
le caractère conventionnel du sujet, ce film contient de nombreuses
scènes charmantes, et les acteurs jouent avec gentillesse des rôles
factices, en nous montrant finement qu'ils n'en sont point dupes.
Ils paraissent nous mettre dans la confidence, et leur façon de ne
point prendre au séricux leurs personnages est bien sympathique !
La fin, malheureusement, semble oâclée.    À,
 

Au cinéma tour au Paradis” avec Claude Dau-
——— phia.

0 CORONA “Anything Goes“ avec Bing
peineStory ot Louis Pas- Crosdy el Two Plated” avec Gad Patrick.
Round” avec Rochelw Hudson. DCMINTON: “Une Peiite Pemme Dana

BOLMONT. “The Informer” avec Viewor 7 Train sec Meg Lemonnier Herry
Mclaglen e Wom Trap” . 'darat Edwiige Feuillddre. “La Malle de
ee sn Trap” siec Ger Comba:avec Edmund Lowe, S8hirev
CAMEO: “Thanks a Million” tre. Raph Forbes, Omnalow Btesen«

; Port I. Rent’. OComédle-revue avecare: Dick Powell et “Le Comte !:.poune.
Obligado” avec Georges Milton, .

ELECTRA -The Grent Impersonation’
CAPITOL: *Peiticrat Fever” avec ., co pamnd Lowe ot ‘Anoiher Pace” avec

Robert Montgomery et “Sarthe ) Te me Ford.
Chan at The Circus” avee Warmer PATAYLAND: ‘Captain Blood"
Oland. Zzrol Fiynn et “The Pay-Off”.
CARTIER et “IAISUNNEUVE: Charite

Chaplin dans ‘Modem Times"  Ryen-
song” avec Evelyn Laye. Au Cartier: vau-
mésllé. Au Maisonneuve, dernier évisode
de Itex ani Rmty,
CHATEAU: “7 Keys To Baldpaie”

Gene Raymond: “Dancing Peet
Lion, Joan Mars, Eddie Nugent, Buck
Juanes dann “Roaring West. Vaudeville et
Eddie Bandorn et son orchestre: concours
de Janse,

“Valse

Le plus fort
MediomMadame LA

 

facilite les affaires.
perduss. Do © brs

515 rue DULUTH ES
CINEMA DE PARIS:  
 

avec

  

  

Royale" avec Henry Garat et “Re-

142 “Dennaw Thédtre LAVAL
Dim., Lendl, Mardi Mercredi, Jeudi, Vendredi, Samedi

Galle, Charles [Irene Dunn et John Me rank
ans “MUTINY VIE

chord’ Cromwaldues “OFrom dans “OF
INE HOUR",Nos Comédie-

   

   

   

MArbour 44;  

   

 

Parker            
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En haut:

 

  

FRANÇAIS: “lts In The Air” avec Jack
Benny et ‘The Lone Wold Returnsavec
Gan Patrick.
GRANADA: “The Glwst Goes West 21e

Robert Donat, et “Next Time We love
aiec Margaret Buliivan.
TMPERIAL: sur ls scène: “Mile

Mozart” avec Antoinetie Giroux et
à l'écran: “Valse Eternelle” avec
Renée St-Cyr.

LAVAL: début de la semaine:
“Mutiny on The Bounty” avec
Charles Laughton et Clarke Gable.

LOEW'S: sur Ia scéne: “Sirens In
Satin” et à Pécran: “Love Before
Breakfast” et “The Farmer In The
Den”.
LORD NELSON ‘Amants et celears”

sve: Perre Blunchar el “Le beué de ‘'es-
vairon” avee Paulette Dubost.

MAJESTIC: “Dangerous” avec
Bette Davis et “Ship Café” avec
Carl Brisson.

MONKLAND “The Professional Soldier
avez Virtor Meclacien we ‘The Cal'ing
Of Dan Matthews” aves Richard Arlen.

MYRNA ET BOR

LF COUPLE D'AMOUREL YX
IDEAL.

 

  

      
       

        

     

      

      

 

     

A
l'affiche

  MYRNA
LOY
ROBERT

re
NTTS
ailps     

 

 

     
  

KT ROYAL

A L'ECRAN DU LOEW'S

Carele Lombard et Presten Foster dans “Love
Breakfast” et en bas: “Jean Parker, Fred Stene et Frank Albertsen

dan “The Farmer In The Dell” au Loew's cette semaine.

AU CINEMA CAPITOL

 

Myma Loy et Robert Montgomery dans une scéne de “Petticoat Fe-
ver” au cinéma Capitol

Morris,

lesque”
ta

jlentino”
Menry.

 

Prank Morgan
NATIONAL

nee Constant Remy et * Les Cinq Gen',e-
men mautre“
NAPOLION PALACE

 

OUTREMONT of EMPRESS Leslie Hn.
ward dans ‘The Petrified forest’ mirc
Bette Davis ‘The Return of Jimme Va-

Au Majestic

y

 

a 6
Bette Davis est la vedette de
“Dangerous” qui passe au Majes-

tic au début de la semaine.

) PALACE: “Under Twe Flags”
A aves Ronald Celman, Claudette
A Colbert et Victer MrLagien. 1te

semaine.)
PAPINEAU. "The Ghost Goë Wet

sves Robert Donat & ‘Next Time We
Loveaver Margaret Sullivan.
PLAZA “A Tale Of Two Cites’ s\ee

Roland Cotman & ‘The Suk Het Kx’
avec Kae (Tarke.

A PRINCESS: “Little Lord Faus-
tlerey” avec Freddie Barthelomew
et “Chatlerbex” avec Anne Shirley.
REGENT "Celling Zero“ avec James
reret "Preshmen Love” avec Prank
ten,
REX: “Chéri de wm concierge”

avec Fernandel et “L'Hewreuse
Aventure” avec Simenne Deguyse.
RIALTO “Row Ma- +" aves  Jrancite

McDonald et * Msn OC Iron’ aver Bartom
Mclane

Before RIVOLI * Magnificent Obsession” see
Irene Dunne et “Deft Pence” sie Zane
Grey
ROEEMONT “Magnificent  Obession”

sec Irene Dunne et Drift Pouct”’ ares
Lene Grey,

SEVILLE
Ronald Cyman et

“A Tale of Two Cr =
“The B.k lat

#… Mar farce
STELLA: "Les Beaux Jours”

avec Simonne Simon et “Un weir
de Bombe” avec Larquey.
ST-DENIS: “La Marmaille” avee

Pierre Llarquey et “Le Train de
Plaisir” avec Duvalles.

[AL]
Kun’

  
  

STRAND FR ce-Maric ‘ avec Jea-ne te
MeDosaid et Man of Iron” ave Marion
abeLane

SYSTEM: “A Night at The Ope-
ra” avec les frères Marx et “Pure
suit” avec Chester Merris.
WESTMOUNT "Ocing 7erc"

Tires Cagrev of ‘Preshman Lors’

Frank Melugh'

“Suite à la page 22

Théâtre MAJESTIC
131 rae Onterie oot am. a
Dimanche, lundl, Bette Davis et Fran.
eh Tone dana “Dangersus” nucet

ven of Arline Jedte dans Bhip
Nétie 2m Buck fonm dane

Dimanche tirage.
dé, Kerot Pison

sal John Belen
se You.” Comedie, Car.

ares
oe. 

 

    

   

  

   

et “The Perfect Gentleman ae   
Pursuis "ace vec]

“Les Mystéres de Pars”

avec Marty Baur
“Ring Of Bu.

avec Warner Baxter of My Mar.
vee Kent Tavier

et autres.

Vendredi, samedi, Grant Withers où
Jack laRur dans “Waterfront Lads.”

as} Bebrrt Vidalin #4 Josseling Gasl
Le Basen.” Rivie Sime de “The

arioon,

tirage de 519.00 ec re-

    

 
 

se Roger  Pryor et Charlee
il prise d'un tm.
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T la some, des
FAVI Santos et ue es

*SIRENS INSILKeme
Nous prrsentant le celèbre

LEONALAMAR
Neto: Mis LaMer || LES SOEURS WATSONau ;IE
sentation

HELEN HONAN
Mlle Tout-le-Mande**

MIACAHUA
He brecilienne

LE BALLET NOLLYWOOM

pases
PRAIS AUP- [

LA COMFDIE BPIRITU ELLE, MODERNE, RISQI PR

x *

asaa
# du torrie de le modicete veins
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Au Saint-Denis

Le livre célèbre d'Atfred Mschard. "La

Marmnaille” vient d'être adapté à l'écran
français et la direption du Saint-Denis

w'oumpresse de l'offrir à an clientile. Voilé

une oeuvre branscendante, unique dans

Je domaine de l'étude de la vie des en-

gants, Il importe de se r quelque

fois sur ces petits êtres pour deviner cs

qua leur cosur cache de douleurs, d'emer-
tune ei de pensées sombres. ‘La Mar-
taille” ay emploie Avec un succés oui
dépasse tout ce qu'on a fait dans le œenre

au cinéme. Pierre larquey a quillé see
rôles comiques habituels pour composer
uns émouvante figure d'ouvrier dévoué fus-
qu an sacrifice pour les siens. Larguev ae
surpsase et fi est secondd par Plorelle,

Maléne Perdrière, Paul Asam st une trou-
pe de merveilleux enfants.
Le second fim & l'affiche sera “Train

@éc Platir’, Ceux Qui ootinalssent cetle
piece célèbre la verront avec plaisir à
l'écran. Les autres sauront ia surprise co-
tique de leur vie. Les éléments de shocés
no manquent pas & ce film. Penses-y wn
« réuni douse vedettes comiques par con-
sequent c'est 2 hourss de fou-rire. Nom-
muns Duvells. Marquerite Moréno. Rev-
mou Cordy, Madeleine Guilty. Baron fis,
Pauline Carton Matournin Fabre. Pélix Ou-
dart ot Hi faudrait prendre encore 36 11-
gnes pour cHer tous les noms.

>
Le langage pittoresque et

varié du cinéma
——

GENEVE, 9.—Un important ache-
teur suisse venait de se faire pré-
sentér un film dont l'auteur, le met-
teur en scène, les vedettes et même
le sujet l'intéressaient. Pourtant, au
grand émoi du producteur, 4 de-
meurait hésitant.

“Qu'est-ce qui vous déplait? Peut-
être n'ect-ce pas irrémédiable?
—Eh bien, voilà! finit par avouer

l'Helvète. Dans telle scène, un de
vos protagonistes, furieux, injuriant
Lantre, lui crie : “Vache!”
Le producteur respire. Deux ou

trois scènes un peu hautes en cou-
leur avaient été tournées en double
version; celle en cause précisément
nuit été. édulcorée.

: Passurez-vous! dit-il. Elle existe
avec le mot “canallle”!..
—Oh! reprit doucement le monta -

gnard, 11 y au:ait même “chameau”,
ça ne nous génerait pas du tout…
Ce serait plus ennuyeux en Afrique
du Nord… Mais chez nous, vous
comprenez, au pays du lait. du
beurre et du fromage. on n'admet-
trait pas que vache” !ût dit péjo-
rativement !”

 { LE PETIT JOURNAL

AU SAINT-DENIS ET AU CINEMA DE PARIS
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Pierre Larquey et Floretie dans ‘La Marmaille” aujourd'hui au Saint-Dezis cn programme double avec Duvallés dans “Le Train de Pinisir”. *
A droite, Henrl Garat et Renée Saint-Cyr dans ‘’Vaise Royale”, en programme double avec Fernand Gravey dans “Touche-i-Toul”.
St-Cyr est la charmante vedeite de “Valse Eternelle” film basé sur la vie de Beciboven qui passe cette semaine à l'écran de l'Impérial

Renée

 

Au cinéma de Paris
Le public sers inié d'apprendre aue

1e flim “Valse Royale”, avec Henri Geret
et Renée Saint-Cyr prend aujourd'hui l'a?-
Tlche au Cinéma de Paris. Cette produétion
qui nous ramène un Garst plus élégant.
Plus charmant et plus amoureux Que ta-
mais se d'rouie dans le décor de Munen
of ls musique règne en maîtresse. C'est
un flo d'un genre nouveau. nai, aenti-

 

 

mental dans jequel l'idyile amoureuse enire
un beau cavalier du rol et Ja file d'un
pâtissier tlent Je premier pian. Pendant
deux heures l'on sunt avec intérêt les
péripéliss de cee idyile o l'on parti-
cipe avec plaisir aux bona comme aux
mauvais moments qui sont toujours le per-
t1age des amoureux. COaret chante deux
jolies chansons qui sont djà populaires
surtout celle qui commence Dar ces mots
“Dans un tour de vaise, on peut trouver
amour
Nil douls que l'on goûters ce fm Que

ce soit musique, déours, Intrique. ensem-
die, rien ne cloche tzut à été agencé pour
le plalar des yeux, de \oreie et de l'en
prit. Spectacie gent, 4 déesse €! Tonose
en même ‘emps Et puis en Compagnie
d'auset aimables veieles, common: Je
vous le demande. ne pss être heureux @
trouser le vie balle
Le second film sere ‘Touche à

avec Fernend Grevey
wou 
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Jean-Pierre Aumont et Sünonne Simon dans “Les Beaux Jours” ‘qui
passe cette semaine au Stella. L'autre film au programme s'intitule:

Dans les salles de cinéma Ri

HORAIRE DES REPRESENTATIONS |

PRINCESS—“Litle Lord Fauntelroy”, à 10 h.. 12 k. 45, 3 h. 40.
I 6,430 et 8 h. 30; "Chaîterbos”, 8 II M. 45, 2h, 35, 5 h. 3

CAPITOL—“Petticoat Fever”, à 10 h. 25, 1 h. 20, 4 h. 20, 7 h. IS
et 10 h. IS; “Charlie Chan at the Circus”, & 11 h. 55, 2 h. 50,
5h. 45 et 8 h, 45.

LOEW'S—"“Love Bejore Breakjast". à 11 h. 40.3 h. 15.6 h 50 et
10 h. 25: “Farmer in the Dell”, à 1 h…, 4 h. 35 et & h. 19; Vau-
deville. 8 2h. 15, Sh. 50 et 9 h. 25. ;

PALACE-——"Under Tuo Flags”, à 10h. 35, 1 h. 20, 4 h. 10,7 h.

 

 

 

 

IMPERIAL—'La Valse Eternelle”. 8 I h. 4 À. 7 h. et 10 h. 15;
Divertissement scénique. à 2 h:. 45, 5 h. S0 er 9 h.

CINEMA DE PARIS—"Touche-à-Tou!”, à 11 h. 15, 2 h. 20.5 h, 25
ar = 30; “Valse Royale”, à midi et 40, 3 h. 45, 6 h. 50 et

SAINT-DENIS —“La Marmaille”, a midi et 58, 4 h..6 h. 50 et 10 h.:
“Le Train de Platsir”, & 2 h. 20, 5 h. 30 et 8 h. 40.   

J

 

“LA VOIX SEDUISANTE"” Henri Garat, partenaire de
PARIS, 9.—Marta Eggerth à ter- il arve

miné,sous ia direction du metteur LianHar y |
en ac Geza von Bolvary, le [im| PARIS. 9—C'est Henri Garat qui
“La Voix séduisante”, dont le titre

|

donnera la réplique à Lillan Hervey
primitif tait “Château dans les |dans le film Ufa “Lady Beware”.
Flandres”. dont les prises de vues se déroule-
—0—reemee |TOI dans los studics de Neubabels-

berg 4 partir du premier Juin.

7 P es :   

 

—_—————————

Kate de Nagy et le chanteur
Gigli  

 

   

 

AUJOURD'HUI
Henri GARAT, Renée ST-CYR PARIS. 0—Kate de Nagy sers laa partenaire de Benjamino Gigli dans

— dans — le film “Maria”, dont le premier
     

 

tour de manivelle sera donné en
mai, dans les studios Tobis de
Johannisthal. Les extérieurs se dé-
rouieront A Paris, à Nice e à
Naples,

“VALSE
ROYALE”

L'amour dans un tour Gé vaise

En programme double avec

 

    

 

—

Le comédien Raimu se
trompe de rôle
_—_

PARIS, 9 —En convolant en fustes
noces, Raimu a adopté la belle pe-
tite fille de sa fiancée.
Le gamine a neuf ans: jolie e

intelligente, remarquablement, elle
adore son grand ami.
Un camarade de l'acteur, qu'on

avait oublié d'inviier—le mariage se
fit dans la plus stricte intimité—n'a
pas digéré sa disgrâce.
“Vous avez vu, répête-t-id à tout

venant, Raimu se trompe de rôle.
I ne joue plus “César” mais
‘Panisse”.” .
eerem

M. Eden serait le protaga-
niste d’un film

LONDRES. 9. — Selon le “Daily
Sketch”, les agents londoniens d'une
grande firme cinématographique
d'Hoilywood ont reçu l'ordre d'offrir
à M. Eden de magnifiques condi-
tions pour qu'il accepte d'être le
protagoniste d'un film intitulé “Le

fait Diplomate”.
On encore la réponse de

M. Eden. Mais il lui suffit vraisem-
blablement de tenir un rôle impor-
tant sur l'écran dans les actualités
de la semaine.

LA “SHIRLEY”
PARISIENNE

 

Voici Ginette Marboeuf - rioyet,

choisie parmi 3.000 fillettes fran-

cnises comme la plus parfaite se-
sie de Shirley Temple. La future

vedette vient d'arriver à Heily-

wood ou elle fut accueillie per

Shirley Temple elle-même. Peut-
être y a-i-il parmi nes petites

Canadiennes d'auties sien de

Shirley Temple? Que leur maman

nous fasse parvenir leurs photos:

 

 

     +
Rue 81 -Oemie
Plaiesn 1198

Un film tris original

“Touche - à -Tout”
Avec FERNAND GRAVEY

C'NEMA de PARIS

Théâtre
Dim. Lun. Mar. Mer.
“LES BEAUX JOURS"

avée R'useus Bimen et J. P. Aumont

“ur notSE zou

Mogerawe1roaw Hin
—

     
     

Direction

nous les publierons avec plaisir.

ranadirnnéSTELLA ==:
Jen. Von. Ram.

Aussl; “THE RAIN MAKERS”
sree Constant Rémy, Madeleine

Ouéray, Menri Rellan
“LES MYSTERKS DE PARIS"

Bree Whaelet Woeslser. Derethy Loe
rente 8a Te” arse “Georges atten

”,, ™ 4.
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AU CAFE MARTIN

 

Vue intérieure du spacieux café Martin: La direction de ce populaire
établissement nous annonce l'ouverture prochaine d'un magnifique

“Sen Food Bar” à l'étage supérieur de ce restaurant,

SPECTACLES D’AMATEURS
A TRAVERS LA PROVINCE

Le publie de la province de Québec aura
l'occasion de voir. en personne, plusieurs
des amateurs qui ont figuré aux émie-
sione de ‘’j’Heure Amateur Black Horse”
sous la direction de M. Henr! Gonthier.
Des arrangements oni été conclus pour la
présentation, au cours des mois d'été, d'un
spectacle d'une durée de deux heures dans
Jes différentes viiles de la province. Con-
nu cus le nom de “Gonthier et ses ama-
teurs Black Horse’, ce groupe est le seul
_—_—

Au Café de Venise
a Ç a

 

sutorisé à apparaitre sur ja seine sous
ce nom.

“L'Heure Amateur Blsek Horse”
je programme radiophon:que le——aee

   

 

   
M. HENRI GONTHIER qu
amateurs de ‘L'heure Ama
Morse” dans une série de représen-
tations i travers presinee au cours

de l'été.

  

  

 

pulaire su Canada. Au cours d'une série
de 26 emissions. 1184961 votes ont été
enregistrés en faveur de 723 artistes dond
104 ont gagné des prix. Parmi peux-es 70
ont été choisis pour prendre part aux
tournées. Plusieurs autres amateurs de te-

| ent, Qui ont figuré sur ce programme. au-
|tone l'occasion de ae faire entendre lors-
aue le groupe visiters la ville où 1ls de-
meurent

C'est M. Henri Gonthier. direeteur du
programme, qui dirigers ces représenta-
lions à travers la province.
Les amateurs sont maintenant en ré-

pétitions e je premier groupe partira
vers je 18 mai.

AU PARC BELMONT
En annonçant h'er que la colonie des

singes du Pare Belmont est à la ve:le
d'arriver à Montréal, M, Rex D Billings,
sérant du Brimont à déclaré qu'une plus

!forte demande pour lanimal de Darwin
« falii priver Je populaire endroit d'a-
musement de Cartiervifie de gon ‘Hôt de
singes”. Enfin, tout est réglé, et l'ile ar-

:tiïicielle spécialement construde peur eux
‘léé dernier sera de nouvesu
1cet été
{ M. Bllings a expilqué qu'on avait dû
expédier les petits pevislonnaires à New.
York, l'automne dernier, parce que notre
Tigoureux cmat hivernal ne leur convient
(Pas du tout. OF, au cours de l'hiver, jrs
savants dont on connaît l'activité ent
exigé une proportion beaucoup plus forte
de petra singes pour l'expérimentation de

je jHouveaux sérums. Ce qui explique les dif-
qui agit comme mai ficuités qu'on éprouvées pour l'appru-

visionnèment de 1928.

 

   

    
\

quable imitatrice de Maurice
Chevalier,
tresse de cérémonies chaque soir

au Café de Venise, (Communiqué)
re

eetepaseegpeege

CAFE de VENISE

+

JULIETTE SYLVAIN, la remar-
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Où irons-nous ,
cette semaine ?
—_—

(Suite de la page 20)
——

Divers
“LE MALADE IMAGINAIRE*

Il ne faut pas oublier que c'est lundi
à & h. 18. qu'aura lieu le représentation
du ‘Malade Imaginaire”, de Molière. à la
salle scadémique du Oésu. HI v sure en-
core au programme Oxles Lefebvre. violo-
niste, 6 l'orchestre sous Ja direction de
M Roger Giguére.

| Pour réservation: su contrôle du Gésu.
LA. 4453.

“LE DIABLE À QUATRE”
Le jeudi 28 mai. à je salle des Arti-

sans cenadiens-français, coin des rues
Saint-Denis et Vitré, aure Meu Ja ore
mière représsnitalion d'un vot-pourr
théâtral fantaisiste: ‘Le diable à ouatre”.
revue en sept tablesux interprétée per
les Compagnons glu Petit Trétesu. sous
la direction de Jules Perland. avec Je
concours de Mme Juliette Béliveau et de
M. Hervé Germain. Billets en vente chez
Archambault, 500 est, rue Bte-Catberine.

AU MONT-ST-LOUIS
Une oeuvre à la fois historique. litté-

Taire et patriotique: telle est la pièce que
les élèves du Mont-Bemt-Louls offruont

: au public les 12 et 14 mai prochain.
| TN suffit de rappeler que l'auteur n'est
au que je Pr. Marte-Victorin lui-même.
l'émiment directeur de l'Institut botani-
que de l'Université de Montréal. L'action
Is plus captivente s'y déroule avec en-
train dans le décor grandiose de Ja nature
laurentienne: elle remet soué nos veux
ies figures béroïques des fondateurs de
Ville-Marie: Maisonneuve, Le Mbvne
D'Iberville, etc

PROGRAMME AMATEUR
Le Cercle @x-Clément de lACIC. or-

ganise pour Je 10 mat A 0:13 PM. un oro-
gramme amateur, sous le haut patronage

de M. le curé L. A Desjardins, D. Th.
D. Ph, et de M. l'abbé P. EK. Robillard.
suménier du Cercle, en vue de dévelopoer
de jeunes talents

Cette soirée aura Heu À ln salle parois-
slale de Visuvtle, située angle les rues
Adam et St-OMment, et promet d'être
des plus intéressantes. M. Gérard Lavigne
agira comme maltre-de-cérémonies.

CHEZ LES VETERANS
L'assemblée générale des vétérans unis

du Canada surs lieu je 10 mat prochain à
2 hrs. P.M, su marché Maisonneuve. coin
Ontario et Létourneux. Entrée Mbre In-
vitation æpéciele aux dames des vétérans
Question du Jour, “Le Bonus”

A L'ECOLE TECHNIQUE
Une conférence ldustrée par des prolec-

tions lumineuses sera donnée dans : am-

 

Fernandel ot Alice Tissot dans une 
 

AU

   

Une scene de “Muti

 

 

M. Bigouin. dans ‘ Antoine Le Tortu  M

 

phithédtre de l'Ecole Technique. 200 rue
Sherbrooke Ouest, le jeudi 14 mai prochain
A 8h. 18 du soir, sous Ja présidence de
Af. Alphonse Bélanger, directeur de l'Ecole
Le conférencier sera M. A C. Attendu.

membre de l'American Society of Mechni-
cal Engneers”. qui parlers de l'évoiution
du moteur Dietel.

“LE CHEMIN DE LA MORT”
Les Anciens du P. 8. G. joueront À Ja

sale parciseiale Hochelaga entrée: Tue
St-Germaim prée Ontario). je dimanche
10 mai. à 8h. 18 du soir, Je drame antl.
communiste: ‘Le chemin de je Mort”

| La troupe mérite de grands éloges. Tous
ley interprètes sont bons. M. Cuson. dsns

 
Bourdeau. dans le chef moulik: M Qin.
gras dans le vieN ‘Oneghime*. La dia-
tribution comprend trente acteurs. La re-

aise set sous le patronage de ia Bociété
des Artisans

AMICALE STE-MARTNE
Le dimanche 17 mal, à 218 heures.

sous in prémdence d'honneur de M l'ai
Omer Deschènes. nouveau curé de x-Pau!
de ls Croix. aura leu je réunion annuel-
le de l'Amieale Ste-Marihe Toutes ‘wm
anciennes #lèves et Inst! ;rices sont Driées
de considérer cette tn:.:ation comme ver.
eonnelle et de sy rendre en grand nom-

  

présentation du grand drame anticommu- ; +—

‘Lioub ff: M. Faille. dans Je ‘curé’ René Guénette.
M. Gareau. dans ‘’Ceorges”: M Dion. dans

AC GEST
La troupe Radio-Per.t-Monde reprendra

| ‘Janek; M. Gagnon, dans ' Secharoff”.

Je xamedi. 16 mai. à 2 h. 18 je fantaisie
musicale ‘’Les Trois Petits Cochons'. don-|

Au Ges, le 16 mai née il y à quelques semaines avec tant de; succés Os n'est pas une simple comédie
“,pour amuser les enfants. mais une xéri-| table pièce en deux actes & ¢ tableaux

avec Une Intrigue soutenue, des personna-{ ges qu! rendent I'action très intéressante

bre arpa

  

Afin de permettre un spectacle plus ra-
pide ot plus court, M n'y aura Qu'un seu!
ir.terméde, pour le changement de décor

A L'UNION BELGE
Dimanche le 10 courant, à 3 heures pré-

cises de l'ancés-midi, se tLiendru l'ancem-
bide menmuelle réguitéte de l'Union Br'ge
Le soir. à & heures, une partie de cartes
est prévue, de magnifiques pra ætont
distribués pour M circonstance

Le comité de Ia fete de JeanneMance
invite les Montréalaises à commémorer, le
dimanche 17 mal à 7 heures du soir, l'an-
hiversaire de le fondailon de Montréal
rar une cérémanie qui aura lieu à | Hôtel-
Dieu, avenue des Pins. La manifestation
débuters par un salut solennel au Sam:
Sacrament dans la chapelle de cette ine:
Lion. Après quoi, un défilé compond deg
sardes-maiades se rendra de la chapeis
‘u monument da ihéroine dans le ar;
d'honneur de \hôpital. Au chant de l'O
Canada 26 feront les offrandes de cou-
ronnes et de gerbes de fNeurs.

REV DE MODE-TRICOTS
Avez-vous entendu parler de la revue

de mode-tricots que présentera Mile Yrot-
te Jetté le 19 mai à & hres dsna je salon
York de l'Hôtel Windær, Vous y
dée modèles exolusifs du maillot de bain
% le robe de mariée entiérement faits à
ia main,

 

!

|
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“1'IDEE THRATRALER™
L'hiée théâtrale féters le premier enni-

versaire de sa fondation per un grand
Eas artlatique jeudl 14 mai prochain à
ia sala de l'Union M-Joseph 4030 rue
Notre-Dame Guest. Bous In direction ar.

 

 

Le samedi, 16 mai à 2h. 15, la
troupe Radio-Petit-Monde donne-
TR une reprise de la fantaisie mu-
sicale intitulée: “Les Trois Petits
Cechons” qui eut tant de succès
11 y a quelques semaines. On voit

 
  64 Est, rue Ste-Catherine. PLateau 0356

3 — VAUDEVILLES TOUS LES SOIRS —
METTANT EN VEDETTE |

MLLE JULIETTE SYLVAIN
LIMITATRICE SANS PAREIL DE MAURICE (HEVALIER

MERCREDI SOIR: Soirée d’amateurs
Chanteurs, Danssurs, Musiciens of Acrobates

BIERES VINS DANSE
ù Fo

A AXA,   

ici une charmante filieite, Viviane
Sarrault, qui lira be Protogue-

miniature,   

 

   
wa,

 

    

  

 

Medium eiM$ Luc Carlamacienne
renemmbe

Peut dite setre nom, voire bre @ té-vêler des faite intéressants. Lit dana
le pamé et dévotie l'avenir- raboroche
les déeunie & répand autour d'ee le
Bonheur Nous ‘one Jo thé avant1286 ree MONTCALN—108.m. 4 0 p.m.

   

  

+ Andy Bhert è  

 

      

 

 
 

  
 

   
  

tistique de M. Edemned Deajardine les ar-
‘lates Interpreteront
Jolle comédie qui n'a jamais été joute
par un groupe amaleur,

ROCKHEAD’S PARADISE
COIN ST-ANTOINE ET DE LA MONTAGNE

+ Neuvelle représe
Risy Cooper, Marg:

  
BIÈRES ET VINS DR CHOIX
AUCUN FRAIS FOUR LS COUVERT

POUR RESERVATIONS:

Meatréal, 10 maf 1934

  
scene du “Chénl de «a conclerge”

ui passe au cinéma Rex. En supplément: “L'heureuse aventure”
* avec Simone Deguyse.

CINEMA LAVAL
 

 

On The Bounty” avec Charles Laughton qui
passe au théâtre Laval, dimanche, lundi et mardi.

AU“ROCKHEAD'S
PARADISE”po;
  

   

 
Baby Banks, jeune danseuse de
talent, que l'on peut voir chaque

soir au Rockhead'e Paradise.
 

“Maman”, une trée

 

  
     

 

   

 

  
la maiinéo de éimanche
PM.

 

sen nouvel erehosire de
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Montréal, 10 mal 1936

DIMANCHE, 10 MAI 1996
orcr

908-D'un océan À ua autre om auiebus.

i» 39—Orchestre à cordes.

1.30-—Ooû "
Hered Nagel of son
2.00—Pop Concert.
2.10—Peter Absolute.

sur Pigsbottle.
00-La Promenade du Dimanche.

6 30— "House of Reflections",
6 00—Fanfare des ‘Canadien Grenadier

Guards”.
6 30-Nouvelies, Dr. Blewart
6 15—La violoniste Benno Rabinof,
706—Jnct Renny.
730-—"Querri-Os1ties".
745—"Ranch Boys” et Les soeurs Motin.
=c—Les amateurs du M). Bowes,
¥ 00~Manhsttaa Metry Oo Round,
9 10—"Album of Pamiliar Music”.
1100—Concert symphonique.
11 00—Dernières nouvebise sportives,
1105—Nouvelles du jour.
11.15—PFin des activités du peste.

CÉaC
9u0- Le dimanche matin ches tante Bu-

vanne
1000—Cnhansans françaises.
10 30 "'Press-Radio News”, (CBS.)
10 13—8onatles de Besthoven sséculées par

Ales. Semmler, planise, (C.BS.)
11 00—B8etvioe religious.
12 30—Festival de Mai— De Vienne. (C.B.8)
124>-Kmission commeretals
100— Emission comaierciale.
3 1b—Brmission commerce.
120—Programme Granger Prères.
1 $5—Emumion commerciale.
2 M—Progranume icotor-L Déry, Limitée
215-Emimion commerciale.
230—Le quart d'heure des enfants ame-

teurs

245—Vos orchestres lavotria,
3%M—BSymphonie de New-York.
4 00- Chants Russes. (CBS.
+39 La fête des Mères.
803-L'Heure catholique
6006— Radto-Journal politique.
6 13—Emtuwion commerciale,
6 30 Emission Commerc ale.
643— Emission commerciale.
T 00—Causetie —Autour du monde.
715- Programme Alouetie.
1 10-8errice religieux.
#9 06—Cancert de Pord (CBS)
1700Torror by Night" (0.881
10% Programme du Réseau Cotambte.
11 03—Commentateur de UK A.C.
a 1vent Travers et aoû orchestre

CBS
11 20—Orohestre.
12 00-_Orchestre.
100--Fio des émissions,

CHLP
4 23--Bommeaire.
: 30—L'Heure.

120—Annonee de l'heure.
190-Les Maitres de le Musique.
0.00--Fin de l'émission.

CRCM
44b--Extraits de comédies

Disques phonogra;tiiques.)
806—"What Price Loysity”.
’ oySnsouneites françaises.

 
 

Ce Soir
AU COUCHER

Une à deux tablettes

ROBOL
POUR LA CONSTIPATION

RESULTAT

DEMAIN MATIN
25¢ la boîte

CIE CHIMIQUE PRANCO-
AMERICAINE LTER

1366, rue Saint-Denis
Î _ Mentréai

@ Veuillez m'envoyer un
échantillon de ROROL

va pense nee 

 
“Csnadian Grenadie

  

 

 

$.30—""Regards sur le monde aotusl”.
Conférencier, M. Viotor Barbeau.

4.40—Mls Dorothy Jean Thorpe, pianists.
T.00—L'Action Libérale Nationale,
1.30—La Visills Maison.
6.08—The World Dances.’
8.30--Le part! libéral provineiai.

9.00—La Petite Symphonie de Radio Oa-
nada & Québec, sous La direction de
O'Neil.

2.10—AMélodies.
10.50—"Chasing Bhadows".
10.43—Radio-Journal (bilingue).
40.36—Mélodies
11,.00—Atlantie Nocturne.
11.30—"Bweet and Low",

[ LE PETIT JOURNAL}

 

Pour prolonger le
film documentaire
PARIS, 9—Un groupement vient

d'être fondé, qui « pour but de pro-
téger et de développer le fim docu-
mentaire et d'aider à la
production et à la diffusion des

de ia pensée française.
Le bureau est composé de J.-C.

Bernard, des vice-présidents : J. Be-

nolt-Lévy et Jean Painlevé; du se-

crétaire général: Etienne Lallier;
du délégué à la presse: Marcel
Idkowski. Maurios Cloche et Kirsa-

noff sont membres de 0 nouveau

groupement.
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“WILD PARTY”A HOLLYWOOD
  

 

On parle quelquefois de “Wild parties” dans les réunions où les
invités ayant abusé un peu trop de l'alcool, laiment la’ bête qu'il y
8 en tout hamme prendre le dessus. A Hollywood, un directeur de cir-
que, John Hewlett a ou l'idée de donner un vrai “Party” de bêtes
sauvages, puisqu'on y pouvait rencontrer des lions. des tigres. des
panihères et autres habitants de In brousse. I! est vral que ces bétes
sauvages sont aujourd'hui bien Inoffensives, comme on peut Le voir
par cette photo. Calle que l'on volt lel à cheval sur “Tarzan” (c'est

le nom du lien), n'est autre que La belle Evelynn Venable.

Les jours s'allongent et le temps
se réchauffe, avec hésitation il est
vrai, mais suffisamment cependant
pour que les pensées des résidents
de la campagne se tournent vers les
choses de la terre et du jardin. Le
jardin présente de nombreux pro-
bièmes, dont le plis compliqué peut-
être est celui des moyens de dé-
fense à prendre contre les insectes
qui se tiennent toujours en embus-
cade, prêts à attaquer les Jeunes
plantules dés qu'elles percent ja
terre.

Quelques recommandations géné-
rales au sujet de la façon de com-
battre les insectes à cette saison de
l'année ne seront assurément pas
hors de propos. Beaucoup des espè-
ces les plus nuisibles ont passé l'hi-
ver dans des déchets végétaux, près
du jardin. On devrait toujours se
faire un devoir de ramasser ces dé-
chets et de les brûler, ou de les re-
mettre au vidangeur au printemps
avant que ia chaleur ne réveille les !
insectes engourdis par l'hibernation.|
Beaucoup de ces espèces d'insectes
pondent leurs oeufs sur l'herbe ou
les mauvaises herbes qui poussent
dans le jardin ou aux alentours. En

| brûlant ces surfaceson détruit les
: oeufs ainsi que beaucoup d'insectes
[aduites e: de larves cachées dans
‘l'herbe morte qui tapisse la surface
du sol.

Les plantes robustes et à pousse
rapide sont moins exposées à être!
attaquées que les plantes faibles,
cifilés et c'est pourquoi l'on de-
vrait toujours, par une bonne pré-
‘paration du sol, par l'emploi géné-
!reux d'engrais et par un choix in-
 telligens de ia date de la plantation,
hâter ia levée et la croissance des
plantes. On fera bien d'attendre
pour planter que le sol soit bien ré-
chauffé, car les plants issus de semis
un peu tardifs se développent pres-
que toujours plus rapidement que!

| ceux venant de graine mise dans un |
sol frais et humide. |
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LESVEDETTES SONT DES ENFANTS

d Ne e. ’

he. WEN iD ol 
de v'amusce foliement ag

 
Les veduties de cinéma ae diverkissent Tariois comme des enfants: on
reconnaît sur cette photo Gloria Swanson et W. C. Ficid qui ent l'aie

tærroumet

| On peut toujours s'attendre & voir |
des vers gris dans le jardin potager.’
!D'autres insectes, très répandus

| également, sont la mouche de l'oi-
gnon, la mouche du chou, le ver du
chou, la bête à patates, les limaces
l'iapéclalement dans des parties hu-
|mides) et, en certaines circons-
tances, les vers fil de fer, ies mille-
{pleds et les vers blancs. Ceux qui
“éntéressent à la production des
tieurs ont surtout à craindre les

- vers gris, les punaises ternes. les pu-
cerons, les cicadelles de différentes
espèces. les thrips du giaieul, les
miliepieds et les limaces.

La plupart des insectes se détrui-
sent facilement: il suffit de suivre
les bonnes rméthodes et d'appliquer
les remèdes assez tôt. On fera bien
de se procurer au printemps une

 

 

 

Avec chaque achat de graines de 
 

d'un grand pare d'amusement,

«
 

jardinage

à la portee

32 Est, rue Notre-Dame

Téléphone: MArquette 6208
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Comment combattre les imsectes
qui nuisent aux jardins

cultive les choux et les oignons,
bichiorure de mercuré ou
corrosif. Ces matériaux ne se dété-
riorent pes d'une année à l'autre
lorsqu'ils sont conservés dans un
endroit sec.
Tous ceux qui désirent avoir des

renseignements sur la façon de come
battre les insectes peuvent les obte-
nir en tout temps en s'adressant à
l'entomoloeiste du Mmminion, Minis-
tère fédéral de l'Agriculture. (Pu-
biié par le Ministère de l'Agricul- -
ture, Ottawa, Canada.)

BATAILLES
DE POISSONS

NEW-YORE, 9. — Où l'homme
s'arrêtera-t-il dans sa fantaisie et
dans aû passion de faire servir à ses
plaisirs l'instinct combattif ou spore
tif des animaux?

Il y a dans le monde les courses
de taureaux € ies combats de cogs,
sans compter les courses de lévriers,
ni celles des chevaux.
Les Américains ont inventé mieux:

les combats de poissons
Dans certains restaurants élé-

gants de New-York, est installé un
aquarium, surélevé, abondamment
éclairé, bien en vue des dineurs. On
y inzodui: deux poissons rouges
slamois, d'une race très combative,
Quand ces deux poissons ont fait
suffisamment connaissance et que
jes gens présents ont terminé d'ef«
fectuer leurs paris sur chacun, d'eux,
on jecte une femelle dans l'aqua-
rium.

Cela ne traine pas. Les deux mâles
engaçent immédiatement la bataille,
que l'assistance suit avec intérêt. A
ia fin. l'un des poissons remonte à
la surface. le ventre en l'air.
Ces poissons rouges coûtent la

bagateiie de 3 à 14 dollars, selon
leurs qualités combattives. Mais les
frais sont largement couverts par
l'indemnité prélevée sur les paris

L’AMI DU LION
TABORA. Afrique orientale, 9. —

A Tabora, dams le Tanganyika, des
lous venaient souvent Attaquer les
troupeaux des indigènes. On y pla-
ta donc de nombreux pièges desti-
nés aux fauves, Récemment, un
nègre fut accusé par ses congénè-
res d'avoir libéré un lion pris dans
le ptège.
Ce lion, expliqua l'accusé aux

juges devant lesquels {1 fut traduit
rôdait souvent près de sa hutte, et
ia bête et l'homme se lièrent d'a-
mitié. Lorsque la chasse était bonne
le lion laissait toujours un peu de
viande pour le nègre. Celui-ci lui
en sut gré ct le libéra de son piège.
Le tribunal infligea quand méme

A l'ami du lion une amende de 30
shillings.

  

GRATIS — ROSIERS — GRATIS
SPECIAL CETTE SEMAINE SEULEMENT

légumes, graines de fleurs, bulbes
ou plantes d'une valeur de 32.00 eu plus, comptant, nous donnerons
absolument “GRATIS” un magnifique rosier, garanti fleurir cette

HECTOR-L. DERY, Limitée
Maison 100% canadienne-srançaise

MONTREAL 



 

   

   

 —

 

 

 

 

 

 
 

M y à dans Montréal des milliers de bêtes qu'il faut tuer! Chaque année on en fait disparnitre près de

trente mille. La vignette du haut montre une des voitures de la pelice, laquelle sert à transporter les

animaux errants surpris dans nos rues. On veit dans la vignette du bas une ambulance-automobile, pour

se rendre aux appels d'urgence lancés des quatre coins de la ville, quand de pauvres bites sent en dé-

tressc. De cette manière, on met rapidement fin à leurs souffrances. C'est surtout pendant la période

de déménagements qu'il faut débarrasser notre ville des animaux errants, Voyez à ce sujet notre article

en page 13.

ETRANGE AMITIE DES BETES

      \ Cf; 4% TY J.
Là a. À ’ aliin...

Cemme on peut en juger par cette pose affectuewse, Ie chat el fe perroquet peuvent devenir parfois de
bons amis,
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per auteur d'une (able, elles restent confortablement assise «a

professeur, Frances Flinten, fait moavolr les cartes de metal à »

PASSE DU COLORADO BLOQUEE PAR
UNE TEMPETE, LE 8

AA
wid
A

 

TRINIDAD, Colorado, 9. — Une pelle mécanique s'est mise (ébrilc
ment & Vocuvre peur déguzer tum autobus (ranscontinen(ai pris dan-
un énorme banc de neige dans la passe da Raton, non loin d'ici. |.
3 » 25 passagers dans l'autebus. D'autres automobiles sont aussi car-
tives de reiis avalanche de neige qui n'élend sur une longueur dr
quatre milles. Qu évalue à 150 le nombre de personnes immobilisérs
par is tempête qui « pris les voyageurs par surprise Jeudi soir. 1:
tâche de libérer la reute prendra certainement plusieurs jours. Un
ambulance a apporté du calé et des sandwiches aux passagers em-

pétrés. :Cctte photo nous fut apportée par poste aérienne >

Les trois boulets humains du Japon !

  

   

  

 

   

LE BRIDGE A LA PHAGE
Voicl pour les ferventes du bridge. Ces Américaines de Sant: Mquica (Californie) raffelent tellement

de ce jeu de cartes qu'elles se font donner des leçons. en ati tag: l'heure du bain. Au lieu de se greu-

des fauteuils de toile tandis «ue leur

aimant, sur un tablesu magnétique.

 

 
Le Japon vient d'honorer (rois soldats héroiques, x ioccasion du
troisième annisersaire de ja dalaille de Shanghai. Ces soldats avaient

rouru be risque d'afler pianler une bombe de bambou dans la ligne
de fil de fer barbelé du front chinois. La bombe fit explosion. Les

trois héros périrent, mais le chemin fui euvrrt permettant à l'armer
Japonaise de franchir l'obatacle et d'enfoncer l'armée ennemie. Volci
les treis soidats japonais immortalisée dans le bronse au-dessus de
la porte du lieu qui n été surnommé à Tokio “le sanctuaire des ro

boulets humaine”.
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Cousine de Roosevelt

...Mals co n'est pas pares qu'elle
est la cousine du prinident des
Etats-Unis que Mie Alice Delane
Weekes a ¢1é4 engagée comme

danseuse de genre “Ches Jewé-
phine-Baker”, cabaret de nuit de

New-York, c'est qu'elle avait ré-

element du (alent. En quéman-
Gant celle piace elle n'a pas in-

voqué ses relations de famille; ce

n'est qu'après avoir été agréée

que la direction du cabaret apprit

qu'elle était parente du président

Roosevelt, 

Veici une course de chariots, modéles 1938, Comme distraction, la police des Nouvelles-Galles du Sud s'est livrée à ce genre de sport en »8)p-

tant une paire de motocycleties comme chevaux que l'on dirige sur la piste avec des guides.

LA MEME AMAZONE SUR LE MEME CHEVAL

 

 

- - hy CID

L&T
Grâce à un appareil muni de ce qu'on appelle ‘l'oeil magique”, qui permet de photographier des chosez en Mouvement dans lec différentes

poses — toui comme un Appareil de prises de vues cinématographiques — Je photographe a saisi en quatre poses l'écuyère de cirque Dorothy

Herbert au moment où son cheval sautait une haie.

QUAND LES LIONS S’AMUSENT
 

à :

hd a dw: ’ ~
, aR be Ti x

On a mis dans une cage à lions d'une ferme d'élevage de grands fauves, à Ei Mente, Californie. um robet ou homme mécanique pour kr 8

quel parti Ini feralent des liens non encore dompiée. En quelques minutes, les lions svaient tows démantibuié la machine. Votel les 1

à Fatiaque. »
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Le production d'or de Biscos Gold Mines
Rimited, en mara a atteint $300.138, com-
parativement à $191 073 en février ot
$130.308 en mars 1835. Le réputation
moyenne à été de 814.25, contre $15 en fé-
vrier et $14.91 en mars 1936. L'atelier a
jusiné 14.539 tonnes de minersi, au lsu de

“11.908 ls mois précédent et 12 525 en mars

«
PERBON

production d'or à la Perron Gold
pour le mois de mars se traduit

332.000. LI à été expédié 222.000 d'or
de ls Monnaie; cet or com-

 

Toronto—Le relevé annuel d‘Arnttield
Mining Syndicate pour 1936 indique un
actif liquide de 8106.1560 en regard d'un
passif exigible de 8209. La compagnie pos-
sède 1.283.700 actions d'Arntfield Gobd Mi-
nes Limited inscrites au coût de $706.29.
Au 31 décembre dernier ces actions avaient
une valeur négociable de 91.206.678,

x XK
MoWATTERS GOLD MINES

La production de McWatters Gold Mi-
Nes à été de 8601.924 l'an dernier, contre
8102.113 dans ls période écoulée entre le
11 septembre et le 31 décembre 1934. Les
dépenses d'exploitation ont pris $196.560;!
jos taxes, 944.910; l'amortissement des |

$24.431; la dé
préciation, 540.709. Le bénéfice net à donc
été de $391.306 ou de 15.7 cents par action.
A is fin de 1935, l'actif Hquide était de

$3780 at Je passif exigille, de 305.787,
© qui donne un fonds de roulement de
$181.922, comparé à 337,487 à la fin de
1934.
L'atellee n usiné 24 431 tonnes de mi-

persi et & récupéré 17.078 onces de métal.
Les réserves amnt de 78.000 tonnes, d'une
valeur de 61.222.500; eUes sont suffisantes
pour alimenter l'atelier pendant deux ans.

* Xx
McKENZIE RED LAKE GOLD MINES
McKenzie est je plus importante mine

@u farneux district ‘’Red Lake”. La pro-
duction actuelle est de 150 tonnes par
jour, Les travaux récents ont augmenté
sonsidérablement les réserves de mineral.
Le cupital autorisé est de 3.000.000 ac-

d'une valeur su pair de 81.00 par
action, dont 3.000.000 actions sont en cours.
Un moulin de 135-150 tonnes est actuel-

lement sn Opération et Yom croit aug.
menier le rendement du moulin à plus
és 200 tonnes.
Un puits à trols compurtiments a été

Percé jusqu'à 500 pieds de profondeur et
des à 150, 250, 250 ot

Au 31 décembre 1033 les réserves
minerai s'établimaient à 37819 tonnes
Au 31 décembre 1931 les réserves n'ête-
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voient A 97.900 tonnes.
On commences la production en mars

1033. La production des derniers mois ee
shiffrant per environ 868 000 per mois,

x x
BULLIVAN

Durant les trois premiers mois de cette
année l'extraction de l'or n rapporté une
ecenme de 8135.500 à le Sullivan Consoil-
sted Mines. Les travaèx de développe-
ment se poursuivent activement et don-
Bent des résultats très satisfaisants.

x_ x
MERCURY OILS

Ea 1936 Mercury Oils & eu un revenu
brut de 834.953: l'année se solde toutefois
par une perte nette de 36.277. L'actié H-
se ost de 895.900 et le passif exigible de
13.990,

LES RESERVES
DE PETROLE

Les véserres de pétrols américain sé.
Jérersient à 12 milliards de barils, Topré-
sentant une augmentation de 100 % par
Tapport aux estimations de 1988. Ces ché-
fres sont extraite d'une étude que vient
Ge faire pacaître l‘’Amerkcan Petroleum

tikute”, qui attribue cet accroisement
u développement des méthodes d'extrac-

. tion et de raffinage ayant permis ia dé-
, seuverte de nombreux gieements inconous
| jusqu'siors.
f Les réserves pourraient satisfaire les

Besoins du pays pendant un Quart de siôcle,
: compté tenu d'une exploitatisn toujours

Possible de gleements anciens et de la
i Production du pétrote synthéiique.
1 Quant aux stocks, ils n'ont cassé de

sroitre depuis 1925, mais l'on enregistre
acluetiement une tendance à Ja diminu-

i ton et le chiffre de 73 millions de barils
DTévu antérieursmnent ne sors pas Ateint.
En fak, l'induvèrie pétroiirte amorieains
+R Inrontes: c'ement en pane damn:
sement sp raion dune consmmation
SToMsnte et les experts n'acco‘dent à.- @éciarer que Les bénéfices des anchitée Db.i Udleres durant le premier trimestre de
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LA TERRE PARL
Des richesses qui dorment. — Le géophysicien et les

confidences du sous-sol.—En matière de mines,
est berné qui le veut bien,=

Dans le nord du Québec, le prospectenr, le géolegue, l'ingénieur
«ui a retardé longtemps et qui re-

 

PS

EA QUI SAIT L’ENTENDRE

sont aux prises avec un problème
tarde encore la mise en oeuvre de

connu

dant des années en pure perte.

Il existe pourtant à l'heure actu-
elle un mode de prospection qui
permet une appréciation rapide des
possibilités minières d'une propri-
été et qui établit sans conteste, par
de simples observations de surface,
ce qui se passe sous terre. Dans ce
genre d'exploration, plus n'est be-
soin de perdre temps et argent en
des excavations et des défriche-
ments conduits sous le signe du ha-
sard et voués ia plupart du temps
à l'incertitude.

PROSPECTION ELECTRIQUE

La prospection électrique dont
nous voulons entretenir aujour-
d’hui nos lecteurs, est sortie depuis
quelques années déjà du domaine
de lexpérimentation et est deve-
nue entre les mains du géophysi-
cien une science exacte au service
de la géologie et de l'industrie mi-
nière. I importe que le public en
connaisse les principes et les ap-
plications pratiques.

terrestre et qui sont enfouis sous
les morts terrains n'ont pas tous
les mêmes caractéristiques. Ils aif-
fèrent en particulier les uns des
autres lorsqu'ils sont soumis à cer-
tains phénomènes électriques. Les

de [corps rocheux qui renferment des|i
minerais sont fort perméables aux
courants électriques tandis que jes
roes stériles qui entourent ces gise-
ments le sont beaucoup moins.

Si on lance à l'aide d’une source
électrique artificielle des ondes
dans la terre, ces ondes subiront
en passent des gisements aux rocs
environnants et Inversement, des
perturbations et un changement de
progression qui peuvent s'observer
de ls surface avec des instruments
appropriés. Le physicien émet ain-
si un certain message auquel les
masses souterraines répondront
avec plus ou moins de force sui-
vant leur nature et leur richesse
minérale. Si l’on fait varier Ia na-
ture des émissions. ll sera encore
plus facile de discerner la réaction
propre à chaque type de gisement.
C'est pourquoi le géophyaicien ne
s'en tient pas à une seule méthode
d'excitation des terrains. Il en em-
plole plusieurs et les contrôle l'une
par l'autre,

Il arrive même que certains gise-
ments n'ont pas besoin d'être pro-
voqués pour signaler leur présen-
ce: la nature les & pourvus d'une
énergie électrique qui leur est pro-
pre et qui peut être décelée du sol
par des instruments suffisamment
sensibles.

SEMBLABLE AU MEDECIN...
Le géophysicien aux écoutes du

sous-soi peut ‘être comparé au mé-
decin qui se penche sur son pe-
dent pour l'ausculter et qui base
son diagnostic sur les réactions in-
ternes qui lui parviennent.
Les appareils ulllisés en prospec-

tion électrique doivent être à la
fois précis, sencibles, robustes et | Tanne en cours seront mpérieurs à oeux|Premier trimestre de 1938,
légers. Précis et sensibles, parce
qu'il s'agit la plupart du temps de
—

nos ressources
La large bande de terrains auriféres qui s'étend en Ato de cercle

depuis la frontière de l'Ontario jusqu'à la région du lac Chibougamau
est recouverte d'un épais manteau de terre d'origine giaclaire qui peut
aiteindre jusqu'à cent pieds de profondeur. Ça et là, Jo roe n’a pas
été enfout; il offre alors au soleil do Diem ou aux regards du décou-
vreur sa richesse... ou son dénuement. Partout ailleurs, c'est I'in-

Grice aux quelques affleurements que les glaciers n'ont pu ré-
ussir à enterrer lors de leurs incursions préhistoriques, des
minéraux se sont révélés, des mines se sont établies. Mais si l'on fait
l'inventaire des gisements productifs et des sociétés minières en pleine
activité, on s'aperçoit que le sons-sol québecols n'a encore révélé
qu'ane infime partie de son secret. Des centaines de détenteurs de
“claims” sont encore dans l'incertitude quant à Is valeur réelle de
leurs terrains. Pour explorer plus avant et connaltre ce qui se onche
sous terre, ils atiendent les bonnes grâces de Dame Fortune, ie plus
souvent sous la forme d'un financement eu d'une prise d'option. Et
des milliers d'acres de terrains prometteurs sont ainsi bloqués pen-

tisements

couvrir rapidement

considérable de lectures: aller vite

des et
les équipes du Dr Hans

le compte de grandes

Les rocs qui forment la croûte|%*

 
Le magnétomètre, qui décèle les
déviations de l'aiguille aimantée
sous l'influence des gisements

minéraux.

et de Terre-Neuve.
Les instruments utilisés d'habl-

tude par ce praticien dans ia re-

auriféres du Québec sont les sui-
vants: un générateur por-
tatif actionné à l'essence; un ma-
gnétoméire et un ratiographe
acoustique. La génératrice sert évi-
dernment à l'émission de courants
électriques À travers Ia terre. Le
magnétomètre sert À observer Ia
déviation de l'aiguille aimantée
lorsque celle-ci subit l'influence
d'un gisement.
Quant au ratiographe. fl est re-

lé à un récepteur télépnonique que
lobeervateur porte fixé aux oret!-
les au cours de ses déplacements:
le son produit par le courant à
haute €réquence de la trice général
lui parvient amplifié et 2 peut dé-

réactions électriques de faible in-
tensité qu'il faut toutefois mesu-
rer avec exactitude. Robustes et lé-
gers, car les observateurs doivent

de grandes
étendues de terrains accidentés et
boisés, et y effectuer un nombre

sans risque pour les appareils et l'avantage sur les autres de pou-

les hommes, voilà une condition es-
sentielle d'un prix de revient mo-
déré.

METHODES DU DR LUNDBERG

L'auteur du présent article a pu
observer sur le terrain les métho-

l'appareillage qu'utilisent

de Montréal spécialiste de la pros-
pection électrique. Ce géophysicien
de réputation mondiale opère pour

sociétés mi-

 

nières du Canada, des Etats-Unis

cherche des dépôts Cuprifères et
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Sur La glace, au-demus des gise-
ments submergés du lac Monti-
guy. Observations au ratiographe.

celer grâce aux oadrans de mesu-
re de son ratiographe, les ohange-
ments anormaux de régime dus à
ia présence d'un corps minéralisé.

TRAVAUX EN HIVER
La prospection électrique offre

voir se poursuivre cn toute saison.
L'hiver lui est particulièrement
propice, pulsque alors les observa-
teurs peuvent circuler à travers des
forêts libres de broussailles et cap-
ter à l'aise sur la glace le message
qui peut leur parvenir des gise-
ments enfouis sous les lacs et les
marécages.
Les méthodes géoélectriques que

nous venons d'indiquer permettent
non seulement de délimiter exac-
tement les contours des gisements
souterrains, mais encore de déter-
miner l'inclinaison ou pendage des
veines et de trouver l'épaisseur des
morts qui masquent je roc.
Voilà donc un mode de prospec-

tion qui met fin aux incertitudes
habituelles concernant l'étendue et
lortentation des gisements. On
sait enfin s'il y a réellement quel-
que chose là-dessous. La foreuse au
diamant peut maintenant venir et,
guidée par le géophysicien, elle ef-
fectuers avec le minimum de frais
un travail d'échantillonnage vrai-
ment concluant,

..
On obtiendra ainsi tous les ren-

seignements nécessaires au succès
de l'exploitation et s’il s'agit de fi-
nancement, tous les éléments d'une
publicité sérieuse,
Avec cs moyens d'enquête à

leur disposition les épargnants
n’ont plus aucune excuse de se lais.
ser berner par les aigrefins ou les
pécheurs en eau trouble,
Ou alors, c'est qu'il leur plaît de

l'être et que les Sganarelle sont
d'une face qui ne meurt pas...

JASON.

LA PRODUCTION
DE L'ACIER

Ha mars dernier, ba production de oou-léas ot lingots d'acier « enregutré uneaugmentation importante tant sur le molsprécédent que sur le mois correspondantde 1035: elie s'est élevée à 101 092 tonnes,on rogard de 93188 en Février et 87 840en mare 1938. Pour les trol premiers motede l'année, Le totei donne 296 483 ones,contre 172372 en 1938 et 181.708 en 1934.La production de fonts a été de 88.000tonnes en mars, en comparstmn de BS -T3l en février ot 44.727 en mars 1936: je

 

 

cusé une sugmentalion de 7% mur le moisda février et de 100% sur le mois de mare1933: otle @ donc été de 8 488 tonnes, contre3114 et 2315 reapsotivement.
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Echos dePartout
& Province de ie Prairie—Les fabricants

de confection sont teujours fort
o les usines de literis et de meubles sont
plus actives. Les industries (ributaires de
la construction sont tranquilles. L'intérêt
pour l'imemuble renalt, mals on n'aper=
COM pas encore de reprise des ventes. La
commerce de gros poursuit son essor, sure
tout pour le quuxosiilerie, les nouveauiée,
la confection et le chauasure, mais leg
commandes à l'avance sont encore rese
treintes. Le mauvais tempe à Qu! Au com-

", merce de détail en général et les achats
du priniemps ont en conséquence été dé-
asppointants. Le poussée de Pâques @ stie
muié Le vente de la confection pour home
mes et pour dames, et À y à amélioration
dans quelques autres branches Les éptoe-
ties et les produite almmentaires ee ven.
dent en quantié assez réqu'ière. Les cours
du blé à Ja Bourse de Winnipeg manie
festent plus de termeté of Ul sest fait des
achats considérables de bié canadien pour
l'exportation, Le marché du béta accuse
plus de fermeté, les arrivages y ons: été
fatbles et la demande étrangère. eurtous
cells des Etats-Unis, est plus forte Le
marché du porc est stable et les prix des-
pores à bacon se soutiennent bien. Le dé-
roi tardu à retardé jes travaux des champs
et M s'est fait relativement peu de tre
vail sur ie terre depuis cette date.
« Prosinces-Marittmes—Dens le cum

merce de gras et de détail. 1e chiffre d'af-
faires égaie cetul de l'en dernier. Rentrées
Dessadbles. La récolte de pommes de terre
a été mise œur le marché d'une façon ore
donnée: Jes prix ont augmenté seasble-
ment et les stocks à vendre sont relative-
ment faibles. Les expéditions de pommes
de la vallée d'Annapolls ont été un ped
moindres qu'en 193$ à La même épaque,
Les stocks de poisson séché sont faibles,
nals ls marché reste satinfaisant. La pêche
à êté bonne en mars. Les perspectives sont
favorab.es pour lu homard. Les waines lai-
niéres sont très actives, Les autres tex!ileg
continuent de produire eu ralenti Le mars
ché du bols reste peu actif. La diapart-
tion hâtive des chemins d'hiver « obligé
« laisser dans La forét de grandes quan-
tités de dois abatée. La production des
lingots & 'actérie de Sydney n attetot on
moyenne 100 p. 100 de Ja capacité ea
mars dernier, contre 46 p. 100 l'an dernier,
« Les statistiques sur l'emploi pour

trier visnnent d'être publiées. Ou
tate une amélioration modérée. Dans 8.411
établissements industriels où “

mentation de 32% sur février de l'année
précédente
+ lin février, les enport:

des Etats-Unis ont été de
contre 11941 tonnes an janvier 393€ of
23.206 tonges en février 1938. Les tmper-
tailons an février ont été de 17338 tonnes
contre 14.607 & 20.143 tonnes respective
ment.

 

Exportations de porc
plus considérables
En 1935 les expéditions de bacon

sur les Iles Britanniques attelgnaient
un total de 125.000.090 de livres, soit
environ 5.000.000 de livres de plus
qu'en 1934. En 1935 les exportations
de parc étaient deux fois plus éle-
vées que celles de l'année précé-
dente, la quantité totale dépassaît
légérement les 7.000.000 de livres
contre 3.330.000 livres en 1934.
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Bruck Bik — 10 à 13
Cen. Alcohol sa
Can. Alcohol ‘B*
Can. Oar &
æ
Can. Ceisnese — V5 à 364; 110 à 26;

3 à 2%; 40 à 36%.
Capada Cement — 166 à @*:
Can. Pacilie Ry. — TB à 3 “à

13%; 14 13%: 30 A 13%: 10 A 328,; 100

à 12%: 90 à 12%: 20 à 12%; 26 & 12%;
200 4 13%: 30 & 12%.
Can. Steamship — 50 à 1 68.
Con, Bessiiors New 146 à : 230 à

Ly: B&BS; 190 à 8644; 20 à 64; 30 à
2
Crown Cork & Seal — 86 4 18,

     

Dit Beagrama — 10 à 23. 30 à 23%;
00 à 23; J0 à 28%.
Dom. Bridge — 146 à 37°: 25 à 37V.
D. Bleel & Coal WW - 30 à 4%.
Dom. Textile 68 à 68'4.
Dryden — b'à 8.
Famous Players — 80 4 20,
Foundation Oo. — 100 à 16.
Qurd — 35 à 74.
Hokineer 8 à 16: à 38 à 154
Howard Beith — 3 & 10%.

ris] Tobacco — 27 à 33%
Int. Nickel of Can. - 00 à 45‘: 28 À

8%. 18 À 45%: 10 à ably: 160 A 45%;
200 à 45%. 3 à 46, 140 à 4512, 5 À 45%.

Int. Power -- 10 à 4
MoColl-Prontenac_— 2 À 15%
Mont. Power — 9 A 11%.: 68 & 27%.

65 à 31 *e; 1 AMY, 106 & 294
Mont Tramways — 10 à 91; 36 & #1'5
Nat Breweries 221 à 49.
Noranda — & à 337. 123 A b4, 130 à

ss*.. 220 à 54.
Quebec Power — BO à 17
Regent Knitting 10 A
At law. Curp 2% 4 178: 8 4 170

Shawinigan — Bb à 2055. 8 À 20%, 400

4 0,
A Can Pawer — § A 13%

Bieel of Caneda mat.
Vieu Biscuit — 15 4 1%
Winnipeg 170 A 3.
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Can Bronse New uw à M

Howerd Umith Pracitne dons Bs
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Cansda 2086

Montréal - 10 à 180: 33 à 10

Royal 16 à 100%.
CONVERMON

Mont Power — 33 à 80%. 42 à 30H

9 à so
PRIVILEGIEER

Can Car & Ny Ba 135

© Hydro-Mectric -- 20 à JP. $ à 30%

ne à 30';
Dom. Ocal New — 182 à 14%.

Dom. Trattie sai
Ham Rriôge s à 104.

Int Power — 206 à 8

Steel o! Canade s à se,
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Transaciions rempliées par Burke,

Dausesran & Cle.
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Le Négus aurait
placé sa fortune
en Angleterre

‘
LONDRES, 9. — Le “Daily

Express” publie une informa-
tion de son correspondant
spécial en Abyssinie, M. Gal-
langher, qui est rentré hier à
Londres.
1 est dit dans cette dépêche

que l'empereur d'Abyssinie a
placé à Londres ce qui jui
Xeste de son immense fortune,

soit environ 35.000 livres ster-
ling ($175.000).
Cet argent a été placé sur

la tête de ses enfants.
“L'empereur et l'impératri-

ce, ajoute M. Gallangher,
étaient excessivement riches.
L'empereur avait hérité une
somme d'environ dix millions
de doilars à la mort de son
père; sa femme avait une dot
de cing millions de dollars &
laquelle s'était ajouté l'héri-
tage de son père qui était un
des gouverneurs les plus riches
de l'Abyssinie”,

    

  
   

    

    
  

    

  

 

  

  

ECONOMIQUE DES |
ETATS-UNIS,

Les statistiques de mars. qui compiétent
* premier Trimestre, Indiquent de noi
cen. x geina dans plusieurs :ndust::es par
japport à d y & un an, mais lalure a
ralen‘à un peu Les exportations subissent
un leger déc.in. par rapport & fevrier,
mais elles sont en progres de 27 p 100
"ur je même mois 1835. Les chargemen:s
ferrorimires  sunl toy] urs au-dessus de

i. an dernier La production des su'ss en
imaes établit un :ecoré depuis 3920; In
production du premier trimestre de cette
année à été de 820000 voitures, soit 6 p
100 de plus que = même trimestre jan
dernier. Dens : industrie de !acter, les
opérations accusent in Nouveau pommel
depuis 1930. le coefficient d'exploitation
atteignent 68 p.
des urined au lieu de 60 p. 100 & y a
un amie e* de 44 D 100 en 1935 Le mar-

 

 

“a SER BOP IR et

ché du eultre à été marqué par une lé-
gr-¢ hausse des ‘entes et des prix plus
fermes, Accrousement des vertes des ma-
tauns à pucc.rsales La reconstruction
dans les régions ndées et Ja reconst:-
sation des stocks svacsée de marchandises
a porté plus ain !net.uité dans :es ma-
rétiaux de construci.on et dans plusieurs

:res wrenches dindustrie La produc-
ton d'argent, en fevrier, aux Etats-Unis
« été de 5 300000 onces. soit ze pius fort

re mensuel des dix dernéres années
les nouvelles émissions en mars ont a:-

‘runs $000 000 000. soit we pius fort mois
ara cinq dernière années Les marché
des vairure, quesque fermes, ont procédé

| Pree prudence. mais mans men de carac-
lrerserique Les obligations du gouverne
ment sunt devenues pus soisdes

   

a

 

100 de la capecité totale | 

 

LES PECHERIES
DETERRENEUVE

—_——
Ou annonce officiellement la prépare-

ton d'une Jos pour créer Je plein con:rôle
dre phcheries Bien que les pécheries on-
“currentes dana Jes autres pays sotent en
deça de ja moverne. les perspéclives de
la salson qui commence aont peu encou-
ragean’s et .on anticipe que l'offre sers
restreinte Il y à encore un naitre de pêche
aux phoques 6 les prises Jusqu'à ce jour
se chiffrent par 179 000, contre 343 000 l'an

ldernier. La papeterie de Grand Paille «
in mine Buchans travatilent à plein rende-
ment et, L'ut récemment, ja papeterie de
Corner Prook s'est remise À travailler
pietn temps Les recettes publiques ont
jaueune 6613224 en mers À jemportent un
pers sur L'an dernier les affaires sont

ies rentrées mont lentes

 

jure es

| FAV(
OTTAWA -- Dans : année flacale qul’

« pris fin de 31 mars le commerce exié-
lier di Oansdn n fait de grands progrée-
la basance favorable à été de 8202 260:

| Lew exportations de produits canadiens
ire sont élevées À 0768 662012 et les 1m-
portutions à 8562 942763. comparativement

8322 418 044 respective-

jment lannée précédente }
Parmi lee importations, un peu moins

de Ja moitié eat entrée en franchise, soft
| 8252 995 921

En mars les exportations s® sont ehWf-
trées par 6732077333 € les Smporiaiions
par 257 904.798.

me qe
 —
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RENSEIGNEMENTS et OPINIONS

MINES et INDUSTRIELLES

BURKE, DANSEREAU & CO., Reg’é.

Radiediftusion 4 § p.m, tous les Jours À CFCY—CFCE
y
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‘Remboursement d'un em-

 

€ rb de Montréal
——"

British Am. O:- 40 à 29%: 10 à 29%.
B. C. Packers New—10 à 8.

Works — 36 à 33; 18 à

Dom. Tar — 20 à 3%.
Fraser — 20 4 12.
Praser Voting Trust — 60 à 10%.
Home OH — 30 à 90.
Imperial! OM — 110 à 21%: 161 à 31%:

8 à 23%: 35 à 21%; 28 à 217.
Int. Petroleum — 75 à 37%.
Mitchell —- 106 à 6%: 178 à 7.
Page-Hersey — 25 à 86'4. 36 à 874.
Walkerville — 36 à 3; 75 à 2%.
Fraser Rights — 20 & 36; 40 à 40.
PRIVILEGIKES —

Oan. North, Power — & à 110,
Dom. Tar — 80 & 72%
Thrift Btores — 6 à Ba
FRACTIONS —

Asbestos — 5 à 28.

: 2000 à 38.
Big Missouri -- 62 à .60; 25 à 80.
Buloio -—- 100 à 33.
Ourtler Maïartic — 32506 à 08.
Cons. Chiboug. — 160 à 1.36; 200 à

 

1.33; 700 à 1.33.
Fslcondridge — 100 à 815.
Prancosur — b06 a 21: 500 à 320.
Greene Stabell — 800 à 60; 100 à .58
M Consolidated — 300 à sé: 2000 à

582: 50 à .80; 200 à 58: 50 à 60, 200 à 56
Lake Shore -- 60 à 5@F….
Lebel Oro New — 200 à 2%.
Mcin'sre-Por 300 à 4515.
Pioneer of B. C. — 50 à 9.90.
MINES —

O'Brien — 1435 à 00: 2000 à 100: 100
à 1.05: 400 A 101: 100 A 103; 900 à 104:
S00 A 10%; 2500 à :06. 200 à 100: 2500

    

a 110: 500 4 109; 1000 A 110; 500 à 108:
1060 110. 100 à 112, 100 & 113; 1550 À
110; ta0 à 111: 500 à 110: 200 A 108
2100 & 110: 1200 à 100; 300 à 110: 500 à
108: 30 & 1 10: 30 à 1.06: 1200 à 3.10, 1100
à 108: 7 à 160. 600 & 110.
Parkhill -- 300 a 11
Quebec Gold -- 200 4 125 2004 130
Resd-Authler — 200 à 190.
Biscne — 300 à 2335: 500 à 216
Sullivan Cons 7200 à 100; 100 à 99

200 à 98; 100 09 |
MINES HORS-LISTFS

: 1500 à 0!,; 270 à 10

 

La réserve d’er de
la Ban.de France

PAR'S, 0.—Le bulletin hebdoma-
daire de la Banque de France ré-
vêle que les retraits d'or, au cours
de la semaine se terminant le 3
avril, se sont totalisés à 1.670.000.000
de francs (3100.220.000),
Ces lourds retraits, sulvani une

perte de 114000000 de francs au
cours de la semaine précédente.
quand la France exigeait que Hitler
retirât ses troupes de la Rhénanie
ont ¢branlé la stabilisation de la
monnaie et la France le 28 mars,
s'est empressée d'élever Je taux
d'escompte de 3'; & 5°.

La réserve-or est tombée, en deux|
semaines, de 65.700.600.000 à 83017--|
000.000 de francs, soit de $4.338.200.-
000 à 4218552000. Les autres
changements pour la semaine sont
les suivants, en francs: les traites
à vue à l'étranger n'ont pas changé;
les effets escomptés au pays se sont
haussés de 1.286000.000; les effets
achetés à l'étranger ont diminué de
1.000.000; les avances se sont haus-
sées de 151.000.000; la circulation
s'est avancée de 1.385.000.000; les
comptes courants ont diminué de
1.101.000.000; les prêts à tren:e jours
gagés per fonds publics ont aug-
menté de 327.000 000; ie taux d'es-
compte est de 5°.

 

L'huile de foie

Opinions de courtiers

La réaction des trois derniéres aomeines
Free pratiquement Lerminée samsdi der«

|
Un ralliement, raliement de deux

où trols jours a fait suite à cette bames
et depuis, les activités sont bien peu nom-

jbreuses C'est là un fait tout à fait nor
mai car aprés des glimades de ce gente,
la tranquillité s'établit pour une semsine
ou deux, pul la bausse reprend asses
vivement Pareille réaction sst plus logi-
que si l'on veut bien tenir compte qu'une
fois une balsse terminée, il faut permettre
au spéculateur de prendre inventaire de
la situation, de liquider certaines pertes
et de résliser du comptent avant que d'age
sum£r une position nouvelle.
Aux Bists-Unls, on semble des plus rags

wits sur l'avenir économique du pays ob
la seule erdinte, et celle-ci ne vient quê
de Wall Btreet, est la réaction du présb-
dent Rooseveit et du programme Que come
porte la campagne nouvelle qu'il entree
prenéra sous peu. Les républicains quote
que fort exposés à se faire battre, aupée
rent encore pouvoir triompher, mais que
ca soit un parti ou l'autre qui prenne Jo
pourvoir à ia fim de l’année courante, nous
sommes d'avis que la nouveau Clouvernes
raent fera face à une aituation bien meile
leure qu'à ceile de Roosevelt, em 1933.
Maigré tous les troubles et bouleverses

ments politiques, on ne peut passer outre
devant une nouvelle production record de
l'acier mdérurgique, une augmentation
croissante de la production-sutomcbile où
ies chargements ferroviaires bien en avant
de l'an dernier.

Chez nous, ja publication deu budget
Dunning, un budget apparemment bien
raisonné, & provoqué quelques ventes dans
certains titres, apparemment alfentés par
‘a nouvelle politique tarifaire mais ces
pertes on: presque fioutes été effacées
dans es derniers jours

I! faut couligner avec emphase Je lettre
que ie Banque Royn:e B publiée cette se-
maine «& Qui démontre que le Canada
setu Je plus gros vendeur de blé d'ici 14
1.n de l'année rt le commentateur va pas
join et ajoute que seu, je Oanads est em

  

 de morue au
XVIIe siècle

|

 

L'industrie de :extrec….n de
de foie de moruté est anc.enne. Te.
ponte en Argicterre su itTictue miecie. Om |

ialuseit alors secher es 10.68 pour en
exiraire ibude, aujourdhui ON procede |
au moyen ce la vapeur. Ay (S.eme et au
l6ieme siècle on (m.rtait la morue de’
la Norvege et de Tertrenesve. ditent les
mémoires cu temps. Dapres le service in-
dustrtet du Canadien Nat:onal on :mporte !

  

    
=. 10600 à . . |

Can. Ma:attte — 50 à 108, |
Central Pet. a 300 à 343
Clericy — 800 & 11. 800 à 10: 500 à 10'..|

300 à 10%.: 1500 & .11.
Diparquet -- 1200 à O6‘:
Prderal Kirkland — 2500 à 071.
Macasea — 100 à 400. 80 & 408: 100!

& 400: 150 à 405: 25 à 400: 500 à 406
McWaiters Goid M500 & 135
Mo:fait Hall — 2500 à .14: 500 & 13%a:

4oon a 1
Badacora — 106 à 35:

100 à 3; 1000 4 35 300 & 34!,
a
Abad! 300 à 150
Bresing Crp. — 9 à 3h: 50 à 3';

100 a 3%
Brewing Corp, Prd. — 10 à 16%
Brewers & Dist. 125 à 1000; 200 à 06
Cons Paper — 240 à 2"
Donnaccns “A - 25 à 5'2; 35 4 bby,
Ford ‘A’ — 28 à Ra.

Lobinu ‘A* -- 23 à 20. ‘
Massev.Marris Pd. — 10 4 81.
Price Bros. — 75 à 3.

1100 à 35";
100

 

prunt du Pacifique
Canadien !

 

Huit chèques au montant global

de 836735630 ont été remis ven-

dredi, le ler mai. aux grandes ban-

| ques canadiennes par le Pacifique ;
Canadien, en paiement de la ba-
lance de l'emprunt de soixante
mullions contracté par cette com-
pagnie en 1933 et garanti par le
gouvernement du Dominion. Le
Pacifique Canadien. on se le rap-
pelle, avait emprunté cet argent

ur effectuer le remboursement
‘obligations échues, Les, banques

canadiennes avaient fait le prêt
conjointement, exigeant toutefois
que le gouvernement fédéral en
garantisse le principal et les inté-
rêts. L'emprunt était pour cing ans !
mas le Pacfique Canadien pouvait
le rembourser avant. à son gré.
moyennant avis préalable aux ban-
ques. L'argent avait été prêté en
1933 au taux d'intérêt de cinq pour:
cent, taux qui fut plus tard réduit
à quatre et demi. Les emprunts ré-|
ellement contractés par le chemin |
de fer pour rembourser les ban-,
ques portent des taux d'intérêt
beaucoup moins élevés, de sorte
que la compagnie se trouvera à.
réaliser des économies considéra-
bles par suite de cette transaction.

La garantie donnée par le gou-
vernement sur l'emprunt de 1933 a
pris fin automatiquement lors de la
remise des chèques aux banques.
‘Tous les frais et intérêts ayant été
dûment payés par le Pacifique Ca-
nadien, le gouvernement ne s'est
pes trouvé à débourser un seul sou dans cette affaire.

| sajourd'hul de la morie du Japon. de à
7 > T Ang7000 à 03%. 10500 à Sibérie Ces côtes de : A:laniique et du @ lieu, une fou de plus, de se mociref

Paciiique On emp.oie aussi de ja morue
des cô:es de | Ecosse
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position de faire des exportations en quan-
iné e-neidérable. Déduisons donc de M
que le pouvoir d'achat du fermier eanae
die igmente tous les jours et que cé
rhénomene ne peut 1 accomplir sans une
réaction mmmédiate sur Industrie en gé-
neral
A ces stuistigues encourageantes. met-

‘‘ons en relief jes paroles de Sir Edward
Bes:tr, qui, tout en préconisant la fusion
de n-s chemins de fer canadiens, laisse en-
trevorr une reprise posible du diridende
sur le stock priftégié du Canadian Pa-
cifie Ry. Les activités du Censdmn Paci-
fic RY. sont un assez bon barometre des
activités commerciales du Canada et il ¥

optimistes. D'ailleurs, ces paroles sont ba-
sées sur queique chose M ‘on Lient compté
du fait Que pour je mois d'avril, les char-
moments ferrouraires. au Canads, excédent
de 10ceux de 1936.
Le mois de juin. où plutôt La moitié de

l'année sera dientôt écousée et les premiers
Wx mois de .annde 1936 soutiennent cere
rainement d'une façon favorsbie une come
mara:son avec les xx premiers mois d@
1935. La majorité de nos titres. tout ed
se vendant à meilleur prix que len dere

pos
auquel nous avons

faire face mais nous ne pourons BOUS eme
pécher de répéter que je spécuisteur suse
Een qe celut qui fais du placement ag=
préciera beaucoup son capital en faisant
des achats au cours accuel piutôt que des

EE 

1 Mie ren
Angleterre .. … .…. . seu
Alemagne .. Lu se es un 4053
Hollande oe ae es . 6745
Norvege oes ….. 2508 er n'ont cerainement
Suède . 25 48 iavenir rasearant
Belgique 1702
Suisse .. 3234
France . ces
Danemark 23224
Esparne . en 1364
Brés LL 22 00 45 ee ee es $55  ivertes.

Sy per _ —

 

Valeurs

COMMANDES EXECUTEES §

Tél. 

JOS. BARSALOU
215 rue St-Jacques, Montréal

non Inscrites

ACHETEES— VENDUES — COTEES

PLat.

8 CIE

UR TOUTES LES BOURSES

2521  
 

SERVICE DE RENSEIGNEMENTS

 

bus serohs heureux de vous fournir sur demande,
sans obligation de votre part, des études aur l'état
actuel et les perspectives
gnies minières Canadiennes

de la plupart des compa-
d'une certaine impor-

tance, parmi lesquelles sont:

HOLLINGER
PICKLE CROW
SISCOE
MACASSA
O'BRIEN
McWATTERS
DOME

J.

w

M. CONSOLIDATED
LITTLE LONG LAC
RIGHTT-HARGREAVES

   

 

   

CENTRAL PATRICIA
THOMPSON CADILLAC
McKENZIE RED LAKE
TECK-HUGHES

En plus de ces renseignements nous pouvons fournir
des études sur toutes les compagnies induatrielles ou

 

d'utilités publiques canadiennes, Ces études sont
constamment revisées et mises au point.

McCUAIG BROS. & CO.
174 RUE ST-JACQUES

RArbour #151

Maison fondée ce 1850
14% RUS PEEL
MArquetie 3811

Membres da ln Bourse de Moniréel of du Montreal Curd Mache a

 



 

 

ANNON   
pathies), Bervice Anniversaire.
minimum de $140 par insertion.
A
TOUTES A
de 300 et d

 

  mets par insertion.

19 points (90 letires à In ligne)

Appel Téléphonique :

AGENTS DEMANDES

 

CES CLASSEES
CLASSIFICATION ET TARIF

Flançailles, Mariage, Naissances, Prochain
Ta memoriam — 3 centimes par met aves

PE DECES: $1.83 par insertion (formule courante),
ANNONCES CLASSEES 3 cestine por mol aves minimes

EN-TETE EN NOIR $8.13 par insertion pour wane ligne on carsetives tothiques,
annonce elle-même 3 contine du mot,

CR TARIF N'EST QUE FOUR DU COMPTANT.
MArquette 411, “LE PETTT JOURNAL®.

   

 

   

 

ariage, Remersioments (pour sym-
  

      
     

     

    
    

 

  

  
CARTOMANCIENNE
 
ACENTS demandés pour vendre des crs.
Taies en sole, ou en oulr Nous vows ven.
dons & un prix qui vous permel de (aire
100% de commission. Berives aujourd’hut

t des échantillons gratuits et les dé-
ile Ontario Neckwear Company, Dept

48. Toronto & Out.

A VENDRE
_—
LAVEUSE ELECTRIQUE, en métal, bon
ardre, meilleure marque, sacrifice, tou-
Jours visibie. 5277 Marquette, près Leurice.

CLAIRVOYANTES
—_—
MADAME ANTOINETTE ROWLAND, cisir-
voyante. ments-iste. palmiste, 30 ans d'ex-
périence. Lit votre passé, le présent, l'a-
venir. Ne questionne jamais Strictement
confidentiel Nhésites pas. Consultations
tous tes fours de 10 am. à ÿ pm 403
Delaroche. Appt. F. entre Marie-Anne ot
Mont-Royal, “Tramway Amherst”.

 

81 VOUS aves des troubles d'amour om
d'affaires. consukes une clairvoyante car-
tomancirnne d'expérience. Satisfaction gm-
rantie. Teh HA 6708 — 434 Dorchester
Met, appartement 19.

POUR connaître l'avenir, Madame Olive,
20 ans d'expérience dans l'art de décou-
vrir les mystères de l'avenir, e! Tous
dira aust bico en amour quien affaires
ce que l'awnir vous résorve. 1488 Baint-
Urvain LAncaster 2508

SGADAME LINA, clalrvoyante vous fera
Téussir dane vos troubles d'amour et d'af-
{aires, 37 Marquette FAlkirk 2177.
—

CLAIRVOYANTS

ZURMA a le don naturel des sciences o-
cultes et astrologiques. 22 ans d'études en
Ortent. Consu'tez-le en affaires et amours
Réunis les sépérés. Réponse À trois ques-
tions, 25e Horsecope pour deux ans, 5éc
Par correspondance seulement. Professeur
Zurma, 3487 Berri, Montréal,
_—
PROFESSEUR MONTEL, seul en son gen-
Te pouvant dévoiler le passé, l'avenir,

era dans vos troubles d'amour
x es. Consultations 1 heure à 10

heures P.M. Adressez-vous 1258 Berri, té-
léphone HArbour S424.
—
PROFESSEUR FOURNIER. septième n le
don naturel de tire l'avenir, donne con-
sells d'affaires. Ramène amitiés perdues,
80 uns d'expérience en sciences occultes,
astrologie. Clairvoyant. Satisfsction par
correspondance. répond à cinq Quastions
peur 25 sous et trols ans de votre vie
pour 3c. Donnet date nalssance. Profes-
eur Pournier, 1737 Visitation, Mosirésl

LES LOGIS
WASHINGTON, 25.—Le projet de

  

  

 

VOUS trouverez une boane cartomaneienne
brivée en téléphonant à CHerrier 3468.

————

rm
MARIE ALICE, cartomanelenne, reçoit da-
mes seulement Appointementa, PI 2916
65932 Blvd. Mork. .

OONSULTEZ MADAME OARMEN, cario-
mancienne, tous les jours. dimanche ex-
cepté. LA. 8864, 3633 St-Denis

 

PAR OORRESPONDANCE, ttres 2 cartes,
date de naissance, couleur des yeux, poses
trols Questions 35 sous en argent. Enve-
Toppe affranchie. Consultations domicile, 1
à 10 heuns. Rachel 4274 Delanaudière.

——rs

ECHANGE
 

 

POELE COMBINE échangers pour plus
pesit, 3065 Rivard, HArbour 3288, visible je
dimanche.

CLUBS DE CORRESPONDANCE

MoTs-C

  

ROISES.
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  POURQUOI VIVRE DANS L'ENNUI ? Per-
sonnes seu'es quel que soit votre Âge ou
position pour vous distraire ou intention
matrimoniale. (aites-vous par correspon-
dances de nouvelles connalésances et amis,
correspondances partout. Prançais. Anglais.
Introduction per lettre personnelle etric-
tement confidentielle. Inclure timbre pour
renseignements. Club Roya! de Corraæpon-
dance. Cartier 3955. Montréal.

HOROSCOPE

PAS de secrets pour mol Envoyes aix
Questions 25c. Horoscope gratis, H. Doyon,
Disradit, Qué.

SALON MARIANO, horoscope de thé de
1 heure 30 & 10 heures 30 pm. Mademe
Larue. 4402 Papineau, CHerrier 2006.

MAY'S TEA ROOM. horoscope de thé.
grande satisfaction, de 130 à 1030 hea.
tes, nouvelis adresse pius haut Mont-
Royal, 4578 Papineau.
 

 

Hypnotisme - Magnétisme
—_——

tee
rtremées

ENSETONE par professeur de 56 années
d'expérience. Méthode \nfatlibie. Voules.vous améliorer votre avenir, ebteuir ee
Que vous désirez, arriver au œuccée, vousfaire estimer, obtenir une position. rendreOe que vous vouier, faire penser et agirles Ruires comme vous le voules, etc. Tou-tes mauvaises habitudes traitées sans re-
méde. PROFESSEUR PO! TIER, 4616, Se
Denis, près théâtre Ste! Montréal.

HOMMES DEMANDES

HOMMES AMBITIEUX, 18 ans of plus,
demandée pour apprendre ja profession dedétective Intéremant cours d'étude par
corraspondence. Renseignements gratuits

  

  

 

 6876.000.000 du sénateur Wagner
pour la construction de logis à bon
marché, grâce à des prêts aux Etats
et aux vilies, a été approuvé par
Mile Perkins, Secrétaire du Travail;
William Green, président de la Fé-

Kerirez à Maurice L. Jullen, Dent. MBoia Postale 25, Station’ T, Montréal.

MASSAGES

EXPERT MASSEUR doamers traitementsà votre domuciie, appototements, CRescentdération du ‘Travail, et Langdon [sess
Post, président du “Housing Au-
thority”, de New-York.

L'HISTOIRE PAR
LES TIMBRES

— 47 —
———

SERA-T-ELLE REINE ?

 

a

——

—

DIVERS

—————

rt

r
s

VOULEZ-VOUS grandlr, succes sssurd.Ecrivez Québec, Salon B, Boite 114,
—_—
ROSE MARIE, autrefois de 1894 Sherbroo-
ke Het. paimute de remommée, vener is> ur grende satisfaction. Bilingue, Lundi,mercredi, vendredi, samedi, 2804 Bt-Denis,
HArsour ssté.

EE 
    

Lean li

I
T

né =
Si le roi Edouard VIII reste céli-

bataire, la petite princesse Eliza-
beth, fille du duc et de la duchesse
d'York peut, un four, devenir reine
d'Angleterre. La petite "Lillibet”
naquit le 21 avril 1926 et c'est elle
Qui. Après son père, à le droit d'ac-
cession au trône.

En son honneur,

 

Le bicentenaire
du caoutchouc

 

PARIS, 9. — En 17326, un jeune
savant français, Charles-Marie de
La Condamine, fi avait alors
trente-cing ans, partit pour me-
surèr les degrés du méridien sous
l'équateur. De passage au Pérou,
M remarque que les Indiens uti-
lisaient une matière Inconnue en
Europe pour fabriquer des tor-
ches, rendre de grosstéres toiles
de lin imperméables, confection-
ner des chaussures ok Peau ne
pénétrait point, et mille autres
obleis. La Condamine s'enquit de

&
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HMORIZONTALEMENT

M-Mammilère carnasaier de l'Infe
Résukat d'une cause — Membre du
clergé musuimen. — Premier président
du Reich.

2—Roi d'Israël. — Ville de Grèce-—Phy-
slologis's francais. — Ville de Syrie —
Préposivon signifiant ‘à travers’.

3—Substance grasse et onctueuse—Dace
qui se fit proclamer empereur de Mé-
ale. PFieuve d'Angieterre arrosant
Oxtord.

4—Varier de plusieurs couleurs. — Subs-
tance æoluble et friable. Alcaloide
du poivre noir

S—Poignard malais. — Personne diffiefle
à conduire, à persuader. — Chef-lieu
du Vépartement des Vosges. — Prutr
d'une plants d'Arsble.

@—Statuaire français. Nom vilguire
du cresson nlénois. — Ornement d'ar-
chitecture en forme ds rose.

T—Partioule donnant plus de force à
l'affirmation. — Pisnte grimoente
Médire. — Dieu du Soleil en Eavote.

$—Fllie de Dagobert II. — Petit vase Ad
voire. — Personnes bêtes. — Ouvrage
de fortification

8—Bslance de précision pour les mon-
nsles. — Canton suisse — Distinqué

10—interJection exprimant je douleur phy-
sique. — Peur rxtrème. — Rutacée. -.
Rivière de France. — Breuvage

11—Pixer, déterminer — Liste. catalogue
—Nom grec de Jupiter. — Pape, de 492
à 406.

12—Nom vulgaire d'une graminée — Pré-
fixe latin indiquant la duplication «
Unité de mesure ches les snciens Ro-
mains, — Pronom personnel.

13-—Nom de famille de Voltsine — En pe.
Ls moresaux. — Cours d'eau. dans ie
Bahars. — Rol légendalre des Sabine

14—Aljectl! démonatratif. — Coup de a
main. — Pleure d'Egypte. 1— Chaland
4 fond pist — Aride.

13—~ Prange tordue en spirale pour omar
les tan: . — Rivière d'Asie cen-
trale. — Affabline.

16-—Cortadon grenulaire fort dur. — Pré-
nom masculin. — Port de Lithuanie —
Petit oiseau.

 

RETOUR DU
PAGANISME

BUDAPEST, 9. — Depuls quelque
temps on assiste en Hongrie à la
célébration de mariages palens. Le
4 mars, deux Jeunes gens se rendi-
rent devant un viel autel de pierre
du dieu magyar Hadur; le sacri-
ficateur leur fit une incislon au pot- ce produit appelé par les autech-

tones “cauchu” et, intrigué, ré-
diges un rapport qu’il envoya à
l'Académie des Sciences de Paris « le Canada a impri-

« mé un timbre à son
¢ effigie, le timbre
d'un sou que l'on

LA < voit ici. T1 à été im-

     

     
  

gr; |: primé à l'occasion
cn ie Jublié royal de

en y joignant plusienrs échantil-
lens. Le caoutchouc, c'est-à-dire
ls gomme À l'état naturel, fainait
son entrée dans le monde civilisé,
Peneera-t-on à commémorer ce

petit bicentenaire en n'onbliant
pas La Condamine. le “décou- vreur* du caonichoue ?

gnet, mélanges le sang des futurs
époux dans une coupe de vin et
jeta le tout dans le feu. Ce culte
du génie tutélaire du peuple magyar
aura-t-il beaucoup d'adeptes ? Il et  

IT—Mu en mourement - Pouser en
avant. — Nom commercial de le four-
rure d'hermine, Néga: ion.

16—l4gat. — Général romain. — Mésecin
français

19—Interjection pour avertie de se ran-
ger. — Porcer à garder le 11 — Oou-
tames. — Multitude (au figuré:

30—Grand peintre espagnol Partie
d'un électroirte. Instrument de
mardre vervant à lisser le

31—Troubler Ja raison. — Ratifiée par un
Jurement. — Mesure des terres par
acres.

21—Garcon d'écurie de courses — Cou-
vert de pols. — Effet de recu! en
biuard.

  
chaque concurrent.
—Aromatiss. — Unité de mesure de
volume pour is bels de chauîrege.

VERTICALEMENT

1--Sorte de violon à tro cordes. — Ou-
pitale st port de I'Atrique Occidentaie
Prancaise. — Ancien sulent de : lle
de Bumatrs, — Nom des Celtes d'I:.

 

— Buf son néant.

lande.
3—Biete Mgere — Vile ¢Arable centra-

le. — Fleuve de Ttrace. — Ville e-
pagnole. — Kacaller descendant au
(ange.

3-Logement misérable et mei teou. —
Cartilage qui couvre & (orme la glot-te. — Flotte géante envoyée par Phi-
ippe 11, roi d'Espagne.

¢--Branche de chine en charronnerie —Monnaie roumaine. —— Homme é.oquent3-vowne de Byron — Jole -- Wn meTine, Amarrage sur deux cordages qui
se croisent. — Songe.

#—Pris de nouveau. — Riviere ds Laco-nie. — Charrue sens avant train
T—Oonjonction. — Instrument à ponterecourbée. — Homme politique irian.

date. — Note de la samme.8-—Bcrivain françaia — Behouer — PaysGu Midi de lu France. — Obmruetion
de l'intestin

Maladie de is vigne — Petk mème- Ingénieur qui creuse lo canal de
Manchester.

(0--Unité de travait Mécanique. — Petpbourg de l'Ardèche. — Piante textile2Orand lac de l'Amérique du Nord.Triage.
11—-Anciennes mesures de langueurRivière qui arrose Louvbers Apianir, — Ventes publiques aux enchères12-{rain. — Ruisseau. — pron -sonnel, — Brut om ber
13-Peintre paysagiste — apace de sana!Compris entre deux éeluses. -- An.ciens reogisues do Paris. — Pourvoiers.16 Tse d'une seuls souleur. — Prêtde l'Eglise rume. — Liquide. — ooques. — MNégation.

PSE

pre

ra,

Spécialiste intéressant de constater que le réveli
du paganisme et Hongrie est une
sorte d'écho de la reprise du cuite
de Wotan dans le Troisième Reich =des nddorés qui

déjà prov protestations

4 pe  
YET ore bonwry     

  maladies serdtes, hommes, femmes,jaunes fiiles Maternité, Es réma.eau, Voies urinaues. Cas de Car--oncision opérés

    

      
  

15- te Epi Basal Qui n'a pas ia
not.on dem Drescriions morales

16-Bubstance particulière qui sm (roure
dans divers produsa végétaux — Ins
trument pour passer Jes liqueurs épais-
ss r— Tire donné Bux femmes ma-
res. — Diplomate ruase

7 -Pronom personne!
Orand. — Ie de ln Malaisie hoilen-
daise. — Fleuve côtier.

ur laquelle on trace le plan d'un
men: — Détris de mets — Bourg

de » Manche

10--Pirdé de bois. — Misise — Aromat
or aves ds l'anis — Présen:ement.

16

  

“j9--Tour d'une mosquée. — Couche sre-
tite d'une matiere quelconque -
Accès de contracture des musciee des
extréneltés.

21--Vi WE a Drée Vols des effet.
Qui TUent à la campagne

1—FeuRf floitanie — Poumon ice
ssim< — Ce qui reste des mouture
apres séprtatous de le farine -. Vas-
te Rép de l'Aste méridionale —
Pic def Pyrénées. .

2)- Buspension d'hratiité — Pomme cannelle — AM dramatique. — Plants og
arbre dont en dirige a croissance

    
   

     
  
  

 

INJECTIONS SCLEROSANTES
Ouratives, res, stricte-
ment” ambuistoires, n'immobi-
luant pas. Traitements par
médecins spécialisés donnant
résultats excellents contre le
“aignement et la chute de la
Mugueuse rectale.

DEMANDEZ NOTRE LIVRET
Institut de Physiothérapie

de Montréal5014, AVE. DU PARC — DO. SM?  
+ Ltn
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NOS CUISINES AUSSI SE MODERNISENT!
Les nouveaux modèles de fourneaux. — On ménage

le temps et la peine de la cuisinière, — Utili-

sons le progrès scientifique.
—

NEW - YORK, 7. — Les cuisines
au parquet sans tache dont nos
grand'mères étaient ai fières sont
aujourd'hui la régle plutôt que
l'exception. Car le plancher est
recouvert de quelque matière fa-
cile & nettoyer, du linoleum per
exemple. Ainsi nous pouvons avoir

SOYONS PRATIQUES

On pourra voir en page centrale
de ce numéro du “Petit Journal”
un modéle de fourneau rond, ul-
tra-moderne, qui n’est pas encore
mis sur le marché mais je sera
avant longtemps. Un appareil aus-

moderne s'installe dans unesi
une Cuisine relulsante de propreté | cuisine où tout et à l'avenant. D
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Le fourneau mederne, avec couvervle en porcelaine pouvant se sou-

     

 

| mr, ce qui est à la fois pratique
(car nos cuisinés d'aujourd'hui ne
aônt pas toujours très vastes) et
propre. Ainsi le frigidaire dispa-
rait aux yeux du visiteur.
La cuisine est peut-être la der-

nière pièce de la maison qui ait
subi l'influence de l’art moderne
en décoration, mais elle rattrape
ce retard; ; elle s'y es, mise réso-
lument.
Des dessinateurs industriels ont

multiplié les esquisses pour conci-
lier l'esprit pratique et l'esprit mo-
derne. Ils se sont même spéciali-
sés. C'eat aîui qu'est né le modèle
de fourneau oue nous renrodui-
sons, et qui a l'apparence d'un ap-
pareil récepteur de radio. Les brû-
leurs peuvent être recouverts. quand
on a fini de s'en servir. d'un cou-
vercle de porcelaine qui se soulève
et se rabet. Bur la vignette, on dis-
tingue, à gauche, ce couvercle relevé.

TOUJOURS DU NOUVEAU

Ces fourneaux s'allument auto-
matiquement, sans qu'on ait besoin
d'une allumette: on tourne un bou-
ton, comme pour allumer la lumière
électrique. Un système d'horlogerie,
facile à régler, actionne une sonne-
rie qui avertit la cuisinière quand
son diner est cult.

Et maintenant voici une table de
culsine (nous en reproduisons aussi
le croquis: qui à toutes les apparen-
ces d'une table de bureau. Assortie
avec elie est la chaise dont ies pieds

sont des tubes d'acier.
Ajoutons que les dessinateurs in-

dustriels et les ingénieurs ne cessent
pas leurs recherches, et comptent
bien inventer encore du nouveau. La
cuisine d'aujourd'hui ne ressemble
décidément pas à la cuisine de nos

 

 

  
   
 

 

 

 

 

 

  

 

Cette table et cette chaise de cuisine, ainsi d'ailleurs que l'étagère,
ressemblent à des meubles de bureau, Pourquel ia cuisine ne serait-

elle pas meublée de façon resoiument moderne ?

 

Aliments très nourrissants
—_——  grand'mères. Celles-ci mettaient tout

leur orgueil à exposer bien ex vue!
de belles séries de casseroles uli-

“gnées: aujourd’hui l'on cache ‘oui
jet l'on ménage la place.
| On ménage aussi le temps et la
: peine de la cuisinière. ce qui est bien
important à considérer. On arrivera
«ans dou'e & réduire encore .a thche
de la cuisinière: il ne faudra pes;
s'en plaindre. au

  

'

Pr Un mot <
Les viandes rôties. boeuf et mou- du

ton ‘le veRU est beaucoup MO:NS |
nourrissant»; les poissons à L'huile,
conserves, surtout sardines: pâtes:
macaroni. nouilies. eic.: les légumes
et les fruits secs: len:ilies. haricots.
figues, amandes, dattes, noix: Jes

8.
talels et un i. pas encore arrivée à vaincre.
Tous ces aliments fournissent en-|" I] est vrai que sous ce nom on

  

LES RHUMATISMES

Le rhumatisme est un de ces
maux que la science médicale n'est

 

lever et ne rabatire, L'allumage se lait en Lournant une manette,
ane avoir besoin d'ailumette, Un aystrme d'horlogerie avertit quand

Ia cuisson est terminée

contraire. Il est‘ viron 250 à 300 calories pour 4 onces 9 s i ¢
souhaitable et i} est normal que la tandis que la sa:ade. par exemple. groupe desétatsmorbides différents
cuisinière bénéficie comme les au- ne fournit que 15 à 20 calories pour. Les plus graves de ces affections

rans nous donner pour frotter tout
le mat que nos grand'mères sc don-

patent.
FL lA n'est pas le seul change-

ment apporté par le mode nume
dans nos cuisines, loin de là.

va de pair avec linstallation des-
tinée à rèzler le degré d'humidité
de l'air, par exemnie.
Fn outre. beaucoup de meubles

et ustensiles de cuisine se trouvent
dans des niches ménagées dans le

 

LES BONNES MANIERES |
LA TOILETTE DE MARIEE

 

 

 
 

 

   
   

   

    

   

  

 

  
  
  

  
  

       
       

    

     
   

 

     

 
Vous ave: recu votre bague de fiançatiles, Voc avure vous inri-

tent à prendre le tLé he: eliee Cont une attention dr'frute qui leur

sourntt l'occasion de vous vtifir quelques eadrauxv utiles pour voire
1uture maison. En attendant gue le grand jour de votre martage |
arrive, it faut songer & la rahe que vous porterez à l'égilse,

Le robe traditionnelle est de satin blanc, mais ce n'est pas la
seule, Cette année on porte aussi la robe de dentelle, de chiffon, de
veorgette, de taficlas. la robe mousseline de sake ex! aussi fort
portée pour les mariages qui se font en juin, quand les jours ehauds
2008SONAR -". ua + 20 1MMRE 1 AENRES EE SUNMUEsuva

‘

  

     

tres du progrés scientifique.
Il me faudrait pas être surpris!

outre mesure si tout cela finissait
par ce comble de Ia commodité: Je
fotirneau automatique.

 

SARDINES au PARMESAN

 

Ouviez une boite de sardines à
l'hulle, sortez-les une à une sang les
abimer et metlez-les dans up pla:
de porcelaine à feu. Couvrez-les avec
l'husie de Ja conserve et faites-les
chauffer doucement dans le four
ouvert.
Quand elles sont chaudes. égoul-

tee Thule dans une petite casserole.
mettez de la farine. un jaune d'oeuf
et faites culre cette petite sauce en
la battant savs arrêt. Soulevez lez
sardines chaudes, déposez-les sur
des croùtons frite au beurre. mettez
dessus du parmesan râpé, nappez le

‘® même quaniité. jou du moins les plus douloureuses
—_—sont les rhumatismes aigus, lesquels

’ jse produisent fréquemment chez ies
COMMEDITL AUTRE... | enfants et les jeunes gnes, aussi
1 — bien d'ailleurs que chez les person-

:nes plus âgées.

 

   
   

 

  

      

  

  

       

  

| Le mal débute par une fièvre as-
sez violente, puis une sorte d'ang.ne
!se produit. Enfin. apparaissent jes
douieurs aux articulations: poignets,
chevilles. coudes.

On sait combien ces douleurs sont
violentes. Les ariiculations sont tu-
iméfiées et le moindre mouvement
; arrache des cris au malade.

Celui-ci ne peut non plus supnar-
jer la moindre pression sur les artie
culations,
La cause, ôn ne la connaît pas.

Est-ce un microbe, on ne la pes
sencore découvert.

Cependant. on est arrivé à calmer
‘es douleurs avec le salicylate.

Autrefois, on prenait ce médica-
ment par la voie buccale, mais cer-

j tains estomacs l'acceptent mal et
cette façon de trailer cause alors
des troubies dans l'organisme. C'est
,pourquoi, on a adopté une autre
{méthode laquelle d'ailleurs a en

‘outre l'avantage de rendre plus ne-

  

 tout ave. la sauce. Chauffez. servez
avec des ussicttes brû .

  

Constipée,Epuisée
-Sans Vitalité! |

Maintenant bien et
heureuse, grâce aux

FRUIT-A-TIVES
dit une mère de sept

enfants.Rene ane
‘Une blessure reue & Fenfantement

entraina une constipation chronique.
Pendant des années j'essas ai toutes |
sortes de 1en:èdes, mais sans soulage
ment. j'ais sans Vitalité quand je

 

 

: commensa à prendre des droit a ten,
Maintenant je suis debout à 6 O0 À M.
faisant tout mon ouvrage moi-même.
Je suis tout à fait régulière et j'ai
meilleur teint,"—Mme M, Seyfert,
‘Toronto. 1 es l‘ruit-a-tives contiennent
dée extraits de fruits et d'herbes.
Affissent naturellement pour nettoyer

   
 

tif, plus efficace, plus énergique ce   
    

{er

| médicament, c'est le procédé de l'In-
|: jection intraveineuse, faite une fois
ou deux par jour.

Toutefois. si cette injection apaise
{les crises violentes elie ne guérit pas
le mal. car la crise n'est que la ma-

L’ECLAIRAGE DU {uifestalion aiguë d'un mal profond
CABINET DE TOILETTE Qui évolue lentement et qui produira

inévitablement de nouvelles mani.
fesiations aussi graves et aussi dou-
loureuses.

Le siège véritable est au coeur et
c'est pourquoi les rhumatismes en-

ristiquees. traînent des complications cardia-

Hier encore, nous choisisjons VHS
pour cette pièce des lampes et des| Aussi. outre la cure mensuelle au

smpoules ordinaires. Actuellement, salicylate, est-il bon Jusqu'à ce que
celles-ci ont un petit air d'apparcils tout danger soit écarté de faire ob-

destinés A une salle dope-n on “ETVE7 AU Malade un :vpos absc'a

Conçues mn porcelaine blauhe oi © Ca.
en vrrie dépoll, elles répandent dans| Ce repos durera Jusqu'à or que

la pièce tune lumière jatieuse fav tout état febrile soit disparu eb que

ble au teint et précieuse pour le re- la cireulation ait retrouvé son at

pos (es yeux. Cette mode nouvelle normal qui sera décelé par

la

=

ost loin d'être inintelligente, ear le; billté parfaite du pouls.

cabinet de toilette est le laboratei-e] Ce repos sera pris de préférence

dans lequel nous préparons nore|daus des régiuns au elimat plus fa-

beauté. vorsble.

 
Ia patience est amère. mais son

fruit est doux-—ARISTOTE.

 

 

 

Les appareils d'éclairage que nous
laçons dans otre cabinet de tot|
te sont aujourd'hui fort caracté-
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de laMode
JUPES ET JUPONS

—_—

PARIS, le 28 avril. (Par courrier). — La jupe de printemps, cette
cpricieuse, se raccourcit, s'allonge, prend de l'ampleur, se transforme
en étroit fourreau. En faut-il plus pour faire parler d'elle?

C'ast pour l'après-midi, les visites, les thés, les cocktails, les papo-
sages, que nos élégantes ayant des loisirs, de Ia fortune et des tollettes,portent la jupe presque longue, gracieuse, maniérée.

Mais pour celles qui travaillent et doivent trotter de grand matin,
ce sont des vêtements à la fois coquets et pratiques qui conviennent et
elles aimeront la Jupe de longueur modérée. :

Ce principe, blen établi depuis plusieurs saisons, n'est cependant pas
immuable parce que rien, en vérité, n'est Immuable dans la mode!

BIAIS OU DROIT FIL que toujours utilisés, dans ce der-

PAR
MADO

 nler cas, pour donner l’ampleur né-Mince des hanches, moulant la; >
sihouette à l'aide d'empiècements,
d'une coupe en biais adroite, avec
pinces et découpes. la jupe prend iaur le devant et qui s'ouvre quandune ligne impeccable qui habille,
parfaitement.

 
Souvent, elle s'évase au-dessous de

cette ligne des hanches par des ç>
dets natureis ou tés, comme
chez Mainbocher et Chanel, ou en-
core par un groupe de plis ronds,
couchés, creux, disposés suivant les
préférences tout autour, devant, sur
les côtés. -

Les jupes de sport, voyage, tout-
aller, acnt en tweed ou lainage va-
riés d'une grande souplrase. Vous
simerez leur seyante simplicité.

Comme la vogue du tailleur se
maintient elle permet d'intéressan-
tes innovations dans la coupe des
Jupes habiliées ou non. Celles qui
sont étroites et collantes ont du suc-
cès auprès des fommes jeunes, svel-
tes, qu'elles aoient taillées en biais
ou en droit fil. Les plis sont pres- 

cessaire à l'aisance de la marche.
Un des mouvements favoris, dans

ce sens, est le pli unique, libre, placé

Is personne se déplace ou s'assied.
I y à en cé moment, une sourde

offensive contre la silhouette de l'an
dernier. Nous la remarquons chez
Chanel où la jupe à panneaux su-
perposés reparaît, puis chez Schia-

bes et jupes très évasées, presque
bouffantes. Marcel Rochas et Main-
bocher présentent à peu près une
égale quantité de robes étroites et
de robes amples. Va-t-on ressusciter
les modes de 1850?  

Je crois qu'en raison même de
son Caractère, la jupe amph: et lor-
gue se verra surtout dans les en-
sembles d'après-midi et du soir.

La jupe drapéz tenie aussi de se
glisser à ncuveau dans la mode
printanière ainsi que la jfupe-porte-
feuille.

On ne paraît pas vouloir abandon-
ner la forme ample et gracieuse des
Jupes de nos robes du soir, mais la
tendance vers des lignes plus étroi-
tes ne cesse de s'accentuer en ce
 — —— ——— —

 

D'UNE MINUTE  
chaleur chimique. Superbe

MENT .. .,

BELLA TONIC .. .. ., .

chaque Pe ent
35 COITEUIES, chacune rrperte dam

au epécialité.

Lina Beauty Shoppe
5821 AVENUE DU PARC

tès Bernard — CR. 2183 - 2186

 

  

FREDERICS pyesitieerem
Pas de chaleur électrique — Pus de

$ ondala-
tion preduite INSTANTANE- $6

EXTRA SPECIAL ~ PERMANENT 32.00

Gratis —*HAMPOO MAR-O-O1L avec,

  

         
     

  
   

      
   

 

     
    
  che et th a failu fendre la

  
    

qui concerne la robe de diner où le
tailleur du soir.
Dans les ensembles avec tunique,

encore beaucoup portés, les jupes
étroites font un joll contraste avec
ia ligne évasée des tuniques en for-
me.
Les jupes de nos robes du soir ne

sont pas toutes de la même lon-
gueur. En aucun cas, toutefois, elles
ne montent plus haut que le che-
ville et, d'autre part, on me voi:
presque plus de traines.
Au hasard des collections je note

quelques robes de ville sensiblement
plus courtes, mais elles ne consti-
tuent encore que l'exception.
L'influence Directoire, si forte en

ce moment. se fait sentir dans plu-
sieurs toilettes du soir dont la jupe
est fendue pour laisser
un fourreau de ton différent,

LES JUPES FENDUES
La rech*rche du contraste entre

ia ligne d'épaules large, carrée, des
manches volumineuxes, d'une part, et
des Hanches étroites d'autre part,
nous amène la fipe-frirmeau Cette
fantai. era, espérons-le, exclusive.
ment réservée aux femmes dont la
silhouette est asses fine pour supe
porter une lizne aussi révélatrice!
Donc, ces jupes — longues quand il

s'agit d'une toiletle habiliée — oe-
caslonnent une gêne dans In démar-    

 

   

 

   

   

  
  

   

  

            

  

     

   
côté ou des deux pour donner plus
d'éiégance. Ces petites hardicsses ne
sauraient vraiment plus nous cho-
quer, nous qui avons commu la robe
au genou... La jupe fendue se voit
sur le tailleur du soir en taffetas
faille ou satin, et de charmantes re-
bes de diner ou “de petit sotr”.
Enfin, avec l'ensemble de sport.

c'est trés commode.

VOGUE AMUSANTE
Le jupon de talfetes que nous pen-

sions disparu à jamais n'était pas
mort, puisque le voilà triomphant. I
n'a même pas le triamphe modeste,
le coquin, et au lieu de se laisser
simplement deviner, sous la jupe, par
un frou-frou discret, 1 à le toupet
de la dépasser.
Sans doute, c'est une fantaisie que

nous n’adopterons pac d'emblée. Bien
des femmes même se contrnteront
de glisser une jolie robe de tissu
‘ransparent, uni où imprimé, sur un
chic jupon de taffetas ruché.
Le jupon à l'ourlet ruché est très

ponulaire, surtout avec les robes
taillées en forme. montrant beau-
coup d'ampleur. Aussi fait-on des
nouveautés telles que gilet-jupon.
blouse-jupon, oui sont ingénieuses.
Un des moc dis plus recher-

chés, c’est le jupon de taffetas
bruissant, uni où imprimé, Schia-
parelll présente les plus féminins de
tous et s'amuse à créer des contras-
tes de tons divers.
Dans beaucoup de colleciions de

Jour ou du solr, le Jupon joue un
rôle qui n'est pes à dédaigner, aur-
tout dans les modèles fuvénties. N
est garni de ruches, dentelles, vo-
—_—

 

Fantaisie
—_———

Pour varier l'aspect de la garni-
ture, on oppose souvent la couleur
des boutons dans les ensembles.
Sur la robe foncée nu mate, desoi

|

boutons clairs: sur la veste claire,des boutons de nuances sombres.
=>

MOUSSELINE DE SOIR
—_—

Les blouses de mousseline de soir“habilient” tres bien les tauieur:d'apres - midi. Klies s'ornen’ deIronces, de boulllonnés, de votants,de petits pile. Le décolleté s'étoitesouvent d'une berthe ou d'une ool-lereite plerrot et leurs manches.
toujours larges, forment de courts

    
volants où d'emples “glgota” res-serrés

Montréal, 10 maï 1935

lants, entre-deux, et montre leg.
gance ia plus raffinée à tel ping
que plusieurs jupes ne sont ferdies
que pour le Inisser entrevoir.

Et ai vous croyez qu'il est réservé
seulement aux modèles adoré, dé-
trompes-vous, car on ae pl au
contraire à le gliaser sous le tailleur
simple, classique, en guise de con-
traste, se nuance étant vive, sous
ln robe de lainage léger ou de crêpe.
Les modélistes sont ai flattés de

l'accueil enthousiaste et spontané
fait au jupon dernier ot qu'ils ».
réparent à développer ce me

encore pour la saison d'été. On voit
déjà le jupon de moussaline de sole,
plus féminin que celui de taffetas,
qui est destiné à la robe de diner
ou du solr et montre plus d'ampleur
st d'élaboration que sc prédéces-
seur. On pourra l'admirer égale-
ment sous la jupe fendue, les tis-
sus tranmerents, jes imprimés din-
phanes.

 
Développez et raffermissez

votre poitrine en em-
ployantle

Traitement JEANNETTE
Les produite JEANNETTR développent ofmflermiseent n'importe quelle partie de 
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 Envoyes $1.00 of vous vocevres une pé-néteuve quantité des produite IXANNETTE
dans un colic mama aucune marque oS

térisute,
MADAME JEANNETTE ENRG.  
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Votre chez-vous LE CHOIX DES PAPIERS DE TENTURE) Entre nous!"3
— 20.

[XY]

LUMINAIRES MODERNES Avant de meubler une pice, le[de teivle claire et neutre, telles [tre pour ne pas nuire aux Lableaux

— premier souci consiste a en vêtir les|que le beige rosé, le gris-bleu, le |mals, au contraire, les mete bien

Les beaux uminaires Doderue, murs TI ect de plus en plus d'usage| beige, le jaune. en relief. QUAND LES ENFANTS

adhiSh|edPs|ensnmpano jan MANGENT PF HENTE
; . , a ceux des ouvrant sur

des soins gentretien,très régullers [II y & encore de nombreux adeptes

|

l'antichembre. sont pres: remet Parange MENT

Lesares alpine Daamer a u papier peint. La salle-à-manger s'accomode de ‘es papiers dits “meublants”, dont

poussière qui se dépose en couche On trouve dans ce domaine unc| papiers de fantaisie dont on revêt les personnages, les fleurs ou les Certains enfants mangent très

x 3 .
lentement. Ils ne refusent pas les

d'abord discrète, ensuite peu à peu
1 aliments, mais ils n'éprouvent

si compacte que bientôt la clarté
« isir : met leet

du luminaire s'en trouve singuliére-
les meervailes entreabouchées

nt diminuée.me tre Il bon de l'en-
sont considérables.

Jever souvc t su moyen d'un piu-
Ces enfants consertent Mona

Jeet léger
les aliments dans la bouche, car ils

à n'ya pas que la ère
ont beaucoup de peine à les avaler.

Mais poussi
I's fennent u- temps assez long

les mouches déposent des soulllu-
les fragments d'alimen "ils

yes: les vapeurs inévitables, les
amiens 5 + 5 ”

A successifs produisent
rés t pas toujours

à

eeeaen ‘sulte une ce

peu à peu des taches qui enlèvent
constipation et un retard dans la

beaucoup d'élégance aux luminal-
croissance ou dans le poids.

au à un n
’

FereCecaD'un aesolparent nerveux
t des verres. Cette -Tage complet — que. tr

Ils présentent des terreurs noctur-

prise sans ie
nes et ont tendance aux spasmes et

ne s'agit pas moins que

de

démonter
vuisons. Ils asst

te luminaire pour descendre les ver-
aux con ns.

Ts

sont aus muets ,

i |
à des lcs et à certaines phobies.

res qu'on lavera avec soin. Li s'agit
La bradyphagie s'atténue avec

de déployer là de l'adreme et de la

ç
YAge. mais ele ne disparaît jamais

douceur. On ne répétera cette opé-
lètement.

Ta‘ioB qu fois par an.
en

= une oy SM rartots vo-
Cependant il est des cas ofelie

lumineuses, arrivées sans encombre
change d- milieu En séjour à

jusqu'à terre, on préparers Un bain
la campagne

savonneux, où encore un bain sux
ame prod

cristaux de soude, et l'on iavera ces
PEeedéplacédans son

plaques avec une petite brosse On:
es -

Peite avec ume éponge pro-
ambiance primitive. M faut alors

. Bécher avec un torchon fin.
faire fod une station eli-

! à
mat’ ‘e e thermale appropriée.

puis à l'air. Gil réapperait alors
On veillera sur l'alimentation

quelquestracts nolrites on les trai-
l'enfant et on prendra bien garde

ne a 8 des Van! es, lam-
qu'il ne ~rde pas de temps entre

pes ou plafonniers, qui sont trés
on eters. des vitamines à son

souvent eabia roeon
alimentation: huile de foie de mo-

torzhon fin

—< rue. beurre. crème. jaune d'œuf,

, .

+ nards, t

11 ne s'agira plus ensuite que de
“on Panam une.vitamine

remonter lampes et plafonnlers.
nutritive dans 'a levure fraiche de

Pur manipuler Jesplagues|biennet.
bière. Les lentilles. Jes pois frais. les “

pont de aou d'interposer un telle varidé er un chix si grand}envion les trois-quarts de la pièce | feuilages rompent la monotonie des clu ms et les ges sont -

Si iffon, afin de ne pas les mar- que l'embarras augmente devant ja jen réservant la partie supérieure |surfaces vides. jrs j

y‘er de traces de doigts diversité des modeles actiels. pour le papier uni et l'on découpe! Un papier neuf peut rendre à Farm on soute tee cer
Grr GO _ Avant tout. préoceupons-nous de! souvent les coniours du papier delpièce morne. à l' rence dé al me aire décri:. l'absorption de cer

. . harmonie générale et ‘lon-

|

fantaisie en 5 { one appa défral- ‘aîns extraits glandulaires, sur l'avis

Pp ff 1 d propor je

en

silhouette sur l'unl.

|

|chie, une physonomie aliirante

our raffermir le crin des |nons les dessins aux dimensions de| Les papiers ombrés et dégradés. C'est une base ferme pour

la

dé a médecin.és trict sich

brosses ja ;nêce, Le genre du papier doit

|

qui ont le grand avantage de se dé- [ration de nos in'érieurs * fat Lesbans les tons oe

— correspondre au mobilier, au style moder un peu moins vite, ocnvien- |eesentiel de lui “douner dis Jes cu d'air ou de

Après un assez long usage, 1! arTi-!de la demeure. €: ce choix est d’au-|nent également pour les murs de ‘importance ud ae toute son soiell leur ‘erons éga t beau-

ve que les crins des bromes perdentisaat pius important quil contri-jla salle 4 mance: | - «cup de bien.

Jeux fermeté. Cela compromet la'buera largement à l'agrément du| Si le mobilier de la chambre A = = ES

perfectionce nee 0 fond cadre familier. coucher est rustique. elle peu:. sans
§

irrrere de

I

fermeiéie VARIETE DES COLORIS |heuAdécormodernem , / {Ft À ne.

metreÀtromper & £ ec sus de Fammedes paniers peints me- sobre et net. exige des colorations
.

sn évitant de moaller le . dune dernes e dine richesse inoule. Ils! précieuses qui collaborens pour une

un baquet contenant qu vingtre yom des couleur les plus chaudes. |large part à l'élégance et à la dis-

On les fait sécher ensuite on - les plas les, SUX NUANOSS déi- tinction des pières. L'or & Fargent

reant les crins vers le 0) sans tou-

|

cates des pastes. On y trouve Wliouent ua role prépondéran; dans

tefois y déposer ja brosse. noe vive «L gaie des bouquets, les (ia plupart des dessins et les décors

conTs LAEC <8E DE tetesdoucesdesFrde. pe tons sur tons ont un raffinement
NTRE ECHERE.s uni, me de lure ticuiter.

A Le 1-1 pa . .
!A resAoo,Taremerine, plastique, st,trie en vogue depuis’ Le sajon que l'on appelle parfois

timer Je visage le soir après que les lignés sobres du motilier| “pièce commune” quand il n’est pas

ate fait ss abbrtions. Excellent moderne nous ont contraints à MO-|trop élaboré. est généralement la

In - difier 1a décoration murale. pièce où sont réunis tableaux e*

pour peau. Pour vous donner un exemple] objets d'art... Cela nous laisse en-

concret, vous saves que dans unitendre que ses murs sont de pré-

———————————————

|

S100 00 met pel de tableaux aux! farence unis ou confinés dans des

= === murs. Si voire tapisserie est uni-[ornementations estompées qui se

forme. ja plèce paralira plus nue {perdent dans la tonaiité générale
Vous pourrez Alors avantageusement

|

Aussi les paniers unis. granitée

porter votre choix sur un papier del gaufrés, ombreés, forment un fond

*enture aux tons dégradés qui “Mmeu- plus soutenu es suffisamment neu-

biera” votre pièce. |

LE SECRET DE Tes lignes horizontales sont en - = - Md

vogue ceile saison, et cost une hen- A NR

LA JEUNESSE reuse innovation qui rafraichit el ( "LA CUISINE pre

renvuveile l'aspect de nos murs ol ? ~ 24

donne À la pièce qui semble agran- A L'ANCIENNE È => N°

MADAME LUCILLE die, un carmcière original du plus =MODE @ Cossetarde au four, au sirop d'érable

NOUS DIT : del effet.
x ae Lait Bagic Condens -Suers 2 cucts — 204 tases eau chaude

ora re eftionce|  DPCORATION DU LoGiS

|

MACARONIAUJAMBON aEnrCatoneouraves onssnaudeursoresmr

pour faire de la chalr. C'est une €x- L'antichambre ne supporte le pa-|  Paites cuire À l'eau s ndant

|

5 cents legerement bailss. Ajoutez le we: Verse le Mrop d'érable

cctiente crème eequand

|

une viugeais de minutes.nedemi| formesulecSoberscursRedoniepas ace je GbmtlSa
à massage. clle est très vaste. Pour celles de di-!}ivre de macaroni d'excellente qua- poudres de muscade. Mettes :e plat dans une léchetrite remplied'eau À

Pour le rajeu- mensions réduites, on choisit de pré-

|

lité. ae à i» hautear de la coseetarde: faites cure À four modérr
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(15) RESUME des NUMEROS FRECRDENTS

Jnoqueline et Robert sont bourenz oom-
me peuvent l'étre de jounes mariée. Un
le-cident impréve vient gâcher leur bop-
Leur, Guzanne est sm voyage et vonfie le
déponibement de sou coutrier à Jacque-
line. l’me lettre tombe entre les malas
de Robert qui em ignore of l'auteur et
ia destimataire,

Pris de julousie, le jeune épenz s'enfuit
disant qu'il ne coviemdrs jomais à In
maison,
Robert est diessé dans ER nccident d'auto.

Les blessures sont graves, les jeux sant
atteinis, Jacqueline neceart à l‘hépital,
mais sem marl refuse de La voir,
La jeune lemme veut à Lest prix de-

 

 

—Mercl, Madame.
L

Je frappe.
—Entrez
La voix de Robert me paraît na-

iurelle.
Dès que j'ai franchi ce seuil, le

moment de faiblesse physique de
tout à l'heure disparaît. Je me sens
forte. A Ia fin je me révolte! Tant
mieux sil y a une explication. Ce
sera lo terme de toute cette sotte
histoire. Qu'ai-je fait de mai. après
tout? Si, cette fois, Robert ne veut

 

    

Jacqueline devienne Miss Mary Canendel,
Celle-ci, toute heureuse, ne déguisée, se
maquille à merveille, parle le français à
l'anglaise et ve rend à la chambre de
sen marl. Robert est dans le délire. il
prenence des paroles incokérentes où l’on
distingue de reproches à l'adresse de
Jacqueline,

Ty, de sen côté, confie au ma-
souffre de solitude du coeur,

donnée, mais elle
veut aimer que jai.
nt eenvalescent, fl

doit quitter l’hépital dans quelques jours.
Jacqueline est perplexe. Doit-ells perdre
tout espoir eu tenter un effert smprime
en precipitant les événements. Robert
laisse à Jacqueline, em souvenir de leur
mmitié, une bague d'un grand prix

—_—

—Malis, rien, je vous assure.
—Quand la mason d'aliénés sera!

complètement installée, je t'enverrai
à la douche la première. Tu en as
besoin. Va-t-en. maintenant.
Je me dirige vers la porte.
—Merci, Docteur.
Je vais vite trouver Madame Vé-

Fuel. Le mieux, je crois, est de partir
ce soir. De cette manière, Bob ae
pourrs pas vérifier. Le doute -
meurera toujours dans son esprit.
peut-être, mais enfin, ce ne sera
que le doute.
Machinalement je déchire l'en-

veloppe de la lettre qui porte la
mention “urgent”. Elle est timbrée
de l'étranger. Je ne l'ai pas encore
retirée de son enveloppe quand Ma-
dame Véruel est devant moi.

—J'allais vous chercher. chez le
Docteur; votre mari vous demande.
Allez vite. Je ne sais pas ce qui se
passe, mais il à un mauvais visage.
Mon petit. préparez-vous. D va sû-
rement y avoir une explication.
Mes jambes se dérobent sous moi.
—Madame Véruel ! certaînement.

1 sait tout. ,
—Pourquoi dites-vous cela?
—Suzarne est allée chez moi hier.
=—Non!
—8l.
—Elle est allée faire une enquête

Jusque dans ma chambre. Elle a
examiné ns photographies!
Nous sommes devant la porte de

Robert.
—Je vous en prie, Madame. ne

Mm'abandonnez pas. venez avec moi.
——Non, je vous laisse. Je vais vite

Mettre le docteur au courant. Nous
viendrons ici. tous les deux. pour
essayer de vous aider et vous sau-
ver, st c'est possible.

  
   

 

neé l'ayent
V'aime (eujeurs et
Rebert est main

 

 

 

n'est pas changée

pes me croire, s'il veut briser notre
bonheur quoi que je puisse dire. eh
bien, tant pis, tant pis pour lui!...
Je suis sûr d'avoir retrouvé. tout

à coup. la physionomie sereine de
Miss Canendel.
—Bonjour, Monsieur Robert.
—Bonjour, Miss.
Son intonation à lui non plus

—Vous m'avez fait demander?
—Oui, j'ai un petit mot à vous

dire.
Je suis très calme quand je ré-

ponds :
—Je vous écouté.
1 ricane.

-vous que j'ai eu un
drôle de courrier, ce matin.
de réponds :
—Ah!
Et cela d'un air détaché qui sem-

!ble dire : “Qu'est-ce que vous vou-
lez que ça me fasse?”

TI continue :
—J'ai comme une idée que ce pe-

Ht mot vous intéressera aussi.
Je crâne en disant :
—Je ne crois pas.
M a une physionomie froidement

ironique.
—Lises tout de même, dit-il 1m-

passible, on ne aaït jamais
Sur une feuille de papier blanc,

d'une écriture fine et visiblement
contrefaite, ces quelques lignes sont
tracées :
“Monsieur, si vous voulez savoir

qui veus mystifie depuis deux mois,
et se cache sous le nom et l’aspect
de Miss Ma
à votre infirmière de déposer un
instant, devant vous, sa perruque et
ses lunettes. Je n'en dis pas davan-
tage. Signé : Un ami”

Canendel. demandez

Je suis immobile, le papier à la
main.
—Eh bien. dit Robert durement.

Miss Canendel, qu'attendez-vous?
Je reste muette.
Alors, brutalement. me suisissant

par le poignet. 11 m'attire à lui.
—Faut-il que je fasse cena mot-

même, Jacqueline?
Et, en un tournemain, 1! me dé-

pouille de mes lunettes et de mes
cheveux blonds.

Il a, lui-même, enlevé ses lunet-
tes, et, de ses grands yeux clairs, fl
me regarde de tout près. son visage
touchant presque le mien.
—Menteuse! Comédienne et men-

teuse! Mais tu mentiras donc jus-
qu'à ton It de mort!
Soudain, la révolte qui couvail
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À MON C0

 

Par JOCELYNE

Aves l'autorisation de le Société des Gens de Lettres

sourdement, depuis des semaines, et|sent on: le don d'exaspérer mon
1 ul mon immense mari.

morpout ‘ Robert, s'empare de| —Voyez, Docteur. avec quel cynis-
me elle avoue. Pouvez-vous douter
un instant que cette ferme m'ait
trahi.
Le Docteur le regarde par-dessus

ses lunettes.
—Je suis convaincu du contraire.
Je sens la colère de Bob aller

crescendo. Mon flegme et celut du
Docteur je poussent à boul.

—Jacqueline. je vois que tu ns
ourdi contre moi un véritable com-
plot. mais cela ne te mènera à rien
Le fossé que tu as creusé entre nous
est absolument unpossible à com-
ler.

—Je ne me mets plus en pelne de
ton injustice. Tu es arrivé, toi aussi.
à tuer mon amour. I! à été ing à
mourir, j'en conviens. Malgré tout,
malgré toi, malgré les circons‘ances,
11 voulait vivre et f) s'est défendu
A la fin. pourtant. le coeur se lasse;
une chose qu'on n'attendait pas,

—Ma vie est toute tracée! Je de- qu'on n'avait pas prévue, qu'on n’a-meurerai ici, [ vait pes demandée arrive et s'y ins-
À ce moment-lk, la porte s'ouvre: ; talle en maltresse.

moi toute entière. Elle se dresse,
menaçante, balayant de mon coeur
tout autre sentiment. J'en ai assez,
J'ai trop souffert. Je m'écarte de lui.
“ —Robert. ceci est la fin de tout.
Sur In tombe de maman. je te le
Jure encore, je ne suis pes coupa-
ble. Je n'ai rien fait dont je doive
rougir. Je suis victime d’un malen-
tendu qui. je l'espère. un jour ou
l'autre. se dissipera, En demeurant.
malgré toi. à tes côtés. pendant ta
maladie. je n'ai écouté que ma teu-
drease. J'ai voulu essayer de ne pas
te perdre. Maintenant, quoi qu'il
Arrive. tu ne n'es plus rien. C'est
toi-même qui. à jamais, t'es écarté
de moi. Suis ton chemin. Je vais me;
tracer pne autre route. Ta dureté et
ton injustice nous ont définitive-
ment séparés.
Je fais un pas pour sorur
—Qu'esi-ce que tu vas faire?

 

le Docteur entre. suivi de Madame| —Et c'est? demanda-t-il. l'airVéruel. Il tourne la clef dans la ser- provoquant
rure. —L'indifférence !
Qu'est-ce qui se passe, dit-il ru-| Roder: bondit :

dement. Je ne veux pas de bruit
dans ma clinique. Si vous avez à
vous expliquer, que Ce soit correcte-
ment, n'est-ce pas, e: sans élever la
voix !
Robert répond sèchement :
—Les explications seront brèves,

Docteur. Il n'est pas besoin de lon-
gues phrases pour vous mettre au
courant d'une situation que vous
Connaissez déjà. ni pour vous parler
d'une mystification dont vous aver,
sans doute, jugé & propos, Madams
Véruel et vous, de vous faire les
complices
Le Docteur le regarde dans les

yeux :
—Eh bien. si cela étai:? après”
—Aprés!... J'ai pris la décision,

dans des circonstances trés graver,
de quitter mon foyer et ma femme.
Mile salt la faute dont je l'accuse,
et ie ne reconnais à personne le
droit de la mettre, malgré moi, à

—Tu continues ta comédie’
Madame Véruel passe son bras

autour de ma ‘aille :

—Vous êtes trop dur à la fin et,
un jour, peut-être, serez-vous le
premier à le regretter. Jacqueline
restera avec nous. 8i nous ne pou-
vons pas lui rendre le bonheur que
vous lui avez enlevé, du moins lui
donnerons-nous la paix dont elle a
besoin. C'est quelque chose.

Robert se promène, de long en
large. Je sens qu'il ne domine plus
sa colère. qui. d'un moment à l'au-
tre, va éclater. terrible; mais je n'ai
pas peur,

—Ah! ah! C'est compet: D'accu-
ssteur je vais devenir aocusé. Je te
félicite, tu as un fameux don de
persuasion! Quel dommage que tu
ne soit pa’ un avocat, tit aurais sû-
rement, sauvé bien des têtes. Seule-
ment. celte fois, ma petite, tu ne
sauveras pas la tienne‘mes côtés.

; n Chaque parole méchante amène
prit Docteur prend Robert par le dans mon coeur un peu plus de dé-

tachement. Jal enviq de crier :
“Frappe, mais frappe encore. tue-'e
bien cet amour. Que rien de lui ne
demeure d>bout pour me fatre souf-
frie.”
Tout & coup {| s'arrête devant

moi et montrant ie correspondance
que je tiens à la main
—Qu'est-ce que c'est que toutes

ces lettres?
Je ripas'e -

—Qu'es:-ce que cels peu bien te
faire? Fe qui ‘e touche ne te re-
garde plus.
—Tiens, dit-il, en désignant le pli

venu de l'étranger, voi-i. peut-être.
de quoi édifier le Docteur. C'est cer-
talnement, une Irttre de ton amou-
reux. Avant d'entrer fci j'avais une
police et je snis qu'il voyage hors de
France.
—Vraiment? dis-je mnqueuss Eh

dien, j'aurai, tout à l'heure, quelque
plaisir À la fire,
Et je la dissimule dertère mon

dos.
—Veux-lu me la donner. tour de

sulte. crie Robert. en se dressant
furieux,
—De quel droit®
M demeure Interdit :
—Nous avons, chacun

tre uiberté. H me semble.
-—Jacqueine, dit rudement le Doc-

teur, ne fais pas de nouvelles soiti-
ses, et donne, tout de sulte. cette
lettre à ton mari.
—Non!...

—Ah' par exemple! Viluius ga-
mins! Mails vous voulez don. ma
te:idre fou! Je ne suls plus le mai-
tre chez moi, à préeent. Qu'es:-ce
qui m'a fichu des entétés pareils”
Danne moi ça, que Je te le tou:
haut,

—Ecoute. je vois que tu n'as pas|
attendu pour quitter tes luneties:
mais, ma parole, il me semble que
tu y vols encore moins clair qu'au-
paravant... Allons, petit. ne t'en-
Wie pas, tu es en train de gâcher
toi-même ton bonheur.
Robert à un sourie ironique
—Ah! je vois que Jacqueline est

arrivée à vous convaincre. Méfiez-
vous. Docteur, elle est trés: forte
C'es: la plus grande in nleuse que
J'ale rencontrée de ma tie
Le Docteur se Lourne vers moi
—Avec ces yeux-la? non, ti ne

sais pes ce que tu dis.
Bob reprend :
—Ne croyez pas que je me sois

emballé à la légère. J'adora:s ma
femme et Je tenais trop à mon
bonheur. J'ai eu, dans ma main. 's
preuve écrite de sa trahison.
—Tout oe qui est écrit cet pas

la messe, ricane le docteur.
—-Jacqueline, je t'en prie. ati te

reste encore un peu de dignité dans
le cour, ne me donne pes un dé-
menti. Qui ou non. ai-je eu en:re
les mains une lettre d'amour qui
t'étair adressée?
Avec indifférence je réponds
—Oui, c'est vrai.
—Tu l'as arrachée pour Ja jeter

au feu. Tu ne nies pas cela?
Je répète docilement :

—Je ne le nie pas.
Je sens que ma souffrance m'est

devenue étrangère. Je suis décidée.
quoi qu'il arrive, à ne pes revenir
près de Robert, 11 m'a trop fait de
mal. J'aurai, comme Madame Vé-
ruel, unespe.lte cellule. tour bi: n-
che, san. un Mbelol, suns une plio-
tographle, ol je ne permettral pes à

repris no-  mes souvenirs de pénétrer. Je cède dMon détachement et mon air ab- © mauvaise grace.
Le patron assujetlit soigneuse-

   

 

ment ses lunettes, qui chevauchaiens
sa chevelure blanche.

—II écrit comme un chat, ton
amoureux, Jacqueline, dit-1l.

Puis. à voix haute, 11 commence
“Mon Jako chéri. Nous sommes à

Colomba pour deux mols, et, jut.
tends avec impatience de tes “ou-
velles. Ecris tout de suite: ta letire
aura le temps de m'arriver.

“Figure-tol que mon vaytge. qui
aurait dù être délicieux. a été gh'é
par le remords dont je suis bourie-
lée. Cette stupide aventure que je
t'ai confiée, et, de laquelle je t'ai
rendue complice, à littéralement em-
potsonné mon existence. Non qu'el!a
ait, par elle-même, une réelle gravi-
té. mals elle à été cause que j'ai eu

pour Max “un secret”, un vilain se-
cret qui me pesait chaque jour d'au-
tant plits que mon mari se montrait
plus tendre et plus affectueux pour
moi. Je craignais, aussi. d'avoir,
peut-être, amené quelque complica-
tion dans ton ménage en te deman-

dant de recevoir une correspondance
qui m'était destinée. Il me tarde d'é-
tre sûre que mes craintes ne sont pas
fondées. N'y tenant plus. j'ai pris
un jour, mon courage à deux mains,
et j'ai ‘ait à Max des aveux com-
plets. Qu'est-ce que j'ai pris? Je te le
laisse à penser. For heureusement.
il a compris que ce n'était là qu'un
enfantillage, et il m'a complètement
pardonnée. C'est une dure leçon

“T1 m'a dit de t'écrire Lmmédiate-
ment. Si. par hasard, cette ridicule
histoire t'avais causé de l'ennul. ra-
conte tout A Robert. Dans le cas où
il hésiterait A te croire, va dans mon
appartement. don! ma concierge a

Ia clef, et tu trouveras, dans mou
secrétaire toute cette abaurdé cor-
respondance qui, tu le verras bien
vite, n'est, au fond, rien du tout

“J'espère que tu n'auras pas be-
soin de ce secours. Je me sens sl
délivrée. à présent. par cet aveu.
que je suis folle de bonheur. . Et
je t'embrasse... : BSUZY”
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Montréal,10 mai
y a un post-scriptum, cons-

gate le Docteur.
“Mon brave Bob, j'espère que

l'imprudence de cetle folle dé Suzy
n'aura provoqué, ches tol, aucune
complication. En tour cas, Je te

donne ma d'honneur que

Susy dit la vérité. et tu sais que la

parole d'honneur de Max vaut quel-
que chose. Je te serre la main, mon

vieux copain... — MAX"
Nous demeurons tous sidérés.
-—Eh‘bien... dit le Docteur, en

relevant ses lunettes.
Un silence. Il reprend :

—Eh bien, pour une lettre qui

tombe & pie, c'est une lettre qui

tombe à pic.
Nous nous taisons encore.
11 nous regarde l'un après l'autre.
—Jg ne suis plus dans une clini-

que, dit-ll. d’une voix paisible. ni

dans un astle d'allénés... nom!...
Je sula dans un hospice de sourds-
muets.

Je n'ose pas lever les yeux sur
Robert, je les laisse obstinément
fixés à terre.

Mais, une curlosité foile me saisit
tout à coup: Quelle physionomie

a-t-i]l maintenant que, mon inno-
cence vien d'éclater de fagon si im-

ie?
1 est debout. À la même place.

immobile, silencieux. Ses veux sont

fixés sur moi avec une expression

intraduisible que je n'oublicrai ja-

mais.
—Nous allons demeurer longtemps

afnat? demande le Docteur.
Robert essaye un pâle sourire qui

ressemble plutôt à la grimace d'un

enfant quand il a envie de pleurer
—Jacqueline, mon amour. dit-fl

je æ demande pardon.

A ce même instant. toutes mes
souffrances, toutes mes luttes, tou-
tes mes rancunes, se dressent de-
vant mol. Je sens mon coeur revêtu
d'une véritable couche de granit et
je crois. bien sincèrement, que Je

hais Robert.

—I1 est trop ‘ard. Bob. braucoup

trop tard. Tout est fini. Rentre seui
à la maison, ou pars pour l'étran-

rer, peu m'importe. Pour moi. ma
vie est ici. Ce n'est pas impunément

que tu as ptétiné mon coeur: je suls

complétement détachée de toi

—Je ne le Lai fais pas d.:c. mur-

mure le Docteur, en souriant. Tan:

pis pour tol mon petit : Tu avais

un trésor, tu n'as pas sy le garder

Je continue, dans une norte

d'exaltation farouche ‘akie de colère

contre Bob ei de pitié pour moi-

même, qui doit ressembler un peu à

l'état d'âme des martyrs

—Docteur, vous voudrez. bien me
conserver auprès de vous. Je vivrai

comme Madame Véruel. ous vé-
néreral : je soignetai | des.

~
!

TU N'AS JAMAIS
FAIT CELA
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DECOUVRIS
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M GARDE MES MAINS

DOUCES ET SELLES

Q. LES MARS savent être palants  

quand leur femme a l'air jeune

et belle! Pourquoi avoir vos mains

rouges et gonfiées par la vaisselle?

Employez le Rinso. Son douxsavon-

nage gardera vos mains douces et
blanches, Pourquoi aller ruiner santé,

beauté et bonne humeur en frottant
Je linge—quand le Rinso le rend 4

eu 5 fois plus’ blanc ew emp? 1
v'usera 2 ou + fois moins ainsi. Et le

Rinso garde les couleurs vives et

neuves, Merveilleux dans la
LAVEUSE. Et il fait la vaisselle
comme par enchantement. Achetez du
Rinso chez votre épicier.

 

et, j'attendral, ainsi, la vieillesse et
ia mort,
A l'évocation d'un sort sl lamen-

table, malgré moi, mes yeux se
remplissent de larmes... Pauvre
Jacque:ine, si jeune et ai foiie!...

—N'est-ce pas, Docteur, vous me
gerderes toujours?

Il me prend dans ses bras, et, me
serrant contre lui, i passe la main
sur mon front.
—Quelle tempêtel... Certaine-

ment je te garderai, et tant que tu
voudras!

Puis, il bougonne, entre ses dents:
—Je ne m'engage pas à grand‘

chose !
de regarde Robert :
—Aurevoir. Bob, ou plutôt, adieu!
Soudain, 11 fixe son regard de doux

maître, ce regard caressant et voilé
que je connais, et auquel la petite
eaclave que je suis n’a jamais ré-
sisté. Puls, ouvrant largement ses
bras solides, dont je connais la
douce êtreinte :
—Mon Jako, mon amour, viens...
Alors, mon cocur, que Je croyals|

bardé d'acler, se fond comme une
cire. Je ne pense plus à ren, je ne;
vois plus rien que ses bras ouverts
pour me recevoir, ses lèvres tendues
pour m'embrasser, et, sans plus me,
soucter de Madame Véruel, du Doc-;
teur. ni de la fière énergie qui, tout
à l'heure, m'égalait aux martyrs, je.
me précipite dans les bras ouverts
de mon mari.

[SEERA SE BIR EF. ELI :* D:

 

 

   1] me serre sur sa poitrine.
—Mon amour, ma tendresse, dit-

i], comme je t'ai fait du mal.
Je veux l'appeler “méchant” et Je’

lui dis “mon chéri”. ;

Fniacée à lui comme le liseron au
tronc du chêne je répète :
—Oui, chéri, tu m'as fait mal, si

mal!
T1 me prend alors sur ses genoux,

et. tandis que ma tête est sur son’

épaule, bien appuyée contre son coul

puissant, {I caresse, de sa grande,

main. mes cheveux en désordre. |
—Mon coeur, pardonne-moi.
Un sang.ot monte à mes lèvres et

c'est le prélude d'un véritable déluge

de larmes, Eï'es inondent mon vi-
“age, mes mains, Je cou de Robert

| Flles drbordent comme un torrent

,qui 8 rompu ses digues entrainant

| avec elles toutes les rancunes. toutes |

tles peines. toutes les souffrances. Je

me sens tout A coup délivrée d'un

horrible fa:deau. '

Bob me berce contre lui.
—Ple:re. mon tout pe:it, mon en-

fant adorée, ma Jacque'ine, pleure!

Que tout ce que tu as refoulé de

| trnaresse méconnue. d'indigna*ion
contre mon injustice se déverse d'un

coup. Ne garde sien contre mot, mon
coeur. je t'en conjure.

—Robert, Robert chéri !

“pleure. répète-t-il, je suis prèsl
ide toi. je ne quit'erat plus. et Je

nu aurai pas trop de toute ma vie

pour :e consoler.

—Madame Veruel. s'écrie le Doc-

tour d'une voix toni:ruante. je crois

que nous n'avons pus rien à faire

et Partons. Nous nous mettrions à

j pieurer aussi et, peut-être, ni vous

i 1mol ne trouverions quelqu'un qui

: vruille consacrer sa vie & nous con-:

soler,

 
11 |

'
Le pyjama “cendres de roses” est,

encore très à la mode. J'en suis con-

.vaincue en voyan! ie charmant vi-

sage que me rervole 1a grande psy-
ché de m

|

cabinet de toilette.

S:héhérazade es* p'us joile et plus

orientale que jamais. Je regarde. de

près mes yeux de biche. 1] me sem-

ble qu'il sont devenus encore plus

latges: mais. là-bas, tout au fond.

derrière la douce joie qui les habite.

un petit souvenir triste demeure

encore... mais tout petit... minus-
cule. Cet infime point noir s'appelle

“jalousie”... Je suis un peu jalouse
de miss Canendel.
Sentends. dans l'escalier, le pas

traînant de Malo et je souris, en
voyant. dans l'encadrement de la

porte se dessiner sa massive sil.

houette. la cuillère à sauce À la
main.
Les journées de repos forcé ont

encore arrondi son bon visage.

—“Magnagne”, dit-elle, tu n'es
pas prête. C'est servi.
—Mnis, si, je suis prête.
Mon mari est assis dans le grand

fauteuil. en train de décacheter sa
correspondance.
D'un bond. je suis blottie contre

lui, et je Îis par-cessue sou épaule.
—Curieuse. dit-il. en souriant. Ar

‘end. cette let're est aussi pour tot
—Ah! Une bonne anuvelle?
-—Oui. les flançailles de Laury

avec Louise,
—Quelle joie!

 

ce roman 

"REGAIN
D'AMOUR

par Xavier Chantebrune

Tel est le titre du prochain

roman-feuilleten que

LE PETIT JOURNAL

Très dramatique... sentimental...

publiera la
semaine prochaine

JE SE—

d’amour plaira a tous!  
 

F600VCOFEEOIGLCPC0044CEECHOCCAECEEE

 

+0

 

triste. Qu'est-ce qu'il y a Jacquell-
ne
—Je pense à la clinique.
—Eh bien?
Je prends mon courage A deux

mains et je dis :
—Je suis jalouse !
T1 me regarde étonné.
—De quoi?
Résolument je lui réponds :
—De Miss Canendel.
Et je regarde la perle rose qui n'a

pas quitté mon doigt.
Robert se met à rire.
—Petite folie. tu n'as pas compris

que mon âme sentait, sans se rendre
c.mpte. qu'elle et toi vous ne fai-
siez qu'une. On ne trompe pas, tout
À fait un coeur comme le mien,
Jacqueline, et. à travers Miss Ca-
nendel. je ‘e cherchais. je te trou-.
vais. L'esprit est lourd: on le leurre
faclemen:: mals l'amour, lut. ne
Jen ialsse pas conter.

1! prend ma main et il la garde
un long moment. contre ses :èvres.
Je dis encore :
—Ce‘te bague. c'est à Miss Mary

que tu l'as donnée.
—Oul. mais ai j'avais su qu'elle

fût pour toi. je l'aurais choisie trois
fois plus belle!
Nous demeurons tous les deux si-

lencleux.

L'hiver n'est pas encore terminé
et. par la grande bale du studio, le
fardin dépouillé éiale, sous nos
yeux, sa désespérance. Un vent du
nord. glacial, secoue les arbres ef-
feuillds et vient frapper la vitre

 

L’acide du rein
voleurde repos
Bion des gone somblont ne jamei
aya ntgreggui Robert me regarde.

Tu dis “quelle joie” et ta voix est 

—
ers nous. des profondeurs de a
ulsine, et la voix grondeuse of
Malo retentit dans be hall :
—Hé hé! qu'est-ce que vous fale

:è52 Vous n'allez pas, je pense, pas-
ser tout le reste de votre vie à vuus
‘mtrasser! Dépéchez-vous! Il y a
une heure que le potage re:roid:k
sur la table et le poulet “ma façon”

avec un sifflement lugubre.
—Quelle tempête! dit Robert €

me serrant dans ses bras.
Mais qu'importe Je vent qui lal

rage!

Du Mistral je n'ait pas peur,
Mon amour tient à mon coeur!
—Ma b‘en-aimée, murmure Ro

bert. ma douce petite chose ! sera brûlé.
Tout à coup. un pes iourd vient FIN.

eme ———eer ee__ —— 

Une amie lui indiqua
le chemin de la sante

Qu'il fait bon vivre quand tous nos maux sont disparus
— que la force et l’énergie ont remplacé la

décourage.faiblesse qui
Cette jeune femme (i! v en a des
mulliers comme elle) dépérissudt à
vue doeil. Malgré les meliieurs
soins et l'emploi de remèdes dis-
pendieux. son mal empirait de
jour en jour.
Une amie reconnaissant en elle les
symptômes d'un mal dont elle-
même avait souffert—lui recom-
mands les Pilules FEMOL. Après
en avoir pris une boîte. la malade
se sentit bea'woip mieux; moins
de douleurs et moins fréquentes.
A la troisième loite elle était
complètement débarrassée de ses
maux, Vous qui souffrez de mala-
dies féminines (beau-mal) que ne
donneriez-vous pas pour vous en
débarrasser. Cependant le remède
est À votre portée, il coûte peu et
mérite un essai. Ne tardes pas
davantage.
Les PILULES FEMOL se vendent
pariout. Toutes les femmes qui
souffrent de maladies particu-
litres à leur sexe devraient les
essayer,
Notre brochure médicale
sera expédiée gratuitement
demande.

tous
sur

 
Institut Caze — Dept. € Place Resale, Mositiesl

IgIga  
   soulavent les Femmes Malades.
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Pecuer,
Il était une fois trois jeunes filles.

W.—Nous sommes trois jeanes fliles de Chicoutimi où mous avons diseuté du
mariage. L'use do nous trouver lo bonheur en épousant un homme qui
Faimorsit foilement et qu'elle trelteraié aves freideur; l'autre asrure qu'elle ne pour-

 

Salt vivre qu'aves
rois destinée ni marisge ml
piniét dans un cleltre. Je

  

 

L'une de vos à
Gperduement et «
freigeur celui qui l'aimera?® C'est là une c
bonbeur, c'est d'être nimé et d'aimer à
seit partagé, oll doit dures. Votre seesnde

  

   
   

 

omme qu'ells Almersit éperdusment. Pour ma part je ne me
mais je orels que j'irai

me vole toujours tapotant
qui paient médiecre-  

  

qu'elle ne peut nous dou-
jamais l'atteindre. II

le traitors avec freideur. Pourquoi se premet-elle de trailer avec
ception fausse du bonheur conjugal. Le

tour. Li faut que ce sentiment d'slfection
mie ne dell dene pas, elle n plus, re-

  

 

chereber uniquement l'homme qu'elle aimers, sans se pricecuper de saver o'il U'alme
Qui aussi.

Quant à vous, si peu nétrayante que vous vons Jugies (et l'on n'est jamais ben
Jure en sa propre cause) il me faut pas pemser à entrer au cleitre
déconragement. La vig religieuse n'est pes

 

  
ne ponvoir inspirer le coup de foudre. A
Patience! L'amour viendra et vous seren  

faites pas une Image exagérée. Nous sommes des êtres humains et le be:

B'est pas de ee mesde,

D-—J'ai vingt ans et depuis trois ans
Je mis fréquentée per un jeune home
de vingt-trois ans. Nous nous aimons
beaucoup # mes parents Ament bien
oo jeune homme. Depuis quelque temps
Je m'aperçois qu'il se joint à un groupe
d'amis le dimanche solr et qu'ils vont
tous passer Ia nuit dans up caberet; le
lundi matio fl va travailler et quand 1!
vient le soir M m'avertit qu'il ne pourrs
veiller parce qu'il est fniigué. Lorsque
lai appris cela je me suis fachée et Je
lai avert! que je le recevrais lorsqu't)
surait cessé de boire. I] n'a pas aimé
cols of UL est parti mais le soir suivant
L m'a dit qu'il n’irait plus avec ces
amis-tà et qu'il oy alait pes pour
voir les filles mais seulement pour boire
Il m'a assuré qu'il ne voulait pas me
laisser car M veut m'épouser. Croyez-vous
que ce jeune homme sers un bon mari?
Mes parents ignorent cette dernière par-
tie de l'histoire — UNE QUI AIME BIEN
SOR AMI
R.—Veus sves bien fait de dire à votre

ami que vous connsissles l'emploi de sa
soirée du dimanche et de me pas tolérer
qu’ arrive em vous disant qu'il lut fai-

yiait repartir le plus tôt possible pour
reprendre le semmeil de ls nuit précé-
doute. Si toutes les jeunes filles étaient
œussi émergiques et donnaient à choteir
entre elle-imétee, les femmes du cabaret
et ln boisson il y aurait plus de situations
éclaireres, Le jeune homme choisiralt et
ce serait une fois pour toutes. FI ve faut
pas cependant ici vous montrer intelé-

témoigne du regret
ite et vous promet
ceux qui l'entrai-
parles

  

    mais je vous engage fertement
vetre parole s'il recommence.

Rép. & Mile FLEURETTE LAFRAMBOI-
BE: Vous avez enblié de donner vette
adresse avec voire demandée de chanson.

 

D.—Un casrcle à douse pieds de diamètre.
quelle est sn circonférence? — JEAN L.,
Gaint-Maio.
R.—Pour trouver la sirconfirenes d'un

multiplie le diamètre par la
soit 19 x 3.1416

cercle. on
form 2.14  

 

D—Depuis au delà ds six mols je
soutfre d'exséma et je me soigne sens ré-
œuitat, pourriez-vous m'enseigner un re-
méde efficace? — 8. V. P.

R.—~L'exséms dont vous souffres peut
fenir § plusienrs esuses, Hl fant ne
sulier sn médecin qui vous examimers
pour déterminer Is cause de votre tusia-

et vous preserirs le traitement et
l'allmantation nécessaire. Rien ne seri do
veus soigner à teui hsaard et de prelenter
wa mal suse] douleureuz qu'incemme-
dant.

D.—On me conseille Je péroxide r
empécher mes denis de jaunir: je les fro:-
te avec de la pête à dents et le jsune ne
s'enléve pas, que me conseillez-vous ?—
ABONNEE DU COURRIER
R—Le pérexiée est excellent mals ot)

ne vous donne ;
vous simplement sei de table ou entors

peu de plerre-ponce pulvérisée
dernière ne devra dite empleyée
tois r semsine sn plu cor elle peui

er l'émail des dents,

D.—Je vous écris encore à propos de
mon violon Stradivarius. Je veux savoir
s'il faut payer pour annoncer cet objet
are dans je journal. Vous pourriez peut-
être être l'intermédiaire entre mol et
l'acheteur et me communiquer lea de-
mandes. — UNE QUT A HATE DE BAVOLR

R.—Tounles les annonces cemmoteisies
sont payables dams lous len Journaux et
So ne puis servir d'inlermééiaire dans
cette vente.

D —Que elgnifient les noms: Olive, The.
fése, Roland, Omer, Lorensa, Raymond,
Oitberts, Laure? — DIX HUIT PRIN-

  
  

  

  
   

 

gare
ces mois aignifient: telsiosce; dé-

section qui vous fera lei pardonner
n que toute jeune fille forme dans se rêves, N

  

ar dépit ou par
refuge peur ce que rour

 

  

  

  

s ot à vos di

FRANCOISE.

D.—Js! une amie que j'aime bien mais
J'ai appris dernièrement que ce n’était
pas une bonne fille. beaucoup de cha-
grin et je vous demande co que je fois
faire pour m'en assurer? — TOUJOURS
TRISTE
R.—Avant d'avely du chagrin M1 faut

vous rer por veus-méme de ce que
a dit. Observes bien votre amie

 

  

 

  veus faire ceolre à sen sujet posez-lui
bord habilement par ci par là quelques
questions et ses réponses vous remseigne-
vent prebablement mieux que les racentars
de celvi-el ou de cetul-lh. Si cela ne vous
satisfait pas, au besoin, parlez-lui fra:

  

sen honnméteté. Si elle est intelli-
nméte, ofle appréciera

 

guage A celul do

D--Que signifie le nom Jeannetter—
JEANNE
R—Ce signifie: gracisase.

D.—Ou me procurerai-fe ‘in livre dans
lequel j'aurai Ja vaieur de je vielle mon-
nae? — T. D.
R—8t vous vous ndreesez à le Société

des numismates, 250 est, rus Notre-Dame,
Montréal, en vous denners (ems les ren-
seignements qui pourrent venus intéresser
veus ladiquant l'auteur le plus complet
et chez quel Libraire vons ponves faire
cet achat

 

 

 

D Combien de temps prend une lettre
pour se rendre au Maroc?
R.—A pou prèe treize jours.

 

D-Je dois eller an soirée, préférez-
vous uné robe de velours ou une robe de

MAROUBRITE
fai robe de crêpe à cette

 

D —Que mgnitie le nom Jacqueline? —
BRUNE AUX YEUX NOIRS

Ce nom signifie: prospère.

D —Que signifient las noms’ 3
Jesn-Baptiste, Lucienne, Béstrice, Jean,
Joseph. Plerrette* — P-XG
R.—Ces ns signifient: Nem: préeur-

seur, lumineuse: qui rend beures:; dom
de Dien; addition; petite pierre,

 

 

D.—Queile est l'horoscope des femmes
nées en avr’ — JRANNOT & LUCIE
R.—Les femmes néce on ce mois sont

vérieuses of oni un ben jeyoment: efles
aires

d'une façon peatiq: mais sont emper-
tées et vielenlon, Malgré eu travers qui
nuiseai à Is paie du foyer, elles ent du
veeur et sont épouses fidèles et dévouées.

D —Où m'adressersis-fe pour avoir ja
valeur dune pièce de dix sous gu! dete
de 1863* — UN LECTEUR DU "PETIT
JOURNAL ©

M —Aérenses-seus à Is Hoctété des ne-
mismstes. Chiloan de Ramemy, 200 ent,
res Notre-Dame, Montréal,

  

 

 

 

D -Pourriet-vous me donner quelques
renseignements sur le camp milltsire qui
existe à Québec? A-t.ll toujours existé,
« comment l'appeile-t-ont Les militaires
font-ils du service tonte Ja journée ou à
certaines heures seulement? — MERCI À

ly a à la citadelle Ge Québec une
L'AVANCE

garnison en permanence; les militaires y
sont en serviss continuellement mais ce
n'est pas ua comp militaire.

D —Quells est 1'horoscope d'un roon
né en juillet} — QUI A HATE of Sa
VOIR st LAURENT
= hommes ads on ce mois vont

Flers, argueltieux of braves: fis ont ene
grande moblesce de semiimonts, 46 Ia
loyauié. nm coeur généreux. Te plaisent
beaucoup = femmes, tall

  

    

 

  

     chef; magicien: potlt lon; poi.
weet que l'or; prospère

8 de:orsusl démesurt peus Jour sires leur

  

   

(reste & aclal qu) 8 pari dav

D.—Jo sue blew désolée de l'abandon
de mon ami qui me fréquentelt depuis le
commencement de février. C'est un élé-

gant Garçon Qui était mon idéal bien

qu'il ois quelque tendance à boire ot qu'il
soit entété. II @ vingt-huit ans, Quatre
ans de plus que mol. Notre querelle à com-
menoé un soir de tempête alors qu'il est
venu sans mé préven Comme je m'en
montrais surprise, ‘avertit qu'à l'ave-
ntr # ne téléphonerait plus mala que je
m'apercevrais de aa venue. Je pense qu'il
a profité de tout cecl pour me prendre
en défaut. Je fus de mauvaise humeur
toute la soirée ant à poine & ses
qiostions et en fin dé compte jo me mis
A jousr aux certes seule jusqu'à ons
heures alors qu'il parik en battant la
porte. Je auls sensible et M aurait dû me
parter avec douceur. Comme ll ne reve-
nait pas, Le jeudi suivant j'alisi au de-
vant de jui et lui demundai sil m'en
voulait Il fut agréable mais m'avertht
de ne plus compter aur lui car on avait
baissé son salaire. D m'embreses avant
de partir, Depuis M n'est plus enu
et oD me répond toujours qu'il n’est pes
tà al je téléphone. Je l'aime et 1! seenblait
me considérer; fl m'avait méme fait de
jolis cadeaux sens toutefois parler de ma-
Tisge. Maintenant que je réfléchis je vou-
drals ke revoir car je l'aime: je lui fai-
sais des reproches lorsqu' ivait tard
et pourtant moi aussi quelqueloie je le
faisais aitendre J'ai quelquechose qui lui
appartient, doit-
solez-moi eb conset:!ez-moi car je souffre
deaucoup. —— UNE BIEN MALCHANCKUSE

   

  

 

réfermer votre idée! en vue d'un mar
benreex. Vous sves eu tort de bender
comme vous l'avez fait, Vous penses bien

! n'est pas agréable pour un jenne
homme qui se déplace pour visiter une
Jeune fille de se faire recevoir comme

vez fait. Il vous à ensuite sima-
at parlé msls vons avez continué de

mise à lei

 

    

  

faire œublier ot d'oublier
incident désagréable. La
tes relations

tens consiste précisément

 

   

  

 

  

  

 

   explicstions désagréables d:
les jeter par-dessus bordé et les oublier
st c'est possible et contisuer de vivre
comme 2i rien n'était. BI l'eccasien n'en
présents vous parieres à voire ami genti-
ment msis je ne vous consellle pas d'aller
au devant de lui dams Is ree. Garde:
l'objet que aves À tai: fl vous feur-
nits peu Be occasion de vous ex-
pligner.

D —Comment s joue ie bridge? — LEC-
TEUR
R—lLe bridge se jous svec

elaquante-deux cartes entre €
alliés deux à deux. La partie comprend
trois manches dent la réunion constitue
le rub: chaque manche compile 100 pointe
an bridge-conirat et les deux partenaires
qui ent fait deux manches dans (rois 2'ins.
erirent 808 points du cété des honneurs.
Les jeseurs lirent les earime peur saveir
comment lle serent groupée peur le pre-
mier rub et qui dennera les cartes. Ordi-
nalrement les deux joueurs qui Liremt les
Pins fortes cartes Jewent emcomble centre

   

   

   

  
 

 

attribués à chaque couleur et le contrat

   pouvez vous proeurer, choy nm
libraire, deu cartes ladiquant fs manière
de compter les pointe. Les pointe faits par
tes levées seulement vemptent peur ja
manche, les poimle des honneurs ne v'ad-
dittemmant qu'à le fin du rub sves ceux
des levées.

  

D —Quel Jour était le 27 septembre
1921 et que signifie ce jour de niaissan-
co? — MIMI-PINSON
Æ-—Ln mardi: enfenie blen douée.

LA BILE du FOIE
—LAXATIF NATUREL
Un foie paresseux et fatigué ne fournit
Le melti Ja quantité vulfaants de BILE
—de laxotif noturel. Vous devonee alors
Constipé, vous vous sentez triste, nencha-
lant ot same entrain. B faut sider foie
peressous—eans lo fercer— à remplie en-
tièroment sa fonction qui consiste à fournir
do la BILE. Lae Piules “Dismend Dinner”
sont douces et inoflansives—ot pourtant
sires of vies tonifient le Foie jusqu'à
es qu'il asours la circulation parfaite de la
BILE ot jusqu'à ce que les Intestine fonc-
tiennent d'eux-mêmes. Demandez of em-
ployes les Pilules “Dismend Dinner” ot
voyez oi vous aussi ne sereu pas plein
d ot ne retrouverez pas cotts marche

 

  

D-—-Durant sept mois je suis sortie
Aves un jeune homies ef LOLS NOUS A0û-
mes aimés puis § m'a laissée. Bes parents
ayant appris que mon frère avait eu une
conduite repréhensible aves une fie de
mauveise réputation lui ont demandé de
me quitter. HI à obél. Je l'aime toujours
mais j'ai demandé et obtenu mon entrée
dans un couvent. Quand J'ai dit adieu
à mon ami fl à pleuré 9 ms emandé de
ne l'oublier. J'ai vingt ans & quand
Jo Bocovols nous nous saluoms. Li me
semble que vos bonnes paroles me feront
sraud bien. — COEUR BRISS
RH est malheureux que strisineg

  

   
       

 

Jeunes filles parfaites ol
frères chonapens qu'il me semblerait
sruel que colles-là paient teujeurs peur
ceur-el, TI y à heureusement des gens À
Veaprit large qui le comprennent of sa-
vent discerner les responsabilités. Avant
d'entrer dans une com: té j'espère
que vows aves prie l'avis
de conscience car les clelires me

y nille enterrer nec dé-

  

  

   

de Dieu et de désir
vant tes
laquelle

te 4
sn

uoins momenianément, à voire projet.

 

 

—Mlic 1 ROSSIGNOL, Bdmunston, Nou.
veau-Brunswick, demande la chanson:
L'ile Capri
M. ALDERIC LEOOMPTE, 3464, rue

Saint-Charies, Montréal. demande la chan-
aon: J'écoute ma guitare
—M. DOMINIQUE GONTHIER. élub des

, Oo. de Porineuf, P. Q. de.
mande ia chanson: Quand on s'aime bien
tous les deux
—-Mile GILBERTE DIONNE, Notre-Dame

de Rimouski, P. @. demande Is chan
son: J'ai révé d’une fleur.
—M. OLAUDE DORE, 4632. rue DeBul.

Mon, Montréal, demande le chanson: Nid
d'amour.
—M QG PHILIPPE, Colebrook, N -M.,

demands la chanson des cinq jumelles
-Mle FRANCOISE PROULX. 5319, bou.

levard Levesque, Baint-Vineent-desPaul,
Co. de Laval, P. Q., demande la chanson:
Après tol.
—M. 8. D'AMBROISE, 1608,

herst, Montréal, demande le
Valse brune
—a00e THERBSE BAILEY, 5724-86 ave-

nue, Rosemont Montréal, demande Ju
chanson: Un amour comme le nôtre.
—M ROLAND PRIMEAU, 6611-20 avenue.

Rosemont. Montréal, demande ja chan-
son. le rive
-—Le caporal JAMES BANOKLS, CTI.

er Etranger, Am-El-Hadjore, Algerie,
Afrique du Nord; Le légionnaire René Vi-
qnand. RICM, GC Compagnie, 3e Ba-
talon, —Alx-en-Provence, Bouche du
Rhone, Prance: Le légionnaire PIERRE
KERVEM, RICM. C. M 2 Aix-en-Pro-
vence, France; demandent des corres-
pondants et des correspondantes.
—M. LEA GAONON. 6871-20 avenue.

Rosemont, Montréal. demande Ja chan-
son: Minon quané tu me souris.

le ALINE PATENAUDE £33. Tue
Henri-Julien, Montréal, demande la chan-
wn: Quand où s'aime bien tous les deux.
—De Baint-Plavien, Co. de Loibinière,

P. Q. Mie ANNETTE BIBEAU demande
ia chanson Venise provencale; Mlle AL-
BERTINE GRENIER demande la chanson:

Mensonge.
—Les légionnaires français LOUIS PE.

RINET et ALBERT ENSELME, 24e BOA.
PAREM Meknes, Maroc, Le Mgloanaire
J. VESTERA, Mie 5341, 5-2 Régiment
étranger. EM. 2 Mideit. Maroe; le M-
slonnaire MARCEL LAMBERT, ls R
Chasseur d'Afrique, 2e Escadrons PHR.
Rabat, Maroc; la capotai LEON BUC.
QUET, BAICM. 2 Compagnie. Camp
Garnier, Rabat, Marx. Le légionaaire
JEAN DANTON, BA. LCM 3eCamp Osr-
nier, Rabs'. Maroc: Le légionnaire fran-
tals JOSEPH AMOLIN, Mégiment d'infr-
merie coloniale du Maroc. lle C, Alx.en-
Provence. Bouche-du-Rhône, Prasnoe, Le
Kglonnaire PIERRE GUILLOUET, Régi-
ment d'inlenterte coloniale du Maroc. ler
Régiment de Prance, 109 Compagnie, 3e
Bataillon. Alx-en Provence, Buche-de-
Rhône, France: Le légionneire EDMOND
CHABAUTY, 22e régiment. !Iknioun par
Ousrsesate, Maroc occidental. Le léglon-
maire VINCENT TASTET. 32e Reoadre
sérienne du nord Marocain. Meknes, Ma-
toc: Le oaporsi francais HUBERT DIDIER,
«2e Bataillon des Chars de combat, Me
nés, Maroc; demandent des corresponda
Les et des correspondants

-- Mite GERMAINE TROTTIER. 113. rue
Notre-Dume, Cap-de-16-Madeleine Ounet,
P Q. demande la chanson: Le Riviera
—Mile LUCILE LAMARRE, 208, rus Mi-

reflle, SBeint-Lembert, P. Q. demande ia
hanson: Quand on s'aime bien tous les
jeux *
—M. OERARD-L CAYRR, Osater 137,

Windsor, P. Q. demande je chanson:
C'était un musicien
M¥e JEANNETTE LAPOINTE, Sain! Vin-

cout de Paul. Oo de Laval, P. Q. deman-
de Ja chanson: C'est vous qui passer
—De 2364. rue Soringland, Ville-Emard,

Montréal, Mlle MARCELE TREPANIE! .
demande le chanson: Un amour comme
Yonous. “ JEANCHARLES TREPANIER

ande Is chanson; -toy, Jo voudrofs un be

~De 8A-188 avenue, Lachine, PMile LUCULE SAINT-MARTIN demande be
chanson: Le Danube bleu: Mile P. SAINT.
MARTIN demands Ja chanson: Nid d'e-

--Mile BLISK BOUDREAU, $418, ru -
versité, Montréa!, demande les ehanaons’
Dolorose ot Le tangn des roses
M. DOLLARD POISSANT, Raint-Rémi,

Co. de Napierville, P. Q., demande la ohan-
onlen donné mon coeur.

À PAINMENT. 8976, rue Jeanne-
Mance, Montréal, demsnds ln han:
Le rosaire.

P Q. Mle LIMA

 

rue Am-
chanson’

 

  

 

  

-De Rimouski,
PROULE demande Ja chanson: Jaf chan-
4 mon maar à Jeauneti, Mike MADE-LINE BUISAON tenants le ehan-on
pige d'amour Mile COBOILE DERG).
BLERS demande la chanson: "captain son: Avant d'être

--M. JEAN-PHILIPPE LANDRY, Rimous-  légère Indice d'une bonne santé. 34 plaies
VE ie ches ous los Marches “coté €

ri-ouert, P. Q, de :
Quand on sat eu pr Deastevi
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LA NEVRITE LUI FAISAIT
ENDURER L'AGONIE
Les douleurs l’empéê-
chaient de marcher

Cette femme souffrait tellement
de la névrite, que pendant des
jours entiers elle ne pouvait mar-
cher. Elle finit par cesser de se
déplacer. Un jour, elle commença
à prendre des Sels Kruschen et en
peu de temps elle se sentit une
tout autre femme. 8 vous souf-
frex vous-même de ia névrite, lises
aa lettre:
“Je souffrais Lerribiement de la

névrite. Pendant des jours et des
jours, Je ne pouvais marcher saus
endurer les plus vives douleurs. Un
Jour, je commençai à prendre des
Sels Kruschen et, grâce à eux je
me porte beaucoup mieux. J'en
prends une dose chaque matin. Je
me sens maintenant une tout au-
tre femme”-—(Mme’ C. B.
Les douleurs de la névrite et de

ln sciatique sont des symptômes
d'un trouble plus profond — sou-
vent le même trouble qui cause le
rhumatisme, la goutte et le lumba-
go. Ces douleurs indiquent que le
sang est impur. Kruschen est une
combinaison de plusieurs sels na-
turels qui favorisent la propreté in-
terne et aident à garder le sanx
pur, Un sang nouveau et revivifié
circule ensuite dans tout votre être
et vous êtes moins expnsé aux at-
teintes de la névrite, de la aciati-
que et autres troubles du méme
genre.

 

 

 

~ Mill's ANNIE BTOGAITIS. Cap-de-le-
Madeleine quest, P. Q, détrande les chan-
2004: Le disque brisé ot Un amour comme
te nôtre.
-—Mide JULIETTE SAINT-LAURENT,

Mout-Joit nard, P. Q, demande Ja récita-
lon: le marge en sute.

-Mle FRANCOISE DOUDREAULT,
Besupré. P. Q. demande je chanson Le
sourire de Paris
— Mile SIMONE BERTHIAUME. Colonte

#. Berry, Amos, Abitibi, demande is chen-
son" Adieu mes rêve

- Go EVRARTE. Pont-
Rouge, Où de Partneuf, P. Q. demande
let chansoms. Ad.eu Hews! of Plaisir des
bet

- LUCIEN DUGAS. 296, œuast. tue
Jean Talon. Montréal, demande le chan-
son: On n'aime qu'une fois

--M. HEMRI THERRIEN, 1807. rue hers
tile, Montréel. demande les chsnsons:
Ninon quand tu me souris et Quarez-vous
fat de mon emour.

- De Stunte-Theréese de Blainville, P Q,
Mie JEANNE D'ARC JUTRAU demande la
chanson: Adieu Mawel, M ROMEO PA-
QUIN demande la chansn° Papa o's [ee
rouiu

--Mile SIMONE OUMLLETTE, Caster 138,
Ferme-Neure, Co. de labels, P. Q. de-
mande les chansons. Le rêve passe e Lie
dé Capel.

- De 30388 rue Curotte, Sault-au-Récale
‘et, Moniresl, Mie LOUISE LEGAULT,
demande Is chanvn’ Pourquoi pleurer-
sous: Mile MIRKEILLE IBGAULT demande
a chanson’ Mon amour a passé comms
un rêve

—-Mile BSTRLLE BIRON, 371. ree Sainte
Maurice, Onp-de-la-Madeieine, P Q. de-
mande le premier numéro du [eulileion
“Le médecm de campagne”-

--Mlle [HENE ROUSSEAU St, rue Ce-
ron. Québec, demands les chansons Jés
coute le mittare of la musique tourne

M OMI.PHEGE TRCDELLÆ, 345. me
Hermine, Québec. demande lew chansons:
Mamin et le réve passe

Mile MARIETTE JOBIN, 28, rue Batnte
Pierre. Balnte-Anne-de-Bellevue, P. Q.
Armands ine chansons Paps ne pas vous
Woe J'écoute ‘- gukare

--1# lémousaire FRANCOIS BANS, aviae
flon militaire, Meknée Maroc, Le be
Slonnaire ROBERT LEDESMA. @¢ RAD,

tare, Hilde, te, Le ld
HENRI GESTAIN. oe COrn
Maroc: le jégionnaire ROBERT LOGIN,
BAILCM., J Compagnie iCialfont) Rae
bal Maroc. Le légionnaire J MAZZACCHI,
Mie 36571, ler R Etranger, Ce HR,
Bidi-Ret-Ahbee  Alpirie, Le Mégionnaie
NAON BOUKRIP, 63e RAD. Je Batterie,
Blifa, Alger: Le capormi RENE-O PA-
AIN, Mie 6767, 1-3 Mrancer. 2e Compe-
guile Kenrel-Bouk, sud Maircamn: le Meo
glonnalre J. BARCI-XOURKI, Mie 4774,
1-1 Régiment élranger. ire Compaguie,
Koar-ol-806R, Maroc: Le liglonnaire JEAN.
M GAILLY, CIC. Bidt-Det-Abhéa, Ailgé-
tie, demandent des correspondantes et dus
correspondants.
. TeA MORIN, 1000, rus Payot.
e Mon , demande Ja sha: :
près de mot. moon. Viens

Mie SIMONE TRAVERAY, 306, rue
Morin, Québec, demande le chanson: Ve-
aue provsnche

Mile AGATHE NADON, Vaudrsull (aia-
tion) P. Q. demands las chansons: Adieu
Hawal of Leo shaland qui passe

- Mlle B. LAMONTAGNE, 38, ree
Mralhmore, Verdun, Moniréal. demande
les chansons: J'ai râvé dune MNeur ob
Après sel je n'aurs! plus amour.

De 2207 est, rue Notre-Dame, Mont.
réal, Mlle MARIA BEAUCHAMP demande
se chanson: Le chaland qui passe: M.
QUY BRAUOHAMF demande la shauso:
le rêve pases

De 64. mie Cireen, Berlin, M M Mle
G PHILABNR demaldr le chanson A
vingt ans, M. K PHILIPPE demande je
chanson: Ne cherchana pes pourquai

Mills THERESE SPINO, 7423, rue Saini.
Gérard, Montréal, demande les chansons
Un amour comme Le nôtre et Ninon quand

  

  us me souris,

FRANCOIS.
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Une curieuse embarcation
—e

Rien de plus intéressant que l'his-
toire de la construction des bateaux

travers les âges. Elle nous mon-
l'ingéniosité de l'homme; elle

pous fait voir qu'au moyen des pro-
les plus primitifs, M arriva
même à ses fins.

étu de paille ou une branche d'ar-
bre qui lui tiennent ileu de naccile.

Les anciens de Vikings, ces har-
dis navigateurs du Nord, bravérent
les fureurs océaniques dans des em-
barcations faites d'une charpente de
bols sur laquelle étaient fixées des
peaux de bêtes.

Dans l'Amérique du Bud les in-
digénes font, avec certaines fibres
végétaies, des bateaux-paniers très
légers. En Asie Mineure, sur le
Tigre, vous pouvez voir, & l'heure
actuelle encore, circuler des embar-
cations de cuir, toutes rondes.

D faut une grande habitude pour
parvenir & les diriger: entre les
mains d'un débutant, elles tournent

De même, les hommes assemblè-
rent d'abord des troncs d'arbres
pour les transformer en radeaux.
Ces mêmes troncs d'arbres. aciroite- |
ment creusés, fournirent aux nègres continuellement sur elles-mêmes.
des canots plus ou moins mablcs, Mals jes batellers du Tigre évitent
qu'ile dirigèrent avec des pagaies. adroitement cet écueil.

LE CARNET DE
JEANSAITOUT

—Savez-vous qu'en Chine, l'al-
phabet est composé de 40.000 &i-
gnes différents, dont 25.000 dits
capitaux ou indispensables? Ce qui
explique cette abondance, c'est que
chaque signe de l'alphabet chinois
représente une idée complète. Par
contre, si le langage écrit est le
plus riche, le langage parlé est un
des plu, pauvres: 800 mots capi-
taux servent à former tous les au-
tres.

t-= Baviez-vous que les Indiens
au temps de Buffalo Bill avaient le
temps de tirer quinze flèches pen-
dant que J'Européen rechargeait son
arme ?
—Savez-vous que les Anglais

sont de grands mangeurs d'oeufs ?
Mis en consomment annuellement
151 par tête. Cependant ce record
est battu par les Américains qui en
consomment chacun en moyenne
270 par an.

«+
Savez-vous qu'en Chine, l'alpha-

bet est plusieurs langues ? Les
principales sont: I'amharic

ou amarigns, c'est la langue dont
se servent les autorités dans
leurs rapports avec ls population:
le gheez est la langue sacrée, d’un
usage exclusivement religieux; 11 y

APPRENEZ A DESSINER
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Essayez de reproduire, dans ie quadrillé du bas, Ia sauterelle dessinée
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un million; le sidama, per 600.000;
le bantou. par un million; l'afar,
par 200.000.

a encore le zigrigna, parlé par 70-
200 habitants: l'oromo, par trois
millions ey demi. le sernalo, par

 

 

C'EST LEPRINTEMPS !
 

   

 

oo

—Bi tu tiens à le savoir, ma femme m'a mis à la porte hler soir

et elle à gardé mon chapeau. parce que je ne lui en ai pas ache:é un!

  

PRELIMINAIRLS

Voict une singulière escroquerie, à moins que ce ne soit un trait de

fhumour ango-saxon.
L'homme à la casquette officielle. — Monsieur, avez-vous acquitté

Fimpôt sur les chiens pour 1996 ?
Le bourgeois inquiet. — Mais je n'ai pas de chien.

— Bien. Etes-vous en régle avec les P. T. T. pour votre abonnement

ue?
té vous devez vous tromper ! Je ne suis pas abonné au téléphnne.

— Parfait. Avez-vous déclaré vos armes à feu, conformément à la loi?

— Encore moins, je n'en ai aœune. .

“L'homme à la canquette officiele” sort alors un revoiver de sa poche:

— Alors, ça va! Passe-moi les clefs de ton coffre-fort.

 

 

 

—
(Le vieux clochard, laveur de car-

reaux, achève dans l'intérieur du
bureau sa besogne).
Le patron (d’un air dégoûté. mon-

trant un mégot sur son bureau). —
C'est à vous çà?
Le vieux laveur de carreaux (très

homme du monde). — A vous, mon-
sieur, je vous en prie. Vous l'avez
vu Je premier.
A
Peut-on voir la cicatrice ?
—

La jolie patiente. — Est-ce qu'on
verra la cicatrice après l'opération
de mon appendicite, docteur?
Le docteur. — Cela ne dépendra

que de vous. chère mademoiselle.

 

PROCES VERBAL

  

  

  

           

     

  

 

|
L'ivrogne: Moi qui me faisais du

mauvais sang parce que tu étais seu-
le à la maison, et voilà que tu te
trouves avec tes deux soeurs pour
te désennuyer!
een

Références

Le directeur de la prison. — Oelle-
là es: raide. Vous me demandes un
ceriificat élogieux pour entrer en
service après votre libération ?
Le prisonnier. Dame, nous

 

 

 

  
L'homme fort se sert du reverbére de la rue pour lire son journal

 

LA MODE AUX CHAMPS

 

La mode. même la mode masculine, finit par gagner nos campagnes,
bien qu'avec un certain retard. Mais ses jeunes adeptes se heurtent à
certaines résistances, si nous en croyons cette saynète vécue, que nous
transmet un lecieur.

Le fils d'un fermier. à N.... demande à aa femane une vielle défro-
que d'homme pour habüler l'épouvantail, dans le verger.

—Notre garçon, qui est coquet, fait la femme, m'a dit que je pouvais
jeter son vieux costume de golf. à carreaux.

—Femme, bougonne le fermier, qui n'est pas partisan des modes bri-
tanniques, je veux bien faire peur aux moineaux, je ne veux pas les faire
rtre.

 

SCENE D'AMOUR

   avons demeuré cinq ans ensemble
et vous pouves attester que vous ne
m'aves jamais vu ni m'enivrer, ni
découcher, ni partir me promener
sans   

La femme du chasseur qui à tiré sur un lapin jeste au moment

ob la cheminée tombait :
Oh! Jean, regarde ce que tu as fait.

‘ L'amoureux. — Chaque fois que je vous embrasse je me sens plus

ort.
La jeune fille. — Os n'est pas nécessaire de M'écrasce pour cola!  
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OHOH / Y MORD PAS, oN
AU MOINS, VOTCHIEN ?

J'VIENS D'M'ACHETER UN
BEAU CHIEN - J'LAPPÈLLE
AJTRONOME PARCE QU'iL EST
PAs BATTU POUR FAIRE LES _
“PLATS NETS   
  

   

   
      

 
 

   

A FORCE DE VOIR DES M5
AFFICHES , J'COMMENCE his)

PEUR /
  
   

 

27? C'EST POUREM >
CHIEN-LA, TousLES 3" NS
ECRITEAUXje $

VES:
   

 

  

RCHER DESSUS, SION ÉTAIT

BEN OUI: VOIS-TU, C'PAUV'BÊTE,
re SI PETIT, ON POURRAIT

< PAS PRÉVENU //
x

 

    
 

  
 

   JE VOUS ENGAGE POUR,g a lai C'EST PAS T ’ ;
| DER DANS LE MAGASIN RS ANA NOUS FRET F
a @ ASIE)

NA AUSSI LES COMMISSIONS. onFo] EoIvouL Sint)/ FF /_

 

      
 

   

    
 

 

 FT EN SOMME,VOUS S'REZ
à MOITIÉ EN DEDANS, ET

79 MOITIÉ ENDEHORS!

|. ÇA S'RA PAS BEN CONFORTABLE, [] ET 0°CROS QU'Y VAODRAYT Mieux ="ET PIS COMMENT QU'ON ERA POUR |: ALLER M'CHERCHER UN AUTRE JOB! I.TAFERMER (A PORTE ? r= fm fret

 

 —      
   “23    
 

   
    



 

4

 

Montréal, 10 mai 1936 = - == { LE PETIT JOURNAL J—————37
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COMMENT ON DEVIENT BOXEUR

Peine d’amour et insulte firent un boxeur de Joe Louis
Un détail intéressant que ne nous avaient pas encore révélé

les biographes du célèbre boxeur. — Alors qu’il pleu-
rait dans la rue, à la suite d’une déception d'amour,
Joe Louis fut traité de “sale nègre"*, — Louis répondit
en étendant raide celui qui l'avait interpellé—Aperçu
par un autre nègre, Louis éceute les conseils et se
lance
succès

dans la boxe où il remporte de magnifiques

—

Vous aves, sans deute, lu
tiples histoires sur in vie
Louis. le Bombardier Brun.
Petit Journal” a même publié,
dernier, une biographie exchusive
du célèbre boxeur.
Aucun biographe. jusqu'ici, ce-

pendant, n'a raconté, en détails,
comment Jee Louis em était venu
à découvrir sa vocation de boxeur.
C'est ce que “Le Petit Journal” va

!
E
C

Joe Louis aimait et il était aimé.
C'était un jeune homme très dis-
tingué, malgré qu’il eut le teint
très bronzé et le cheveu crépæ II
était né le 2 août 1914, le Jour de
In déclaration de guerre, et il avait
fait des études sérieuses.

FEMME BLANCHE

La femme qu'ü aimait et dont il
était aimé était In fille dom ban.

quier. Rien ne pouvait s'opposer
à leur uniem, sanf un détail qui,
en Amérique, à une importance
capitale : Jee Louis était d’origine
nègre et in jeune Lucy (tel était
le nom de La jeune fille), était
blanche.

 

Joe Louis et a jeune fille qu'il
épousait Il y n quelques mois.

Mariage impossible, Drame. Sai-
side de Luey.
LARMES QUI PFROVOQUENT

UN KNOCK-OUT
Joe em cençut un chagrin pre-

fond. Sa douleur était si grande
qu'un jour. n'y tenant pls, fl se
mét à pleurer dans la ree. Un pes-
samt, que ces larmes indispesaient,

adressa une injure à Joe en ke
traitant de sale nègre. Blessé jus-
qu’au fond de l'âme par cette in-
suite à son chagrim et A sa race
Joe Louis ne fit qu’un bond et as-
séna à seu interieeuteur un di-
rect qui l’étendit kuock-out. Ce
fut dans la rue le premier match
de boxe de Joe Louis.

TEMOIN INTERESSE
Précisément sur le trotteir d'en

face cireulait un ancien champion,
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Joe Louis, le célèbre boxeur, en
civil, comme il était lorsqu'il eit
sen chagrin d'amour qui décide

de sa carrière.

nègre également, que la fraternité
du sang et l'admiration pour le
beau coup de poing rapprochérent
immédiatement du jeune homme,
I lui apprit la boxe et le lança.
Aujourd'hui. Joe Louis est un
grand champion.

Ceci se passait aux Etats-Unis,
car c'est aux Etats-Unis seulement
que se passent des choses pareil-
les.

CHAGRIN D'AMOUR NE FAIT
PAS MOURIR

Mais de cette histoire, on peut
conclure que chagrin d'amour ne
fait pas mourir, comme dit le pro-
verbe. Jee Louis à oublié puisque,
Fam dernier, il épousait une fille
de ms race et il semble bien heu-
reese.

 

Quarante nations

représentées à la
boxe aux J, 0.

BERLIN, 9, (Spécial au “Petit
Journals — Le tournot de boxe.
sux Jeux Olympiques de Berlin,
verra la plus grande participation
que l'on n'a jamals vue jusqu'ici En
1908, à Londres, cinq nations seu-
lement étaient representées. En
1920. à Anvers, fl y en avait 10:
en 1934 A Paris. 28; en 1928 à
Amsterdam, 30, et & Los Angeles.
en 1932, 17 nations.
Le délai d'engagement n'’expire

que le ler août, mais 40 natibns ont
déjà promis leur participation &
Berlin.
Les 15 nations suvantes seront

roprésentées dans les huit catégo-
Tiers: l'Argentine. l'Allemagne. Ja
Pelgique. le Bré-1l, le Nanrmark, la
Grande-Bretagne, la Finlande, la
France, l'Irlande, l'Italle, le Cana-
€a. l'Autriche, la Pologne. la Tché-
eoslovaquie et les Etats-Unis,

L'Esthonie, la Hollande, la Nor-
vège, la Roumanie, la Suède, l'Es-
pagne, le Bud-Afrique et ia Hon-
trie seront représenvés dans six
catégories: le Chili, le Japon et le
Luxembourg dans cinq: l'Australie,
l'Egypte, la Lithuanie la Lettonie,
le Mexique, la Nouvelle-Zélande, les
Philippines, la Suisse et l'Uruguay
dans quatre: la Chine et la Grèce
dans trois: la Yougoslavie et l'Etat
de Rhodésie dans deux catégories.
Le 40e pays participant pour la
première fois aux Jeux sera le
royaume de Slam, mais son nombre

connu.
—————A

BOXE
Gordon Rowan, begeur sourd et must,

pesant 138 livres, à donné avec Adélard
Pigeon, une belle exhibition de boxe de
six rondes, au Seult. L'arbitre était le
vétéran bien connu Petit Phonse Card.
on portait ime couleurs de In Brass.
Fron'enac es Rowan, celles des Boss is

t Murty
Rowan, Jérôme et Gauthier s'entraine.

root cus Pigeon et le boxeur Phu La-
touf aidera ce de’nter. Adélard Pigron,
Jam Delorimier, Beuit, DUpost 8713, josolr.

 

      de participants n'est pas encore I  

 
JOE LOUIS

Le Jot Lewis d'aujeurd’hul. sur la vele du champlennat mendial. Nous
racesitens, dans cette page. comment un chagrin d'ameur of ame in-

suite provoquérent is vocation de Lewis comme beaxewmr.
  

Le champion de
boxe Angelmann

retrouve son père

des siens pendant <ingt ans,
———

PARIS, 9 (Spécial au “Petit
Journal”) — Le champion du
monde Valentin Angelmann. qui e:-
fectue en ce momen. son service
milltaire au 19e train des équipages
aux Invalides, se croyait orphelin
de guerre. Or, il vient de retrouver

son père.
Le jeune champion naquit il y a

vingt-quatre ans, à Colmar. Il
avait deux ans lorsque son père —
Allemand de naissance — s'enga-
Reait dans l'armée française. An-
gelmann ne devait plus revoir son
père lorsqu'une lettre postée à
Prestes-en-Voëuvre nrès de Ver-
dun, parvenait l'sutre jour à la
Fédération française de boxe qui
l'adressa À Jeff-Dickson, lequel ia
remit À Coissac, manager du cham-
plon.
Un jardinier Valentin Angel-

mann, était venu, fi y a quelques
mois, chercher du travail À Pres-
nes-en-Voëuvre. Un beau jour,
feuilletant un journal local, 1 ap.
prit qu'un jeune Alsacien, Valen-
tin Angelmann, étail devenu un
boxeur célèbre,
Le pauvre homme qui. depuis

1914, n'avait pas de nouvelles des
siens, avait retrouvé son fils,

 

CLINIQUE PRIVEE du

Dr A-A. LEFEBVRE
M. D. A. M.

ancien moniteur à la elinique ur- :agique
de l'hôpital Necker à Parie

MEDRCIN DE LA COMMISAION
ATHIETIQUE DE MONTREAL

SPECTALITES:

CHAMPLAIN vs
CAP MADELEINE
—_——

En niême temps que Batiscan visiters La
Pérade, Champlain risitera le Cap-de-ie- |
Madetetne.
Las amateurs du Cap-de-la-Madeleine ne

demandent ce que feru leur Aquipe contrs
le Champia.n qui. dimanche dernier, écra-
seit ie elud du per 16 à 0
I eut à remargier que je club Cham-

plain & fak cette année l'acquisttion de
Paul Hubert, lanceur-étoie du Laviolette,
l'am dernier.
Mas par contre le Oap-Madeleine de

cette année est. de beaucoup supérieur, à
l'équipe de l'an passé
Ble a pour 1eceveur Wufrid Quis un

ex-Lavio!ette avec Albert Perreaull, Dons:
Dergis, Lefty White, Longval, C. Richard
Rochefort le gérant comme lanceurs. Le
premier but ess sans contredit le metilour
de tous le régi car Titur Qervats an
premier but c'est comme Cude dans les
Buts du Oanadien. Rien ne passe  Au 2ème but, Roland Rechefort. à l'az-
r@t-court, Arthur Rechetort et eu Jème but
Prançois Thiffauit, t
Les champs sont Paul Loranger, Alsert

Rochefort et Paul Thibault, i
Il oat à expéier que, cette année. sr;

une telle équipe, le coupe ne nous échap- |
pers pas. '
Amatours qui Lisez ces lignes soyes fiers

de Téquipe qui vous repeéesnts st venss
em foule cet après-midi l'encouraget. |

TE
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Maz Bo vient de déclarer qu'il
s'entrainera, le solr, lorsqu'il se re-
mettra de nouveau à l'entrainement
pour tenter un retour à l'arène. 1!
dit que les lumières et l'ombre cau-|
sent beaucoup d'ennuis à un boreur
le soir de son combat lorsqu'il s'est
entratné durant le jour.

SPECIALISTE
reconnu depuls des années |

 

pour les

Reins
et la .

Vessie
  Voies urinaires. prestate, mala-

die vénétiennes, de la peau.
sexuelles, impuissance, syphilis:

Hommes et femmes
Traltement discret, rapide et sûr
4129 St-Hubert, TH. FA. 1621

Maux de dos, uiiga thon de se lever laAult, vrination brûlante davratent être
alle ne de: Lennent gra

1 peut sur des con.  

  

ue Conautes Immé-Malement Je spéci ræonnu, depuisUm Quart de aldole, pour ses succésdans ie traitement de ces maladies:Inclituté de Prophyinaie, 2440 rue Nel-  ehieen, Moniréel, Plaiena 4148,

 

Roth deviendra-til chan.
pion de PLB.U.?

PARIS,“ (Spécial au “Petit Jour-
nal”). — Demandes à quelqu'un s'in.

Invariablement, la personne inter.
rogée répondra :

“C'est John Henry Lewis, le nag:
américain. récent vainqueur de Ja: k
MacAvoy.”
Mais l'International Boxing Uni mn

en a décidé autrement. Après avoir
organisé la pantalonnade de Br.
xelles, où l'on vit cette chére viel»
chase de Godfrey devenir détente :r
du sceptre mondial des poids tours,
l'International Boxing Union, raju-
tant d'une main branlante ses bé: -
clea sur son nez, déclors
“Nous ouvrons une compétition

vue de trouver un champion du
monde des potds mi-lourds. na”
Gustave Roth. qui est un poi:,

moyen, & son gérant Prémont. Q'.!
est un malin, se sont dit :
“Nous ne pouvons plus étre cham.

plon des poids moyens. tentons no-
tre chance dans la catégorie du des-
aus.”

Voilà pourquoi Roth s'est inact:
dans ceite compétition. Dépéhw:
vous. messieurs, qui désirez un tt:"
mondial

 

Garde Ind. St - Edouard
—_—

Une grande partie de cartes. aura lisa
Jeudl le 1¢ mat coursot A 830 hes pre
cou. aux quartier généreux de le (ere
auld rue Pt-Audré. Un pes au nord +
ia rue Beawbien. Le public. Qui aseinte:a
«à eutte partie de Cartes, est amuiré Ce
pexser ane agréable seirde, oar outre -s
nombreuz prix de pedwsnce, M Alph De
lorges, membre de la Garde sera avec » 1
Msurdton Bianc. Dele le plaisir ne ma- -
ques Encore une fois, Jes organie-
leurs, à appel à ceux qui sursient des
cadeaux à donner de les fa:re parventr o
plus (8 possible chez M. U. Lafrance #4
Aa, 18. Plaieas 0028. Aux amateurs 34
cartes d'y penser vb qu'on n'oublie pas.
que je prix d'eotré est trés minime M
Nap M-nette S11 De St-Vaiise, CRes-
cent 5631
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“Je vaincrai Washburn ou on me
transportera sur une civière !”

déclare le courageux Robert

 

Washborn, à l'Aréna, demain.

Jack Washburn, un géant de €

pieds el 3 pouces, pesant 229 li-

vres, reconnu pour sa beutalité

qui a annoncé qu’il tenterait de

démoltr le jeune Yvon Robert, de-
main soir, à l'Aréna.

Plusieurs étoiles
au programme de

l'Aréna, demain

Ernie Dusek vs Henry

Piers. — Maganoff et

Webb. — Le policier
Roes contre Katan. —

Everett Marshall oppo-
sé à Legrand.

Outre la grande finale qui aura

leu entre Yvon Robert et Jack

Washburn, demain soir à l'Artna.

finale dont nous parlons en détails

dans une autre colonne, il y aura

quatre autres rencontres au pro-

gramme dont deux Jemi-finsles.
see

Dans un numéro de 30 minutes,

tes amateurs locaux auront l'occa-

sion de voir un des brillants lui-

leurs dans la famille des frères

Dusek. Ernie viendra. ici. en effet,

précédé de son exceilente réputa-

tien. Bon advertaire sera Henry

Piers qui n'est, certes pas, lo pre-

mier venu. Cette rencentre devrait

fournir beaucoup d'action.
» 8 8

Dans la seconde demi-finale, on

reverra Ivan Maganoff, ie brutal

Tusse Qui à EU raism de Carlos

Stringari, la semane dernière.

L'adversaire de Maganoëf sera un

nouveau venu ici, dont on dit beau-

coup de bien Charlie Webb, de

Pittsburgh
as

John Katan, qui a pratiquement

assaminé sem oppessnt Arthur Le-

grand, pour se faire, ensuile. met-

tre à sa place par Jean Pusle, aura

comme adversaire un policier de

Boston. Jack Ross. Celul-cl a dé-

elaré quil n'awralt pas besoin de

l'aide de personne pour mettre Ka-

tan à ia raison.
«or

Quant à Legrand, 1} aura la

ehance de démontrer sa valeur

doraqu'ii fera face au fameux Eve-

rete Marshall, en préliminaire de 20

minutes. Marshall arrive lei. prée

cédé d'une grande rénutalion. Au

eours de sa Carrière, 11 à eu & faire

face à des champions. ek & des

hommes de première valeur. 8i Le-
dd réussissait à remporter les

eurs de cette rencontre, il au-

tait une grande chance d'être hau-

tement jéré et 1: pourrait ob-

tenir une -finaïe ainon une
finale.

ss

Bref, le programme de l'Aréna.

Jundi soir, est vraiment fameux et

en s'attend à voir une des assis-

tances los plus considérables de la
mison À cette soirée qui comalitue
un véritable gala,

 

“Pour sur qu’on transpor-
tera Robert sur une ci-
vière”, répond le brutal
Washburn.

Im intérêmense intéret
——

“Je vais le vaincre en Jui collant

les épaules où bien on me trans-

portera hors de l'arène, sur une

civière”. Telle est Is déclaration

catégorique que vient de faire Yvon

Robert, le jeune lutuur canadien-

français, dans une entrevue au Té-

dacteur aportif du “Petit Journal”.

On sait que cette affirmation cou-

rageuse de Robert se rapporte à la

rencontre de demain soir à l'Aréna.

alors que l'adversaire ne sera nul

autre que le bouillant et brutal

Jack Washburn, de Los Angeles.

WASHBURN EST SEC

Interrogé à son tour. Washburn,

en apprenant les paroles de Ro-

bert, & simplement dit séchement

“Pour sûr qu'on transporters hors

de l'arène. sur une civière, votre fa-

meux Robert; c'est moi qui lui fe-

rai son affaire. Je réussirai ause

bien contre lui que contre les au-

tres”.

IMMENSE IN l'ERET

Aucune rencontre de lutte, Suse

qu'ici, a provoqué autant de com-

mentaires, chez tous ies amateurs

par la ville et même par Ia pro-

vince. Certains ont même exprimé

l'avis que Quinn, le gérant de Ro-

bert, et Robert lui - même avaient

commis une grosse erreur en Ac-

ceptant de rencontrer un opposant

de la trempe de Was.burn. On va

jusqu'à dire que Robert risque de

recevoir des coups qui mettront

peut-être fin à sa carrière de lut-

teur qui s'annonce si brillante, ac-

tuellement surtout. alors qu'il est

aur la vole de la conquête des hon-

, peurs suprémes de la lutte.

WASHBURN N'EST PAS LE PRE-

MIER VENU

Jack Washburn n'est pas le pre-

mier venu. Non seulement 11 pos-

|sède une foule de tactiques bruta-

les qui lui font avoir raison de ses

adversaires, mais c'est aussi un 30-

lide gaillard. Il pèse 229 livres et

1] n'est pas gras. C'est dire qu'il

est bâti en athlète. En outre a

taille lui aide puisqu'il mesure 6

pieds et 3 pouces.

WASHBURN VAINQUEUR 4 FOIS

Ici méme, A Montreal. ‘Washburn

a disposé de quatre adversaires ex-

cellents, en autant d'apparitions

au programme à l'Arena. et il faut

|asouter qu'il n'a pas pris de temps

pour réussir. 11 y a deux semaines.

11 séparait presque la téte du corps

de Speliman. La semaine dernière.

il se d t du brillant

George Hagen, en moins de 13 mi- |

nutes. |

POINTURE 12 DE CHAUSSURES |

Ses pieds, de pointure 12, et ses

poings, de véritables jambons, lui

ont aidé dans ses rencontres. Ro-

bert n'aura donc qu'à se bien tenir

s'il veut, non seulement éviter les

tactiques violentes de Washburn

mais aussi s'il veut réussir à lui

colier jes épaules au matelas.

$1500 POUR ROBERT

“Je vais simplement dévorer

cette idole canadienne = française”

a déclaré Washburn en signant le

contrat qui démontrait que Robert

devait recevoir la jolie somme de

91500 pour le rencontrer.”

reçoit un gros montant. c'est vrai.

a dit Washbure, mais (1 en auru

besoin pour ses frais d'hôpital et

pour vivre quelques mois, dans la

suite, puisqu'il ne pourra revenir

dans l'arène. Lorsque cet argent

aura été. dépensé. Robert devra

songer à un autre métier”.

GRANDE CONDITION
PHYSIQUE

Les deux hommes en présence

dans la finale sont en grande con-

dition physique. Les amateurs se

demandent quelle série ininterrom-

pue de victoires de chacun des

deux hommes sera arrêtée, demain

soir, à j'Aréna, On verra bien si.

comme l'a dit “Le Petit Journal”

Robert est le Jos Louis de la lutte.

On prendra conralssance du
dans une sutre colonne

 

 

  
Yvon Robert, jeune tutieur cana-

dien - français, qui a démontré

beaucoup de courage et qui prend

un véritable risque en acceptant

de rencontrer Je beutal Jack
 

Si Tommy Zoughran retourne en
Angleterre, ce sera grobablesnent

pour y rester. Des sportsmen de
Londres ont promis à Loughran
qu'on le mettrait en charge d'un

gymnase londonien, s’il voulait res-
ter en Europe.

Apropos

de

SixJours

La victoire de Kilian et Vopel
dans ls dernière course de Bix
Jours de Montréal n'a pas satis-
fait la plupart des spectateurs qui
auraient voulu voir .riompher no-
tre équipe canadienne Lepese-
Audy, qui malgré son superbe tra-
vail n'a réussi qu'à se Classer
deuxième.

Ceci nécessite une explication,
non pour excuser la défaite de nos
favoris mais simpiement pour leur
rendre justice.

‘Tous ceux qui sont versés dans la
question savent qu'en Europe les
équipes dans les courses dites à l'a-
méricaine genre Six Jours et au-
tres sont toujours les mêmes. Pour-
quoi? Parce que les cyclistes qui
courent continuellement ensemble
finissent par connaître tous leurs
défauts et toutes leurs qualités et
naturellement ils profitent de leurs
sonnalsances qu’ils mettent à pro-

Il est donc incontestable que des
équipes formées à la dernière mi-

nute ne peuvent, aussi bons que

soient les cyclistes, rivaliser avec

une équipe formée de longue ha-
leine et si l'on veut etablir un ba-

réme de pourcentage sur l'avantage
que cette dernière équipe

sur celles formées à la hâte, on peut
dire qu'il y a au moins trente-cing
pour cent, ce qui est plus d'un tiers
de chance de gagner.

Les habitués qui ont suivi la der-
nière course au Forum ont pu

constater que l'équipe Kilian-Vopel
s'est contentée de se maintenir pas

trop loin des équipes de tête pen-
dant toute la semaine et qu'elle a
réeilement fourni d'efforts sérieux
qu'à partir de vendredi.

II n’en esç pas de méme des équi-

pes de Lepage-Audy, Gadou-Cross-
ley et Borris-Walthour qui, eles,
ont travaillé dur toute la semaine.
mais qui se trouvaient handicapées 

 

 

UNE EXPLICATION DE LA VICTOIRE
DES CYCLISTES KILIAN ET VOPEL

Par un expert en cyclisme.
—

par leur manque de coopération

involontaire.

La course saurait été évidemment
plus équilibrée, si l'équipe aïle-
mande n'eut pas été présente, né
anmoins je prétend que si on foe
mait des équipes telles que: Lepés
ge-Audy, Borris-Gadou, et que 10
promoteur ne les Séparât jamais
il est certain qu'au bout de quele
ques courses ces équines pourraient
faire une lutte très serrée à n’im-
porte qui, Killan-Vopel et autres.

J'ai parlé plus perticulièrement
de nos locaux dans cet article,
mais il en a été pour toutes les
équipes formées à la dernière heu-
re, les mêmes désavantages.

11 faut en concrure que la supé-
riorité écrasante de Killan-Vopel

n'est due qu'au fait qu'ils ont une
très grande habitude à courir en-
semble et qu'ils ventraident à
pleine capacité et avec connais-
sance, avantage que les autres

n’ont pas.

Wilile Spencer, sachant tout ce
que je viens de relater a voulu sé-

parer les deux allemands pour la
course de Toronto, mais ces der-
niers sachant tout cela aussi, ont
préféré s'en aller, ils veulent bien
courir les Six Jours, mais avec
trente-cinq pour cent d'avantages
sur les autres équipes mais Spen-

cer ne l'a pas enterdu de cette

oreille et 11 à rendu leur liberté aux
vainoueurs de huit Six Jours con-
sécutifs.

BAINS TURCS
Messieurs Jes sportifs! Après une benne

partie de baseball ou tout excrclee
violent. essayez le balm à la vapesr]
maiureile de pierre. Recommandé pour
rhumes, rhumatismes, ete. Seulement||
Ste. Pour dames le mardi Ge ? à 12W

P.M. Ouvert jour et nuit. Colenis!
Terkish Bathe, 296$ Coleniai, PL. 0604.
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COMMENT JOUER AUX QUILLES|
UN SPORT POUR TOUS, JEUNES ET VIEUX, GRANDS ET PETITS

spécialement eurnai” ORETT. eCUTCHREON
Berk Hebamricantmonde desasiles) bu

———

{ LE PETIT JOURNALerMoatréal, 10 mai 1934

CHRONIQUE DES DAMISTES
LES TOURNOIS

ELIMINATOIRES
Les tournois étimibatoires se continue-

reat hindi solr au olub Dollard, 2414 rue
Mt-Roysl est. Les joueurs mscrits dans
Jos quatre classes A, RB CO. e D, sont

Mme Fiocotia D. MoCutcheen est La meilleurs joscase de quilles au monde. De pina, elle enseigne le jeu depuis priés de bien vouloir se rendre pour &
Ia fin de chnoume de ses tournées d'ins.ruction elle n reçu de mombremse offres pour recou-[Heures précises, heure & laquelle sors fan

PARTIES JOURES A DATR
Classe A

à
mencer. Mme MoCutcheen continue, dans notre journal, aujourd’hui, une série de 10 articles sur la façom de |te peirage pour les joutss du solr.
jouet

Vous avez peut-être déjà ou vous al-
lex commencer à pratiquer le jeu
de quilles et je vous le répète, vous
en tiréses beaucoup de plaisir, le

moi en terminant ma série, de re-
passer en revue les principes fon-
damentaux qu'il vous faut savoir
pour bien jouer aux quilles.

Vos PAS

Cherchez à les faire toujours en
‘loordination avec vos mouvements
‘de bras et avec rythme Roulex
votre boule en vous avançant vers
la ligne noire, de la façon la plus
naturelle possible. Vous devez ap-
prendre par finir À rouler votre
boule d’une manière définie comme
à la nage ou à la danse.

POINTEZ VOTRE POUCE

Avant de rouler votre boule, te-
nez-vous droit, et regardez bien les
quilles puis Ia ligne noire. Choisis-
sez-vous un “point de mire” dans
l'allée, tirez une ligne imaginaire
sur laquelle vous roulerez votre
boule et élances-vous sans oublier
de pointer votre pouce vers l'en-
droit où vous voulez envoyer votre
boule. N'oubliez jamais non plus de
continuer votre mouvement de
bras droit ou gauche. même après
que vous aurez laissé partir votre
boule.

REGARDEZ LA LIGNE NOIRE

N'oubléez pas non plus que vous
deves faire partir voire boule d'un
certain point de la ligne more
regardant ce point, non pas en
regardant les quilles, là-bas à @
leds.
DEC saches bien que c'est en rou-
lant votre boule avec facilité et
sans effort que vous obtiendrez les
meilleurs résultats.

EN PARLANT DX “PLAQUES”

&il vous arrive de réussir “pla-
qués” (strike) sur “plaqués” ne
suivez pas l'exemple d’un joueur de
quilles que je vis à l'œuvre, à Chi-
cago. Ii jouait avec quelques amis
pour un “jackpot”. Comme vous
le savez peut-être, duuze “plaqués”
de suite vous donnent une partie
parfaite de 300.

Il appert donc. que ce joueur dé-
bula avec un “plaqué” pour en ré-
ussir neuf autres, par le suite. Il
n'avait plus besoin que de deux

MONT-ST-ANTOINE
————

 

Le club Dolinrd. qui & conned une belle
seizon de hockey, est maintenant prêt
pour ia saison de baseball et balle motie.
Ti invite tous bons club de 14 & 16 ame
‘baseball es balle moller & venir le visiter.
Le Dollard posséde un vaste et beau ter-
rain. Dimanche, M recrevre le C.P.L La-
chine. pour l'ouverture de sa saison Le
Dollard souhaite bonne chance à tous
clube de 14 & 16 ans et ia bienvenue su
Mont-Saint-Antoine. le gérant du Doi-
Jerd 8147 Sherbrooke est, CL. 2120.

\ Lottorosz

aj idr or
= ah

le traitement scientifique Zotteress
Tail repousser d'abondanis choeur.
leriver pour rendes-vous, Etamen gratis
Lee racines 4es ahevsez ne sont jamais
mortes (ant que l'organiame ost on vie.

  
   

 

(spare

autres “plaqués” pour réussir un
score parfait. Au lieu d'attendre
que sa boule revienne sur la “raie”,
qui est, soit à votre gauche soit à
votre droite, il se dirigea vers le
vestiaire, mit son chapeau et son
paletot et sortit de la salle.

I ne réapparut à cette salle de
quilles que deux jours après pour
se diriger vers l'allée et expliquer
auPropriétaire de la salle ce qui

“Vous avez été. mns aucun dou-
te. surpris et avez dû me croire

 
Mme McCuicheen, à gauche, sa fille Barbara et l'élève Mile Jane
Davis, à droite, regardent la boule ramager le “supplémentaire”

SOYEZ UN HOMME FORT...

i 4-3-1,

fou lorsque je quitta! la salle après
10 “plaqués” de suile l'autre jour.
Et bien lorsque j'ai réussi ce dixié-
me “plaqué”, j'ai cru un moment
que mon coeur cesserait de battre.
Je savais que ai je réusaissais mon
onsième “plaqué” et que n'en
ayant besoin que d'un autre. J'au-
rais probablement perdu connais-
sance, et j'ai quitté le anile”.
Ce que je veux que vous faistez

dans un tel cas, c'est de finir la
partie en tentant de contrôler vos
nerfs le mieux possible

 
. . . un homme fort est précieux.
Acquérez des forces et conser-
vez-les en faisant usage des
PILULES MORO,ee bon tonique
contre :

manque d'appétit
fatigue habituelle
nervosité

épuisement

PILULES MORO
Cie Médicale Moro, 1566, rue St-Denis, Montréal.  

1
°

ot
. 0

e
1
1
1

 

PF. Paquin . .
Sont éliminée ayant perdu deux per-

ttes — L Maheu, P. Meheu & R. Pour-
nelle.
Semi-finals P. Paquia vs M Léger. Pi-

male, je gagnent ra A Chartrand.
Cissse B

 

P. Pilotte . . . @ O Mélauger . . 1
J. Larivière . 1 V. Cournayer . . &
A ¢ R. Contant . , 1
A ® J Moreau . . . 1
= 1 A. Deapaties e
A 1 P. Potts °
R 1 3. Laritiére °
+ 1 Q Bélanger °
A 1 Vv. Osurnoyer °
8. Dufort ® J Moreau °
A. Coudry ! 3. Lartvière 0
A. Coudry « 1 A Despatias . . 1
8 Dufort . ? R Coulans . *
J Moreau .. .

Classe B
Sont éliminée ayant perdu deux par-

tes. — V. Cournoyer. P. Pliotte, 8. Dufort
Ont une partie perdus- R Oontant, O.

Bélanger, A. Despaties, J. Laririère, A.
‘‘oudry; le gagaant de ce groupe remecn-
trere M. J. Mormeu en finale

Ciusse C
  
 

 

2 Lafond 9 J Brune . 0
L Dubois . % O Desormesux . 1
H. Meloche ® J Bruns 1
T. Kendall . . . 1 A. Bouthllier °
O. Desormesux 1 T. Kendait . °
A. Bouthillier 1 M Meloche . °
O. Desormeaux . 1.5. Brunet . . [J
A Bouthililer . 0 J. Brunet . . 1
Sont éliminés ayant perdu deux pe:

tien — H. Metoche. A. Bouthillier
Le gegnant de ceux qui ont perdu une

parte. KE Lefond. L Dubois, J Brunet, T
Kendsil. rencontrere M. O. Desormeaux
ea finale

CLAASE D
A. Béchard : 1 M Mod °
> Lécoard 1 Æ Jobin °
M Picard . ® O Dass . 1
A Bessette . . 1 M Rouwesu , . 6
H Deschamps . | M. Landry . . , à
M. Picard . . . ¢ R Jobin .
M. Rousseau 1 M Landry 0
A Bessette . . . 1 M Deschamps °
A Béchard 1 O Lécnerd .
Sont &tminée ayant perdu deux parties

— M Landry. M. Picard, XK. Jobin
CIBCUIT INTERCOLLEGIAL

Le Comité de co circuk nous Informe
que les clubs Ces Ecoles Supérieurss % -
Visteur ot Lachine Commercia:, cham-
plons respectifs de chacune de leur sec.
tion. se rencontreront dans le première
partie de détail peur le champlonnet du
<lreult, venaredi le 1$ msi, à € heures ‘;
de l'aprés-mrit, & l'Ecole Supérieure Mt.
Stanislas, 1200 rue Laurier ex, com Bre-

CONDOLEANCES

Nous prions M. W. Bolseau. de bien

beuf.

vouloir arcepter nos plus sincères sympm-| tbsen, 4 l'occasion Ge La mort de va belle:
soeur, survenue ces fours derniers, ée da
part de ses amis de La Ligue Canadienne

ASSEMBLER SPECIALE
Une grande sisemblée al eenaéoirale

voquée per le comité de revmiva pur
lundi soit, le 11 mai, eu lees! du Clu»

   

    
 

CITY
  

  

“La veine du pêcheur”-une bonne bro-
chette de poissons a moins d'attrait
pour l'homme moyen, que quelques

uteilles de cette savoureuse bière.

Irontenac
Cre

Dollard, 3414 rus Mti-Royal eet, à ce
réunion apéciale, U sera présenté un nou.
veau aysième pour le classement rempectir
de chaque de je Ligue, appelé le pou.
centage relatif, sur lequel Is discussing
sers admise avant de proposer l'adoptis
Donc, tous les membres de Is Ligue de.
xrotent se faire vn devoir d'être présenug
car fi y va de l'intérêt de tous on ue
chacun.

CHANGEMENT D'ADRESSE
La Voix Ouvriére Korg. 4691 rue Bra.

beuf: M. Pernand Boisjoly, shamplos J.
véniile mondial, 2480 rus Notre-Dame
ouest.
Toute correspondance devre étre adresse

à M. Fournelle 4433 roeRirerd Montres:

MOUVELIES DE L'OUEST:
M. À Poirier va M. O. Paradis. Ces deux

brillanie -joueurs ont chacun un pein: a
leur créd:t. La Je partie sera dieputée je
10 mai à 3 h. p.us. au No 1606 de l'Mgit,

M QG Brissbois « eu les honneurs ‘1
combat contre M. C. Roch.

 

M 8B. Deschines s su raison de son - v
trrre, M. Georges Paquetle en 4 chai eg
parties. Nos compliments à ces wmassien-s

M. M. Portier attaquera le vainqueur du
présent ‘match: A. Poinee vs GQ. Pa-
rade

A M. M. Couldard: M: 25: (38) B 1°,
0.

 

à. M M Domingue: N: 12, (IT) 24. 29
w 30, 43. 38, 51, 65, W, 68 8B MSI.

 

  B36 48@ 8
30-41,
Fin d'une partie de débutants: N 30.

2, 48. B' 41, 47, 64 05. 8. D: 41-26. 64-
41. Simplification en 4 coups: M: t7, 1,
B 28 38, 41, 48, 63
PB Je prie Messieurs les Gamistes ++.

trous à leur foyer par le maladie de pre.
dre avis de moa adresse, Hector Boyer
S348, York, Vile,

MN DLA--A M Heor Boys. if
vous plait roules-vous envoyer vos com
muniqués sur du paper convenable en
aan: soin de lalsser une bonne marge as
haut ot sur je côté. Je vous ni déjà fe.
cette demande et je vous !a réftére

* se
CHAMPIONNAT DES VETERANS

Mrreredi soir darnier eut lieu ia pre
mière rencontre des Vétérans ociogéne--e
MM. J. B Benoit “champion” ot W. Bo
seay’ "aspirant Cette pariie s'est Jo
au jecal du Foyer Bi-Paul. en préeer:
d'une centaine de supporteurs de part
d'autre Plusieurs officiers de ja Lis
Cansdænne soccmpagnérent M Bols
+ coua<i furent graciowement aseuell »
per ls direction locale
Le parue donns le résulter en

faveur da M. W. Molsaseu qui enregir:a
le premier point de la remoontre conte
M. JB Benon  *

RENCONTRE AMICALE
Quelques visiteurs de la Ligue Oane-

dienne profitérent de occasion Ge | at.
tracilon de meterndt depalot peur accepiar
-nitre dune rencontre amicale avec os
Joueurs inesuz
Batt je résultat .

2e RENCONTRE
Equipe W. Baîsscne vo Equipe A. Benoit
W. Baimess . J. Lauzon a
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Sugsa MB Meloche RX Tremblay

Ti. y orn reprise mercredi soir preche:n
le 19 mal as Poyer M-Pau! 3187 M4
Monk à l'occasion 4e je deuxième par:'e
du Match des Vétérans. 
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Montréal, 10 mal 1936

LE SPORT AUX

LE

SPORT
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TROIS-RIVIERES

Roi
s

RE

COURSES DE
CHEVAUX, LE 24

Spécial au “Petit Journal”

par PAUL LEFEBVRE;

‘@d1] Ue SQNSAND nd

soau Iprui-sgade 302 WilsA

-no,s [jeqeseq op uosus #]———
|ROIS-RIVIERES, 6 -- Une brillante

au:inée de Courses de Chevaux auras lieu

“4 ‘Frois-Rivières, sous les auspices du

+ sell des Métiers et du Travail. On y

y

-

ribuers 6450.00 en bourses et déjà une

«ne de chevaux sont inscrits Parmi

nombreusés veioites de 1s piste, on

semarque Chatle Hanuver, record 2 00" 2,

« ainploñ trotteur de Ja province, appar-

1 ant A M. Philippe Nobert de Montréal.

Pisieurs chevsux sont à l'entrainement

s ‘a ferrain de l'Exposition sux Trais-

 

  

: cres en vue de ce grand événement

« 16 prochain.
des courses sont les premières organi-

dans la province, cette année, ce

“quieve l'enthousinaine des anseteurs
ation nent dévoués avec encrau

faire de cette flie um succes sens

LA

Br  
p.r«édent.

I, y aure au programme des courses
‘free for al’,¢r 270, 220 ot un trot

[3

  

‘mme musical de choix qui seis rendu

Rivieres, sous la direction du
go er Odiion Hudiot.

. radio, meddle 1930, sera donné com- | pré

ne prie de présence @ di y œura aust yoo
p 1.16 sulres prx Ce merveilleux ap-

| re: @ été offert gratuitement au €
» des Métiers & du Travail, par le m

« x L Fortin, Limitée, des Trois-
yo

BASABALL

"a maison de baseball de ls Lge Cie) chomd dro
cettomet “Tro.s-Rivieres 6PIVIITS

. ex-midi au Stade St-Phlippe.

“ s verture Ge Im selon de baba”:
a « Trois-Rivières © à Orand-Mere, are

t après-midi à ?% hrs ‘a. Au Stade
:. ppe, le Trole-Hivières, À À À, re-

« -a 4 Shawinigan, tandis que je Orand-
= ‘recevra be Iaxiniette, des Trots|

+ ces La divéetion du Trois-Rnntères
ASA à fait dimportentes amaliors‘ions
» errain € le locange du Made Bt-Phi-

+ derrait être un des plus Seaûx de
» vex. Les catrades ont êté améllorées
ce ‘nçon à asseoir 1900 pormmnes Per

serture, où sitend la plus gromse maxis.
‘are, taf By aura une grande démons-

wm.
© angnement du Trels-Ritlires A AA. est

¢ me suit: receveur “Rasy” Perron. du
i~s, en dernier: lanceur Eugène Lefty

Jue. suse! du Dow, l'an dernier, le but.
1. ea Dubé, 3e but, (lidar Seuvegesu. de

1 Ty OCobd Carbonneau. arrM-court,

 

  
   

    

“and Cardinal, champ cer'ra Joe
Mongrain: champ geuche, Pasl Martin,
« law, l'an dernier: champ drom, Peul

 

mbdstitits Labonté, Bornai, let-
Mo:.ni, os-

rein,
ie, Turgeon. gérant A

+. ‘eur, (1 Dument
Vosct l'alignement du Bhawinigan Patte

yecoreur, Maurice Godin, Lanceirs L Bru-
tre: #4 Alphonse Dulort. de Montréet,
:e bui, À Pagé: Je but. L Dubé. arrêt-

soute, P. Levasseur: Se but. Pred Geu-

In, voitigeurs. Bruno Osrufe., EK Chu.

ser, G. Leclair, T. Clermont: gérant. R

Cienest Arbtres: © Bell au marbre #° À
4 Paradis, de Shawinigan eur les buts

A GRAND-MERZ

Yori | alignement du Iassoleie rece-
tear, lavigne, lanceur, Jack Oriffin, de
Montreal, le but, Eugene Bourque, 2e

but, Raoul Tremblay: arrét «suit, W

Guy, Je but, larose: amd MEAS.

Frridy Rice. de Moniréai. champ cen re.
Bulow Desirés, champ droit, Rally Usl-
mond: inetrucieur Tom Roche'ssu,

Votet l'aignement du Grand-Mere Rav-

sv nd Dellaire, H. Brunelle, Paul Osqnon

Aphonse Arotte, Jules Mursis, A Robi.
saiue, C. Lacroix: inetrweteur, L' Lefebvre
Arbitres: Georges Bouchard. eu marbre
- L. St-Pierre, de Shawinigan, sr We

ta.
la Ligue de baseball B-Maursce-Maski-

Tonge fera aon ouwiesiage ot après-midi
à J hrs. ?s, heure avénete, à doux en-
éroita, Le t-Be recevra Je Yamn-
enche (endia qu'à Justin le Gouin
Lumber recevra le vile.
Pour l'ouverture, A M-Justm. Il y aurs

grande cérémonie, ear la première balle

sera jancés par Mire Léon Iajoie, prési-

dent du Gouin Lumber et sera reçu par
M J. A Coun, le pl étalre du cud,
tendia que Mtre Hormindas Gariépy, vire-

résident du Cloutn Lumber, sere su bb.

ton À cette occasion, les directe: et

tendent à soir une bell tance cat

le gérant Jos Chandonnet a fait tout son

posible pour svoiz un club gagnant et

il seut le prouver dès cet après-msii a

ses nombreux mipporteurs Le Coulu Lum-

Ber «lent de faire une belle aquiaition en

signant Emilien Verreite, le metileur pre-
mier but de la région.

Voie! l'alignement Gouin Lumber‘ rec -

weir, A. Carew, de Montréal; lanceur,

Pertiews Green, de Montréal: le but, Emi-

Hen Verrette; 2e but, Armand Ouhmond;
arrét-court, Henri Guy: 3e but, Orcar

GChendonnet; champ droit, Jos. Chandon-

met; shamp cenire, Arthur Lolo; champ

gaue Laurier Œuimsoné: _æubatiquée:
Raoul Doucet, Alcide naa, Retan:
tra: lanceur, 14, ot Philippe

Dupont. (Wrant, nécanet

Aignement Lowiseville recovenr P OF
De avr ea, P, Montmiens, R Plante

ot A. Vimrent, le but. M. Musset, Jr
dut, D. King, arréi-court, R. Boursasa,

2e but, Lecours Jos.: volligmurs 3. Cagnon,

Cardin, Fleury, eauit et  Destosiers.

Arbitres: Tesieur, su marbre, et Turoot
sur jes buts,

  

 

 

  
  

 

  

   

- la fanfare de l'Union Mus.cale des
Pro-

  

LIGUE JUNIOR
L'ou-riture officielle de M Ligue de

baseball Trifluvienne Junior, aura lieu cet
sprée-midl, su (etrain Bt-Phlikppe, situé
coin des rues Bt-Ollvier et McDougail.
La partie commencera à 4 hrs. précises,
après la partie, entre Shawinigan et Tro.
Rivières AA A, et durera 7 manches. La
premiere bulle wera lancée par M. Maxime
Gauthier, président de lu Ligue tandis
que M. J Martin) Martin, président hona-
ralre, aera uu bâton. Le M-PFrançois, pro-
priété de M. W. Jamv, 1eno.ntrers le 8t-
Louis, proprété de MM. D. levasseur et
Arthur Larose. Les arbitres pour la par-
tie sétont au marbre, Thivierge, au le
but Robins.n, et Paquin, au 32e but,

Voie! l'altgnement du club BFran-
sois. receveur, Marcel St-Pierre, lanceur,
Armand Boucher, le but, Maurice Ab-
boit; Je but, Osston Boucherd: arrét-
cours, Roi.nd Labonté, Je but. Pred
Fadlay; champ droit Emillen Larerte
chame centre Haroe Lambert. ohamp
gauche, Fu.and Pélister:
Bt-Louia Patrick CGarceau, Roger Alain,

Fernando Parentl, Bernard Chabotte, Gas-
ton Blanchette, Roland Hobert, Roger
Robert, Jsonel Pailé, Jean-Marie Ohnm-
pagne, Maire Morlnvile, Paul-Em.le
tluy, Phthiope Nadeau, Pernand Boivin,

Eugene Asbry, Que Jafrance,
Lundi nor, 11 mai à 645 lus, PM. aura

lieu, au terrain de l'exposition, sa Ze par-
tie de la ligue (r.fluvienne Junior entre

me, propriété de MM René
1e Lacro:x, gérant, et le Notre-

Deme, prioriété de J Martel Martin, et
d Siroin. gérant. Les artitres

1e partie seront au marbre, Thi-
le but, Robinson et au Je but.

     

  

    

 
Fortin
L aligniement du fit-PhWippe" receveurs,

nee et Emuten Liverruche,
rt Belarvance, Mark Grune

ul Héroux: ie but, Jean Paul
Poi tres: 7e but. Léo Huot: arrét-court,
B. Gendron 3e but, Marcel Dugre. champs,
Henry Legueix, Philippe Préjean, H. P

bs tute Bedard, laurent

Shore et P

Raou: Bells

 

; 5 a 2

  ninge
   

 

  Monet, I.

Alignement du Notre-Dame’ receteur,

L Lafrrte lanceurs, G. Méroux, R. Na-

ace: R. Qau'ilier, L Loranger:  
Je but, J.P Prouiv, ard art, E. Pan

Hardy; champ gauche, Vil-
R. Beauchesne:

 

te. 3e bu:, C
‘emure,

 

champ centre,

tire

    

    

et le Onp. amateur. ‘Tous jes amateurs qui
se rendront voie celte partie sont masu-
rés de voir un duel de lanceurs entre
Labisannnière et Bavard pour le Bastican,
Perrault, Longvel et Dôrgir, pour fe Cap.
L'équipe d'u Cap ent censée être 605 pus
forte que l'an dernier, d'après des con-
nnisseurs, parce que l'équipe est com-
posée de jeunes qui ont jeu défensif
e:mme avcun autre club de la région.
Le Cap vient de faire une belle acquis!-
tion en signant Arthur Gervais, joueur
de le but, classé parmi un des meilleurs
de la région.

PRESENTATION

Je 16 mai à la Balle des vétérans située
A 19 rue Duplaton 1! y aura grande sof.
rée et présentation de décoration de l'ex-
prénident M. Artchee Pitt donnée par l'as-
sociation des vétérans, section 26 des
Trols-Rivicres, une cordiale invitation est
faite à fous les vétérans.
Four nouvelles sportives de is ré-

gion des Trois-Rivières, à être pu-
bliées dans “Le Petit Journal”, com-
muniquez avec M. Paul Lefebvre,
2038 rue St-Olivier, Trois-Rivières,
Tél. 3243-J.

SNOOKER
Demain sois à 8 heures, sinel que tout

ies auires soirs, À y aura le joute d'ou-
verture du grand tournoi de Gnocker & 1a
Haile Lawrence, 1843 Ontario est, Les mesi-
leurs Joueurs de la section centre ons
tous nigné jeur adhésion à ee tournoi.
ls magnifiques prix en argent seront
versés aux joueurs gagnants, Ia liste d'en-

et encore ouverteé Partisans oo
amateurs du Jeu de Snooker rendez-vous
en toule à tous Jes soirs à 8 heures à ls
Balie Lawrence 1843 Ontario et,

LIGUE MIXTE A LA SALLE LAWRENCE

Tne gaiété, un entihoustasme oi un en-
train de bon ailol régnasent à a Salle
Lawrence 1843 Ontario est à l'ouverture
de la Zigue mixte mardi soir dernier.
André capitaine du André à roulé le plus

| tort sample pour le sexe fort soit 164. Mme
| Pilon du club André rouls la plus forte
partie simpie chez le sexe faible aoë 137

 

 

 

DAMES
(Guite de la page 40)

Canadien, Incorporée
La Ligue du jeu de dames

SECTION INTERCOLLEGIALE

Détail du championnat. Le détail. entre

les équipes des écoles supérieures B:-Via-
teur et Piché Commerciale)’ commenceTs,
à Bt-Btenisias le 19 mai prochain. à 4 hrs

20 P.M. Les représentants des équipes ri-

vaies s'entendront sur Jes Jleux quant &

ia date e: l'heure de ja seconde rencontre.

Tournoi éliminatoire, À cause de ja date
avencée du détail pour le championnat de

I'Intercollégicle, J tLurnol élimmMatoire

projeté en:re les representants d'équipes
n'aura pas lieu, cette année.
Les trophées :

 

ivants seront remis à

qui de droit. le trophée Edgar Charbon-
neau, à l'équipe championne de le sect.on

intercollégisle, pour être gardée pendant

un an; le (rophée R. Pournelle au cao.-
tame de l'équipe champ:onne de l'Ouest’

le tr R. Contant su ceprame de

l'équipe championne de 1 Est. la médaille
sousenir, doi du champion de Montréel.

M. Henri Léger à l'élève obtenant la meu-
«cure note scolaire, parmi es éouiplers
de l'équapé championne.

Photographies. Le Comité Jnterecilégiel

ne fera un plaisir de faire persitre dans

les journaux les photographies de chaque

équipe à tour de rôle, Prière aux Interes-

ade de les faire parsenir, en groupe ou

1s0lémient, au nouveau siege social du Co-

mié A “l'adresse indiquée plus bas.

Ces photographies seront retournées in-

tectes A jeur propriétaire.

Nouvelle adresse. Le ryurveau siège social

du Comité Intercoliégiai se trouve au

numéro 4591 Bredbesf. Toute c‘enmunics-
ton doit être adressée à cette adresse.

Grande assembiée spéciale de tous Les

membres de is Ligue du Jeu de Demes

Canadien. incorporée. lundi solr au cid

Diitard 2414 E. Mont-Royai, & 8i4 hrs.

des aflairss tres importan:es y seront dis-

cutées, n'uubiles pas.

+» 0

    

 

   

  

1535-1836Joueurs saison
Classe D

Classement des

 

  

H. Deschamps, P. Trem.
G. Jupson, Dollard ..
A. Béchard, Dollard ..

Cing parties
M Picard, Préfontaine
J. Mathieu, Doilard ..
J. Gauthier, Dollard ..
G. Dufault, Voix Ouv.
3.B. Lavioiete, Pte. T.

Quatre parties
Lachapells, Pte. T.
Peletier, Préfontaine
Doumarais, Préf. ..

Trois parties
E. Ducas, Dollard ..
GQuillet, Dollard
Hainesult, Pref...

Peux parties
Morin, Préfontaine
B. Bawin, Doilard
Landry, Carilion..

. Rousseau, Drllard ..
Simard, Préfontaine
Paré, Préfonteine
Besumier, Carilon..

Una partie jouée.
Aubin, Carliion ..
Laïcnd, Cardlon ..
Berra. Carillon
Landry, Préfontaine
Lafond, Carkèm
Léveilide, Carson .
A. Paquin. Dollard
Roy. Prefontaine . .
Coutu, Carillion .
Pimpare, Pte, Trem.
Secours, Préfontaine

Quarsunte-un joueurs ont
cette classe

Classement des clubs.
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Changement de Jecal.
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ea waive * FaniaThiTai 225 0 evar RIE
“res. Thiv.erge au marore, Ro- I 3 CBE .

I. et Forin de but. ror, | CYUB RINGUETTE age 1998
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92Prres Voix Our .. 3 13 43 du ORCHESTRE DE DANSE

TURE DU BASEBALL AU Ringuette gagne 2 parties. Bix parties Jouces. TOUS LES SOIRS

CAP-DE-LA-MADELEINE CLUB E Jobin, Pie aux Trem. 6 2 ® 838 615

|]

Demandez les billets soir ser ponts

Cet apres-miti, & 2 hrs, su terrain TOTAL .. .. - 513 47e -1496

|

E. Dupré, Pe aux Trem 4 1 1 750 M7

||

Victoria es Jacques-Cartier, bems de 3

et, da Cap, i} y airs une partie CLUB ANDRE A Demarais, P. Trem. 4 0 3 667 still hrs pm. a 7 hry am, (ibe aller of

n ent.e 'e Barman. ebampion TOTAL - 324 486 0871587

|

FE. Godoout, Voix Ouv ¢ 0 3 087 574 retour) Machines et Passagers.

1e de Champiein, l'an dernier, | André gagne 2 parties. A. Pelletier, Voix Ouv. 1 4 1 500 536
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TAPAS? DES 5A PLUS TENDRE JEUNESSE, C'IMAGE D'UN

BEAU CHEVAL NOIR, COMMENCC À FIXER SON ATTENTION

     AN   
A DIX ANS, IL POSSÈDE UM" CHÉVAL NOIR, QU'IL
MONTE AVEC ENTHOUSIASME —
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A VINGT-CINQ ANS UN CHEVAL NOIR LINTERESSE
ENCORE, MAIS D'UNE AUTRE FAÇON —
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(mo JENE-CANNAIS PAS
BIEREAUS DELICIEUSE /,

DE     
ET À CINQUANTE ANS, C'EST LA BLACK HORS
QUI FAIT LOBJET DE SON ADMIRATION |

  
 

« A Bt.-Barnadd lm emitres seront Jos.
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Où irons-nous cette semaine dans
les sports ?

Où passer la journée dans les «porta? Cette rubrique répondra
chaque semaine aux miltiers de gens qui es poscat tous les jours
cetle question. Au début, on pourra d'abord consulter une liste
des principaux événements de chaque jour de la semaine. On
prendra ensuite connaissance des activités des petits clubs.

 

 

DIMANCHE. — Stade, baseball professionnel, Baltimore vs Montréal (3
parties) Ligues Provinciaie, Fédérale, Métropolitaine, Intercité,
baseball indépendant et amateur à divers terrains.

LUNDL--Stade, baseball professionnel, Newark vs Montréal,
Aréna Mont - Royal, lutte professionnelle:
Jack Washburn,

Yvon Robert vs

MARDLStade, baseball professionnel Newark vs Montréal.
MERCREDL--Stade, baseball professionnel, Newark vs Montréal.
dEUDI—Stade baseball professionnel, Newark vs Montréal,

Fœum, tournoi des Espoirs Blancs, 22 combats,
VENDREDI — Forum, Ligue de crosse.

BASEBALL
C'est dimanche te 10 mal que se fera

touverture Ge la fameuse Ligue Métropo-
Maine et sera aussi un grand jour pour
le quartier Villeray qui sera représenté
vette amvée dans cette Ligue par une
Gautpt qui mure le faire dignement.

Le gécant Arthur Desroshers, secondé
par son frère Dolzard, à eu je mac hou-
Teuss car. peur un ddbutant, d s'est for-
@4 ume équipe de première force. Le eld
déduters, dimanche, coutre le formidable
Mk -Paul-de-la-Oroix qu! s'est promis de
faire subir ia première défaite au Vitle-
Fay; mal le gérant Desrochers à Ja méme
ambition à l'égard de son ndversatre, fl
compte pour oela sur sa fameuse batterie
eomposée d'Albert Desrochers, janceur d'ex-
périence, secondé, derrière je marbre, per
de fameux Cami Benoit.

Ces étoiles seront supportdes par les
Joueurs rutrants Paul Gautter ler bot,
René Qladu 3e but, Doliard Desrochers 3e
but, Alfred Desrochers, arrét-court, Mar-
ool Oenthier gauche, Méné Cyr
champ centre, Paut-Emale Bélanger chomp
droit. Gubettuts Henri st Arthar Desre-
ehers.
Avec os groupe de joueurs, les suppor

trirs du Mx-Paul-de-la-Croix feraient bien
de venir em grand nombre pour encours-
ec Jour club, sar nous croyons qu’il en
aura besucoup besoin pour résister à l’en-
vahissement du Villeray dans leur forte-
Tesse.
Done amateurs du bon baseball. accou-

res dimanche 4 &-Paul-de-Oroix «x
vous passerez une agréadie aprés-midt Le
terrain est situé au con des rues Fleury
et du Bly. des Ormes. La direction du
Villeray offre sas plus sincères aympe-
thies & la familie Malo à l'occasion du
maiheur qui la frappe par !a mort de
duien (Bébé) Malo. Doiard Desrochers,
CAL 1831.

[I]
POINTE AUX TREMBLES

Le otub Pepin de Potnte aux Trembles
@& défait jes Giant de cadémie Mousen
par le score de 12 à J, St-Hilatre Qu
P.-A.-T. a été .arvincidle pendant les cing
premières manches puis à alloué un deur-
buts à Roger Demers à la six:ème pour
de seul point des Giant. E Lavalée se dis-
tingus su champs en gobant quatre coups
srs Desrcchers a aasst brilié par se beile
tenue à Is !rappe comme au champ. &-
Hua:re mène en tite de :a Ligue aver I
point co avant de son pius proche ad-
versawe

Les autres joueurs sont les mmivanis:
R. Manure, H. Chapedeiaine, A. Bouchard,
R. Racheleau O. Caron et L. Dupré. Le
olub P-A-T. est libre deux fois par se-
mame pour information. R. Bémarf entral-
neur.

 

 

do “C-D-MJe"

Le club de balle molle “Auger et Marcil”
ouvtire sa seteon, dimanche le 17 mat.
em recevant je club ‘Bam Satnt-Loutr*.
M aimerait à recevoir teut bon olut. PRon-
tense 0TH.

..

Le club des Bouffons de Montréal! est
maintenant réorganisé avec une équive
formidable. TI aimerait aller visiter tout
bon club amateur de Moctréai ou de Cam-
pegne préféré. Tous les joueurs ont re-
mercié )ee Produits Rena ot M. L A
Renaud pour tous les compliments qu'il
« vook nous rendre. Camille Paouette,
TH: DO: 4533 entre 5 hrs et 6 hrs.

BALLE MOLLE
Le club - Côte-des-Neiges Jr’ vient de

 

se réorganiser en vue de 1s prochaine sal-
son qui s'ouvrira je 24 mai per une partie
et un tirage d'un 8250 Le propriétaire
cet heureux du choïx de M. Morand com-
me gérant et de M. Orouix comme oapi-
taine qui connaissent la belle mois à
fond. L'équipe régulière sera ja sutvante’
Gtouiz. Décarie. Langiois Bélanger. Gull-
bault, Hebert, St-Amour. Morand, Latreille
avec Lévesque ot Bernard comme substi-
tats pour l'extérieur et Charbonneeu cou-
me lanceur substitut, Les joueurs sont en
forme après plusieurs bounes pratiques.
Le tetrain est situé rue Tremblay près
Décelles et tout club désirant rencontrer

=6 qu'à cemmuniguer
svec M. Morand Téléphone Elwood 9718,
ou à M Langiois, Tél. ELwood 5000,

LE I

Le club de balle mote Mont LaSaNe
s'organise sous une nouvelle direction.
Tous joueurs désirant faire partie de cette
équipe n'ont qu'à s'adresser à lucien
Masse, je nouveau gérant.
Le club tiendra une pratique dimanche

4 3 heures Le Mon: LaSalle est prét à
rencontrer tour club pour l'ouverture de
sa mison le 17 mai. Son terrain est sMué
«ngle bould. Ple IX & Mason.

ves
Le Naud & Pus 2 inanguré se saison de

dalle molle en triomphant du Outnes par
7 à 4 Le Naud & Pts lance un défi à
tout club de 18 à 18 ans. De préférence
les cube de sampagne: St-Prançois de
Salle: M-Rém! de MNapierrie. Le -lub
Thrumps en prié de communiquer à DO.

7 “sn
Dimanche 19 mai à 1 heure ‘;, Jo club

Machelagu recevra ec programme double
le club Aid-A-Waiker, au Stade Hoche
lags rue Motre-Dame est, entre les rum
Joitette et Nicolet. Les amateurs de balle
moe verront à l'oeuvre des lanceurs tels
que Kerr @ Anderson pour les visiteurs
« Ringuetie et Booamour pour }Hochelega.

« «+.

Le club bale molle Ciguère lance ua
défi à tout ciuh amateur de je province
® de in campagne sens exception.
Noms des joueurs: receveur. Jmmy Dog-

get: .
Pegé: Gérara

champ gsuche, Arthur O1-
guère; centre, Lucien Lebe': champ droit,
Albert Vaillaneourt: substituts A. Broul-FORD S Mette: OQ. Sabeurin: A. Hurtibise: capt.
Réné Morin, 1098 Demontign;, géram
Arthur Gigeére.

* 8% a.
Cet aprés-modi à 1'; bre. aura leu au

terrain du Parc Lafontaine, l'ouverture de
je Ligus de balle molle Laîculaine Tous
Joa partisans de balle motle devraient être
présen:s car les deux clubs, qui se dis.
puieront la victoire, sont en très grande
ferme Les Disbles Rouge veu
prix gagner leur première pa: de a
saison et, de son côté le Progress Cap wm
precuet de ne pas laisser prendre ‘a tie
de la Ligue sux Diables Rouges. Plusieurs
personnages importants seront présents
sf de faire de cette ouverture un vrai
succés. Mois pouvons mentionner mes.
sleurs C. Rochefort m p p… Léon Tréganier,
A. R Ooyele, J. GO. Bélanger mes, à
Vézina. A R. Giroux
Dimanche le 17, je Mt-Jean-Berchmans

renoenirera, dans aa partie d'ouvertare,
la fameuxe équipe Calabria qu! promet
être une des plus fortes équipes de ba Li-que. Lundi 9 18, le Ahumtale recevra, sur
son terrain la redoutebdie équipe 8t-Domi-
nique, une équipe d'Irlandais.

“..
L'équ'pe de bade moile Clément jousre

“a premiere partie came la Ligue Lafon-
taine, dimanche le 17 su Parc Lalameette,
œontre le Beamdet. L'alignement dw club

1936
TOUS MODELES

A PRIX DE GRANDE ECONOMIE
3 JOURS D ESSAI ORATIS

ALLOCATIONS
GENEREUSES

VIRILLE AUTO
COMME PREMIER PAIEMENT

BALANCE EN 18 PAIEMENTS FACILES

Spécial
Méguiler Spécial

FORD TUDOR ‘35.. .. 886 8
ME MANQUEZ PAS CETTE OPPRE

Genereux Motor
Ce. Ltd.

   

 

2144 BLEURY LA 6341 x su sorgies A les nome des
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Mickey Cochrane en plus d'êtreun sven hors pair, est aussi unercellent foueur de golf a un saxphoniste émérite, oo! ie

VENDEUR DE FORD DEPUIS 30 ANS

Ford Lincoln Zéphyr     
 

[ LE PETIT JOURNAL

WURDEN EST CHOISI POUR CHATIER LE
+ BRUTAL HARRY MADISON, MERCREDI

Tis se rencentrent en finale tu
du prometewr Sylvio qui présen
Clément Durecher opposé en semi-f
fera face A Johnny Bélanger dans un combat spécial.—_—

le | traction, fera face à Johnny BManger datsOart Van Wurden, qu! représents
Canada aux olympiques, esl conaliéré par
tous les amateurs de lutte comme un des
pius intelligents ethlétes locaux de sorte
que 1e promoteur Sylvio à certainement
fait un bon choix en le retenant pour
essayer de lui faire battre, à la setiafac-
tion des spectateurs, le rude et mala
Harty Madison qui à battu sans pitié tous
nos mefleurs tutteura. Cette rencontre,
qui était demandée depuis fort longteme
aurn ‘feu au marché Maisonneuve. mer-
eredt soir prochain, of sera Je dernière
de ia saison froide à ce populaire endrok.
Jack Larouche, qui est sans contreix

un de nos plua fameux mi-lourd. sera op-
post à Clément Durocher qui mit un en-
trainement trés rigoureux. Ns se ren.
ocsntraront es demi-finnia et Seam Chuck,
qui aonatitue toujours une puissante at-

SACSDESABLE
TABLEAU D'HONNEUR

M. A Bouvart défait som ami, M. G
Paquette par la marge de 6700 wm MW

Les parties: M. A Botsrart:
41.1000; M. O. Paquette: 43.000.
M. M. Trahan est viciorieux de M. P

Boisjoiy. Le porte-couleurs du ‘Poyer”
marche de succès em aucoës.
M. J. Bouvert l'emporte sur le cham-

pren de … M. D. Labelle par ia
faible majorité de 6400 en 50 coupe. Les
moiliqures parties: M. J. Boisvert' 44 106:

D. Labelse: 41.200. Ces deux excellents
"se reprendroat sous peu. M. J. Mots-

vert compte 4 son crédit le plus fort poim-
dans Jus rencontres

 

 

: coups parfaits 13. M
J. Bolsvert la suit de trée près avec 13

félacitations

LA J
Aujourd'hut 4 3 heures PM. Le cub

Bt-Paul recevra ls Progrès de Verdun. un
des metileurs clubs de l'ouest. À I'ocession
de ae première partie de la saison chez
mi, je club Bt-Psul à organisé des st-
traction epéciales et les amateurs srrront
du beau jeu. L'entrée est gratuite 1 Per.
reaul:. 5681 Boulevard Monk, Vile-Kmard,
Montréal.

...
Le 36 avril dernzer, au local tu club

Hochéiaga. a ou lieu le tirage d'ine mon-
LE Liaceisi € deux auires prix de valeur.
Plusieurs membres de :ous les clubs de
is Ligue Canadienne Nationaie de secs
de sable é'ajent présents. st le presifent
du club Marquette a tué les biXets gue
fants
MW. Alert. a gagné la montre. M

7. Tremblay, n gagné un verre en argent.
M. P. Lévesque, à gagné une lampe de
bridge. La direction du club Hoche.aga
remercis irés sincerememt tous ceux qui
ont bien vouln emcoursgar le ciub.

  

 

LIN]
LIGUE FRANCE-FILM

Le club de ques du théâtre National
« terminé sa salon en battant Je club
@-Dents Star et ea remportant :e cham-
Monnat de la Ligue Prance-Pilm on 6
parties avec un avantage de 92 pins
Le score des joueurs à été.

 

or

 

RATIONAL
P. Dubœeu .. .. ., .. . 87
A. Carmet .… .…. sa
O. Lemellu .. on
A. Desmartese … Lai
A. Bleeu … 2 Lu 02 05 eu eu om

TOTAL .. 22 vo 00 20 52 22 ue TI

—r
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ee

LA RAQUETTE
UNION CANADIENNE

C'est lo 16 mai prochain, qu'aure lieu,
A I'hôtel Queen's In grande réception etles nasemblées des comités intermatlonaux
du sport de la raquette.

Voici le pregramume officiel Ge la soutenés: Samedi aprés-madi, aurmblée du eu-
misé taternationel du aport de la raquet.43 he PM: du comité

Grande eesemblée générer
[15 7 wurs plasteurs questions importantsA ere aasembiée rina sells 4 repaor.
financier ot aclivités de le salvon, rep.port complet de la section de l'Ouest; aç-coptation das nouveaux clubs; socepiationde is nouvelie affilletion da AAU. deCanada: convention ot ssml-senventior,
prPir

délégués sout pride de présenier leurlettre de oréunce arsat l'assemblée, |

  

peser Montréal, 10 wai 1934

UN COUREUR

PARSEMAINE
Roger Dufort
—

Per LUCIEN MELOCHE ENME

   

marché Maisenneuve pour le comple
za dernière séance à cet endroit. —
inale à Jaok Larouche et Sam Chuck

   
    

un apéctel de (rente minutes. pre “Le Petit J
Une autre preiiminaire de trente mal- my fynal repre, d

nutes ow une chute, sera fournie par Mare À cette u ! od,
ce Quimet et Jeau-Louss Renaud. La pre , emain. 13
mière préliminaire améners Georges Milo 19 publication à ee
ler contre Young Marquette Le promateur À brographie à M
Brivio & voulu pour »s4 dernière séance ’ M coureur que
au Maisonneuve qui set situé rue Oniaria connalt 4 a A
mt, angle boulevard Morgan. présenter M.
merorrdi soir un véritable programme de + réal et dans +
sale. Tél: FH. 0663--Do. 6176. ro (province. Cs

*r sn | semaine, {i ¢
: de Roger D; +.
MOuverture officielle du “La semaine ;

chaîne. ce ser.

 

Frontenac, le 20 mai
—— | ] : autre. Qut seve»

Le promoteur Sylrio présentera ° A vous d'a:
son dernier programme de lutte au notre journal :- ur

marché Maisonneuve mercredi soir; | - le savor. §: =;
Ju 20 fal. il fera la réouverture of- boueÀ 20e Men “Le pere
ficielle de son atade en plein Roger DUFORT /°YRA" cho 9
à l'angle Frontenac et Ste-Oathe- D semaine,
rine est et qui a nom de Stade
Prontense.

REGLEMENTS DU

DE PALETS
Pour répondre aux demandes et

afin de rendre à pou de paieu
ples populaire. le pubticiste croit

“le Petit Journal” reprend, a.
Jourd'hui, la série de courtes biog: ..
phies des coureurs connus. D ag
de Roger Dufort, âgé de 23 ans: |
débuta dans la cours à pied & lige
de 17 ans, comme amateur. À da:-,
Dufort a couru 28 courses, en a ga-
gnéos 13, est arriré quatre fois d .
mème et une fois en quatrième 7.
sition. En 1982, 11 gagna le chamn-
plounat de la province, à la fameu »
course du Club Martin, de 15 milje- |
11 y avait 76 partants. Dufort devngement agir en donnant lee dé-|professoinnel Je 14 août 1032: 1 àtails du jem tel que joué par les, signale dans plusieurs courses à 1:Clube de in Ligue de Palets duiters la province, notamment daisNord, reGLENENTS : Ge 40 milies à relais, ec:

Les palets dotrent peser entre 6 Ie «| COMPAGNIE de Léon Tessier; 11 b..
+3. avoir € pouces de diamètre ave ou.| alors une phaiange de coureurs p: -

de 3 pouces. au contre La disiance fessionnels, entre autres, Arth rcuire les Patents out de 36 pieds. Les mor | Newton et Phill Granville qui co.lo mont de fer où d'acier € la gros. | lent en équipe, Cette course asur sera de 1's pouce; Hs serons piecés | pe. ‘+3 milieu des boîtes Les belles seront ée Heu. entre Joliette et Berthier, --3 Pedsoarrie ou dedans du penses sul, temps à été de 3h, @ m.10s!
porn fre ou de canutchoue 90° 126 juin 1935, 1] obtint se carte d..-fond 4 1 pouces, je tout 3aeEb 12| maieur de l'Union Amateur du C.teaux doi êt hauteur dun pale plus Nada. Encore jeune, Dufort anau Tiete a . s = Joe © bel avenir devant lui, &ant recor:pa ”» 1 Soeeeotaare commelecourleplusaps =ue mm race °, dans le noteaû vaut 3 points Tout paiet | Dimanche prochain. nous pub: -
COiLnDante ui à es -#,TONs la biographie d'un autre <-

- Appuyé ou accroc Teur; retenes votre copie du “Pupoteau ts nt La 3 UV palet en -Sans Jopoiser que raverslo. | Journal Je bonne heure. Pour tcourre avec le sien Jes deux sant tes informations concernant ces aLorsqu'un palet tombe sur ua autre d s | Ucles, les coureurs et le public au* boite cree ou seule dans le ateau, priés d'écrire à la rédaction «portpoint accordé ol -Lorsqu'un pelet comptant pour 1 point, ‘du “Petit Journal”, Montréa!.
briedarae 1 coup de 3 ponts, bo

—

no

0

coup de pnts ne
;jud'autre sers nul comptera que Pr Mari, Craford, Derihieume. Rouieau

arbitres doivent mesurer les parties XM Plus moprichim du poteau avec com Dénnailaisareerent TLpes barré Une partie compiète em de Lely James Alfie Bryant 6 Labor.
TsTen {slore seme lanceurs, Pit Rive! reseve..

que Jumemy Ml Jess Parsmt. Wa
Miethe, Leuts @ autres

    

  

  

 

    
  

 

   
  

 

  

=r Tossede 66 fameux joueurs
quelques-uns.  Desmarchai

Jodom lanceurs,  Le Iaré, du gérant Lipnel Lord seen fe -
. m>iable ave Giguère comme lanemur. ire

: , [Riper Gagnee, ° rn har
. . . : rFormation et débuts de la aoe hasnt,0 Thums®fer.

Ligue de baseball re: André Cagnon. gérant de Lonn:u BD

commerciale
— |

je aumi Ge trés bone Joueurs, tes

La Ligue de baseball Cormamerciaie. affi-

 

Lans 

  
que- Ohiceine, P. Lécuper, Lucten Ou
smier, Boucher, Lusiguan, Richard, R V:-
net. K Baut-Amour e autres

« nommé comme président M. Casten Nolet,
jlandis que M KR. Reislie aura ie cherede sccrélaire-tréaorier. Las dirseteurs see
rent: MM. L Fleurs, M Tarcot K d'é-

ligwe sure Beu mereredt lo 13 mal [LE]Pm. aves les rencontres sulvanies KIXjYmiters TOmer Deserres, au terrain deParc Laurier: Neire-Dame G'ORford serendre au terrain du Pare Cuamniain.! pour visker le Turoet Transport: le Long-tim pe jouera centre is Locé, au terrain

| Outie Ligue jouera les mercroëi »t ven.| de chaque semaine. Vole! mainte.
posten de chaque Agupe  Omre

Leon Fleury ae com.
que : 4

| Parrell, Je receveur Batst-Dngsr Ma od{FeUTY MTR, Rollin ®t Howsrd aînal a

  
   

|
N

]
À Pour

1924, rue Maisonneuve
|

Hée à l'Association provicisle de Baseball, |

 

KIK pfietd par E Ménard, me compnse-«
‘de W. Lagact, Pournier lanceur, Lamoin: a
Teocveur, Cartwright ea premier bet. =
une foule d'autres bons joueurs
L'ouverture ae terrain du Paru Leu mer

. (favierae, pendant quan Saul, eat Tome
neur sera rempli per l'écherin du ou
tier, M Lo@ur Le Paru Chomatein. verra
l'échevrm Bren ou un autre dieuiteirr
lancer is premiéée baie.

—_——— >—

Joe Bowman, l'un des ss lanceurs
: du gérant Jimmy Wilson des Pht'-
Hes, étudie pour devenir écrivain de
fiction. Joe manipulatt ux Unotun”
à Kensas-City ff y « quelques ar-
nées, et avec un peu d'étudr, :!
croit fermement qu'il pourrait écrir”
d'aussi bonne copie que celle qu!
copialt sur se machine.

  

  

SERVICE JOUR ET NUIT |
déménagements, planes ef transport général |

iAMherst 1140-1149
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Montréal, 10 mai 1836

Ouverture des Ligues Fédérale, Métropolitain

 

EXCELLENT PROGRAMMEDE LA LIGUE
PROVINCIALEPOUR CET APRES-MIDI

Voici les détails de l'Imposant programme présenté par la Ligue Pro-

vinciale, oot apriv-midi:

SHERBROOKE w SOREL à 200

hrs PAL
Arbitres: — Eugène Payette, au

marbre, Jean L Poirier, sur les

buts.
Baiteries: — Borel: Ooldsworthy

et Galen; Sherbrooke: Haris ot

Stuks. ——

CHOQUETTE ve GRANBY à 3

hrs PM.
Arbitres: Jimmy Doyle, au mar-

MOYENNE DES
LIGUES MAJEURES

  

    

 

    

 

PANTHERS vs
VILLE A 3 hrs PM.

Arbitres: — Hutchinson, au mar-
bre; Victor Pépin, sur les buts.

Batteries: — Drummondville: Se-

bekos et Landry; Panthers: Win-
ters and Wiliams.

——
NOTRE - DAME va LACHINE à

246 hra PM.

Arbitres: — Chrétien, au marbre;
Billy Eva sur les buts.

Batteries:—Golenski et Larivière,
pour Lachine; Ace Lee et Tivnan,|
pour Notre-Dame.

DRUMMOND-

Autour du circuit de la    

 

 

AU BATON Provinciale
(au melas dix parties)

ATIONAI DERNIERES NOUVELLES,
NATIONALE * " »

AB. R M. RAI Av POTINS, ETC.

Chapman, Omn. . . 13 3 1 3 389 —

Rippée, - oT FI : : 2: us| —Le président Lucien Lachapeile
Terry, Lo. 15 11 Ae passé l'après- ndredi
Enott Cim:masti . 16 @ 6 3 mt aser mi de detre

Herman, Chicage . . 79 19 9 14 ae TU igue. Tue L-
3 -aan, Bostga . . YB 25 32 10 410 Jacques, à signer des ilasses de do-

P-obaker, Pitts. . . a 2°» 7 .ee|cuments reconnaissant l’éligibilité
I-maree, Chicage . 100% 12 M5 ides joueurs, approuvant des con-

Lorocher,8Lous. S$ a 5 52

|

Lrats, et donnant son sutorisation à

1 andl, Cn. . 31 8 19 € «1

|

nombres de projets en préparation.

© owick, Blows, W 8 I 41 —Léo Dubé. l'an derruer avec So-

LRoo 031 Ji rel a Signé un contrat avec le cb
J Meera PEEa. , 76 14 25 10 i j Sherbro ke samedi matin: 1 doit

roo Péteures . @ 15 21 15 ‘123 ge rapporter dumanche À Sorel.
“+ Pre .- = 1 n n fo Jos. Gagnon. le joueur de

, pido + } a " 22; champ au bras de fer à apposé sa

‘+ aghts. Bkiyn. . 50 6 10 3 "7 “tgnature jour le cvid de Nctre-

Mers, Cimetmmet] . 68 14 31» we

|

Dame: 11 s'alignera contre Lachine
anskt, Borton . . > 3 M3 24

|

aujourd'hui méme.

nee, Boston . 24 1 he -

eeree D8 0 aw Sorelproaite de faire une
rage tournée dans l'Ontarin et rencon-

AMERICAINE H no juera ies meiileures vquipes du cir-
A+ {cuit St-Lawrence Valey.

1à Boy 41 —Drummondville a mis sous con-
te, Waah LL. 8 ne an

|

trat dans le cours de la journée de

Rood Siem» 3 2 ” 41 |samecu le fameux lanceur franco-

Beaton | 1 +

|

américain, Antonio Chabot, du club
» Petrell, Boston . Te 18 28 :2 +40 , ,

J Pod Basen - 10 11 30 3 ier |Portand, Mame. Chabot arrivera
: hriger. Déarcit . 7 3 30 19 10 el temps 2 Drummondville pour is

nes, Pas . . 7 2% 36 1 M1 joule avec les Panthères.

nueste 1 81 58 DS

|"

—Le club Sort, champion de
key, WY ; so 19 20 28 m4 (1935, est en demande dans au

27, M-Louts #3 14 3 9 sw |mous 10 où 12 villes de la Nou-

. TE «16 16 1% M4 |velle-Angleterre. Le sécrétaire de la

ma ue Te 4 22 le Te |Tue est également inondé d'offres
| ‘nobel’, Glersand, 71 1 20 16 .550| provenant de clubs indépendants

Hecmottes Wash un ! “ * ne des Etats-Unis qui désirent venir

adolf. Chisage

.

52 1 37 you
Cooke, Boston . . 31 8 10 @ 179 Ten exhibition.
FR M-Louts . , 86 8 27 12 271 —Homer T. Cabans. le proprié-

pcephils. . z 3 » » = taire du club Granby, vient de met-

nur, . + tre la main sur un receveur de
7 ax, Boston . . 1 22 1% 315
M Rates :

:

7 13 20 18 ma |Rrande réputation dans la personne
Jenneen, M. ¥. . . 08 11 1% B 206 |de Philipps Corrigan membre d'un

Eten, St-Louie . 8 0 31 13 304 des clubs de la ligue Middle Atian-
Frac Chicago se » 17 7 304 ltie,

rsee 1 9 8 804021) —Frank Delblele Babe Ruth de
Hana, Chicago 7 1 37m 6 2e: /l'ancienne ligue du Parc Shamrock,

Powell, Wash. . . 08 18 27 14 300}était de passage à Montréal au

LES LANCEURS cours de la semaine; il pourrait se

(NATIONALE: faire qu'il soit engagé par un des

a » pr [Clubs de le Provinc'ale. sil peut

Grove, Basten . . 3 à 1om]|prouver. comme 1l le prétend. qu'il

Riacholdes.Gleveisnd 3 0 1000|est encore capadle de bien frapper.
Hronca, -York 3 ° 1 000
oy , — Billy Innes a mis la main sur
Fh Cuisege . .2 0 180
Bore Détroit : 2 0 1000 |1e Meilleur troisième but de le li-

fon Now-York . ! : Lee que, Jos. Labate du club Fimira de

rown, . . - - :

Frown, New-York 31 90 lemls New York-Penr Leagle: 1
Pris. Détren . 1 oe jee ' , T. Moore.
Duiliven, Détroit . ! 3 6 1000/ —A Sherbrooke, des centaines

Henry, Boston . . : 3 8 10m dhonunes sont à l'œuvre depuis

Vise Born ae

:

13 ON 1008: ane semaine sous la direction du

va! 1 2 à me |contremaitre de la ville, préparant
Ferrell. Boston . . . . 3 1 ‘me

|

le terrain pour la journée d'ouver-

Pearmne, New-Yott . . . 3 1 7156 ture, dimanche prochain,

Alon, Glovaland . .. . . 3 1 M/S >

(AMERJCAINE 2 pe CRAPAUD
; « 1008 —

Gumbet,Neu-t Î 9% 1m) FRDERATION CANADIENNE DE
Fremsh, Ch: 3 6e 10 CRAPAUD

Oudier, New-York 1 0 10

|

Voici les offinioru de la Fédération Ca-

Bu , Broshlys 1 ® 1.000

|

Nadienne de pour 1930-37 M. R

Nelson, Owmeinas 1 ¢ zone

|

Poiey président. M. KL Ouibealt, vie

Grissom, Cinelan: 1 e 1060 Ée M. BL Dupré, tréserter: M L

Walker, 0t-Louis : 6 10 elle, casimant-irésecior, M. A. Mawen-

Tising, Priburgh 10 1.000

|

neuve, accrétaire, M. A Roch. amtstant-

foago . . 201 8 100 ercrétaire, M. H. Owen. président ddmis-

St-Louts .... #$ 34 % stonnant, et élu à vie conseiller.

Johnson, Phitsdeiphie . . 3 1 k Cet -midi, fête au elub Allen su

Préturgh . .. 8 O1 ‘veo

|

Mu 4215 Wellington. Bienvenu À tous de

Cees 3 1 hain part de M. À Arcand. président.

icags ... 1 8 a ne Mellleurre sympeathies vont À M. A. Des-

ee

eenet

Pee

|

IBUTIAT, Dréuident de Club Sle-Cunégonde,

HOCKEY JINTERIEUR [Ad™eits: "names ‘Gu sib.et cureph, également membre du club. ei eels

de a part du comité et de tous les mem-

Le club Chriat Cwfmb, à rémporté

|

bres du club Me-Ounégonde. Prière
de championnat OF Wu Ligue A AGG en joepie de la mation soit envoyée à a

battent. par deux parties comptouiives, to (mile eo aux fourneux.

Chad Beudreau. Sur 19 parties jouées, te

|

Dimanche Je 17 mal Ste snneelln dw

ab Chrisénnhe Culomb en a gnanérs .1. [cid Cenatien $104 Delle Bienvenue à
annulées V et perdus 1 Îr riub était aus [toux tes amateurs dé crasaud de le part

Thabtle direction de MM OH Behiiigr, @- [de M R Chariand, président. Signé: M

vont, où C Monitor, cutraineur. La di-|A. Maisonneuve.
Metion du Club remercie ses Dartissne NDLR — Je sale prêt à vous recevoir

@ù les officiels de la Ligue pour leur eup- |l'avant-mxti, entre 9 heures ot midd, les

port donne, durant l'année.  mardi mercredi, Jeudi «

L'ouverture des Ligues de
tercité aura lieu, cet aprés-midi, aux

Baseball Fédérale, M of In-

divers terrains de ces trois circalts.

— De grandes manifestations spoctives marqueront cet événement à

Montréal et dans nes villes de In provinée, et la muititude des fervents

du baseball qui attendent depuis piusieurs semaines Jes débuts du jeu

national américain chez nos amateurs, verront des spectacles qu'ils n’eu-

bleront pas;

de jeu rapide et spectaculaire.

lis verront des équipes, qui, après plusieurs rigoureuses pra-

tiques, afficheront des tenues de mi- saisom of donneront des exhibitions

——

Plusieurs personnalités notables et spor-
Lives “rehausseront de leur présence l'ou-
verture des hostilités & Mon:réai, entre
autres, MM Jus Jean, M.P. A Dupéré et
P. J. Ledus, deux de nas éd.ies spartsmen,
ainsi que MM. Miquelon, gérant des ventes
de la Cia Tucksita, et Emile Lanthier,
Inspecteur en chef de le maison Joubert,
*t prendroms part à ja parade et officieront
sur Je Jomsnge du Buck.nçham & ND. des
Vintoires, pour l’œuverture de la partie
Au Stade Notre-Dame, l'échevin Alan Bray
ot le sous-chel Barnes lanceront et rece-
vront ia pramiére balle; au Blade Youv.lle,
l'élément féminia sers représenté dans la
personne de la charmante ‘Miss Mont-
real”, Mlle Germaine Marquis qui erders
un précédent dans le domsine sportif em
MAAN! la première balle qui sers Tecue
par M. J W Biaquière, président de
:Union des Typos. Dans le piupart des
centres du dehors, l'on nous anmence que
des manifestations nen moins grandes
sont en voie de préparation, qu'il sera:t
:rop long d'énemérer.
M C G. Guimoné, l'arbitre en chef

des circuits de Geo. . nous an-
nonce les officiels suivants pour lee joules
de cet après-midi
LIGUE PEDERALE: Desehantal st Cau-

martin, à Pernhem: Bruneau et Prud’-
homme, à Marseviie, Bil et Crose, & St-
Hryac:the.
LIGUE METROPOLITAINE: Mault et

Noel, a Bi-Paul de la Croix: Porget et
Courva!, A Buckingham ND.V.. Richard
®t Wagner. au Parc Jarry (KIK' Ray
Cutter «i Trépanier, à La Poixe et Le-
mieux et Provost, À Cherrier-Typos.
LIGUE INTER CITE: Lamre John-

ton, A Chambly: Lefebvre et Belefeulle,
« Benuharnois: Tahsmount € Deumarais.
a La Joly et Perne*. à St-Lamdert

 

   

      

 

à xmDe a
UR PEDERALE: 8¢-Stanisias A Ma-

   

Parre’l. ¢4, Rouleau
igen Fieury. Gérsnt.

MAHIFVILLE. Léo Rainville, 1. Lari
Robert et Aimé Ramville: Dage-

© Dubois; Dennis: Desmarais:
Phaneuf; Bruneie:

|

Adé.ard

Beanchemin, Coach; E M. Pleuiie, Gérant
STE-CÉCILE: Prorencher,. €: Marcel

Paré et Antendorough, L' Menri Paré, Ib:

Biondim, 26. L'Heureux, XD. Kennedy. ac:

Boucher, c.g: Lesage. cc. Aumaa cd:

Raymond Perron « Bob Holrick, utiittés:
Hen:i Yermette. Oérant.

PARNNAM: Desnorers. r: Baker,
et Braadoek. L. Bouchard,

et Pelistder, utiivs;

 

. Heury Palmer, -
uifités, Gagnon, Capt:

ris. Qérant
ST-HYACINTHE: de Lottnvilie ot Au-

bucnon. R: Aifle Bryant, Badie Bergeres

¢t Gatlon Church, L: Roland Beau. 1b:
Alan Burke, 9. capt: Deoust, 36: Roger

Chureh, ae; Merrill d'Anjou. € Passe.

ce. Fiibotte ed; Léo Bibeau et Léo Thé-
roux. Géranta
BEDFORD: Batferfe: Lahale ot Nerron:

Mike Schum, Msitre of Lussier; la balan-

re de l'équipe n'est pas encere annoncés

LIGUE METROPOLITAINE: Vileray à

St-Paul de ia Croix: Laiterie Cannadinse
Rucaingham ND Y: St-Henr! A KIK: Pro-

stems à Pare Champlain: Ge-Thérèse À

  

 

LE LAFONTAINE
A L’ASSOMTION

Diman he apres-madt à 1 hr. !: heure

wiaire, À renconirera l'equipe des Coué-

gens, ces derniers sont de rudes cogneurs

mais 1e des/ort faire en sorte de bien

teuir leurs yeux ouverts sur ies Mancers

rapides et les grandes courbes du jeune

Geant Liwier surnonund Van dernier be

rol des re:ruits au bâton, de la Ligue

Aa

A Dupras une newvells recrue secs AU

premier but, encore un jeune qui promet

beaucoup. Arthur Asselin ex-cotlégien de

l'Assomptire, Olficiera au 3ème. but, sed

ancimns compagnons feront bieo de sur-
veiller som coup de Dâten
R. Lusster le sensstionnel arrét-court

cecupers la méme position cetie année

Audette ot Tremblay ex-joueurs du @-

Mare sauront bien faire parier d'eux encore
cette année, tous deux emt une précise

remarquable of des lamecce très raptées.

Marcel David, joueur de champ gauche

saura fort probablement Tépérer sed fu.

meux coupe de troie buts. Marcel L'Meu-

reux est une Beuvalle recrue qui patroutl-

tra lo champ droit. encore un Qu'il fen-
dre aurveitier au bâton.

Che. Dion. ex-lenceur du Collège sere

 

 

envoyé sur le montieule pour y sider wo

so-bquipior Lussier où M patrouillers bon

lement le champ centre. CA Lesiège et J.
Muuasette secont les subetituts.
Avee woe équipe de ep calibre-dà, les

Colidgiens ot iss smeteuss de bon bassball

de l'Aseomption seront certes servis à

vouhaits, lors de sette rencontre. In foule

dimanchs après-midi au Oollige M T.

Roy, FR. $440,

mm
r

t
l

AIPA

t
r

er
t.

Lanceur et receveur
demandés au Beaver

———
Le Beaver 8B. de Crabires, faleant partie

de la Hgue du distriet de Jelletie sutaft
bescin d'un lenceur © d’uR receveur, peur
intormalions s'adresse & OG. A Lépine, 

, Bre-Céesle à Parnham. Bedford à

  

 

La Police; Benurivage à ChartierTypes

Composition des clubs:
VILLERAY: Alert ot Hemrt

Desrochers, L; 1b; Qens
Gladu, 2b; Dollard Desrochers, 3b: Alfred
Desrechers, a.c; Marcel Goutèler, € §; Bé-

langer, ed: Réné Cyr; cg; Arthur Des
rochers. Oérsat.

8T-PAUL DE LA CROIX: Vitello, r; Gré-

golre, Paquette et Bmiih, L; Bob Harring-
ten, 1b; Lambert, 3b; Oaudetta, Jo; Ner-

man Harrington, a ¢; Bédard, cg; Lavoie,

ce: Normand, cd.
PROGRESS: H. Bergerem. ?: Cuadagno

« Guay, L: Rateile, 1b; Voesl, 2, Gin~

gras, 3b, Elias, se; M Bergeran, c.f. Gi-

roux, +c: Mayman, cd, Généreux, :
Roiand Bists, Gérant

P. CHAMPLAIN: Liotta. R: Desmar-

chais et Jodoin, L: Guindon, lb; Basgné,

Zb:; Verreault, 3b; Sarrazin. &c, Lacroix,

eg: Calvert, ce, Joyal, cd; Jos. Lépine,
Gérant

   

 

C.: Mastinasu, R: Deslauriers
et Land, L; Rateau, 1b. Lancie. 2b; Cou-

tu, 26: G Ou.met, se. Lorange, cg: P.

Ouimet, cc: Bn. Oulmet, cd, Atmé Gul-
bault, Gérant
BUCKINGHAMDulude ot Déssutels. R;

Lefty Bourdon € Jean Landes, L. Œuil-
tard, 15: Et. Gladu, 26: Sotro 3b; Ber-

gerie, nc: Dubreul, cd; Mathieu, €E:

Joubert. c.g.
ST-HENRI® Danis. 1. Tessier et Berge-

ron. 3. Barette, 1b. Désormeaux, 2b: la-

framboise, 3b; Deoust, nc; lest. cg: Pa-

tadis, cc; Dutrule, cd. Leblanc & T.

Nerreautt. utifrrés, Jos. Hotte, Oéreat.

KIX: Lapointe, 1, Pournier et Boucher,

L. Cartwright. 20: Des-

rosiers, 3h, Lagacé. 2e; Skyri 5: lang,

ec, Carew, cd. Emie Ménard, Gérant.

iregard, r: Ceci, L
. 2. C Charca

© Desjardins. ce. Lo
Lessard. cd:

Bergeron et Laroche, ulu'és
Varennes. Oura

 

 

  
Germain

 

st neinthe. Composition des équipes‘

STANTSLAS  Se-Onge, R:_ Erin. LA POLICE’ Lacro.x, 7, Leblanc. Gin :x

Ruri = Howard, L: Mart.n, 1b. Berth:au- |Lartvière et Paquette, L: Prancoeur, »

ma. 3b. Roger Parrell, 35, Drowet. AC:

|

Marchand. 2b. Trudel 3b. Couturier. ac.

Bui Farrell, cp: Crawford, cc: Eddie

|

Emile CO4. cg Donat Ode cc; Carpen-

tier, ¢d Charirand et Poalm, ut: és;
Geohier, Capi. Brault. Odrant

BEAURIVAGE. Chuccine, 7:

David, L: Vine. 1b; Muette, 26. Gai.

shier, 3b. Lus.gnan. ac. Boucher, cg, St-

Amour, ¢¢ Richard. ¢d: Lecurer, Sting;
André Gagnon. Gérant
CHERRIER-T ° Desfosses. r: Proulz, Ro-

saite Dagenaix et Bowman Berge L

Gagn a «4

 

   5 Paguin, 35:
3b. Besregard, Pagueite. 8.
Ler. ce. Præe, € Biac:.ce et Baceite.
utilités: Victor Ponta:
LIGUE INTER CITE: Georges V. À

Chambly: Sault à Besuharachs: S-Paul
Ind. à Lacoile Bordeaux à St-Lambert;
Bi-Vianney à S:-Bruno. Roseciont à &

  

  : 4 e
l'état du terrain: l'ouverture de le Ligue

à cet endroit surs Heu dimanche le 17
prochain. Composition des ciuds.

OEORGES V Sarvarin. : Dufert Li

Cardinal, 16; Martimell 3: L Warner
ac; Trudeau, D R Wagner. cg: Massé,
ce: Muot, ed: Durocher, mé. Geo
Gordon. gérant.

   
  

  

e et Intercité

 

en vue prendront part à cette
parade et officieront à l'ou-
veriure des hostilités, men-
tionnons MM. Jos. Jean, MP.;
Abraham Dupéré, échevin du
quartier ; Miquelon, Emile
Lanthier. et un représentant
officiel de La compagnie Buck-
ingham.

 

CHAMBLY: Hardy, ?: Rosaire Larivière,
16: Morel, 3h: Lecompte, 3;
Demers, cz; Gemme co]

Georres rd, ed: Chas. Dubuc, gérant

SAULT. Brouilette, r: Méver: et Giguere,

L: Armand Béliveaz. 1b; Sanche. 3b: Tho

mas, Jo; Réal Béuveau. ac. Gagnon. <Æ;
Babe Taptm, cc: 8:-Germain, cd; Tai-
on, vrité Lionel Lord, sérant
BEAUHARNOËS: Brewning, 7: Mande-

vile ot Prappier. L, Bredeur, 1b. Ledue,
29: Marchand. 3b: Ourrma &e: Bouchard,

   

   ec, Primeau. ¢.d. Roy, uth
Caron, gérant.

ST-PAUL IND : Okibert. ?

 

Der. ce. û
té, Aidert Gi:dert, gérant

LACOLLE: Parker. r: Lefty Cuderre. Ir-
ving, L, Kder, lb: Ceorges Graves
Fuagerald, 3b. Lafiiche. 8.c. Christie. o

. ce; Trembley, cd. E D.
ico”, gérant.

BORDEAUX: Marra, r: Mart. Murrey

et We:.neton, L, Gagné, 1b; Jones. 20:

  

  

| Yvon Gagnon, %: Manochio. 6e: Arhur
ce: Gérard Gagnon, ce: Dom-

cher, cd Dé‘ormeaux, shld. Actonso
Deères cérant

ST-LAMBERT: Robert: Marcile: Le-

marre; Surprenant, Doarosiers: Laverdiere;

Hu:ard: Duile Léo Maiicus, gérant.

BT-VIANNEY. Lespérance, I. c:reil,

L: Breard, Ib; Bouliéres. 20: Bessette. 30;

Durocher, Ac; Manochis. cg: Boutisane,

cc. Shawstk cd; Marce: Turcot, gérant.

ST-BRUNO: Ogieman, 3. Marcil et Pau-

bert,
2: Leuson, ae:

18: Bénard, 15; Porcæ, 20; Gnsé,
nee, cg: Marcf, Pradhommece: Déslits. ed:

Bruno Blain, gérant.Trance, Utuités

  

 

1935 PLYMOUTH Sédan, avec

1935 FORD Sédan, avec radie

1934 FORD Sédan, licence "36

1933 CHRYSLER Sédan . . .

VOULEZ-VOUS ACHETER UN BON

CHAR USAGE?
Fournier Automobile, Enrg.
vous offre des aubaines sans pareille! Venez nous

consulter avant de faire votre choix.

Quelques Aubaines

of nadie . . $175 Camptant

1933 TERRAPLANE Coupé, siège d'urgence $125 Comptant

1932 BUICK Sédan, sport, Mrence "36 . + $175 Cemptant

1934 CHEVROLEX Congé, silge d'urgence 8175 Comptant

1932 CHRYSLER Sport Bédan Cee as - $118 Comptant

Balance à termes très faciles

~~

78 AUTRES DE $50.00 ET PLUS

1672 RUE STE-CATHERINE EST
(PRES PAPINEAU)

LOT DE CHARS USAGES SITUE COIN MT-RBOYAL & FANRF

TEL.: AMHERST 1947-1948  gérant.  
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QUEL SERA L’ESPOIR BLANC 7

ON LE CONNAITRA APRES LES 22 COMBATS DE JEUDI
[ LEO KID ROY ENSEIGNE LA BOXE A SON PROTEGE

 

Grand intérêt suscité dans toute la province par le
tournoi du Forum. — Léo Kid Roy et Elzéar Rioux
choisissent des protégés, tant ils ont confiance en leur
succès. — Perspectives brillantes d'avenir, non seule-
ment pour le vainqueur final mais pour tous ceux qui
auront démontré de véritables talents. — Trente ins-
crits à date. — Soirée bien remplie en perspective
avec la fougue, la jeunesse, la force des aspirants. —
Autres tournois à Vancouver, Winnipeg et Halifax
avec grande finale à Toronto.

—_—
Qui sortira valnqueur du grand tournoi des Espoirs Blancs qui

aurs lieu, au Forum, jeudi prochain, sous les auspices dn promoteur
Playfair Brown et de ln Canadian Arena Company ? Voilà la ques-
tion toute brûlante d'actualité que les sportsmen non seulement de
Montréal mais de toute Ia province posent, En effet au nombre
des inscrite, 1] n'y a pas que des Montréslais. Au contraire, presque
tous les coins de la province sont représentés et de chaque village ou‘ hameau comme de chaque ville partiront des groupes de voyageurs,
mercredi soir Ou jeudi matin pour venir encourager un parent ou unami pour qui on a beaucoup d'admiration et dont on espére la vic-
toire, à cause de sa force herculéenne comme à cause de sa stature.

—_——

  
Lée Kid Roy, ancien fa-
meux boxeur canadien,

s'est intéresté, de nou-

veau à la boxe, lorsqu'il

à été voir A l'entraine-

ment ies inscrits dans le

tournet des Espoirs
Blancs, qui a lieu, au

Forum, jeudi prochain.
Roy a été impressionné
par la performance d'un

nommé Dorie Charie-

bois, en solide gaillard.

Roy a méme pris Charle-

bois sous sa protection el
M a été photographié au

  

VICTOIRE QUI SIGNIFIE
BEAUCOUP

Ce tournoi des Espoirs Blancs n’a
nullement l'aspect d'un seul com-
bat où on vient encourager l’un des
participants. Au contraire, une
victoire signifie énormément pour
celui qui en sera l'heureux posses-
seur comme pour la région auquel
«&ppartiendra le vainqueur.

PERSPECTIVES BRILLANTES
D'AVENIR

Outre les prix en argent donnés
eux vainqueurs comme aux vain-
cus, il ÿ a aussi toute la perspec-
tive d'une carrière brillante assu-
rée à celui ou à ceux qui démon-
treront de véritables talents pour
la boxe. Les organisateurs ont, en
effet, annoncé leur intention non
seulement de favoriser le vainqueur
final de la soirée mais également
ceux qui auront fait excellente fi-
gure en ce sens qu'is auront dé-
montré que l'arène leur convient et
qu'avec l'expérience voulue et les
conseils ils parviendront à être
quelqu'un dans la catégorie des
lourds chez les boxeurs

UN VERITABLE ESPOIR BLANC

Parmi les connaisseurs, on comp-
te tant que de ce tournot sortirs un
véritable Espoir Blanc que des gé-
rants de boxeurs ou d'anciens
boxeurs eux mêmes ont suivi l'en-
trainement de tous les jours. au
Forum. pour en venir A faire leur
choix et pour insister auprès de
certains uspirants pour que ces
derniers leur confient leurs desti-
nées.

LEO KID ROY CHOISIT
CHARLEBOIS

Ainsi, l'ancien champion du Ca-
nada Léo Kid Roy a pris sous sa
protection un solide gailiard du
nom de Dorio Charlebois. D'autre
part, Elzéar Rioux, ancien boxeur
poids lourd, a choisi Emile Massé.
I n'y à pas de doute qu'avant mer-
credi ou jeudi, tout aspirant qui a
quelque valeur aura un gérant
pour l'aider et le guicer.

CONFIANCE
Roy nous a exprimé sa confiance

en Dorio Charlebois un jeune hom-
me de 18 ans: Char'ebois est doué
d'une force peu ordinaire. Depuis
trois ans t] a mis Cette force à l'é-
preuve et il à eu toutes les chances
voulues puisqu'il s'occupe de dé-
Ménager les pianas, tous les jours.
Il est, en outre, très agile et est
solide comme une pont. T1 espère
déménager ses adversaires avec la
même facilité qu'il le fait d'un pla-
no. Chariebois sera, certainement,
intéressant à surveiller.

COLOSSE CHOISI PAR RIOUX

Rioux, lui, n choisi un colosse
comme lui. Emile Massé pète, en
effet, le joli poids de 220 Mvres Bi
Massé n'a pas grande expérience
dans l'arène. 1] a. au moins, l'habl-
tude de manier des gars et souvent
des gars “tough” comme on dit en
Anglais. Au fait, savez-vous quel-
les Bont ses occupations? Simple-
ment celles de “bouncer” dans un
cabaret. Dans ses fonctions, il
doit souvent user de sa force pour
débarrasser les patrons d'un client
qui « fini par être opportun. Pour
faire s-n devoir, Massé doit être ra-
pide et empécher tout commence-
ment de bagarre. C'est là que la
force intervient. Rloux à blen con-
flance en l'avenir de Massé comme

xeur,

TRENTE INSCRITS

A date, on compte près de tren-
te inscrits et 4 n'y à pas de doute
que ce chiffre augmentera encore
puisque les inscriptions ne se ter-
minent que demain.

L'ENTRAÎNEMENT

L'entrainement se continuera tous
les jours, dans l'après-midi. au Fo-
rum. Les aspirants continueront de
recevoir les conseils de boxeurs
comme Rioux, Roy, Harry Gerson et
Meaxie Berger. Des gérants seront
présente et il se peut que certains
soient pris sous leur protection.

22 COMBATS

Pas moins de 23 combats de 4
rondes auront lieu au cours de la
soirée qui commencera à 8 heures
et 30 précises. C'est donc dire que
l'on ne s'ennuiera pas et que l'on
en aura pour son argent. surtout
aux prix bas demandés par le pro-
moteur, comme on peut le voir
dans l'annonce payante insérée
dans la présente édition.

SOIREE BIEN REMPLIE

On prétend avec raison que l'on
Assistera à une des soirées les plus
remplies. jeudi soir. au Forum. I; y
aura sûrement de l'action. en effet,
tous les concurrents étant jeunes,
forts e: désirant se gagner une pla-
Ce au firmament pugiliste comme
une belle bourse en argent et l'ou-
verture du chemin de la gloire.

FOUGUE, JEUNESSE. FORCE

II ne sera pas question de perte
de temps chez les boxeurs en pré-
sence. Tous en effet, sont fougueux
à l'extrême. Ils ne possèdent au-
cune expérience ou à peu près et
ils ne connaissent pas l'art de “s'al-
ler”, comme on dit en langage po-
pulaire. T1 y aura plusieurs mises
hors de combat, ce qui fait vrai-
ment la joie des spectateurs. On au-
ra des émotions tandis que l'on rira
blen par moment si on ne s'enthou-
siasme pas pour tel ou tel aspirant
qui démontrera des qualliés éton-
nantes, peut-être.
Le promoteur Playfair Brown, l'A-

me dirigeante du tournoi. a toute
l'expérience voulue pour J'organisa-

tion d'un tel tournoi. Tl a. en ef-
fet, organisé deux tournois du mé-
me genre, à Toronto. Ces tournois
ont eu beaucoup de succès.

AUTRES TOURNOIS

Après le tournol de Montréal,
Brown partira immédiatement pour
Winnipeg où il organise le tournoi
qui aura lieu le 19 juin. En juillet,
c'est à Vancouver que la soirée au-
ra lieu.

TOURNOI FINAL A TORONTO

Entretemps, Lou Wyman. gérant
de boxeurs bien connu. ira à Ha-
lifax pour organiser la soirée des
provinces maritimes. Wyman re
viendra rejoindre Brown A Toronto
et c'est dans cette ville qu'aura lleu
le tournoi final qui réunira non
seulement tous les vainqueurs des
tournois précédents mais aussi ceux
qui auront démontré de véritables
talents pour la boxe.

LISTE DES INSCRITS
On trouvera dans cette page une

liste complète des Incrits à date
ainsi que la rue où d meure cha-
cun, son poids et sa taille. Cette
liste pourrait être découpée et ap-
portés au Forum, pour la soirée de Jeudi.

moment mème où il don-

nuit une leçon à Charle-

bois. Léo s'applique à dé-

montrer à son protégé un

coup qui affaiblit gran-

dement un adversaire

quand il ne le démotit  

 

 
pas.

fy

COMMENT ON
ORGANISERA
LES COMBATS
—_———

Aucun des aspiranis au
tournoi des Espoirs Blancs
de jeudi, au Forum, ne con-

naîtra son adversaire avant
d'entrer dans j'arène. Avant la
soirée, châcun recevra un nu-
méro. Le double de ce numéro
sera mis dans un chapeau et,

devant tous les concurrents,
un officier de la Commission
athlétique, probablement le
président Hogan, montera
dans l'arène pour tirer les nu-
méros au sort. On connal:ra
ainsi les noms des opposants
dans douze combats. Les vain-
queurs se rencontreront. en.
suite, dans 6 combats.les deux
premiers d'abord, puis les sui-
vants. Le premier vainqueur
de ces six combats rencon-
trera un des deux autres vain-
queurs après un tirage au
sort pour ces derniers. Celui
dont le nom n'aura pas été
tiré rencontrera. en finale, je
vainqueur du dernier combat.
On nous prie de rappeler,
qu'à cause du nombre de com-

bats, Is séance commencera à
l 8 heures et 30 précises.

=

2000 aspirants au tournoi,
Espoir Blanc, en France:
—

PARIS, 8. — ‘Spécial au “Petit
Journal") Le tournoi des “espoirs
blancs” de France vient de se ter-
miner A Paris. Solxante-quatre pu-
gilistes se sont rencontrés da 32
combats au Palais des Sports. Plus
de 2,000 jeunes hommes ont parti-
cipé at tournoi qui avait lleu par
toute la France, les finalistes se
rencontrant ensuite à Paris Le
tournoi dura un moi. Les 64,
boxeurs. qui ae son: battus en fi.

 

 

    

  

 
de France que l'on pouvait trouver
pour représenier la France au tour-
nol de Jack Dempsey.

Jacc'ies Riet, un étudiant en art
de 19 ans, s'est révélé comme le
meilleur du groupe des finalistes.

de Georges Carpentier, qui a arbi.
tré les combats les plus Importants,
et sous le juridiction de l'Union In-
ternationale de Boxe. dons le pré-
aident Paul Rousseau était à la tA.
te du comité en charge du tourna. |
L'auteur Maurice Chevalier avait

donné un magnifique trophée qui nale étaient les meilleurs “espoirs”| ag

Le tournoi étalt sous Ja direction

LES ASPIRANTS INSCRITS À DATE DANS LE
TOURNOI DES “ESPOIRS BLANCS” AU FORUM

Voict une liste complete des inscrits à date dans le tournet des bs-
poirs Blancs de jeudi soir, au Forum:

  

Noms Vite Mae loiés ‘faite Age Métier Ou

profession
Hervé LEFEBVRE, Montréal, Drolet 145 5.11 2 chauffeur
Al BROWN, Verdun, lére avenue .. 185 &1'4y 18 fondewr
Jean PAQUETTE, Montréal, Clarke 100 es 23 chauffeur
Joseph LESIEGE, Montréal, Visitatien 1864 € 1 débardeur
Hubert COMTOIS, Ment, S.-Dominique 163 ct 19 concierge
Paul JOFFRE, Montréal, Lacembe.. 19 si 28 cultivateur
Paul LETENDRE J, Sorel .. .. .. 180 $2 2 cultivateur
Paul BOISJOLI, Labelle . . . 150 3.10 Lt bücheron
Roger COTE, Lougueull, Bercy .. .. 200 ee 19 débardeur
Jack DELANEY, Montreal, Berey .. 185 a 19 étudiant
Adélard PAQUETTE, Mont. J.-Mance 180 5.11 20 chauffeur
Roger BEAULIEU, Montréal, Fddie 188 8.104 20 inftrmier
Dorie CHARLEBOIS, Mont, St-Valier 184 5.011¢ 18 déménageur
Ovila PAQUI Mont. St-Ambroise 174b 5H, 23 fondeur
Lucien MARFCHAL, Mont, N-Dame 19 Sl'u 26 épicier
Paul-Emile MASSE. Mont, Désery 215 at * mécanicien
Lionel GAGNIER, Bourget, Ont, 195 5.11 22 gard. d'écluse
Swan DALSTRON, Moniréal, Bieury 180 511 2% “bouncer”
Ernest HAMEL, Montréal, Laval .. 186 61 23 plombier
Allan IVERSON, Greenfield .. .. 187 &l'y 21 mécanicien

prEr _ 

 Des 225 joueurs don? les records
paraissent dans le pamphlet “Who's
Who in Baseball”, 22 viennent de la
Californie. Les Etats d'Illinots et
Teras sont seconds avec chacun 18.—_———

HENO-BRUNOL
Débarrassez-vous de ves Hémec-
roides en employant “Hemo
Brunol”. Hquide merveilleux.

Soulagement instantané dès ta
première application. Echantillon

gratuit sur demande.

HEMO BRUNOL

4691 De Lanaudière — AM. 690:

Del Mar Larsen, athlète de l'Uni-
versité Utah, a calculé qu'il a par-
couru 26500 milles comme membre
de l'équipe de piste de son univer-
sité et comme joueur de ballon ou
panier et que l'université lui a payé
293 repas, valant 8175.  
 

   
Voyagez en Bicycle!

5.125%PARTIR DE -

Pour le jeu employez des
accessoires “Arlington”

Accessoires de haute qualité provenant
des meilleurs manufacturiers.

 

  

t RAQULTIES deart 1.98 et BATONS de golf .. -LA CANNES À péshe on 3 90e " CANNES à péche $e eunav plus genre téleseoge |. * plusDOIRS Level .. ., 95c - BAQUKTTES ‘1.98 a "18.00
GANTS #1 MITAINES amsiigo A $7.50

Arlington Cycle&Sports
LIMITEDKtablle depaie plus do 0 ane. Ouvert le vendrodi oi Se samedi solr.1184 RUR UNIVERSITE Tél: LA. 6774 et LA, 6776 devait être présenté doi, au gagnant du

Las plus importante vonéears de bleyslos et de metecycietios au Canséa,  



 

Montréal, 10 mai 1936

Le coin du tennis

Coups deraquettes…
rray et Lairé Walt quitient

européen, durant les mois
française

Bob Mu
sur lo ool
In supe

et Perheley Bell |
ville dans leur

 

d Longtin. — Les différentes Ligues de l’Association provin-
plus d'une rencontre sensationnelle. — Lester Stoefen

P nent les amateurs de tennis de notre

première apparition conmume joueurs professionnels.
——

par PAUL GELINAS — Spé
—

M. P. Gélinas
encore avec la

P.Q.L T. A

Nouvel honneur pour le
chroniqueur du tennis au
“Petit Journal”.

ee

On neus apprend que M. Paul
Gélinas, notre rédacteur de la sec-
tion du tennis, vient d'être nommé
i de nouveau offi-

Montréal pour nous représenter

de tennis. — Lutte ouverte pour
du tennia enire Marcel Rainville

cial aw PETIT JOURNAL

  

Tennis sur table

Le tournol intercollégial, suscite un im-

mense intérêt ches nos étudiants et, si

l'on en juge par les propos qu! courent en

cs moment, i} en résulte, que le titre de

champion intercoilégial est l'objet d'une

econvoitiss générale

Déjà, les inacriptéoes nous arrivent et

tout laisse prévoir que ls vaste sajie de

l'école œupérieure St-Btenisins sera los 32

et 25 mai prochain, le théâtre d‘une ba-

ratile en règie, entre les nombreux con-

currents qui ne manqueront pes de se
faire le vie dure.
Les principales institutions « être repré-

rentées à ce trurnof, seront: ‘es collèges

Un événement important:“Le Tournei Intercollégial”
rectement M. J. P. Junesu à 4031 rue

Fapimesu, AMh. 2368.

ASSEMBLER GENERALE

Tout porte à erore que l'assemblée Bé-

nérale de [asenctation provincisle sers

l'une des plus importantes Jamais tenues

depuis sa fondation. Aussi es prépars-

Ufs voot-Bs leur train. Tous ceux qui ad
ralent quelques suggestions miéressen:es

à nous tranamettra soit Bu sujet de is

constitution, soft à propos des réglements

du jeu, où tout mure projet voudront bien

communiquer immédiatement avec nous

Les capitaines des elubs Indépendants

le mols de mai étant considéré [ment dont ils one besoin à l'heure ¢

comme lo premier mols de la saison actuelle.
cler par 1'Associa-

|

mesaris. Breboeuf, Loyala, E. C. B-

|

gesireux de se joindre & nous. Ia sawod

officielle du tennis un peu partou: .
sion de tennis de!giipice, B. C. Sainte-Croix, Mont Baint- [prochaiae (octobre à mal) peuvent, dés

‘est surprenant de voir plus REPRISE DES DUELS RAIN- ia province  delLovis, les écoles supérieures Bt-Btanisias,

|

maintenant obtenir les renseignements nés

Un euÀ travers la ville manifes- VILLE-LONGTIN
Québec. M.Gélinas |Le MasonBVeinepar cessaires en écrivant à A. M. Racine, 6607

ter de nouveau cette activité febri'e Pendant que nos deux ss de qui, depuis plu-|‘Culrrenent tous jen évodiants aut fre.

|

77 Toerville. .

qui chacune des soirdes|lankue anglaise ferom la lutee sieurs années, &|quentent une institution queconque à RUMEURS

ison aux mellcures juettes mond charge des tour-|tenter leur chance à cette occasion unique Certaines rumeurs non confirmées eee

de la irl Les pour1ren se enter.  ontre province dumonde nois provinciaux, & BY vous n'êtes pas encoré inscrite, voyez [pendani, circulent à l'effet que quelque

tennis locaux. jo reme*- au ) ! # . de été nom- sans retard, votre président de a section

|

clubs, parmi les plus importants, songes

tent à l'oeuvre de plus en plus e 11j durant les mois d'été. à la rr- ptus des jeux de votre collège, où appelez Gi- (raient à organiser durant l'été, des hgu

mé en charge des 0 LL000 |intermsembres. L'Associesion ne peus qu'e
istives, sttends wud

doute que la saisontait aucun
2036 sera l’une des meilleures que la supremaiie du tenni dans Qué- séries interclube

in ait jamais connues. ber, entre Marcel Rainville et Ro-|! es verra au fonc-

Les nouvelles d'importance durant j land Longtin. Depuis nombre d'an-| paul Gelinas Lon ent ost

«maine qui vient de s'écouler se ; nées en effet, les prémiers rangs du “ Ligues
! elass ment provincial ont été inva- ciation provinciale, tam dans la

ant faites plutdt rares. mais i} faut

souligner quelques événements par-

ticullers qui intéresseront les ams-

tœurs de tennis à travers la provri-

prise des luttes de l'an dernier pour

riabiement
Rainville, Longin et Watt, chacun

de ceux-ci se montrant toujours su-

périeur à touie autre opposition de

 

 

section masculine que féminine. Bn

plus des tournois et des séries in-

terclubs, Je représentant du “Petit

Journal” agira, encore cette année,

occupés par Murray.

  

 

LA LIGUE DE TENNIS

DES INSTITUTEURS
—_—

L'ouverture des tournois de cette Ligue

a eu Dfeu mercredi. Une assistance, à la

courager de telles Mul

les résuitats que lon ®m souendraienty RK

n'auraient qu'une influence appréoisd

chez nos joueurs toujours soucieux Ge s'a-

meliorer.
La semaine prochaine. nous publie

tes résultats des séries de détails oe

classe C, de même que les tableaux À

tions des clubs et classement des metkeu:

joueurs individuels Junior.

 

vince. Le départ pour l'Europe de comme assismant secrétaire de l'As- |: : -

Dosratane |LC SET LSlehl el poepith,St,Gb| COCHET CHOLST
deux anciens champlons de la pro-

|

War: laisse donc le champ libre à Cost done dire que trois des posd- tee,Lod deuxét retenote Mme WILLS-MOODY

oe. a margué le début d'une tour- Rainviie et Longin et lon peut tonsJes plus pOeee S8i-|Frontense” et "Loute-Hébert” se sont ii- POUR WIMBLEDON

Ty wre on-être un ‘des

|

3attendre à une lutte des plus ex- on en ti = iées à un ire une lutte serrée. Crue denies, rein

pris glorieux pour nos deux repré. CHantes « des plis sen Ationnelles faire sen preuves en ine hioantontonde prendront Henri Cochet, l’un des pl

entre ins deux étoties canadiennes-
honneurs de la présente ssiæn. Les ‘Né-

|

grands joueurs de France, croit od

wntants dans les tournois de l'autre |

«6 de l'océan. En effet. tous ae|

rappellent encore lea norabreux suc-

cin Temportés par le Jeune Murray

««rant les mots d'hiver, lors de sa

eurirnée dans les différents centres

de tennis des Etats-Unis. Ses triom

vies remarquables sur des 8s 165

cie Prankie Parker ot Wilner Hi-

yes, ainsi que 3x fameuse rencontre

ce cing sets livrée au trouslé:ne

 meur des Fleus-Unis, Bryan “Bite

io" Grant. ont été les preuves les

pus concluantes de l'amélioration

considérable du jeune Murray Fmn-

portant avec iw! ce record ai impo-

nant le Jeune champion anglais <cr-

™ tous les regurds des amateurs de

notre provinoæ se tourner vers hi)

dans chacun des tournois auxques hi)

prendra part.

11 ne faut pas non plus oublier

rn compagnon de voyage. lard

Watt qui est toujours à son me:l-

leur sur rours extérieurs et qui

saura sans doute mous repréæen*ter

avec honneur aux côtés de su in-
‘Us Un -

aoquérir la
hercher à

assurés

eun de jeur côté, pour

loire qu'ils sen vont €

l'étranger. nous sommes

d'avance que les amateurs de icanis

verront à l'œuvre deux

brillantes raquettes cane-

Theure présente. en

que deux véritables

sportsmen dans toute la force du

mot. Donc, nos meilleurs voeux de

nuccès accompagnent les Vvovsgeurr
: là-bas et

espérons que les espérances fondées

depuis longtemps sur Notre jenne

rénération verront cette année. une

realisation, sinon

e

des plus
diennes de
même temps

  

 

: cements de certains joueurs tels que

du tennis depuis plusieurs années.

C'est un honneur pour “Le Petit

Journal”.
françaises, 11 est trés difficile de se

prononcer our Je résuliae final de

cette litte en perspective, mais il

st certain que les amateurs ne per-

dent sen pour a tendre Ft qu'ils se-

ant servis à souhait À chaque tour-

noi

 

 

quatre rencontres qui mit surtout en

évidence les services de Vines et

Stoefen en même temps que le jeu

de file: de George Lott. Bell, le nou-
veau venu. montre par moments.

une habileté exceptionnelle sur des

coups quasi-impossibles mais f1 ne

se:nbla pes donner son meilleur, au

cours de la soirée. Les exhibitions

étaient dignes d'une meilleure ?s-

sistance et l'on serait porté à croire

que les meilleurs joueurs du monde,

fo:squ'ils adoptent le professiona-

Hsme. perdent. du même coup. cette

personnalité et cele renommée qui

faisaient d'eux, comme amateurs. les

Joueurs les plus recherchée et les

plus grandes attractions dans toutes

les rencontres d'importance de ja

suson du tennis.

LA COUPE DAVIS

Interrogés sur les chances de l'é-

quipe américaine pour remporter la

coupe Davis emblème du champion-

nat mondial au tennis, Bell répon-

dit que les Américains pourralent

remporter le fameux trophée A con-

dition que Wilmer Alllson soit à son

meilleur et que l'on envoie Budge et

Maco dans les joutes de doubles. De

l'avis des joueurs professionnels les

Etats-Unis son! en train de former

une équipe de jeunes qui. d'ici que:-

ques années, deviendra un bloc In-

surmontable pour

LFS SERIES INTERCLUBS

Non aculemen: ‘es tournois pro-

vinciaux prometten: beaucoup d'ac-

“on, mat. encore les différentes i1-

Fes de l'Assoc:ation provinciale ver-

au coos de lété, plus d'une

rencontre m rab. Les par'les

entre les clibs S'uart et Canadien

où M--Royal sent considérées d'a-

vance corime des rencontres de pre-

mière valeur étant donnée la force

mieux balancée des diverses équipes

pour la prochaine saison. Chez les

dames les clubs Stuar! et Canadien

sauront livrer avec l'équip> du clad

Outremant plus d’une rencontre qui

promet maintes surprises. C'est donc

Cire que In saison. au point de vue

compétition. sera encore supérieure

à toutes les précédentes. Les dépla-

 

 
les hommes et Simone

Mme René Bolté chez

‘es dames. renfor:iront les équipes

poirr Jeaquelles oes Joueurs feront la

lutte. et rendront du même coup

les séries Interclubs plus fn:êres-

santee.

VINES ET STOEFEN BRILLENT

A LA SOIREE D'EXHIBITION

La troupe américaine des Jouetrs

profcasionneis nous à rendu, cette

semaine, &a première visite de l'an-

née et pour Ja circonstance, jes ama-

teurs assistaient aux débuts de Ber-

keley Bell et Lester Stoefen, sur nos

cours locaux, comme professionnels.

Longtin chez
Bernadet et

éliminatoires de la coupe Davis. totale, du moins

partielle, ce qui fournira à nos jeu-

nes représentan ta tout lencorace-

Chez Pagé & Fils
—

M Wuüfnd Pa-

gé, le jeune pré-

aident de la mai-

son Pagé & Fils,
est très enthou-

siaste Au sujet de

son commerce
d'automobiles.

Ses Fords V-8
quittent les ralles

de montre auss!

vite qu'elles y en-

trent. Les clients

achètent avec RA-

surance et se hi-

tent de faire rou-

 

 

        

A de George Lott e du

champion Elsworth Vines, Bell et

i

tous les autres

pays qui prennent part aux séries

L'opinion générale de 1a troupe ple.

semble accorder à Vines le premier

rang, non seulement chez les pro-

fessionnels, mais encore parmi tous

les joueurs de tennis de univers.

L'exhibition que Vines nous à don-

‘iruteurs des écoles ‘Le Plateau” et "B1-

Jean-Berehmans” n'attendent que je si-

se pour entrer en lice samedi matin à

neu! heufes.

Les instituteurs et les instiuirices sont

chaieureuserment in: ies.

Buit le rieuitat des parties joutes mer-
cred; je 6 mai 1926.

* LOUIS-HEBERT"

   

4e simpie Louis Dansereay . «

 

 
   

2e double Dansereeu-Beauregaré Ia H. 9

Je double Perrau::-Boudreas Le-Hévert 6

Dubreut:-Csrmel Pronienee . . - =!
Fieurent-Borns

  

inaugurera 56 salson

officiers sulvanis adminly
mous pouvons être aarurés QUE certe saison

ress June des plus actives et des ous.

mééressanies MM VV. Maisonneuve. Dré-,

aident: André Bourgoin. vxe-président:

Marcel Jetté. secrétaire, Ro:and Lvonnslk.

szésor.er: Alîred Parteil capitaine.

Prusseurs améliorations imoortasies ont

A apportées, je manque d'espace nous

empéche de jes énumérer toutes. Mention-

d'écisirage tour à fa% moderne. Comme

par Jo passé, ie clud DMLITS à Le disposi-

Lon des membres UD restaurant bien ad-

munistré, jeux de ping-pong. mos de sable.

douches, tables, chaises longues. piano.

radio, Casiers cle...

Du plus de ses cours excelents et de

son chalet muni de jour je confort dé-

surabæ le Club de Tennis Abuntsic. offre

aux amateurs de tennis, un enérox idéal.

join de ; ‘atmosphere impure de a vie, ou

pratiquer leur sport favori. Marcel Jetté.

Chermes 6670.

 

 

mercredi dernier. a certaine-

ment témoigné en ss faveur et l'on

peus dire que s'il n’est pas à l'heure

actuelle, le rot du tennis, 11 n'y à

certes pas beaucoup d'autres mai-

tres du tennis qui lui soient supé-  
Stocfen prirent part à une série de

E———

W. PACE, Président

ter leurs V-8

Len habitués de la maison Pagé &

Fils arrivent avec une régularité

flaiteuse et tes nenveaux clients Ventes °

montrent confiance qui est ®

Fan des plus jeunes
directeurs dans un cummerce aus

accès de Ja maison
ement dus

important. Les m

Pagé & Fils sont certain
à la qualité des voitures en vente
mais une large part
Quési aux actifs vel

de mérite va

ndeurs de la

née dans la deuxième joute de stm-

PAGE & FILS L
rieurs.

280,

nons seulement l'instailetion d'un sssieme ©

IMITÉE
M. LIMOGES, Gérant des ventes

VENDEURS AUTORISES DES POPULAIRES AUTOS

 

Mme Helen Wilis-Moody n'aur&

aucune difficuté à triompher dans

les “championnats de tennis de

Wimbledon, cette année. Il consis

| dere encore Mlle Suzanne Lenglen
comme ia meilleure joveuse de tous

les temps mais dit qu'à l'heure acè

ler simple P Désauiniers . ...- “{tuelle personne ne peut triomphet

(2e mee ster Nok a $|de Mme Moody. En ce qui cons
: Ejcerne les joueurs masculins 11 sô

dit capable de triompher de tous

les amateurs d'aujorrd'hui et ne
LE Bosly . ess &

Rousseau . «. 8l/semble avoir de respect que pour

Pau Dussesk . . - - AR > .
PaulDives 1218101 M4, Vines quil considère comme un

ler double partie remise à cause de is pluie joueur parfait.

 

  

    
     

   
   

   

JEUDI, 14 MAI, 8.30

Tournoi des

= ESPOIRS
BLANCS

La guerre est déclarée à Joe

Louis! Venez trouver l'aspérant

i Je pias sérieux.

|
©

Des émotions, de l'action, du

rire, da mouvement.

22 cei de À routes
°

Sièges réservés: 50c et $1.00

Loges ot Arène: $1 ot $1.50

  

Service:

RUE REGINA

maison et à l'excellent service qui

& fait la réputation de cette popu-

laire agence de Ford. 



}

;

3

u
n
e

b

 
JWBaies 2. Deux bute: Seeds, Duges, King,

‘

v grin, lan
4 RT

Il»

 

[ LE PETIT JOURNAL

 

Montréal, 10 mai 1936

Chagnon tient les Orioles à 8 coups sûrs
Le Montréal l’emporte par 3 à 1 sur les gars de Ogden. —

Une avance d’un point, à la 1ère, sur le circuit d'A-
bernathy, est annulée à la 4ème alors que les Royaux
cognent durement pour porter le score à 3 à 1. —
Cinq coups de deux-buts par nos gars, — Dugas et
Bates se distinguent au bâton. — 3ème victoire con-
sécutive sur Baltimore. — Chagnon a très bien fait.

STADK DES ROYAUX, 9, (Par til direct au “Petit Journal.) — Les
Royaux de Frank Shaughnessy ont remporté une autre brillante victoire,
La Same consécutive de leur série, centre les Orieles de Baltimore par 3
L
La joule débuta mail pour le Montréal lorsqu’Abernathy fit passerIa balle par-dessus Is clôture dès la première manche. Chagnea, le lan-cour, se replace aussitôt et ii fut, ensuite, solide jusqu’à la fin, rem-

portant sa 4ème viotoire sans défaite.
Le Montréal égallsa les chances et prit les devants, à la fin de la

dime manche lersque treis points furent comptés. La première of la time
furent les seules manches de le partie, au cours desquelles les deux clubs
osmplirent des points.

Les Royaux ont encore été excellents, à l'offensive,
Après-midi. Ile obtinrent cing deur-bute dans les
centre, Berty. Dugas et Bates ebtinrent, chacun, deux coups sûrs surQuatre apparitions au bâton. Bates à été le béros en faisant compter
les deux pointe gagnants.

Léen Chagnon n’a pas accordé un seui but sur balle, au cours de la

“ne fouie nombreuse à vu ume autre belle partie,

Comment les points ? re —
: ont été comptés! Le rendement
“UN CIRCUIT À Là PEXHERE
Les Oricies ne furent pas lents à comp-

for Abris le retrait de Moffner à Bates,

 

  

  

    

acdiey Abermathy touche durement la P. Ab. P. Oc. 26 26 C. Pos Pe,belle do Chagnon pour l’envoycr par-des- |Myllykanges . 516 4 3 6 1 6 4 436sus 13 cléture de droite. Close fut emsuite |Johneon . . . 2 % 1 5 1 00 0 42eremre chandelle |b SeadsWeisht

|

Wilson . . : 1710 3 ¢ 3 ® 2 40.prit sen sar un coup sûr, mi < [Thompson . . 20 64 310 30 & 216 397Guen of Bissonnetts se chargirent de Mays, Rhiel . , . . 1217 3 ¢ @ 3 383
PRES D'EGALISER Dugas - 1601226 €

@

410 313Re Tim de 1a trotstime. lo Borat vias

|

Sends CaN N ny wmd'égaliser L Bates, après avoir

|Tête

.. . ..pedearea cu |IRER RE F7deuxièese, parvint au troisième, sur le|Eime . . . 207 730 $ @ 210 20dousie de Necés. Mais Bissennette ne pat

|

Smsthe : 032323380020faire mieux que frapper à Mayo qui ren-

|

Chagnon «5143 40001 288vers 4 Reettger. Rates . - 20811816 9 3 113 22MONTREAL PREND LE DEVANT Sankey «WT TIL 1 0 0 7 156A LA QUATRIEME Myatt . “098 EU 2 0008 im
Trois points furent comptés par lo Royal, [Poll . «81 1 ® © 0& ls fin de ia quatrième. Dugas débute par

|

Moran .

.

. 1 8 0 @ 0 0 9 © 00‘un double, sur la clôture. King sogne aucaf

|

Hensiek - 52600800 0Pour deux-buts sur le poieau de la clôture

‘

Oranger . 33 6000 00mals Dug: Be Poo aller pins loin ew'sw Wade. $8 0000000 .000froisième, parce qu'il craigmait que LANCEURS
Valle, frappée par King. serait prise. ser | LasJo “fielders choice” do Sankey, Dugas ost P. M. Os. P. bd rab G. P. Pc.surpris entre te troisième et Jo marbre ot Mytykanses

.

54348 14 921 4 0 1000Florence le retire, grâce à l'interférenes, $ 4144 18 9 16 4 © 1000Shaughnessy preteste, is sans smeads,

|

Johnson » 218 @ 3 410 2 01000Myati fait cempter King u simple et |Poli . : +335M 679 1070Ve scare est égal. Chagnen est, ensulte, : 5,914 662 11 800retiré, Berly à Reettger. Sankey et Myatt 8212416 8 8 2 2 32Jroaacns un bul. tnire temps. Bates copne 3 784461308100rement sut la cléture de gauche et Sams |Moran . » . 1 2 4 1109000Rey ef Myatt creisemt le marbre mais
Bates se fail pincer entre le premier et le
deuxième et c'est out pour cette manche
ui 6 donné trois points sur quatre coupe

 

Dernière heure
dansles sports

Inflation, « 20 pour 1. a Eagné le Great
Jubilbe Mandiesp, A Kempton Park Au-
glaterrs, sur Mis Reverence of Rive ..
Omaha, fameux chevsi amériesia de Wil-
lam Weodward, à sigmalé sem début, on
Angieterre, en gaguant le Viciee Wild
Stakes... L'Argentine s pris l'avance dans
is time rende de la coupe Davis, sur le
Grèce, hier: Lasarres Castille et Ariane
Zappa oi défait Georges Nicolsides of
Lavcille Stalies, par 4-
Les Cotumbat Red Bird:

THOMPSON AU TROISIEME
Le Reyal faillit compter. à la fin de ls

Thompson débute par deux-
buis à gauche, mais me peut sHer

Doin que lo troisième, sur lo sserifice de
Seeds et sur le retrait de Bissennette à
Chopmaz et de Dugas as bition

CHAGNON EN RETIRE TROIS
DE SUITE

Léon Chagnen s’est apécisiament distin-
© lorsqu’ll retira sur des ‘strikes’,
hepman, à le fie do Is Ge, et Florence ei

Beriy. su début de la 7e
BALTIMORE

 

  

   

 

   

    

 

    

 

 

H PO A|Assecimtion ent obtenu ianceur Al
Mofiner, sc 0 2 32 [Fisher et 1a Time but Low Bush, du Re-

1 2 @ |chester ds l’Internationsie, 4 lis ont cédé
3 4 1 [Edéle Delker et Al Cuccinelle, intérieurs,
3 1 1 [et Johnny Hurley, lanceur,
0 2 4
1 0
1 4 0

Parence, 0 3 1 [les 10 meilleurs poids meuche, d'sprie leBer'y, : 1 0 3 [dernier classement de le NBA: Menls-
ha, Lymeh, Brown, Angelmann, Warneck,

34 8 26 11 |Mendiola, Campbell, Parker, Pardee,
MONTREAL Magee. oe

AB R NH POABem cc, "4 ¢ 821 A PIMLICOTomasor. ® . , ., 4 @ 1 1 9 ———
Societe, 1 111$ + 3-3 Ÿ

|

Résuitst du Handiéep Dixie, pour uneDugss, cd. . . oo Ls 0 8 2 ¢ |Pourse de 810.000. J ans et plus, | mileEine ® 0.03 1 3 1 3 (fo L6 Temes 134 0Bankey, ac. . 2 1 0 3 3 [Jones 619. A : Good Qoods, 118,Melt, à «1 3 § ¢|O Woolf, 430, 330: Callan. Mac, 108,Cuagn I Tze 1 @ 3 |Beher 4.40. Ont sussl couru: Stand PasemoDee ee Mentagus, © .ursday, Pirst Nunstrel, Cycle.Nun| —-——————__
RASULTAT PAR MANCHE CIRCUIT

nue —
BALTIMORE . . . 100 000 000—1 8 6
MONTREAL . . . . 000 200 t0x—# 11 1 INTERNATIONALE

Fieiokse — Buffale; Key 2 — Newark;
Chandier—Newark: Belsnd--Albany: Aber.
antèy-—Baltimere.

NATIONALE
Upheig—NewYork: Mosre-—New-Yort:

Cametis—Phllagetphie; Young—Pitieburgh,

AMERICAINE
Owen — Détroit; Ctitt — St-Louie: Kuhel—Weskingion; Sollere--Bi-Louis,

, LE CONGRES DE BASEBALL A MONTREAL
W est officiellement décidé que le congres des Ligwes Mineures deBaseball aurs lieu à Montréal, les 2, 3 et 6 décembre prochain, M cette

SOMMAIRE: — Erreurs: Bankey, Points
Comuxés sur coups de; Abernathy, Myatt,

Bates, Thampeon. Circuit: Abernsthy. Sa-
arifices: Chagnon, King. Leissés sur des
buts: Baitimore 7; Montréal 8. Bute sur
balles de Berty 2. Metirés au bâton par:
Beri; 3, Ohegnon 3. Arbitres: Campbell,
Thommean et Weuler. Temps de le partie
nou  
 

\à importante réunien a lieu à Montréal, c'est dà à l'excellent travail duPrésident Racime et des autres officiers du club Montréal, lors du con-derniere. On on réussi à persuader les pour lecongressistes
de 1a prochaine convention,

G. P. Po. Dif.
MONTREAL . . . 1 5 76… [Newark . . . . . 8 6 em 1%
Torente s cs 04Rochester , . a"Baitimere | 1 ee aBuffsle , , w 1Syracuse nme »
Absoy . . . , s .m 19%

TIONALE
“oe 0. _—
. 000 1%

Cee 574 14
ork . . 10e 3Cinetamett LL. 406 4Philadelphie . . … 426 omBroaklym . . | 9 44Boston. |, +0. ’

LIGUE AMERICAINE
» 179 7 700
. Bed 4“
. ed :
* 000 s

Chicage . . 476 su
Washingion . . . . 18 té an ®Philadelphie . . ,, 8 14 264 2
sc-Leuis . 8 18 196 1

  

BASERALL
RESULTATS DE PARTIES DE

SAMEDI

Ligue Internationale
PREMIERE PARTIE

Syracuse . , , 200001 000-3 11 4
Toronto . . , 186 01001r— 5 10 ©
BATTERIES: Mangem oi Loges, Nekois

of Roath,
DEUXIEME PARTIE » 6e

Syracuse . . , 603 060 06—
Toronto . . . 1020000—3 3 %
BATTRRIES: Refer et Logett; Pureey,

Lucas of Erlekson of Hearth.
“Partie srritée pear permeiire aux elube

de prendre le trein)

Albany . . . 000030005— 8 10 5
Buffalo . . . 025000 6ix—80 28 2
BATTERIES: Matusak, Haroe, Dotnorus

Regels ot Mackhle of Farine; Morris of
Crouse.

Newark . . . 010011000—3 11 2
Rochester . . 66811200x— 6 14 2
BATTERIES: Chandier, Makowski of

Baker; Kleinke, Michaoks of Poland.

Ligue Nationale
8i-Louis . . 200 000000 2— 4 we :
Chicage . . 000 1000010— 3
BATTERIES: Farmoiee, Walker of Da-

vis; Warneke, Honshaw, Bryant, Boot of
Hartaett,

New-York . . 100001 100—3 7 1
Philadeiphie . 100300 10x— 5 19 ¢
BATTERIES: Rubbell, Gumberi, Gebers,

+ Maneuse, C, Davis ot Wilson.

Cincinnati . . 396030 006—6 12 3
Pittsburgh . 010150 21x—10 12 0
BATTERIES: Breanan, Hileher

et Lombardi; Weaver, Brown, Panton of
Padden,

. 000100010 2 12 2Breokiyn .
Boston . . . 000000000— 0 7 1
BATTERIES: Clark, Brandt vi Bere;

Mae Faydon of Lopes.

Ligue Américaine
Cleveland . . 000200001—3 6 6
Détroit . . . 000030001— 4 6 1
BATTERIES: Hildebrand of Sullivan;

Rewe et Cochrane.

Philadelphie . 620006 006— 2 4 1
New-York . . 00022010x—5 8 1
BATTERIES: Kolley Fiuk et Haves;

Gomez of Dickey.

Boston . . . 101030013 9 16 ¢
Ww: . 000100004—5 7 4
BATTERIES: Walberg of R. Ferrell;

Appleton, Linke, Bekina of Millies.

Chicago . . . 230020000—7 7 ¢
St-Louls . . . 000200010—3 11 1
BATTERIES: Cain of Dewell: Tiete,

Knott, Caldwell, Hogsett of Nemaley,

Ass. Américaine
INDIANAPOLIS A KANSAS CITY: Pluie.
LOUISEVILLE à MINNEAPOLIS: Pius,

Columbus . . 005 100 5110—22 23 2
Milwaukee . 60132000 2— 6 13 2AIAN

Position des clubs
—

LIGUE INTERNATIONALE

 

Ungrand concours populaire
lect. du “Petit Journal” ne manquez

Druideprendreconnaissance de notre offre, dès

dimanche prochains.

“Le Petit Journal” annoncera, dans ss
che prochain, les détails d'un comoeurs des

prochaine édition, diman-
plus intéressants pour

rtemen. Ne manques donc pas de lire “Le Petit-Jeurna!”, de

po prochain et des dimanches suivants. Une belle surprise

réservée. Un concours facile peur vous et pour lems les

ombres de voies ‘rail. RESERVEZ VOTRE COPIE, DES

MAINTENANT.

 

John Chapman, l'organisateur de la prochaine course
locale deSixJours

jillie Spencer maintient sa décision de ne plus présenter des
eeeee Montréal ou ailleurs, À est plus que probable que

c'est John Chapman, fameux promoteur américain, qui le remplacera
Jers de l'organisation de cette classique, en octobre prochain, au Forum.

On sait que Spencer a donné son intention d'abandonner la prome-
tion des Six Jours, à la suite de son insuccèe aux trois épreuves consécu-
tives de Minneapolis, Montréal ei Toronto. Dans cette dernière ville,
certains coureurs n'ont pas même encore été payés. Mais teut le monde
connait l'honnèleté de Spencer et il n'y a pas de doule que chacun rece-

dû. ,
ve On a dit qu'au Forum, en apprenant la nouvelle de l'abandon de
Spencer, on avait annoncé immédiatement l'intention de s'abouches avec
le promoteur des Six Jeurs, à Chicage et à New-York, particulièrement,
pour Ia prechaine classique de Montréal, cet antemne, fl n'y a pas de
doute que Charman serait heureux de succéder à Spencer à Montréal et
à Toronto.

 

Le hockey en Afrique du Sud

Le Royal de Montréal jouera sa
première partie à Cape Town,

le 15 septembre prechain
Le club de hockey Royal, champion du Groupe Senior. quitters Ment.

réal, à Is fin d'août peur aller jouer au hockey en Afrique du Sud. à
l'occasion de l'exposition de l'empire britannique. On croit que la pre-
mière partie aura lieu le 15 septembre, à Cape Town. Le club jouera
aussi à Johannesburg et À Pietermaritsberg.

PRECEDENT
C'est la première fois, dans l'histoire, qu'an clab canadien de hockey

se rendra en Afrique pour jouer au hockey. Quoique l'Afrique voit une
contrée bien éloignée. on ne trouve pas moins, là, des stades et des pati-
noires qui rivalisernient bien avec ies nôtres, jel

AUTRES ATRLITES
En méme temps que le club de heckey, en rait avoir auesi des

clubs canadiens de ballon au panier, de footbail, de golf. ete. M reste In
question du coût élevé du transpert à régler.

. LES CANADIENNES
On parle aussi de faire venir en Afrique une équipe féminine de boc-

key. On a dit que l'on serait intéreteé à avelr l'équipe Les Canadiennes,
compesée. en majeure partie, de Canadiennes-françaises,

 

 

  

    

  

. to. .Parties d'aujourd'huiSo
LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore A Montréal (2 parties)
ALBANY a BUPFALO (3 parties)
NEWARK à ROCHRSTER (3 parties)

BYRACUSE (3 partion)
LIGUE NATIONALE
IS à CHICAGO

NEW-YORK à PHILAD
CINCINNATE à PITTSBURGH
BROOKLYN i BOSTON

CLEVELAND A DETROIT
PHILADELPEIE à SAINT-LOUIS
BOSTON à WASMINGTON
me rte

LACHINE OBTIENT |
LEBATE ET SMITH

     
 

f

MYLLYKANGAS-

Deux parties importantes

Gerard Carson jouera de nouveau au hockey
j “Yet s'alignera probablement avec Maroons

——

Gerard Carson, ancien joweur de défense du Cana-
dien, qui avait décidé d'abandonner le hockey, à y a
un an et qui avait obtenu son congé sans condition de
ia direction du Bleu-Bianc-Rouge, reviendra de nou-
veau au hockey. Nous apprenons d'excefiente source
Qu'il jouera probablement pour les Mareons. En teut
cas. ll sera mis à l'essai par Temmy Gorman, l'au-
tomne prochain. Carson s'est déjà remis à l'entrai-
nement et ll a déclaré qu'il serait en grande condi-
tion à l'automne. Le goût du hockey à repris Carson

Gerard CARSON. et Il veut tenter un reteur.

   
 

 
  

ET SMYTHE SERONT
LANCEURS CONTREBALTIMORE, APRES-MIDI

pour je Montréal. — Blake ot Benien officie-
peur les Orioles. — La série contre Newark com-
Les échanges entre Shaughnessy of Ogden.

Les Reyaux de Montréal termineront leur série da 5 parties avee les

rent probablement

Orioles de Baltimore, cet après-<nidi, tade alers qu’ programmedouble est à l'affiche, iu Blade wn
Ls gérant “Shag” Shaughnessy n déclaré que Lauri Myllykangas, onquête de sa Sème victoire consécutive, ot H the, I deuxtauchers, cersient sur ’ rfrod ebencher Jaceb “Dick”

ses débute cet aprèx-midi, mais (1 à été décidé de le garder pour l'impor -tante série. qui commence demain contre les Bears de Newark,pout lout de mime que Wade lance cet après-midi,

le monticule. Lers de l'arrivée du nouveau qau-
Wade, l'en annonce que I'ex-Tiger da Détroit ferait

Le Lachine, de la Ligue Provimelale, Jack Ogden, ( général Red Birds,

à

décia Blak.
est,3 rera brid ors se ot Benton “tticlerient per Baltimore, * rd que Prank *
lu NT Founaylvanla Leasue. Ce vont Deux res sur Baltimore cet après-midi, chose guère Impossibledos Labate, jouvur champ iméécieur,

Reyaux présentement, aideraient sa
met ni, pi “ eigen, :anrsietecontre Newark,



 

A Dickson resterait en A

Montréal, 10 mai 1936
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La semaine sportive au Canada

Notre pays est favorisé ou affligé d'une pléthore de “semaines”
de ci et de ça. Dans la
périodes de promotion
certains événements

upart des cas, cette surabondance de
est responsable du succès modéré de

spéciaux et de produits particuliers soumis à
l'attention du public canadien. Seules quelques “semaines” ont attiré
l'attention et ont jou d'une véritable popularité, à travers tout le
Canada.

Comme plornière dans ce Champ d'action, mentionnons la “semaine
des sports canadiens”, I , il y a dix ans, cette “semaine” a

remporté de tels succès et de tels progrès pratiques qu'on l'a conti-

nuée pour démontrer, encore plus, les bénéfices de l'hygiène et les

avantages de la récréation saine.
Cette année, c’est la semaine, entre le 23 et le 30 mai, qui est

reconnue officiellement comme la ‘’semaine nationale des sports”,
dans notre pays. Destinée à ‘voincider avec l'ouverture de la saison

des sports d'été, elle attiré l'attention sur le fait que la pratique du

sport est excellente (It pays to play), selon le molto du monde
sportif. Insister sur le fait que la participation active au sport est
nécessaire à un esprit sain et à un corps sain est vraiment inutile.

A cause de la réponse spontanée du public et de la coopération
annuelle des journaur, la période de sport de sept fours a pris de

plus en plus d'importanée, chaque année, et les résultats n'en ont
été que meilleurs.

Voici un eremple de ia coopération des journaux, pris au hasard

dans les collections, au cours de la semaine de 1935: “La valeur du
sport dans le monde, la valeur du sport au Canada est loin d'être

absolument comprise. Une appréciation plus générale des multiples
arantages et des occasions Qijertes, une reconnaissance plus sérieuse
de ce que peut provoquer dev événements sportt/s sains, touf cela ne

peut se produire que par ume véritable éducation dans le peuple.

Apprenons aus gems à jouer. que ce soit aux quilles, au rugby, au
tennis, au baseball, etc. Ce qui compte c'est la devise de jouer ect de
jouer franchegumt, La doting «de la semaine sportive : “La pratique

du sport rapporte”, me signifle pas seulement plus de dollars et de

sous mais une augmentation des qualités générales que l'on ne peut
cvaluer par des chiffres ou des comparaisons.”

Dans notre vie nationale, l'esprit véritablement sportif est néces-
saire, C’est l'écrivain anglais Trevor Wignall qui a dit: “Le sport
ne signifie rien s'il réside dansle seul fait de remporter une épreuve;
c'est un ingrédient essentiel de la vie iorsqu'il provoque, dans fous
lea esprits, la dure nécessité de jouer un jeu à son metlleur”.

Interprétez comme vous l'entendez la devise “La pratique du
sport rapporte”, devise qui sera celle de la nation, au cours de la

semaine du 23 su 30 maf.

EN RACCOURCI DANS LES SPORTS

HOCKEY “

Malgré la chaleur, l'assemblée
semi-ennuelle de la Ligue Nutio-
nale de hockey a eu lieu, à Dé-
troit, cette semaine. .Le président
Ernest Savard, du Canadien, est
sevenu quelque peu découragé en

ce sens qu'il n'a pu obtenir aucun
joueur ou faire un échange, M.
Savard était très anrieur dot,
au moins, deux joueurs de déjense
et Ul s'est dit prêt à sacrifier Cube,
comptant sur Paul Gauthier pour

le remplacer... Mais, probable-

ment à cause de la chaleur, aucun
propriétaire n'a voulu parler de
choses sérieuses quant aux joueurs
...De plus, à cause de certaines

conditions eristant pour des clubs

du circuit, on 1e -poxcait rien fairé

de définitif.. Rar eccmple, on ne
sait pas entre quelles mains tom-

dera le New York American qui
est en difficuttée fMmancières...
Quant au Boston, il sera proba-
diement acheté par Arthur Ross
et le fils de Charley Adams...On
croit, de toute façon, que les jouts
de Frank Patrick sont terminés
comme gérant du Boston, 8 moins,
toutefois, que Jos. et Léo rénbifs-
sent à acheter la franchise de la
Ville des Féves...Le Chicogd a
achetd Andy Blair, du Toronto,
tandis que ce dernier club a ob-
tenu los services de Broda, cow
cierge des Olympiques ds Détroit
Frank Jerwa a demandéd'eche-
ter som contrat, voulant jouer
dans l'Ouest, & Vancouver, proba-
diement l’an proohain...On & pro-
longé de trois ans l'entente au su-
fet du premier\choix des joueurs
canadiens-françeis par‘ le: Cena-
dien...On a de dix ans
le droit exclusif aux franchises ac-
tuelles.. Cette dernière clause st-
ynijierait qu'aucune autre ville a
deaucoup de chances d'obtenir une
franchise...!! reste toujours la
franchise du St. Louis qué pourrait
aller à Cleveland, mais pas avant
un an...Un comité a été nommé
pour étudier les règlements; on

 

veut, surtout. trouver le moyen
d'empêcher l'interférence...Le pré-
sident Calder a été réélu à son
poste pour un autre terme...

BASÉBALL

Bob Quinn et Bill McKechnie
sont prêts à vendre le fameux
Wally Berger s'il peuvent obtenir
les joueurs dont {is ont besoin
pour renforcir les Bees, sur d'ou-
tres points . . . Mickey Cochrane
s'est tiré d'un mauvais pas lors-
qu'il a obtenu Jack Burwes de
Trader Hornsby pour remplacer
Hank Greenderg, premier but,
dlessé...Joe Cronin, le gérant des
Sox, est des plus populaires avec
ses joueurs...Eddie Montague,
autrefois du Montréal, a été acheté
du Columbus par le Dallas, de la
Teras League...La Ligue de base-
bal! Canado-Américaine fera son
ouverture le 20 mat. alors que
I'Ottawa fouera & Watertown, le
lendemain, les deux mêmes clubs
foueront à Ottawa. , .Orlin Collyer,
autrefois lanceur du Montréal, est
gérant du Paragould, de la North
Arkansas League...Bob “Lefty”
Grove. fameur lanceur, dort tou-
fours pendant une heure quand it
doit lancer...Geo. Topercer, an-
cien deuxième but du Rochester et
du Syracuse, joue, maintenant, au
troisième but, ur le Rocky
Mount, de la Piedmont League: il
est gérant de ce club... Les clubs,
qui ont le plus de chance de rem-
porter les honneurs dane les Li-
gues Nationale et Américaine, sont
les plus affligés par les blessures
à leurs joueurs... Maintenant qu'il
n'y à plus de spectateurs aux par-
ties des Athletics, à Philadelphie,
les journalistes réclament des
sièges près du champ; actuelle-
ment. ils sont au-dessus des estra-
des et il leur faut prendre des
télescopes pour voir ce qui se

se sur le terrain...A ses dé-
, à New-York, Jos DiMaggio

a frappé successivement au centre,
au centre-pauche, puis entre le
premier et le second bui...On €

 

tort de comparer DiMaggio à
Ruth; i posséde plutôt le style de
Napoléon Lajoie...
Frankie Frisch, gérant des St-

Louis, a été viclime de son propre
réglement qui force un joueur à
payer $5 d’amende quand tl ne fait
pas compter un homme au troi-
sième but, avec un seul retiré;
Frisch a dû payer $10 pour deur
ofjenses...Fred Firpo Marberry,
vétéran lanceur, à reçu son congé
sans condition des New York
Giants...

BOXE
Quoique l'on agisse pas mal, en

sous main, des promoteurs mont-
réalals font des efforts pour faire
venir, ict, Jack Peterson, qui vient
de l'emporter sur Jock McAvoy;
on l'opposerait à Florian LeBras-
seur...Avant de partir pour son
camp d'entrainement à Napanoch,
N.-Y., Mar Schmeling a passé
presque toutes ses journées au
cinéma, à New-York...A Buenos-
Aires, un combat fui arrêté par
l'arbitre parce qu'il n'y avait pas
assez d'action; ia foule envahit
alors l'arène et les boreurs durent
prendre leurs jambes à leur cou
pour échapper à la colère des
spectateurs...Pedro Montanez et
Frankie Klick se rencontreront, à
New-York, le 8 fuin...La séance
du tournoi des espoirs blancs. à
Montréal, jeudi prochais, donnera
une idée de la popularité de la
dore dans la Métropole.
La défaite qu'a subi Jimmy Mc-

Larnin, vendredi s0tr, aux mains
de Tony Canzoneri, signifie pro-
bablement le retrait définitif de
l'arène du gars de Vancouver...
Canzoneri en veut maintenant à
Lou Ambers; fl réclamera une
rencontre avec ce dernier...

LUTTE

A Boston, on réclame une autre
rencontre pour Yvon Robert con-
tre O'Mahonrey...On souligne le
fait que le Canadien-français a
eté le seul homme à avoir collé
les épaules à l'Irlandais, en Amé-
rigue...On fait remarquer que
Dick Shikat l'a emporté sur
O'Mahoney non pas en lui collant
les épaules mais en le forçant à
abandonner sur une clef de bras
...On ne prise pas du tout, nulle
part, le geste de Dick Shikat qui
a évidemment perdu à Ali-Baba,
pour s'éviter des ennuis, en Cour
D'ailleurs, le style de lutte de
Shikat n'a jamais été aimé...Ro-
bert a offert à Shikat de le ren-
contrer à Boston ou à Montréal,
mais l'Allemand a refusé...Ge-
rard D. Egan est venu spéciale-
ment de Dublin, Irlande, en Amé-
Tique pour signer Dan O'Mahoney;
on ne cit ff Dan acceptera...
Leo Daniel Boone Savage ne pour-
ra plus lutter dans le Missouri
avec son chien attaché à un des
poteaur de l'arène; on veut con-
percer la dignité du sport de la
utte!…

COURSES DE CHEVAUX

M semble, maintenant. à peu
près certain que Montréal n'aura
ni courses de chevaux né courses
de chiens, cette année...Malgré
les efforts de Léo Dandurand et
de Jos. Cattarinich, pour obtenir
des courses de chiens, il ne sem-
ble pas probable que l'on verra les
lévriers avant l'an prochain...
Entre temps, le succès des courses
de chevaux et de chiens semble
assuré, pour une quire année.
dans le Massachuselts...A Suffolk
Douns, la réunion durera du 15
fuin au 14 août...A New-York, on
fait des pieds et des mains pour
établir le système de pari-mutuel;
cependant, les dirigeants étaient
absolument opposés à ce système
lorsqu'il fut inauguré, à Syracuse,
11 y a deur ans...!1 est fortement
question d'une rencontre entre
Bold Venture et Indian Broom, à
Narragansett...

COURSES D'AUTOS

La grande épreuve, comprenant
une course d'autos de vitesse, a
lieu, encore le 30 mai. cette an-
née, à Indianapolis. .Les coureurs
de toutes les parties du monde
sont, actuellement, dans cette
ville, pour l'entraînement.:.Il se
peut foujours que Montréal soit !
représentée dans la classique par
un Canadien-français du nom de
Charles Botsjoly...Boisjoly @ une
grande expérience dans les cour-
ses d'autos et 4 saft ce qu'est la
vitease...Si son inscription est
acceptée, Botsjoly croit qu'il a une
grande chance de remporter le
palma...

'
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Le grand promoteur pa-
risien ne retournerait

plus en Europe. — Di-
verses organisations

sportives avec les deux

magnats Cattarinich et

Dandurand.

 

Jeff Dickson, le grand promoteur
parisien, ne retournera peut-être
pas dans ia capitale française où il
a eu tant de sucoés. Ce qui plus est,
iI restera en Amérique et viendra
peut-être se joindre au syndicat
Jes Cattarinich-Léo Dandurand
dans certaines organisations spor-

tives.

tien d'être Le plus grand promoieur
sportif, en Europe. T1 à été l'âme
dirigeante de ia construction du

Lucien Gagnon de
retour à Moatréal|

Lucien Gagnon, fameux gardien
de buts canadien-francais, appar-
tenant à l'équipe des B'Ars de Her-
shey, qui a rem-
porté le cham-
plonnat de la
Eastern Amateur
Hockey League,

estarrivé à Mont-
réal. De passage
à no bureaux,

Gagnon a
dit qu’il était re-

 

à Jos. et Léo

 

attendu à Montréal, dans quelques
jours,

 

    Tp,
ag

venu enchanté de
la saison passée
là-bas. I! nous à Lucien
parlé des joueurs canadiens-fran-
çais faisant partie du circuit dans
lequel il jouait.

SUCCES DU HOCKFY AMATEUR
A NEW-YORK

I nous a aussi causé longuement!
des Rovers, de New-York, faisant|
partie de la méme Ligue que le,
Hershey et il à insisté sur le grand
succès du hockey amateur à New-
York de même que dans les autres,
villes américaines. A Madison
Square Garden, a-t-il dit, le hoc-;
key amateur attire beaucoup plus
que le hockey professionnel. Cha-
que dimanche aprés-midi, les fou-
les remplissent le vaste amphithé-
âtre de la huitième avenue. En
terminant, Gagnon nous a dit
qu'il était À peu près certain de re-
tourner jouer pour le méme club,
l'an prochain.

 

   

PSEAU, 4

Aujourd’bui

BALTIMORE
vs ROYAUX
2 PARTIES

à 2 heures
Billets ea vente au METROPOLITAN
NEWS, Peal et Ste-Catherine, chen A.
BERGERON, 4908 St-Denis et au STA-

DICM, CBerrier 1144.    

 

 

TELEPHONE: 

L’endroit Idéal pour Un
Le CAFE MARTIN...

Nouvelle administration Edifice remis à neuf
au grenier. Salle à diner spacieuse. Salons
étages supérieurs où l'on sert repos. Réchauds
rateurs à chaque étage. Le seul

“SEA FOOD RAR”
de ce genre à Montréal, qui ouvrira le, ou vers le 15 mai
prochain. Ce restaurant répond à la demande de nombreux
clients. Le poisson toujours frais est préparé et servi par
des experts. Vous serez fier d'amener vos amis à ce café.

DEJEUNER et DINER
tous les jours, où, au menu habituel viennent s'ajouter des
nouveaux plats que les gournels sauront apprécier.

SPECIALITE : DEJEUNERS DE NOCES,

TNATI)
1521 RUE DE LA MONTAGNE

Marquette 0421 ou 9963 |

Boa Dimer |
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Moterisant le geste de

Romulus, le Duce délimite

    

  

  

ROME, 9. — Renouvelant. de fa-
con moderne, le geste légendaire de
Romulus, le Duce, «trigeant per-
sonnellement une charrue mécani-
que. a tracé le sillon carré à l'inté-
rieur duquel sera bâtie la nouvelle
ville d'Aprilia, dans la zone asé-
chée des marais Pontins.
Une foule de peysans de la ré-

tion était arrivée dès l'aube, en dé-
pit de ia pluie, pour assister à la
cérémonie.
Après avoir accompli son geste

symbolique, le Duce a adressé 11
parole à la foule enthousiaste:

VOYAGE DE

Penceinte d'une ville nouvelle

—Aujourd'hui, at-i! dit, en c
160e jour du siège économique. qui

a augmenté le désordre et ie misé-
re du monde, nous donnons une
préuve que notre volonté demeure
toujours méthodique, tenace et in-
domptable. Aprilia sera inaugurée
le 29 octobre 1937, Pomezis le X
octobre 1839. On pourra dire alors

que notre oeuvre serk achevée. Une

nouvelle victoire s'ajoutera aux au-

tres que le peuple italien & ferme-

ment voulues et pleinement méri-

tées.

3.000 MILLES

  

M. Paul Dan, à gauche, et M. J. A. Fontaine, qui partiront mardi de

Montréal, pour se rendre à Vancouver. Le premier voyagera en biey-

clette et le second sur un triporieur, Si tout va bien, ces deux intré-

pides sportsmen ont l'intention de faire leur voyage de retour au

meyen des mêmes véhicules, mais en passant par les Etats-Unis. Le

triperteur contient les quelques objels de première nécessité, ind's-

pomcables quand en traverse un centinent entier! (Photo “Petit
Journal”,

  

| Papillon né en captivité
À la fin de ses vacances, l'ÉMé dernier, mademel-

selle Lucienne Reyer, 2393, rue St-Zotique, treuva

à Mont-Laurier un cocon qu'elle emporta ches

eile, Tout l'hiver elle le laissa dans une boite, Or,
#1 y a une quinsaine de jours, elle eut la surprise

de trouver dans la même boite un superbe papil-

lon de grandeur inusitée, Renseignements pris,

elle apprit qu'il s'agissait d'un papilion nocturne,

an “Sarnia Cecropia”, dent Ia taille est in plus

grande de tous log papillons du Cansda. I me-

sure, comme on peut em juger par la phoie de
droite, plus de six pouces, (Photes “Petit Jeurnat”.)
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ILS JOUENT ENCORE POUR “3HAG”
pow.

   

 

++ #3

  

 
l'arrivée de Jacob Wade; en bas c'est le brillant
arrét-cour( Bleu Sanuey, probablement le moilleur
arrél-court de la Ligue Inlernationade ei à droi-

te, c'est Benny Tate, receveur, prét à “recevoir”
un autre championnat dans son habi'e mitaine.

Voici trois membres restants de l'équipe de cham-
pionnat des Royaux de Montréal de l'an dernier.
Le trio travaille encore ferme pour le gérant
“Shag” Shaughnessy. I's scat: En haut à gauche.
Harry Smythe, le seul gaucher de I'équipe. jusqu'a

JEFF DICKSON S’ALLIERAITA
CATTARINICH et DANDURAND

(Voir page 47)~~~

   
  

 

   

». ROYAL GAGNE UNE AUTRE GRANDE PARTIE
(Voir page 46)  
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